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POurtantque plujteurs  de/trans  auoir  \ 
ample  cognoijjançe  de  noflre  langue 
F riçotji^  Je  font  plains  a  nous  de  ce  mils 
ne pàuuoyent  dijcemet  faiderde  la  Gra- 
maire  Françoije  de  Maijlre  Lots  Mai- 
ff^et(a  cauje  des  granschagemens  au  ils  y  . 
*  "VQjoyeHt sort  contraires  a  ce  au  ils  en  a- 
'  uoyent  ia  apprins^  principale  met  auant  a 
L  la  drqiéle  ejcripture)  nedelVntrdduéîion 
a  la  langue  Françoije  copojeepar  AÎ.Ia- 
quis  Syluius  Médecin  (pourtat  quejou  - 
uent  il  à  mejlé  des  nfots  de  Picardie  dont 
ilefioit:)  NoUf  ajans,  diligemmçtleu  les 
deuxjùjdiéis  autheurSj  (qui pour  certain 
ùhttrài6lé  doêiement  ^  pour  la  plus  par(j 
ce  qu'ils  auojet  entrepris)  af^onsjaiéi'vn 
recueilj  principalement  de  ce  que  nous  ar- 
lions  y  eu  accorder  a  ce  que  nbùs  auions 
le  temps  pdjfe  apprins^  des  plusjçduas  en 
noflre  langue^  qui  auoyent  tout  le  tem^s%  . 
deleUrviehanté  es  Cours  de  Frice .tant 
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\du  Royaume  de jon  ParUmet  ^  Paris, auJSi 
fa  ChanccUerie  &  Chambre  des  [optes: 
ejcjuels  lieux  le  l^^g^ge^efcrit  &  fi  pro- 
nonce en  pliis grade  pureté  quen  tous  au- 
tres.Etîe  toutauos  mis  par  ordre  j^trai- 
Sie  à  la  manie fe  des^  GramJ(^ires  J^tines^ 
lepli^ts  clairemmt  ^facilement  quauons 
peu  .Laquelle chofepourfrà beaucoup^fer- 
uirlprincipalemet  a  teulx  qui f  aident  de 
nos  'jpiéiionaires  LatinfranfoiSj^  Fra^ 
çoîslatin^  &  fentremettrt  de  traduire  de 
Latin  en  F  fan  fois.  Que  fi  en  toutjtous 
ne  contentons  le  s  leSlejtr^^  prinçipalemet 
teulx  qui  veulent  que  hfiripturefiiyuc 
fapronontiationy  nous  nen  "voulons  pour- 
tat  dcbatreauec  eulx^ains  les  priSs  quen 
paix  ils  mettent  peine  de  inieulx  faire, 
fans  changer  la  plus  comunet^receuecr 
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fcripture ,  prononttationy&  mani^  #ç 
parlercofwme .  au  l^g^ge  d^nos  pl^^a^k 
ciens  bienexerce:(^  en  noftrediBe  lan^ÊP 
llnousfiéf^tde  mofirer  le  chemin  de  touf 
ip^rsmieulxfiHretsrprouffiteràtous, 
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G  RAM  M  A  IRE   F  R  A  N- 

C  O   I  s  E.      ' 

N  noftrc  laogiie  Francoi- 
fe  noù's  auôsy  ingc  ^  deux 
lettres  <  IcCqncViettïW^  di- 
uUbns  cômt  )csj««ws ,  en 
deux  pattfcyTcn  Voyelles 
&  Confbùantes. 

Les  VoyieUès  (ont  lettres 
qui  (èules  prônôcees ,  font 
vne  voir  &  vn  Ton:  Se  font  cinq  en  noqobre, 
a  c  i.oH  Y  o  u.  /  \. 

Les  Conlbnantes  font  lettres  qui  ne  peuuent 
cftre  prônôcees  feules  &ns  voyelles,naueplefqael' 
lesvoyeâes rendent vnfbn:&:fbntcçUe^cvb  c  d 
£g  h  1  m  n  par  f  t  x  z. 

Noos  auons  rorine  de  lettres  particuli^ires,  ap^ 
prochantes  afièz  près  de  celles, des  Italiens,  mais 
ettésn^^nt  point  ainfi  couchées  fur  le  douant, 
^^^^^i#^;i|â>^^s  comme  les  ^^maiDes,«:plas 
My^fé^i^  eft  court^lesiàml^s  & 

^tcftésldè^s.  .     Exemple, 

:     Lettre  Italienne,      , 
4  b<  de  fj^  hilmn  o  f  qrftu  x  y  ^. 

Romaine, 
Vf  b  cde  fg  h  il  m  n  op  q  r  fcu^.y  x 
.  nr  ^  a.uj« 
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G  K  A  M  M  A^  IRE 
Françoifc,  ^/^ 

^^c^<^  f  .<f  J^'  '  »"^^  <>  r  1  «^  f  '  "  C  J!  J.  . 

Es  imprcflîons  nous  nous  (cruos  pour  le  iour- 
dhuy  die  lettre  Romainc,quclquc  fois  de  Tltalicnc 

Delà  p  it  G  N  q^  N- T  I  A  T  1  o  n  des  lettres. 

Laproiioptiationdes  lettres  ncft  point  beau- 
coup difFcrente  d^cellc  des  Latins:  finon  en  celles 
qia'Penfuyu|ntv  y 

C  Le  plui  fouilènt  fç  prononce  coratiic  on  La- 
tin, A^cuneftoisdeuant  a,  ou  u,  fc  prononce  du 
fan  de  CiCommenca^LecoriyVacon^Appcrcoy,  Rccur.cô- 
me  fi  tu  cCcnuoiSyComenfiyle/on^^a/dn,  A^/>fW3y,R(p- 
/Mf.  Souuent  pour  addoulcir  la  prolation ,  de  peur 
qu'on  ne  pronqncc  le  c,  comnie  en  Cato,Conda,| 
Sicut,on  entremet  vn  e^Qomecea^Comenceos^KcceiU^ 

E.  Quand^il  cft  au  coqinicnccnient  »  quelque 
fois  fe  prononce  brie£&  court,  ôc  conip:le  à  demi 
foni  comnie  Pf/er,  ou  Pe,  cft  x^purt,  fiç/fV eft.  long. 
^Quelquefois  fe  prononce  loi^g,coinmc  Recirrr, 
Kéneler:  &  communeement^s  mots  qui  ont  deux, 
confonàntes  après  e,  conlme  Cellcifflcuer,  ifhatre^ 
Seroblabkmct  au  milieu  quelque  fois  il  cft  coarr, 
comme  Amf«^,A^/>e/er.quelqtïefoisIong,commc 
Amete,  Enfiére:  6c  cômunccment  quand  deux  coii- 
fonantes  fuyuent  c^coaimCyXom^ettre,  Intendre* 
Quand  il  eft  en  la  fir^il  (c  prononce  auffi  diueric- 
ment.  AucunelFois  d'vn  Ton  long  &  eflcué,com« 
nKA/W>enôuurant  h  bouche  pourleprûnoo- 
ccr  long,  lequel  fouuent  nous  marquons  dVn  ac- 
cent agu  des  Latins,principalemét  quad  il  y  pculc 
au  oir  dpubte>  comme  Aimé^  fotmte^  Granité,  Quel- 
que fois  il  ne  fe  prononcc^u'â  demi  (onfictn  ro- 


our- 
licnc 
[trc's. 

:ellcs 

iLa- 
:c  dtt 
iif-.cô- 

:{)ciir 
jnda,] 

clf[tic 
demi 
long. 
écitçr, 
deux, 
"batte, 
x>arr, 
mme 
coh- 
ndre. 

0 

çrfo- 

com- 

noQ- 

nac- 

[peulc 

iicl- 

:nro- 
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fermant  la  bouche,  &  la  fy  llabc  de  deuant  eft  loîi- 
gUe,  comme  Safiénccy  Ju/Uce,  chambre.  Telle  cft  Cx 
prolation  quand  il  y^cn  a  deux  enfemble  es  parti-  „ 
crpes  fœmenins,comme  Mmce^trifèimee^Creee^  Re- 
créée.  Mais  es  participes^  mafculins,  le  dernière  fc 
prononce  par  l'accent  agu,comme  Créé,     ' 

G^  Eftant  mis  deuanrcoui  en viie  mefme (yl- 
labe,  (c  prononce  ainfiqu'vn  /,commeGew/r,  Ge- 
leeyGibeçierfyGipé.Qhc\({uc  fois  entrc^  &  o  on  mec 
vn  r.comme  pdur  Bourgots, on  cCcnt  Bourgeâisijpout 
BoMr^9>  Bourgeon  :  à  fin  qu'on  ne  prononc^c^  a- 
uec  0  comme  on  le  prononce  en  Côblet,  vragon.  A 
lafin  des  motsii  eu  aucune  fois  cfcripc»  ôc  hefc 
prononce  point,  comme  lepriaingy  Sotng,]coirtg,  Be-- 
JbingydontyictktTefmqignerySomgheryCom 
gner:  combien  que  communeenrcnt  on  efcriuc 
Te/mornier^  Soigner,  Coignery  Befiignef.  Nor^aociens 
ont  eicripc  Yng  auec  Fcn  la  nn  ,  de  peur  qu'en  eÇ 
criuantT»^  ne  femblaft  eftre  te  nombre  VM,toa- 
te(Fpis  cela  ne  plaift  à  pluficurs.Nous  fçauons  que 
Ven  ce  heu  ne  fcrt  de  rien ,  fipon  pour  cefte  caufe: 
Il  ailleurs  ils  Tadm^rtenc  où  il  y  a  moins  dé  caufe> 
qu'ils  l'admettent  auffi  en  ce  petit  &  court  mot:, 
ftlneleurplaift,ieneYCulx  eftre  côtentieux,qu'ik 
cfcriuent  vn,  &  moy  vng  :  ils  ont  qui  les  fuyuent, 
&  iem'arreftçtiux  anciens  fçauâs  qui  en  fçauoyêc 
plus  que  nous. 

H  Quelque  fois  ne  fc  prononce  point,  mais 
(crt  (èulement  pour  monftrer  que  Ig  mot  François 
vient  du  Latin ,  comme  Héritier ,  de  Havres,  Heure^ 
deHora  .Quelquefois  on  l'efcrit^cortibien  que 
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pointa fe prononce  ainfiqii'cn  Ladn, comme 

H4W^^fttt>ideAltus,He«r/c^dcVlularc.    ^ 

I    AucuncfFois  eft  confonancc  :  comme  en  ces 
raqrs>  l4/?r,If  ffer,  lower,  I«rer. 

L  Qu^nd  on  la^oublc  cite  fe  prononce  plus 
fort,&  pais  rudcmerttrçomme,  Atf/c^er,ïcc/ie,cA4«- 
deUeyVuceUe.  Si  i  cft  deuaot  les  deux  fl,  elles  fc  pro- 
noncent plus  doulcemenc ,  &  jquafi  comme  fî  elle 
eftoit  feulcjcomme  B4ii/er,Piflcr.Quclque  fois  /  f  et 
cric,  ôc  ne  fè  prononce  point  :  comme  UauluaU  de 
Maias,MwW!c  Mclius,  VaultyValloir,  Vdttlt,  Valet, 
Uaulxy  Mala ,  Kaidt ,  Air u m .  Combien  q u*auc uns 
foyenc  d'opinion  que/  en  ces  niots»&  (cmblables 
prouenans  du  Latin  ^néfe  doibue  point efcrire» 
entant (di(cnt-il^  que  /  eft  tournée  en  u  :  corne  eii 
MaupucuXy  quafi  dicas.  Maie  mifericors,  lAaudmétf 
Mdudi/hé^M4MdQU,M4uioinâ,Maumy  lAdummee^  An- 
be  efhine^hubt  du  ioMr,&  fèmblaUes.Combt^n  que 
la  plus  part  eicrit  Mal piteuXyMaldi/héyMalioinét^O'C 
Les  autres  Veulent  que/  demeuj:e,pourtant  qu'ils 
font  d'opinion  qiie  ^^ou  autres  lettres  preceden- 
tes  />(byent  toXirneVs  en  diphthongue  auy  ou  eM>& 
que  /  demeure  à  ca^fè  du  mot  Latin  dont  on  l'a 
pns,comme  de  Mala  Udklxtdc  Altus  H4»(r. Qupy 
qu'il  en  foir^les  anciens  e(criuains,gens  de  {çauoir, 
l'ont  gardeÇ}  comme  plufieurs  autres  conibnan- 
tes .  Elle  eft  quelque  fois  fuperflue  >  ôc  VcCctk  on 
feulemét  pour  aider  la  prolàtion,  à  fin  de  ne  meC- 
1er  les  lettres  delà  (yllabe  précédente»  atiec  la  fub^ 
fequente  :  comme  aucuns  efcriiient  Pfiv/r>Moii/r)& 
plusieurs  autres>à  fin  qu'on  ne  die  ve-ut^cndeùx 
lyllabe$>Mo-Mn  Principalement  celle  /  (npçrfiueiè 
met  es  mots  finiiïàns  en  aux,  ou  eux,  corne  Maulx, 
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.iHuieulxt^'Enmiyeuix,  lerquels  aucuns  cfcriucht  par 

5  feulement ,  Enuiet4S , contre  toute  ancienne  C6n^ 
ftume  d'eictirew  De  ce  eil  parlé  en  la  partie  des 
No  ms  didle  Nombres. 

K  Escommencemcsdes  mots  Ce  prononce  quafî 
pourdeux:comme  Bjre^Kare.Etcnh  fin  elle  ne  fc 
prononce  point  quand  le  mot  fuyuant  commen- 
ce par  vne  con{bnadce:comme,  Uyenlt  aller  dehors: 
comme  Cl  m  cCcviuois,Uy^t^f^(f  dehors. 

*s  Deuant  r,&  aucunes  autres  confonantes ,  au 
milieudeladiâion,ibuuentne(epronôce  point, 
comme  fAaiihre,  l^fcuelle. comme  {\  tu  efcnuois  Uai- 
trr,£cf«W/e:'maistoutesfoisprononceans  m  &ç  e  z, 
bouche  oifuerte  .  Aucunesfois  elle  fê  prononce, 
comme  en  Latin  «HoyicyTr^Honeflus:  Domefiicfuey 
Domefticus  i}choUjbque^ScKo\ziiic\xsi  Zuangdifie^ 
Euangeiifta  :  chafle,  Caftus  :  Keflcy  Reft ans .  Ailez 
(buucnt  elle  Pcfcrit  pour  prolonger  le  Ton  de  la 
fyllabe  preccdcnte,(ans4a  prononcer>commç^De/I 
C4muriry  Efconduin,  ifleuer^  Ueffne,  Luy  me  fine ,  Mtjlcr, 
Yé/ie,  Aimuftf  hfii  y  Ma/le .  Elle  fert  auili  pour  met- 
tre différence  entre  le  temps  prétérit  ou  prelenr, 
&lefutur  :  comme;  l/^rM/r>  preftnt  &  brief  Ton: 
Se  ?oumeuqH*dp€iift  àtâduemty  le  Ton  long .  lloJUt, 

6  iloftait.  AulUcntrc  quelques  verbes:  comme 
Vleut,  Pluit  :(^  vleffià  DieUyi  Placeo ,  vtmam  pla* 
ceret  Deo .  Quelque  fois,  voire  aflcz  fouuent,  oh 
laretiem  en  François  âcaufe  du  mot  Latin,  cdm- 
méi'SoH^ecotty  Sufpicio  :  Soi^^/rer ,  Sufpirare  :  Sou^ 
jknà^Suftineo.lafoit  qu'on  ne  la  prononce  point, 
comme  d'il i  diroit  Soupecon  ,  Soupir çr ,  soutenir. 
QuAnd  elle  cft  en  la  fin  des  mots  ;  fi  le  mot  fuy- 
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,  nanc  côtnence  par  vne  coafbnance ,  elle  ne  Ce  pro^ 
nonce  poincxôme  en  ài(zniyL€i  femmes f>ntbwiànSp 
comme  û  on  cCcrinoityLe  femme  font  bines. S}  le  mpc 
iuyuant  commence  par  vne  vovelle)lprs  (èpro* 
nonce  >  finifTanc  le  mot  précèdent  :  comme  »  Les 
tffansy  Les  amoureux.  Pareillement  (c  prononce 
par  toutou  on:C'arreile«  Et  femblabtemeiit  quand 
lav-oyelle  delà  dernière  fyllabe  dumorfiniflanc 
en  ^ ,  fe  prononce  long  >  à  bouche  ouuèrte  :  com« 
me  Vrocés  i  tais ,  t/j  ,  %i$ ,  hpns ,  ^)curés  ,  Il  ne  É%h 
oublier  que  /entre  deux  voyelles  fe prononce 
doulqement  ,  &  mollement  ,  ainfi  quepar-^, 
Ktftr^làâifon^  comme  (i  on  e(cnuoitR4^cr,M4i« 
Xpfu 

T  Es  mot!  (iniilàns  en  ion  (è  prononce  par  cou^ 
comme  DUltonJ  Exhortation ,  Vronohtiation,  où  le  r  (e 
prononce  par  c/^ comme  &  on  eicriuoit  Dkcion , ou 
Bicfion^txhortaaon^  Vrononeiadon  •  Quelque  fois  on 
met  deux  t  crifèmble ,  pour  enfbrcir  la  prolatson, 
Ôc  prolonge /la  précédente  Tyllabe:  comme 'aA^ 
mffre^Bmncrrf  jQuandil  eft  en  la  fin  du  mot,&  que 
.  le  mot  fuyuantcommencepar  vne  con(bdante»ii 
ne  (è  prononce  point ,  comme  »  \lsjfintbons  :  quafi 
qui  efcriroityi/f yS/t  bons .  AufQ  en  la  Côionâion  et; 
oii  ne  le  prooôce  pointyComnie»Ato>  €tkiuy:quz& 
qui  e(cnroit  oc  prononceroit  à^^ucfae  ouuerte  »  e 
4 /My,(àns  retpuer  la  langue. 

V  Quelq  uje  fois  en  noftre  langue  eftconfbnaiv- 
te,  principa|lement  au  commencement  4u  métt 
comme  en  lics  roots>  Va,  Vain^yenirf  Ytfiier^^obiftii 
ymdery  Enu^tpter,  Enuahir^  tnueloptr. 

X  Se  prononce  comme  en  Latin^rs  qu'en  la  fin 
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du  monalors  il  fc  prononce  comme  ^  :  mcfmc  au- 
cuns cfcrtucnt;,  aulicu  que  les  anciens  ckriuoyct 
jc,cn  certains  motsrcomme  Enuieux,  VoiXyKoix,  C^ 
naux .  ce  qu'ils  fcmblcnt  auoir  faid  l^peur  qu'on 
ne  die,  Ewie- j^, Vo-tf,No-«f,C4«4-«/.  • 

Y  Se  prononcécommei.  Les  anciens  ne  (c (but 
point  feulement  fcrui  de  cefte  lettre  en  noftAr  lan- 
gue Francoife  es  mots  qui  dcfcendoycnt  du  Grec, 
comme  auflî  font  les  LzùnSyBydropiqueMypocnfiei 
mais  aufldfcn  (ont  aidé  quand  vq  i  venoit  auco- 
inencemeht  du  mot,faifant  feul  vne  fyllabe»  corn- 
/TOC  Yt4royeyYHer,Y)irc:  â  caufc  que  y  ha  fornhe  telle 
qu  il  neiê  peultiomdre  auec  la  lettre  (uyuâte.  Pa- 
reillement quand  au  milieu  du  mot  il  y  auoit  vn  i 
entre  des  vôyelles,comme  trytoyer,  uyoyoye,  à  fin 
qu'on  n'a(Ièmbla(l  Vt  de  lafyllabe  précédente  a« 
uecUiyllabe  fub(èquénte,&  qu'on  ne  dift ,  Enfio^j 
ier^  leyo-ia-ie .  Aum  en  la  fin  acs  mots  finiÏÏans en 
diphthongue  ont  mis  vnjy,  comme  Moy ,  Toy ,  soy, 
IBoy^XoyyXray^Kppuy^nnHy. 

Z  De  cefte  lettre  Ce  feruent  les  Français  es  mots  , 
qui  (ont  prinsdu  Grec»  &  (c prononce  la  langue 
contre  lèsdens  baflTes  de  deuant,  la  bouche  peu. 
ouuerte,parvndoùlxfon,côme  Zele^Zetateur,  On 
f en  (ert auffien  la  fin  d'aucuns  mot^âu  lieu  des, 
pour  monftrer  qu'elle  (c  doibt  prononcer  à  bou- 
Vhe  ouuerte ,  la  langue  ferrée  contre  les  densde- 
bas>côme  en  tels  mots,  Aimex. ,  Enuoyei ,  participes 
du  temps  pa(r4tOye^Voye^,!nlperatifs. 

OE      L'AP  O  S  T  K  O  PH  E. 

A,  E,  &  I, Jbuuent  ne  (^c(criuent  point,  prind-    i 
paiement  £  »  en  la  fin  d'aucuns  petis  mots  d'v-  | 
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neryItabe,ou  quelque  foisclelpludeurs,  qu^nd 
on  lesioitit  à  vnc  autre  qui  fecdmmthceparU 
mcfme  ou  autre  voyelle  ;  lors  (  félon  la  coultume 
des  Grecs.)  en  la  place  de  la  Icxtre  qu'on  a  retirée, 
ou  déîlournee  du  ntot  precedçnt,on  met  vn  demi 
cercle  au  deflus  de  la  lettre  f^iâ:  en  cette  facô  * ,  le- 
quel  on  appelle  dVn  mot  Grec  Apottrophe,qiii  fi- 
gnifie  retirement,ou  deftourncment.  Et  cela  fc 
^y  à  fin  qu'on  ne  prononce  la  lettre  oftèe>&  que 
tellement  les  deux  motsfoyent  ioinâs  en  vQ>qu'il 
n'y  ait/ju  vne  prônontiation  de  deux  ♦  Ccqii'on 
voitprincipalenict  en  ces  particules  (/e,if>/e,iiM»mr> 
neyque,/i>  py  ta^te.  comme  D'dutamfks^  faimejjen^ 
uieux ,  Ucerche  de  nioccir^  ils  n'ont  rien  ^  Encarts  fHOl 
fac/hienyllfen  ya^ll  tUfpelkra^  U^amieXamif^S'amic, 
le  ffimy  point .  Pour ,  De  autant ,  le  aime ,  téenkkulx, 
DemeocctTy i^eontrien,  Q^il,llfi€nya, llteappelle* 
M>  Ma  amie.  Ta  amie,  saamie^  le  ne  y  mtypohiicomr' 
me  fi  on  difQit  en  gros  Latinyego naibi ibo.Quel- 
quc  fois  on  ofteJ^x  lettres ,  quâdquelcun  intcr- 
rogue,ir4^fw?  reirpo^d,iy4;y,pourlf  jf  ir4y>  comme 
qui  diroit  en  gros  Latin/cgo  ibî  ibo. 

DE  S^Y  L  L  AB  E  S. 

Des  fufdidïes  lettres  on  en  fait  des  compofitios 
de  deux,  trois>  ou  plufieuçs  lettres en(cmble  ,(pus 
vn  mefnie  accent,  qu'on  appelle  en  Grecfyllabcs, 
c'eft  a  dire  coraprehcnfion  &  aflemblement» 
comme  4i-mer,(ieux  fyllabes ,  m^-n-cor-i/e,  cinq 
fyllabcs , chre-Ûien ,  deux  fyllabes  ^  Ilfault  noterv 
quctoutcs  fyllabes  pour  le  moins  ont  vnevoyel^  \ 
le  loindlc  à  vne  ou  pluficurs  confinantes  ,  (bit 
dcuant  la  vovelle^ou  après  >comme  en  ce  mot 
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-  mifcricorde ,  mi-/t-ri-for-</f  .  Quelque  Foislafyl- 

labc  n*ha  qu'vnc  voyelle,  foit  au  commencement 

du  mot,  au'milieu.ou  eiviàiin,commc  Amour^zdi^ 

fiir,{m4geyOreille,yne,DcJobe/ryOHbliéyUot4hlid. 

DES     D  I  P'H  T  H  O  N  G  y  E  S. 

Entre  les  (yllabes  il  y  en  a  qui  font  de  deux  voy- 
elles i  tellement  ioinàesenfemblc  en  vne  fyllabe 
qu'en  prononceant  ,onoiren  partie  le  fon  de  IV- 
ne,&  en  partie  le  fon  de  l'autre  :  lefquelles  ont  ap- 
pelé Dipnthongu,es,  qui  eft  vn  mot  prins  du  Grec 
(ignifiant  le  fon  de  deux.II  en  y  a  fept ,  ai  ou  ay,  a, 
oiovLoyyHiyOHteUydu,  -^^ 

ai  \T^r^  Mder .  Il  ne  faWt  pis  prononcer  Ta-i-re 
en  1X01$  fyllabes,mais  en  deux,  Tai-re. 

ay  Eft  la  niefme  dighthongue,  mais  elle  Pcfcrit 
ainfi  en  la  fin  des  mois,¥ eray,¥ay.       ..  , 

ei  Veine  y  deux  fyllabes  comme  Veindre  ^^^iiidre, 
CueilliryQrffieiltOciL  ^ 

ci'  Oi/3»,Mo/Wre,dcux  (y  Uabçs^E^, vne  fyllabe, 
cotnvnCyUoifyôc  Moins. 

"  oy  Eft  la mefmediphthongue,mais  elle  f efçrit 
ainfii  la  fin  des  mots,Foj>,t<yy,Mojy,Ew«oy.  Et  quel- 
quesfois  au  milieu,comrac  Mo>ew,E«»(ryer,  quand 
la  fyllabe  (uyuantc  çommencepar  vne  voyelle. 

"ïii  D^y?ri«re,  deiroisCylIabes ,  De-/?r«i-rc  . loutre, 
de  dciix  fytiabés  ]  N«i-rc .  Nw/(fï,  vne  fy llab^e .  F«/>r, 
deux  fyllabes.       _ 

au   A«rfie«cf,de  quatre  fyllabes.  A«r««,A«rre,  de 

deux:  H4«fr,d*vne  fyllabe.  ^ 

eu  SeuTy  Meur ,  Pf f#,d' vne  (yilabe ,  Mcuremcnt ,  de 
trois  fyllabes.E/wfir„Hci<rpiix',deux  fyllabes. 

ou   Outil,  Ouuert,  Ouurir ,  deux  fyllabes .  Oublier, 
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;  Youer,  Allouer.  ^ 

■      il  y  a  ie;  qui  cftcommc  diphthongucmais  d'au-  ° 
tre  manicteicar  aucunement  on  oit  le  fon  de  i  dce 
fcpaicz, combien  qu'il  ne  faccnt  qiiVnc  Tyllabc: 
comme  M^e/,Ci>/,F/>/,picJ,Fier,Bic»,  M/>«,xie/i,^ 

chièn,Rien^chr€ftieru> 

DRSTRl>HTHONGVES. 

Souuctaduicnt  que  trois  voyelles  font  ioinâcs 
cnfemblcei^  vnemefmefyllabe,dc(quelles  trois  ^ 
ont  oit  les  propres  fons  aucunement  fcparcz. , 

eau  Bcau^  seau ,  Veau ,  dViie  fy llabc .  fourneau ,  de 

ÏH    \  ieillefJeyW  icillard.  (deux. 

ieu  HieulxyYeulxy  ytculx,DicUiLieu,  d'y  ne  fyllabc. 

oei  oeil.  Oeillades,      ^       . 

oeu  Oeuureydcux  fyllabes,<î(r«r,Var»,ou  Varuy. 

oui  Uouiller»Vouill€UX,%outllc.  . 

uei  Cueillir^  Orgueil» 

ueu  Gueule*  ^    . 

D  E  S   M  O  TS. 

De  ces  fyllabes  on  en  fait  des  mors  r&Taacnnef* 
fois  le  mot  aura  deux  fy llabes  ,  aucuncfFois  trois, 
qticlqué foisquatrcfou  plus.U  en  y  aauffi  qui  n'ot 
quVnc  fyllijbc,comi1ie^/f,>fe.  On  crbuue  des  mots 
qui  ne  font  que  d*vne  voyelle ,  cômc  4  en  ceftc  o- 
raifon,4  Dim yous  diJly  eftallé.Ô  le  dommage. 
D  E  L'O  R  A  ï  S  OK.  r  îv 
Finalemêt  des  mots  diuers  aflcmblcz  cnfèmble, 
on  en  fait  vne  oraifon,  ôc  propos  tellemept  ordô- 
né  qu'on  Pen  fert  à  dire,&  etrire  ce  que  cbafcun  a 
conceu  ep  fon  entendement. 

Or  il  y  a  neuf  fortes  de  mots ,  quif  appellcnt/|^$ 
parties  d'oraifon:àiçauoir  Nq,  Anlicle,Pronô,Ver^ 
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bc,Parricipe,Àducrbe,Conion!ftion,Pncpofirion,, 
&  Intcrieiâion:  cômj^c  àuilî  ont  les  Latins. 

D  E  s    N  O  M  S. 

Les  Noms,  font  les  mots  qui  fignificntvn'corps 
où  chofc  qu'on  pérflt  toucher  &  voir,  cômc,L/Wrr, 
^rbreiqu  cnofe  qui  ne  pçult  cftrc  couchée  ne  vcue, 
comme  yerr*,E^nf,Die«4 

•  Diuifion  des  Noms.  -  ^ 

11  y  a  deux  fones  de  Noms: les  vns  font  ppj^Icz 
Subftdhtifs,  defquels  la  fignifîcation  cft  entendue 
(ans  qu'autres  inots  leur  (oyent  adioiiîâs:commc 
Paiffi  Terre  :  &  font  vn  Cens  parfaid  auecradicdljf:  ^ 
comnic  Vain  hUnCyTerre  noire .  Les  adieâifs  font  les  - 
mots  qui  fo  mettent  auec  les  fubftantifs  pour  dé- 
clarer leur  qualité  ou  quantité  :  &  ne  fe  mettent 
point  proprement  fans  fubftantil^ou  autrcmct  on 
ncfoauroit  àquoyferuiroitlecliâ  adieûif:comme 
en  ciifant  idanc.ixx  ne  peux  rien  entcdre  fi  tu  n^ad* 
ioins  quelque  fub|ftantifWômcdifant,P4m  blaCyTer- 
reyioireJ^'erregrafJe^Bon  homme^  Homme  infle^  Mauuai^ 
fiper/ônneyQr^aper/çnnage^Crandtarron^yin  exceller. 
Homme  fmd€PityH^e,p4Hmryic  ainfi  des  autres. 
^        -      DiuifiondesSubftantifs.  ]     - 

Les  Subftantifs  fc  diuifent  en  Nomsgropres  Se 
communs>qu'on  nomme  AppcUat 

Les  Noms  propres,ce  font  ceulx(aui  appartiens' 
nenti  vn  fduletinct ,  cômeje  nom  dechafque  ho^  f 
'me,ou  de  ville>c|u  viflage,  comne  P/m-f,  If />4«,Icr«- X 
fUem,Bethlel}emJ\ 

Oultrc  le  nonrt  propre,  c'n  V  a  vh  aultre  qui  eftJc 
nom  delà  racepc  famille  aontoncft  dcfoendu: 
comme  \eh4n  Ki^t,Kobert  nftienne,vierfe  Pi^o;donc 
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[    on  AxiJieS  R  i4w,  /e^  ifHennes,  les  Pignons^  pour  ccutr 

dcia/amillç  des  Rians,  des  Efticnncs»  acsPignôs. 

Les  com m  uns  &  appcIUt ife  fout  ccoix  qui  ap- 

particnhcnc  à  plaficurs,commc  hrbrt,Hmm€yUer^ 

'  De  CCS  communs  &  appcjlarifi  en  y  a  aucuns 
qui  fignifierit  corps  ;  comme  Homme ,  chenal  :  Au- 
cuns q  ui  unifient  cliolès  fanscorps,  comme  Vrr- 
iM,KaijonJ>ieHyKnge^     ^  * 

Aucuns  (ignifienc  narion:comme  TracoU,  italien, 
Alémar^y  champenois.  Aucuns  Kignifieint  la  ville  ôa 
tcrritçiirç  dont  ett  quelcuo ,  comme'  Komain,  Van- 
fien^Lîonnots,  i        j' 

Aucuns  fcruent  â  «ombrer  fimplementxomme 
yn,DeHXytroiSyQji^9<^àt(hSixMc.         , 

Decculx  ci  viennenrd  autres  qûiieruentàdc- 
nqter  1  ordre  qu'ô  rient, &  qui  eft  en  quelque  cho- 
fe  en  nombranr^comme  Vremier»$eco9ul^(<m  Pcâixie- 
me)  Twifterheyq^MniefnCfCin^emt^iixieme^eptieme, 
liHmemefli)^fiemeyl^xiemeS>niieme,î>oifi^mey  crc 
\  ingtiemeyVtjll^^  ynieme,rreikmi.  Defquels  nom- 
bres ceux  <^  font  terminez  en  e ,  perdent; icciuy 
quand  on  lei^àdioint  f>me.  Exemple ,  de  Qjiatre 
Cir  O«^f,0il  é(ctk,QMatrieme,Oniiem0yôe  non  pcdnc 
QuatreiemeiOn^ieme:  &  ainfî  dcJlBurs  (cmblaolc^. 

Il  en  y  a  d'autres  qui  figmfientcygnitéou^ftâc 
fur  quaque  nombre  de  gens:  comme>  Quarteniert 
Dixeniety  Cineftionteniery  Centeniery  qui  hachar^e  des 
mcfnagiers  de  quatre  nies ,  oudç  dix  «  6u  de  cin- 
quante hommes»ou  de  cent.  ' 

Aucuns  jpappellem  eoUedifs ,  comprenans  yn 
certain  nonnibre  :xommc$i^;i  ^  Hunain  ^Vouxainx 

■^  Trexain 
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Tri\4in:cpXïtcrïzntSix,Ht4it,DouxêyTrcxc. 

L  E  S*  A  C  C  I  D  B  N/S     D  ES    NOMS. 

Au  Nqit) il cfchcticpt  accident,  Efpccc,  Côpa-/ 
raifon,Gcnrc>  Nombre»  Figure,  Cas,  ôc  Dcclii 
fan  .  Lefquels  deux  derniers  aucuns  ne  mçtr^c 
point  pour  lescavUès  diâes  ci  après  en  leur  ordre. 

Efpece. 

Il  y  à  deux  e(pcces communes  tanjc  aux  fubdan^ 
tifs  quaux adieâiâ^»  LVnequ'onMic  Pnmiuue: 
comme  Kome,Vkrit,BonyUont4igne,  L'autre  Deriua-"^ 
tiue^conftbe  Kom4m,vari/ienthonté,Uontaignart. 
^  Comparaifbn. 

Quand  nous.voulons  mçftjrcr  aucun  eftre  plus 
ou  moins  eu  quelque  cHofegue  n'eft  vn  autre, 
nous  v(bns  du  mot  vins ,  ou  Mo/;i^ ,  auec  le  Nô  ad- 
ieâif  :  comdl  poUr ce  que  les  Latins  di(ent  >  Petrus 
eft  ûpientior  lohanne ,  nous  difpns ,  Pierre  eft  plus 
figtqHè  IeA4ii,  Indoâior  eft  lohanne  :  \leA  moins^ 
fç4Mnt  qneXehatu  . 

Ily  a  quelques  comparatifs  Latins  que  nous  re- 
tenons prefqu^  ctitiers  :  comme  Melior,  Meilleur, 
Pcloi;,^m,Kiifïôr,MoiWrf.     ^  ^     ^ 

Qj^rnii  nous  voulons  lîznifier  vn  home  excel-* 
lenc  en  quelque cho(è,  tellement  qu'il  nefoit  be- 
fbingde  iaccoparagei  à  d'autres,nous  adiouflons 
ce  mot f|t:r»(^qut iignifie  trôis^au  Nom  adie(5lif  po^ 
fmfi8c4&nSiTr^£teJreJfirtj:refhon:ccit  à  dire, 
excellent  en  fçauoir,en  force,&  en  bonté. 

Diminuti£  / 

Il  y  adesNfms  qu'on  appelle  Diminutifs,  qui 
demonftrent  la  diminution  de  leur  primitif,  fans 
faire  coparaiibnà  autresxomme  de  Grand,  on  die 
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GrandeletyC'cd  à  cJirç  vn  pcUiOU  quelque  peu  grad. 
Vcvd^  \'erdelenEhnc^BlanchetAiomxnc,lîommct:Y c- 
mCyVemmeleftexAthTe^ArhriJpau:J\nc2tv^fiinelet:Efcu, 
^fcujjon .  Des  noms  propres  d'homme^  &  de  fem- 
mes on  en  fait  quelquefois  des  diminutifs  :cofn- 
me  de  P  ierre,P/Vrrof,Perror:  laques, T4^iiff  :  Magdc-  ' 
laine,M4çiie/o;j;Marguerice,M4fjorJlcn  y  adeplo*  / 

*  fieurs  autres  termihaidîns,  comrtc  de  Coq^  on  dit  r^ 
Cochet:  S^yfkchct:  Doulxydoulcet:  à  Iacot>T4cofw  :  à  •• 
ïambe,  I^wfco;?:  Cocbe,CorAq»:  ChaulîRr,  choftjjort. 
Des  genres  des  Noms.    " 
De  CCS  mots  fufdids ,  de  quelque  fprrcjqjlijls 
jfbycnt  les  vrisappartiennenf  aux  nomea6«r  raaf-- 
les  :  &  pource  on  Izs  appelle  d^o  *ftia(cuKn  gCnre, 

»  cème  SetgncuryDo6leurihONy\f.auuais.  Les  autres  font 
appelez  fcmenins ,  pourtant  qu'ils  appartiennent . 
aux  femmes  Ôc  fcmelles,comme,Rfffnfc,Ro/«eyBo- 
»e,M4K«4fye.Qujint  au  neutre  gcnre,c'eft  à  dire,qui 
ne  foit  ne  mafculin,  ne  femcnin ,  nous  n  en  auons 
point,non  plus  que  les  Hcbrieùx:mais  cft  coprins  - 
foubslcmafculin.    .  ;     ^  '    -* 

Il  y  a  aucuns  Noms  qui  foubs  vnc  mefme  ter- , 
minàifon  (à^nt  ma(c^^lin$  ôc  fcmenins:  côme,Ho}»e  % 
chaffe^Veme  chafteyVne  chojepojsibley^  Vn  cas  [fojuble^ 
Vn  home  aueu^r! c^v  ne  femme  aueugl/Lé  tcminin  Cou- 
ucntfcfaif  enadiouftanrvn  e  au  malculin  :  com- 
me Confiant^  Confiante:  Heureux  t  Hiureufe:  ULarcj^nd^ 
hurchandc  :  Auçuneffois  en  adioiiftant  cciRja 
confonante  précédente  fe  double  :  comme  Bon^ 
Bonne:Kous ,  Koujp:  Gentil ,  CentiUe  :  Be/,  Belle  :  N^r, 
Nfffc .  Leferaenin  fè  fait  aullîen  âdiouftant  cefte 
ferminaifon^c,  oii  r//e  au  mafculin  :  comme  M^ii- 
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fire,  Uaijfrejp:  Afne^  Afheffc :  harron^  LarrormcJJe  » 

Nombres." 

Les  Noms  ont  delix  nombres,$inguIicr  &:  Pk- 
riel  *.  Aux  mors  qui  ifc  tcrmiiienr  en  e  au  fingiilic-r, 
lequel  fc  prononce  en  ouuranr  vn  peu  la  bouclie, 
il  fault  aJioufter  vnc  s  pour  faire  le  pluriel  :coin- 
nie,  ?ierrc,vierrcs:  Hor^Cy  Hommes:  Table,  TdblcsiAr- 
brCy  Arbres.  ^  , 

A  cenlx  dçfquels  Ve  final  fe  prononce  a  bouche 
OLiucrte  au  fingiiljer,  de  tout  temps  on  adioiifte 
vn  ^au  lieu  de  s  pour  faire  le  pluriel  :c9rtniie,  Lcf- 
tré,Lcnrei:  Aimé,  AtmcT^'  ^       " 

Ceux  qui  fe  terminent  en  confonanre  au  fin- 
gulier,  on  leur  ajrtîoufttf'vne  s  poqr  en  fairtr  le  plu- 
riel :comme,Grfc,Grrcjr:L4c,  lacsiLpng,  longs  :Ch4mp, 
chjtmps.  Il  faait excepter  ceulx  quifinentenf,  ou 
t/:car  au  pluriel  le  t  &le  d  font  tournez  en  y,  ou 
font  vcictlçzycommCyDentfDens-.Soud^trd.îoucUrs: 
lÉLrd,  Darf:  pUid,  Ptais:  conabien  que  pour  la  difte^ 
rence ,  de  P/4V,i  Placco^,  vauldroir  mieulx  edrirc 
vUtds  par  d  deuant  s.  En  quelques  mots  on  reticc 
le  f,  &  iuy  adioint  on  s,  a  cau(c  de  la  prolarion  :  co- 
rne en  secrets, Kegrets ,  Aij^pluriel  fi  on  ode  r,  &  au 
lieiron  met  s  feulement ,  on  prononcera  Sccrcs ,  la 
première  fyllabc  longuif  &là  dernière  brcue,  à 
caufcquc  y  en  la  fin  ne  fe  prononce  quafi  point. 
En  lailHint  le  f,ôc  adiouftant  5  pour  le  pluriel,  la 
cohfbh^Rte  an  ire  à  foy  l'accent ,  <?c  fait  (bnncr  î  à 
bouche ouucrtç,comtne par faccent  agu  Secrets^ 

Cculx  auifinét  en^i/aïf  fingulier,muêt4/en  aulx 

aupluriclxomme  chcu:il,chu4ahlx,Loy4lyLoy4f4lx. 

„  b,ij. 
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Gçulx  qui  fini;  «n  i  au  fingulicr,garclcnt  la  mcd 

me  au  pluriel:  côînç  Propos  Jes  propos  :  >»  tr^coisy  les 

fracois'.yn  Kngloifdes  kngloïsi^ne  perdm^dcHX  ptrdris: 

/■■/'  "llfault  noter  <^uc  les  anciens  en  beaucoup  de 

mots,  àulieu  de i final, ont  cfcript  vnx  ,  voire  au 

(\ng\x\ict\coxx\c0mbr4gtulx.^mlx,  YaulxyAux\En- 

uieHbCiCieulxytulxMi  ce  onttaiâ  prefquc  toufiours 

^'cîi  ces  terminaifons  de  aulx  &  de  culx,  Aucûs  Nos 

ncïc ttquucnt  po^ut  en  pluriel  nôbre ,  cômc  Sang^ 

'Or^krgmMomk,  iflainiéc.  Qu^  intercogatif,  &CCré. 

I    Figures.  "" 

Jlyadcs  Noms  de  finiple  figure:  comme  Am/, 
Heur,  Il  en  y  a  d'autres  qui  font  côpo^z,  les  vns  de 
'  deux  mots  entier^:comme  MÎ4//rfi^r:lesjiutres,dVn 
m6|entier,&  rauttecôrrompuxomroe  innemiyen 
c(ler^ticr,&  emi^  éorrQmpu,  pour  ^mk  comme  qui 
4itù\tnonami .  Lcis  autres  dVn  mot  corrompu ,  & 
d'vn  entier.'commle  chafcun,AtKHn,Qji$lcMn. 

:  \  Czs,  ■ .  -  \^'  '  ,  ' 
Quant  aux  cas  des  Nps,ou  cadances  &  tetminai- 
fons  dVn  mefme  mot  au  nominatif,  génitif , datif, 
acaifatif,&  ablatifinôiis  fommes  entiercmct  diflPe- 
rés  dçsX.ariits:car  nous  n'auôs  qb'vn  cas  ou  tcrmi- 
paifon  au  fineuliér ,  pour  i;pus  ces  fix  cas  des  La- 
tins:&  vn  fcul  cas  pour  le*pluriel,en  adipuftat  vnc 
xau  fingulierjcômjcil  eft  did  aii  quatrième  aceidéc 
du  Nom,qui  cft  d^s  Nôbres  :  corne  HpmmcMomes, 
Mais  nou^  déclarés  ces  cas  par  des  articles /f,/4,  Je, 
duja,au'JeSf4uXyd€s:dcCqx\cU  (cratraiâéci  âpres, 

Declinaifon. 
C^antauxdecIin.lifons^nous  n'en  auos  point  à 
vray  dire  ;car  puis  qu  Js  n'y  a  qu'vn  cas  ou  termi* 
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naifon  pourlcfingùlicr,§c  vn  autre  pour  le  plu- 
nel,cômc  ci  deuât  cft  di&,  çômcnt  fc  declincroy  éc 
ils?  Mais  pour  (rognoiftre  les  cas  &  declinaifbns, 

nous  nous  icruons  des  articles  comme  didt  e(l« 

"■  .  .  *         ' . 

DES    A  R  T  I  C  LES, 

Rticles  fontpftits  mots  d'vnefyl* 
labe^faifans  vn  mot,de(queison  (e 
(èrt  pour  donner  à  cogupiftre  les 
cas  dcsLatins  qu  ils  appcîlct  nomi- 
natif, génitif,  datif,  accufatif ,  abla- 
tifiaiîîfiquc  cideflTuseftdiû.*  Les 
de^x  principaulx,&  qui  proprement  doiuct  eftrc 
nommez  Arcid^fbntLf  pour  les  m4(culins,6«:  L4 
four  les  fcmenîS  finculicrs ,  qui  ont  pour  le  plu- 
riel (bit  mafculinXoit  remenin,/py.LefquelsArt;icles 
font  empruntez  des  Pronoms,IlIe,llla,Illi.  Les^u- 
trcSydeidiiides  :4,4ùtàHx\  font  empruntez  des  Prac- 
poGtions .  Quant  â  ohxX'A  cû  mis  auec  le  Pronom 
uels,x  fc  mue  en  f^ôc  (e  ioint  tout  ainfi  que  fi  c  c- 
oit  vn  mot,commc<ttr^«e/5. 

Exemple  du  nngulièr  mÀfculin. 


ft 


Le  nominatif. 

Génitif, 

Datif, 

Acçufatif^ 

VocMUt 

Ablal^ 

Nominatif, 
Geniuf,  - 
Datif, 


De  maiflreydn  maifl^. 
A  maiflreyOu  maipre. 
Lemaiftre, 

M4i/?iT/ans  article,  v 
Pf  maifheidu  nuUjhe. 
Lc^pluriel,  ? 

tesnMtflres. 

De  maiflresyou  Des  maijhes. 
(       A  matfireSfOiê  Aux  maiftres. 

biij. 


-V  •  ^ 


■'^ 


V 


\ 


l 


«4  ww  A\j»9  *M  tav  «V  k^« VMVM vv  «4  u  «  «4VUU  &\/U)W  vu  AI 


I 


■»Jf  ■■■»'. 


l 


11  G  R  A  M  MA  IRE 

AccufaWf,  Lesmaiflrcs, 

Vocatif,  ^aifhresX^ns  article. 

Ablatifi  Dtmaifhresfiu  Des  maijlres. 

Exemple  duïîngiilierfemenin» 


/ 


Nominatif, 

Gcnitifi 

Datif, 

Accufatifj 

Vocatif^ 

Ablatif, 


Nominatif, 

Gcnitifi 

Datif, 

Accufatif; 
Vocatif, 

Ablatif, 


ha  femme, 

'r 
De  femme. 

Afemme» 

X^  femme. 

"femme, 

Afemme,Defimme.         • 
Le  pluriel. 

Les  firmes. 

De  femmes, ou  Des  femmes.     . 

AfrmmeSyOH  Kuxfemmfs. 

Les  femmes. 

Jemmes. 

De  fvmmts.QU  Des  femmes. 
Souuent  audi  nous  v(bn$  decés  deux  mots  Vti 
&  Vne  corne  d'articles:difans,  V/t  liêfre^  pour  le  mot 
Latin  liber: v«f/fm/ff(^,pour  fœmina.  "^ 

Or  il  y  acjuclque  diftcrencé  d'vïèr  de  de  & 
du  articles  mafcûlins  du  genitit  {]ngulier:au(Iî  de 4 
Ôc  au  articles  du  datif  fingulicr.Car  nous  Aibn$,Le 
Iwrçdc  Pierre, ôc  nô  du  i  ierrf  :po«rtât  que  du  iam^s 
ne  fe  ipirit  aux  femenins,tie  aux  propres  nô^:  fi  ce 
n  cft  qu'on  vueillc  fped H ©r^» ne  certaine  per(ônne 
qu'6cognoit,oM  de  laquelle  on  a  parlé,côme  Le/i- 
ure  dkdtâ  \  ierre\  Au  cotraire  on  dit,  le  Imre  dû  mai- 
flre^S:  non  point  ae>»4//?rfe,côme'parlans  dVn^ar- 
tiçulienfirb  n'adiouftcsle  propre  nô^de  matflreïeha. 
01\  en  cefte  manière  de  parlcr,Ti#/i(f  l office  de  mai 
fhre,  quieft  dict  tn  gcncral,côme  qui  diroit,  i*t^ 
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/"oj^cff  (tyn  qui  a  ftîâ  /on  ch^f'd'œuarc  iAuÇTi  y  ail 
diffcrcncc  entre  4  &  4«.Car  nous  difons,  le  /'4^  ^o- 
«e'ii  Pi<Trf,$c  non  point  oh  Pierre  :  pourtant  qu'il  ne 
fc  ioint  point  aux  nos  proprcs:fi  tune  di(bis,4«c//(5î 
VicrrCyà  l'çauoir  duquel  on  a  pàrlé.Ncparcillem  ent 
aux  fcmcnins.  Semblablçmenc  nous  ne  difons 
foint,\e  tay  donné  à  rh:tifhre,a^ere:mz\s  au  ^faiftrcyau 
^crf^entendansquelquc autre  chofc  ,  commc4/i 
maifhre de  U  maifin^u  perc  de  lehah^ 

AM,eft  commun  au  datif,  àraccufatif.  Se  àlabla- 
tif  finguliers  des  Noms  raafculms  appellatift:  Ahx 
{èinblablemcntaudàtif,accufatif&  ablatif  pluriel 
dcsNôsappclladf5mafGulins,&  auflî  femcnin^. 
Exemple  du  fingulier,  le  l*ay  rendu  au  père,  au  paisi\e 
m'cn^ayaupaU,  ïeCaylaiJpaupais.Dti  flmic\y\èl*ay 
l'ay  donné  aux parcnsile  nienyay  aux  champs^llcfiaux 
cham^,8c  mieulx  es  champs, 

D«-6^Jff  quelques  fois  ierucrit  comme  de  Pro-, 
noriis  :  comme  quand  nous  difons ,  Uy  a  du  yin  la 
dedensMy  ^  des  hommes  la  dedcns:  ce  deSyi'ext  autant 
àuc  qui  diroit,!/^»  a  aucuns  homes, Vu  auffi fcrt  quel-' 
que  fois  pour  de  ÔC  ce  demondratifs:  cômc,lem4çe 
du  mouton  que  notts  auos  tuéyclcA  à  dire,  De  ce  mouton. 
De,(buUent  fe  trouue  deuant  les  Arpclcs  leôcU: 
çomme>Lr  maintien  de l*homme,ta  cou/btre  de  la rob^y 
L^renetiedctœilyLeiu^emcntdethomme. 

Le  de  La,  iamais  ne  font  mis  deuant  les  propres 
nos  d'hommes  ou  de  femmes:  car  on  ne  die  point. 
Le  Pierre,Le  leha:  mais  on  dit%ien  L4  Se/>2e,Le  Rofre, 
Lachampaigne,  Quelque  fois  il  dénote  quelque 
chofe  dequoy  on  a  parrc,Q*^dequoy  il  ell  mction: 
côme«l'4^  yeuthomme  qui  afatClcela^Vicrre  m*ainiu- 

biiij.  i 
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1    mec  es  m«ts  âniflans  en  omx,  ou  ckx,  cômc  Uaulx,       ■ 
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riifyous  cognoiJpZthomme.lh  font  mis  quelque  fbi5 
deu^t  les  adicâib  qui  font  ioindb  aux  noms  pro-t . 
prcsV)  &  lors  valent  autant  que  ce  mot  di(l^  ou  ^ui 
eft^ou  efttméicqmc  ^Philippe  h  btl^ulmnni  U  Koujp, . 
pour  vhilippe  diét  bcl^lehane  qui  ejiroufft.  Ils  (tmct- 
tcnt  quelque  fois  àuffideuantle  comparatirj>iW> 
encefte  manière  de  paxlcr^Q^cftbienU/mmeUjfhs^ 
gratieu/èque  ieyeiwnaûiOUf  Q'efthtenlapltifgrMia^ 
Jèfimm^quett^c.  Qujîlque  fois  ils  font  relatifs  ,âè. 
lors  font  Pronoms:cdtne9r4jr  >«i  Vkrre,0'U  yobrex,* 
H  ne  fault  oublier  que  l'infinitif  prenat  nature 
de  i^ecoit  l'article  /f,comme,LrMrr  C^kmager. 

D  BS    P  R  O  N  OMVS. 

Konôs  eftvne  forte  de  mots  qui  Cet- 
uentpour  fupplierle  Nôtantpro* 
pre,qii'appel{ati^(àns  aucune  fîgni- 
ncatiô  ou  déclaration  de  cep$*deno- 

_  _^    ,^ ^^^  tât  toufiours^  quelque  cenaine  per- 

fonne.Ce  mot  Pronô  eft  côpofê  de  pro  Laiio/  qui 
figni(iepour,8c  ce  mot  no;»:  comme  qui  diroit>^r 
liom,oaaiêUtudHlitm.  Car  en  tenant  propos  les 
vns  auï  autres>  il  feroit  ennuyeulx  de  répéter  fou^ 
uêt  vn  mefme  mot,fuft  propre  nom>oa  conunun: 
corne  qui  duroit ,  lehan  a  dift  k  Pierre  fêc  VierrééJUJt 
fTMi^:  au  lieu  dé  ce  deuxième  PfaTr,onmetvn\ 
Pronom»en ceftefone ,  uhMi^diiH  Vierre  qifdal-' 
Lui  eftudier.oUf  Vietttrecommande  Pierre  i  lehofhleha 
e/îfi grand  eHudUnt.  pour  dire  »  Vierre  fi  recommande . 
^lehan  qui  efi  fort grindeHudknt .  U  a  donc  eftédc 
bcfoing  d'inuenter  des  Pronoms  >qui  non  (eule- 
ment  demonftreroyem  les  Noms  »  mais  au(C  leuc 
perfône:car  autre  eft  la  perfône  qui  parle,  &  autre 


■HH 
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celle  à  q^i  ^^  P^I^  >  ^  ^utré  celle  de  qui  on  parle, 
fans  luy  addredcr  la  parolle.  Ec  côbien  que  la  feu* 
ledemôAradon  fuftfaiâe  par  ces  pretnicrs  Pro- 
noms, If,  tHy  cejhy  cif  ou  cefluy  la^  ou  luy:  il  a  efté  de 
bcfoing,  poijr  euitct  cefte  manière  de  repeution 
de<Noms>inuenrer  ces  reUciâ  tant  des  Noms,que 
mçftpc  des  Pronoms,  côme^«i .  Car  autremëc  au 
lieu  de  dire  ,T«  es  celuyqui  mcpUUfil  nous  Qift  fal- 
lu dirc,Ti*  escelny  tu  mcpiaùiÔCQui^cik  relatif  de  T«. 
D  E.  s    A  C  C  i  D  E  N  S    D  V    PRONOM. 

Le  Pronom  ha  fix  accidcsiqiii(bnt,E(pece,Per- 
fonne.  Genre,  Figure,  Nonibrc,  &  Cas,  auec  De- 
clinai(bn. 

U  y  adotize  Pronoms,Tr,T«,So;?,ou  S«\l/,Cr,CeA 
Xidx,^on,Ton,Son1^uUienyTien,^kn,)UoJk^^^ 
^      DcsEfpecçsV  ^ 

y  a  deux  efpeces  ^c  Pronc^ms  :  Les  yni  font 
pricà^ci6|comme  If,  ru,  Soyyïl^  é^t0.  Les  autres 
font  dcriuariâ,comnié  Uon,ràn^m{omui€nJ:^iit^ 

.    De  ce$  grimicifs^il  en  y  ^qi^àîf  dëmpnllratifs, 
If,T«,Cf,Ce>î.  £rtfohfelad^|^|l|^^^ 

Et  vh  iriaihtenant  deiigic^ftra|il>  tbai  re- 

latif^qitî  cft  ifcoui^DÙ l^v^  >  i^  v 

/     Le  Prbàojba  troi>  pçnî>nnes,c6me  les  VerbesL 
La  pc6mierà{)erfonne  efl  c^Ue  qui  rien t  propos 
de  foy me(me.'co°mme,if  yi  à  mon  'aije. 

La  (ecôde  efl:  celle  qui  eft  preiènte,  &  i  laquel- 
le addreflbns  noftre  proposxomme,Qi^^  tn^té 
eshienàionaijè,  - 

La  tierce  eft  celle  à'  qui  on  ne  parle  pasprefen- 
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tcmeiTtcquoy  qu'onparle  d'elle;  comme,  Unetiem 
compté  de/oy»       .     J        .     ;  \     .  \  ..-.     ;  .. 

Des  genres. 
Il  y  a  trois  genres  des  Pronoms:  aucuns  roafcu- 
lins,comme  UyCeluy.  Les  autres  fcmenins,  comme 
Etff,  Celle.  Et  d'autres  qui  font  mafcuhns  &  fime- 
nins,feruans  tant  a  Thomnie  qoUla  femn\c,com- 
mc  u;tH,SoyyCXHf. 

Des  figures. 

Il  y  a.  deux  manières  de  figures  de  Pronoms 
ainfi  qqc  de  Noms,&  autres  pâracs  d'oraifon.Les 
vns  font  fimplcs,côme  If,T*,l/,  Moh,  To«,  Utn^  ç^uL 
Les  autres  compofez,côme  Qefluy  chCeflny  UiUoy- 
mefmé.T^ymeJmeytuymepne.  ^ 
Des  nombres. 

LesPfonoms  ontauffi  4cax  nombres  comme 
les  Nonisjle  Singulier^comme  ir,  Toy,  l/.  Et  le  plu- 
riel,cpm  me,  No«j,Vo«j,i&.  Il  y  en  a  qui  font  feule- 
ment fingulicrs,comme  QeàyQeU.  Les  autres  font 
communsà  tous  nombres  :  comme  Se,  q^,  Q«f, 
Pierre  quifenya^ôc  Qetdx  quiftn  yontitefirutteur  que 
tuauoiSfdCLes/erHitcursquetuaitois»    * 

Des  cas  &  declinaiipnsdes  Pronoms, 

Les  Pronoms  ont  quelque  mabiere  de  cas,  ôç 
declinaifons ,  ainfi  que  les  noms,  comme  il  fe  co- 
gnoiftra  par  trois  declinaifons  qui  fenfuyuent. 

La  première  dedinaifbn  contenant  trois  Pro- 
noms,afçâuoir,       le,       th,       Soy. 

le  fe  décime  ainfi. 
Nominatif  leouMo^.  /■. 

Genitig  deMoy. 

Datif»  4Moy>ouMe. 


ï 


rfiÂ 


paiement  £  «  en  la  fin  d'aucuns  pcds  inocs  dV-  i 


*iettem 

aafcu- 
)mme 
ftmc- 
,com'- 


>notns 
in.Les 


)mme 
le  plu- 
icttle- 
rsfonr 

:as,  &: 
ftco- 
nt. 
sPro- 


Accufatîf, 
Àblatii^  ■  ' 

Nominatif^ 
Gcniftf, 
Datif,    -^ 
Accufarif,  t 
Ablatif, 

Nominatifi 

Génitif 

Datif. 

AcCufaii^ 

Vocatif, 

Ablaaf; 


Nominatif^ 

Génitif, 

Datif, 

Aco^ûrif, 

Vocatif; 

Ablatif 


FRANC  O;  $  E. 
j       Moy,6uMf. 
«       dùoy^pxxdeUioy. 
Lcpluricl, 

devons, 

^NoM^OUd^^Noifï. 
T«  (c  dcflinc  airifiî    ^ 
T«,ou  TojyJ^ 

Tr,oU4Toy.         ^ 
TCyO^Toy. 
Toy,ou^ik 
àroy, ovi  de  Toy. 
Pluriel, 


^7 
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Vous, 

de  Vous. 

a  Vous, 

yow,fcmblabIe  au  nomnatif. 

V  VotêS. 

de  Voir;, (emblablé au  génitif. 

On  vie  de  fAcy  &  Toy  quand  on  rcfpond  a  I  in- 
terrogation :côme,Q«i  afatâcek^ovk  Eftee  toy  qui  as 
fatÛceU^Ez  on  ïcfyàdyCeii moy :ou  C*efttoy  .  C^âd 
audi  nous  niôs  auoir  tàiù,  ce  qu'on  nous  impofe: 
comc^C'cïltoy  quioifùâ  ccU.(  en' e/t  pas  moy. Nous 
en  vfons  aulli  en  ccsnianiercs  de  paiicr,cômc,F4)r 
ccUpottr  [amour  de  moy ,  U  tayfîtiâl  pour  l'amour  de 
toy.  C *cft  à  moyyCtfi  a  toy,  \l  n*ha  cure  de  toy^ne  de  moy. 
il  efl  en  moy  ou  en  toy  défaire  ce/4.0  moy  mtfrable. 

Quand  à  Me  &  Te  ils  fe  mettent  douant  les  Ver^ 


v 


C 


•i-^ 


i? 


T 


j 


Gcniti^ 
/Datif, 
Accufatif^ 
Ablatif^ 

Datif,      y 
Accttfa^if, 


i 
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fccs,ainfî  que  Viay  fe  met  après  :  corne,  le  «<  nam^ 

Soiyfe  décline  aipfi»    . 
V^         Singulier,  , 

4So;y,QU^. 

ifr  Sa>:fomblabIe  au  GetUti£ 

PlurieU  ^        ■ 
se. 

-^^  '-  ■' 
Soyôcse  onè  Cefte  diSèrence ,  combien  qu'ils  fi- 

gnifient  tout  vn:que  Sr,le  plus  fbuuent  eft  mis  de- 
vant le  verbe,of  Scy  apresxomme,  l^ne/ryS^de  de 
ricThil ne  tient  coMtedefiy. 
PoujT  le  plun^lde  $c,on  vfe  de  Leurgçnidf pluriel 
de  i/  :  comme,  cV/f  le  leur,  pour  teni  çulx,  ib^ini 
teurs,pùmyUsJoniàèHl^ïb  lefirontleur,fo\lt\ls  U 
fdpprofrieront.         '  ^  ^ 

La  f'  »  c  o  N  D  B  deçlinaifon. 
Soub  cèfte  declinaifon  (ont  comprins  les  Pro- 
noms demonftratifi  &  rckd^tleiquels  (e  décli- 
nent par  deux  terminai(pns,rvnc  do  puicolifi»^ 

l'autre  duicmeniB^Y  •  ^^ 

'^^^  SitigulièrJ  ' 

Nominatifv  Cf,ouCctf. 

GenitiC  de  Ce.         .     ' 

Datif,  àce.^ 

Accufatif,  Çe^mbkbledU  nominatif,    . 

Ablatif,  <^e  Ce^mUé^u  génitif. 
Pluriel,    -         :. 

Nonùnati^  Ces.  ainfî  eh  tous  les  cas  :  &  eft 


\> 


,^ 


v 


I 


'COUP  , 

X 


f 


ils  fi- 
$dc- 
fiede 

luricl 


Pro- 
IccU- 
alip. 


eft 


V 


/ 


'-»'■■■ 


ISIominatif; 
^GcniriC 
DariF, 
AccuTati^ 
Ablatif, 
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nrafculin  ou  fctneniii  j  cômc,  ces  homes Xes^r^mes. 

Ce  &  Cf/?,  ont  cette  diffcrcncc ,  combien  qu'ils 

figfiitiêt  vnç  mcftnc  chofc  ;quc  Çccft  mis  deuanc 

les  Noms  qui  commencent  par.confbname,  ou 

i)ar  A  qui  (c  prononce  :  comme;  Ce  bon  hommet  Ce 
otipt  Ce  Uurty  Ce  hallebardier.  Ce  haran»  M  ais  Ce/î  (c 
met  deuant  les  Ndms  qui  commençât  par  voyel- 
les ou^par  h  qui  ne  Te  prononce  pointrcommejC'^ 
enfant^CeJ^  homme. 

Le  femenin  fingulier  de  Cf)?.  ' 
Cefte,  . 

de  Cefle, 
aCefte. 

Ce/?e,femblableau  ndmînariC 
\^de  Ci«/fwmblablc  au  geniti£ 
Pluriel,  ^ 

Cf/fei:aii^  par  tous  les  cas. 

CeflàytCeftuyàyCefiuyU. 

De  Ce/?,  vient  vn  autre  Pronom,Ce/?«jy,ou  côfec 

aucuns  c(criutfhrCcyK»qcii  hzCes,  pour  fon  pluriel, 

A  or/hrjf ,  qtietduc^fois  on  coniotnt  ei,  ou  Ux  &c  diti 

on,  Qeftêty  ci  ^  |^uôir  qui  ett  près  de^  nous,  de  de 

3ui  on  parle  :  iCteftuy  i4,quiM  loîng  de  nous^  & 
c  qui  on  a  parlé^l-ciiqpluriclieft  Ceiic, 

ceàfCela. ,'  '    r;<\  v.      ,  -  •]  S  '    -^     \ 

Ces  deux  demonftrarifs  viennent  encores  de 

^",  Cé,Cea,démonftrc  Jachofé  prefcnteou  prochai- 

^e:Cei4,monftreiaçbore  plus  efloignee.  AucunaiP 

fois  on  met  vn  mot  entre.deux:  commc,Ce  /iiire  ci, . 

->-^tlikreU,Cefi homme àfCeft homme U,    . 

CeluyoucU.       t  *  ,. 

De  Cf^  eft  encore  co^poie  Ccluy^ou  Cil,  qui  eft 


\.- 


Nominatif; 


y 


Xr-- 


V 


\V 


V     , 


•^ 


I 
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vn  Pronom  dcmonftradf  mil  ne jccrminc  rîcn: 
pourtant  on  luy  baillcj^m^làtif  qui  le  fuit,  pour 
dct^miner  ce  qu'il  demonftrc:  comme,  Cc/n^e^ï 
homme  debien  qui  yufvlot%  Dieu,:  Pour  bié  parler  on 
'  rfe  met  iamais  Ci  ne  La  aprcsrcar  ils  font  Aducrbes 
-dçnotans  certain  heu  .  Parquoy  ccft;(^ma| parlé 
François  de  dire,  Celuy  U  efthommc  de  hiknqui^  ^c, 
car  il  fault  dir^,  Cclny  e/i  homme,  0*c.  Son  pluriel 
cft  Cc«/x.|Le  fcmeniaJiugulier  cficelle  :  &:  leplu- 
Tiel,Ce/fc^  Ladeclinaifondel/ouLM> 

Nortii&iatif,  î/,ouL*i>     ,         y 
'Génitif,        de  luy.     ^' 
Dati^      i     L«;y,ou  4  L«jr.  /         ' 

Accufâëfv     Le,ouLr)r.  >       * 

Ablatif  :       de  Ln^s&mblable  au  génitif. 

Pluriel,  , 

Nominatif,  l/f  ou  |«jc»oaLfj'.     ,    ' 
Génitif,  ^      Leunidc  LeMrs,d'EÊlx. 
Datifi         ^  4  ïjtlxyOU  tewr, 
Accufarif,     J//,ou  ulx,oti  Lr^mblablc  an  no. 
Ablatif,        ^f^Àileurs,d*liilxi,Cttnhhblczuge.  ' 
Il 8ciuy diffcrcht  dVfage :car  1/ tic (c met pai 
^Ùfc*met/io',ne»ti0foù  fe  m|^ti/:ca^  1/  fe  met  le 
plu^  fouuent  deuârit le  Verbe:  U4\f^jlfait,il  (fhbon^ 
llefineceJpiireyXly  4  infinis  hommes^  lift  y  a  homme.  Es 
itîtertogations  *  refponfes .  kdiû  dfc  met  après 
le  vcrbc^comme,  Ter4ilcetafCffbrttils;<.\ftH.  Mais 
Luy  fert  aux  re(ponce$:commc^Q^i4/ii(Sce/4.^Li<v; 
&  non  pas  i/.  . .  ^  :*       * 

lulx,c(i  de  pareille  nature  que  luy. 

Lefemeninfingulierdel/,  ^ 

Nominatif         llle. 


ou 


^'- 


T 


■•r^  «-«y^vvrMrv^l  «vr  r%  r tYrtV ^\i\J ll^ 


î- 


e  rien  : 
ttpour 
cluye/f 
rlcroh 
ucrbcs 
I  parlé 

pluriel 
le  plu- 


no. 
lugc. 
et  pa$ 

net  le 

ic.  Es 
après 
Mais 


Genicifi 
Datif,  ^ 
^ccufarif, 
Ablatifi 


Gchitifi 
Datif, 
Accufatifi 
Ablatif, 
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Éfff,OUL4. 
•   if  £flf.  /         . 

Pluriel, 
Nominatif,       Eff«,otiL«.  ; 

(ttUes, ou  Leurs. 
àElIeSyOMÙLeurs.     "• 

(ttUeSyOXX  Leurs,  ^ 

Le  &  L4,(bnt  relatifs  qui  ne  fe  joignent  finon 
aux  verbcs,6c  (c  it^cttent^tuânt:comme  lele^oy^ 
le  la  yoy.  Toùteffois  eftans  iomârs  à  J'impcratif,  ils 
(c  mettent  apres.-commc  Vay  affaire  de  ton  liurcyf  re- 
flète moy,Vayley  Dite,  Aime  la .  Ils  font  toufiours  ac- 
cufatifsjfinon  auec  le  verbe  fubfhfntificomc  Us  font 
bons  hommes, mais  ils  le  font  de  tan/quUs  craignet  Dieu, 
Iceluy  ôc  Icelle  font  de  mefme  fignificatioh  que 
font  ll^LuyySCEllc.  i 

A  ces  pronoms  (buacnt  on  adioint  ce  mot  Mef 
we,pouTplus  grande  véhémence  de  dcclaràtion: 
comme,  letayfaKtmoyme/hie,  LuymeJme,EHemcpne: 
comme  qui  diïoit,moyproprey&  non  autre. 
QuiyQue,c[uel^Le^ueL 
Nous  auons encores  d'autres  relatifs,de(qucls 
celu)rque  nous  appelons  Qfrr,  eft  le  plus  gênerai, 
par  ce  qu'il  fert  à  tous  genrcs,à  tous  nombrcs,&  à 
toutes  perfonnes .  le  fris  ccluy  qui  tay  fcou  Uy  lues 
celuy  qui  m* as  toufiours  aimé,  Nous/ommes  du  nobrc  de 
cculx  qui  yous  aiment ,  le  fris  celle  qui  y  dus  aimey^c. 
Au  demeurant  il  ne  reçoit  poi(itd*article:Etfe  dé- 
cline ainfi  qu'il  fenfuit:    '  : 
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Lcfingulicrmafculin, 
Nominatif,     \         QuhQus,QHeUequeL 
Gcnitif^  de  Q^c/r  Qu^iduQH^i 

Daiif,        •/  ^QjfiÀQJi^l^aHQufl. 

Accufatif,  îTcmWable  au  nominatif 

Ablatifi  fcmblabic  au  gcniti£ 

Pluriel, 
Nominatif,  QiQ.QJi$lsJcfQiiels. 

Génitif,  ^e Qui,de Qus^ÀcjfQush.  ^ 

Accufatif,  Semblable  au  nominatif, 

.Ablatif,  fcmblabic  au  génitif.     ' 

On  fc  fert  de  Qui  auéc  les  prcpohtiôs  ainfi  que 
des  démon (Iratifs;  comme,  A^i^^  De  quh  Vouraui, 
SMT  aui^in  auhcrc.  Quelque  fors  il  inteq:oguc,  Qjd 
tftUiQuieftesyomf  ^      ^ 

^Nous  vfons  de  due  qu^nd  la  pr^polîtion  n'y 
cft  point  rccjùife  :  comme,  Vp/Ai  lehan  que  yùus  de^ 
,  mAndi^l,A\  n  cft  iamais  nominatif  qu'auec  le  verbe 
fubftantif de  tousgenres,  nombres,  &  pcribnnes: 
comme,  le  fris  ce  que  ie  fais ,  Tu  es  ce  que  tu  es ,  [/  efl  ce 
qu'ilefi.l^ous  femmes  cequenousfofnmes,  Vousèftcs  ce 
queyousejki.  Il eft fouuent interrogati^ comme, 
Q£eftesyouslClu^'4ue7iyous?  On  vfc  aufli  fouuet  de 
Qi*?,  pour  lequel:  côme,  Va^f^arléau  Koy  lequel  ^ous 
defire\tafU:  ou.queyous  defireitani.  lepaderay  à  ce/t 
homme  lequel  \ous  cr4ipie^:ou  ^que  yous,  e2r  r.  Pareil- 
Icmct  du  femenin,  lepri/è  bien  U  mMfart  laquelle  m*a^ 
ue^yendue:ou,que  m*aue^(^c.Vaimeles  remonjhan' 
ces  le/quelles  m'aueifaiÛesioUyque  m^aue^aiétes. 

Le  fingulicr  femenin. 
Nominatif  Qui,(^,Ciu^ac,LaQ^lle. 

Geni^ 


■(- 


/. 

tif. 


r. 

tif. 

c,  Q^ 

on  n'y 

w$de-> 

vçrbc 

nncs: 

leftce 

rflcsce 

nmc, 

et  de 

'y  oui 

à  ce  fi 

ireil- 


icni' 
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Génitif,  de  Quiyde  Qu^Ue^dé  UQuelle. 

Datif;  dQujtàçiu^lIeyàUQuelle. 

Accufaiif^  (cmblablc  au  nominatif. 

Ablatif^  ièmblable  au  génitif. 

Pluriel, 
Nominatif^         Qi4^Q^//«,  lefojielles. 
Génitif,  de  CXtd^de  Quelles  ydef:itiéUef. 

Datif^  àQui,kQuelleSy<iu/Qu^es. 

Accufàtif,  (cmblablc  au  nominatif. 

Ablatif^  (cmblablc  au  génitif 

QueU  vient  du  root  Latin  qualis.  le  ne/çay  quel  il 
efi  :  Quel  homme  es  tu  ^  De  quel  homme  parlei  yous? 
Quand  il  cft  relatif,  il  ne  pcult  eftre  fans  (on  arti- 
cle/e:  &  (on  fi^ipbnin  quelle ,  ne  pcult  eftre  fans  Ui 
commty\*ayyeu9ierrelequelyoMê^ognoiJpf^\Uyycu 
aufiipL femme  bUfétUe  yousaimexi.  Lors  aufli  qu'il  e;(l 
relatif^  il  pculte(h'e  gouucrné  par  du  &  par  au:  cô- 
n\c,\éyoùs^y  paAé de  Pierre,  d^quelyous  argnoijpx.  l^ 
raceiou,  auquel yous  oueT^kid  dupUifir.  Mais  (on 
pluriel  eft  goùùernë  par  des  8c  aux  :  côme,  tes  ho- 
mes dejquels  ityous  ay  parlé,&aufquels  y  oui  "Vo'  fîe'^ 
Lediâ  Quel  ne  pcult  eftre  auflî  (ans  le,  quand  il  eft 
gouucrné  des  autres  prep6(îtiôs:  côme,  Var  lequel, 
Var  lejautls:  SurlequeiSur  le/quels:  Oultre  le/quels^  Auec 
le/quels .  Ainfi  du  fcmenin,  le/quelles,  defqueUeSy  ouf 
queUeif  gr  e/quelles.  Es  intcri[ogatios  nous  nous  fer- 
uôf  dé  ce  Quft:  coqime, Lequel  efl ce  d'entre  yous  qui 
ywUlkmêefmoyfPar  quelmoyenfDe  quelle  race  es  tu? 

Qi^^r,  il  (cmble  qu'il  nous  fert  pour  le  Quid  ou 
Qupd  des  Latins  :  comme  quand  on  dit,  Uha  de- 
^f^yy  Quoyfaipmt^ilyiura  :  côme  fi  on  difoit  en  La- 
tin^Qupdfaciendo  .Ilfen  auftîpouraduerbcin- 

c.j. 
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tcïïOgMf y  VourquoyHurquoylDequoy^ 

Y  Aucuns  dicnc  çftrc  Pronotïfretatifd'a<flions 
6c  pa(riôs,autanc  en  pluriel,  qu  en  fingulicncom-  \ 
me  quâd  on  dir,l/ mcfxit  beaucoup  de  fa/cheriffy  niAÎs 
ry  poumoyerayAe  yous  dis  qu'il  cflfort  ifidUdeyàfin  que  •*' 
yousyauificx,Vremgurdeatoy .  L'autre  rcfponujljy 
pren gardeAucuncitoisil  fait  relation  de  lieuxom- 
mc,  Vo«^  yous  en  allcx,  à  Varis^ie  nfy  en  imy  après  yoHS. 
Y  allc^yous^Y  pajpreiyous?  ,  ; 

H  fault  noter  que  nous  vfons  de  ce  petit  met 
Dont,ipout  de  quijduquelydcfquelsyde  laquelle^  de/quel- 
lesicomçXay  ycu  le  hure  dont  youâ  parteT^Les  hommes 
dot  yous parleiyla femme  Êr  l^^  chofis  dotyoHS  m'auex, 
(fcript,  Lar  I  E  R  c  E  dcclinaifoo. 

Cefte  tierce  declinaifon  contient  les  Pronoms 
pollciljfs, Mon, Ton,  Son ( ou  Mien, X/e», sien)  Ifofhe 
Lcfinguliermafculin,  (Vo/?re. 

Mon,UieitJeUicn. 

déMon^du  l/iicn. 

àMon.auMicn, 

femblable  au  nominatif. 

Mon,     * 


Nominatif, 

Génitif^  ^ 

Datif, 

Accufatif, 

Vocatif, 

Ablatif, 


.1 


Nominatif, 

Génitif, 

Datif, 

Acçufatifî 

Vocatif, 

Ablatif, 

Nominatif, 


femblable  au  gcnitiE 
Pluriel, 

Mes,MienSylesmens. 

de  MeSydcs  Miens,       1 

a  McSyOux  Micris.      ,/ 

femblable>u  nominatif. 

Mes, 

femblable  au  génitif. 
Le  fingulicr  du  fcmenin. 

M4,MicnneJayjenne. 


dit 


^SJff^ 


I 


au piunclxommc  Qhmal.QhmAulx,  loyil.Loy^ulx. 

bAj. 


■^ 


'% 


.0 


(fiions 
:com- 
rr ,  mais 
ue 

'y 

i:com- 


finam 
•ncl,rj 


it  met 
fommes 

)nonis 
)lJo/he 


Gcnirif, 

Datif, 

Accufatif, 

Vocatif, 

Ablatif, 

Nôniinatif^ 
Gcdicif, 
Datif,      ' 
Acoyfâtif, 
Vocatif, 
Ablatif.    ^ 
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dcUaydcUs/dennc. 
àMayàU\ùcnne, 
•fcmblablc  au  nominatif  ^- 

fcmblablc  au  génitif. 
Le  pluriel, 

McSyMicnncsJes  Miennes, 
di'\\e<ydes\uennes. 
à  Mes ^aux  Miennes. 
fcmblablc  au  nominatif 
Mes.  ' 

fcmblablc  au  gcnirif. 

Ainfi  fc  dcclinct  To;ï,T4,T/'«> Tienne:  "son^U^ùcn, 
Sienne-Sots  qu'ils  n'ont  point  de  vocatifs. 

Mon,  Tony  Son  mafculins,  aucuncfFois  fc  mettent 
au  lieu  de  M4,T4,S4.fcmcnins,auât  les  lîoms  com- 
menceanspar  voycllcs,cômc Mon amc, Ton auant- 
■ardcy  TonorcHUy  Son  ignorance .  l^elquc  fois  nous 
Tons,  M  4m/>,  M*^^our:  maisc'eft  en  oftant  4  de 
m^^oupluftoft  ortdemow,  àcaufequela  pronon- 
tiati^on  feroit  trop  rude  :  de  au  lieu  des  lettres  dë- 
faillîtcs  on  met  vne  apoftrophc,  qui  dénote  l'ab- 
fehcç defdiacs  lettres,  ainfi  qucdifl:  a  efté  ci  def- 
fus,  au\comm*cnccment  qu*il  a  efté  traidé  de  l'a- 

poftrof^ie. 

On  fe  fcrt  àufsi  de  Mon^Ton,  ^on  qnad  oh  rcfpôd 
à  quelque  demande,cn  reprenant  le  fubftantif  de  . 
rmtei:rogation,comme;E/?fe/4fo«  w.tz/^rcf  Ow-yïCV/î    , 

monmaifre. .Que fion.i>e  veult reprendre  le fub-^ 
ftani,if,onvfcde  M/e«.T/>«,sifc«:€/?ce  U  ton  lutr^^ 
Ceplemien.hl  ne  fe  mettent  gucres  fans  les  article^ 
le, Uy  IcSyC'eft le mtem  L^ rpienne,  ha  tienne.  A uec le     * 
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vrty  oif  e  :  car  puis  qu'Us  n'y  a  qu'vn  cas  6u  ccrmi^ 
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verbe  fubftantif  ils  n*onc  point  ces  articlesifoic  que 
les  relatifs  qnije,  lequel:  ou  dctnonftratifs  (fors  Ce) 
précèdent  ou  non  :  commc,Ce  cheual  e  fi  mienne' c  fi 
celuy  qui  efl tièriyuequel efl tien, t eftuy  ci  ejt tieriy  \jtfluy 
'  U  eft/ien.  Fors  Celais  ie.car  nous  ne  difops  pas.  Ce 
c/inenyïnaisd  efl  fc  tien. 

La  dccflinaifpn  de  No/?re,&  Voflre, 
Le  fingulicr, 
Nominatif,         N(?/?re,/e  No/fo-f . 

de  hloflreyduUoflre. 
à  nojire^  Uoflre, 
femblable  au  nominatif. 
No/?rè.  "  ' 

jfemblable  au  génitif . 
Lepliiricl,  * 

Nominatifi        \'Noflres,o\x'NoStOulês  Noftres.   - 

desNoflres,deNoSi 
y  auxlioftreSykNos.^ 

femblablc  au  nominatif. 
-  Noy. 

(èmblable  au  génitif. 

Le  femenin  cft  tout  parcil,cxcepté  que  l'article 
cft  femeftin,/4  No/ïrf,</e /4  Noiîre. 

Ainfi  fe  décime  Voflrcy  fors  qu'il  n'ha  point  de 
vocatif  .  -  ^ 

llya  quelque  différence  entre  No/îref  &  Noj, 
Vofhres  &c  Vox,  quant  à  Ivfage  :  pourtant  que  nous 
vfonsde  Nos  &c  Vos  quand  le  fubftantif  fenfiiit, 
corne  N^  amis^yos  amis:  Nos lettresy  Vos  tentas.  Mais 
file  fubftantif  neft  point  exprimé, ou  qu'il  foit 
mis  deuant ,  lors  nous  vfons  de  No/ircs  (^  Voftres: 
comme  Ces  Hures  fom  noflre^y  ou  Voftres:  Quijontces   ^ 


Génitif, 

Datif^ 

Accufatif, 

Vocatif, 

Ablatif, 


Gçnitif, 

Danf; 

Accufatif, 

Vocatif^ 

Ablatif, 


►  *i 


'  i 
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liuresflJoflres.ow  A  qui  [ont  ces  Hures  fils  fini  nofires: 

- 11  y,  a  vn  Pronom  qu'^cuns^ppellcntreîteratif 
de  la  mefmc  perfonne ,  foit  nom  ou  pronom  :  qui 
cdmejfney  Se  au  pluriel  me/mes:  cotnCyle fris  du  mef 
me  cpnfèilx^s maris  des  mcfme!ffemmes,yayparlcà  Itty-.  ^ 
mefmefQuàeulxmcfme;Moyme/meleferay, 

'^''  D  El    VERBES. 

>,      ~  '■-•>■.  ,^  • 

Brbcs,  ce  font  mots  qui  fignifienc 
ou  faire  quclquc€holc,  comme  Ai- 
mer.on  fouffpr,  comme,  lefris  air^éy 
léfrisbatH.       *"    '^  ';      ' 

^^^ .  _^  Ceulx  qui  fignifietf  faire  quel- 
que chofc  (ont  potircc  appelez  A(5li^.  Lesautrts 
qui  fignificntfouffirir  ,  font  appelez  Paflifs  •  Lès 
vrayemét  &  parfaidcmct  Aftife  forment  d'eulx 
mcfmes  vn  participe  prêtent,  dont  font  faids  les 
verbes  Padifi ,  i^uec  le  verbe  fubftatif,4uquel  ci  a- 
pres  eft  parléxommc  ce  verbe  Ai/wer,formé,  de  foy 
Aiwe,participe  preteric,dont  on  AiXyiefrismmé. 

Il  y  a  vne^utre  forte  de  veibes  qui  ne  font  n'a* 
âifs,  ne  paffîfs:  pounant  fontUppelez  Neutres^&: 
n'ont  point  de  declinaifon  pafsiUe,  com m  c  Kirc,  l  c 
ris;turit,(^c.CouriryAller.         -  .     " 

Oultre ces  trois  fortes  il  y  a  le  v^rbe  nômé  Subf 
ftantif,quicftlE/?^e:qui  ne  figoifie  adionnepaf- 
fion:  mais  feule  met  il^enote Tcftre  &  cxiftêce  au 
fubfiftancc  d'vne  cha(cune  chofcquieftfignifiee 
parle  Nom  ioinâ  aiiec  luy  :  commCyle  frisi  th  es  M 
f^.  Toutcffois  il  eft  fi  neceflaire  àto/utcs  adlions 
&  pa(sions^  que  nous  ne  trouuerôs  verbes  qui  ne 
fe  puifIèntreK)uldrc  par  luy  :  par  ce  que  toute  a- 

c.iij. 
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,    jtrc,  quicu  ma  en  gcncrai^comc  qui  oiroit,  i*i/4i# 
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dion  OU  pafiion  requiert  cxiftcncc ,  ou  fubfiftan- 
cc  ôc  cftf e. 

^  Il  y  a  vue  forte  de  verbes  nommez  imperfonels, 
à  caufe  qu'ils  n*ont  ne  perfonncs  ne  nombres  : 
c'eft  à  dire,^quancl  on  en  vfc,on  ne  fçait  de  qui  c'cft 
^uonparle,ne{îc'eft  àvne  ou  pluneursperToo- 
ncs:  feulement  ont  les  modes,  &  les  temps  didin- 

Îjuez,&  font  tous  tierces  perfônes.Ils  font  de  deux 
brtes  en  Latin.lcs  vns  finirent  en  t,  ppur  lefquéls 
expliquer  Prendre  en  François ,  on  prepofe  1/: 
comme  Oporter^i/yiWrtOpbnuit^i/^/iiÏM.Lcs  au- 
tres fc  terminent  en  tur  :  à  tels  pourles  expofcr  en 
.François,  on  prepofe  o;i:commc,Amatur,o«4iiwf: 
AmaDatur,o;i  4imoif;Dicitnr,o;}  du.  En  laquelle  ma- 
nière de  parler  quelque  fois  ils  prend  la  place  de 
o;j,comme,l/j  dijenty^oux on  dit, 

LES    A  CCI  DE  N  s    DV    VERBE. 

Le  Verbe  ha  (cpt  accidens,qui  (biit, Mode, 
Temps,Efpcce,Figure,Coniugai(bn,Per(bnne,& 
Nombre. 

Des  Modes. 

Les  Modes  font  de  cinq  fortes.  La  première 
f  appelle  Indicatiue ,  pourtant  que  le  Verbe  aucu- 
ncflrois  demohftre  que  quelque  chofê  (c  &ir,  oji 
qu'elle  fe  faifoit,ou  qu'elle  a  cftc  faiâe,  ou  quelle 
fc  fcra.comme,  iW/wc,  Vaimoye,  i*4y  aimé,  VoHoye^ 
méyï'aimcr^y. 

La  féconde  mode  ou  manière  du  Verbe,  Rap- 
pelle Imperatiue,  quand  par  iccluy  on  commande 
de  faire  quelque  cnofè:cômc  Aim^EUe  n'ba  point 
de  prétérit  :  car  on  ne  peult  commander  pour  le 
pa(Ie,qui  cil  temps  irrcuocablc.  Elle  n'ha  dôcquo 


I 


I/4V 


I 


C6mC»I  ày  VcHl  nomme  <^»i  aj*un  tcMyi- ivrrv  m  *•  *f»»#»- 
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îpofc  «/: 
Les  au- 
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le  prefcnt^qui  toutcffbis  n*cft  point  fi  prcfênt  qlj'il 
ne  tienne  quelque  chofc  du  futur  temps  :  aulîî  de 
vrày  ce  feroit  commander  fans  propos  à  celuy  qui 
iafcroitcequ*onluy acommandé.Auecce.on  ha 
de  couftume,  quand  bonfcmble,deluy  adiouftcr 
aucuns  Noms  &  Aducrbes  fignifians  tempsxom- 
me  VayceUdemain^àccftehcureypre/ehtement:  dont  la 
plufpart  emporte  le  futur.  Quelque  fois  on  fe  (crt 
dufutur  de  l'Indicatif  pour  l'Impératif;  comme. 
Vous  ferez  cela ,  Tu  iras  U .  Combien  que  par  l'Im- 
peratif,auflî  proprement  fe  puiilc  dire:  car  autant 
vault  l^aites  ceUy  &  Va  la,  que,  Vou^fèreT^cela,  &  Tt4 
hrasla,  prononcez  en  façon  decommandemét,  ou 
remonftrance  auec  les  plus  grans  rcarlesfubieds 
ou  moindres  nepeuuentpas  commander  à  plus 
grâds  qu'eux  ;  veu  qu'entre  les  ctgatfjTmcfnK's  le 
commandement  r'h^  point  de  lieu.Parquoy  il  cft 
/^eîiidentqueceft  Impératif  eft  plus  futur  que  pre- 
fcnt;  ou  quc.pour  le  moins  nous  le  pouons  ap- 
peler aufli  bien  futur  que  prefent. , 

La  tierce  mode  fappelle  Opratiue:  quand  on 
foubaitc  &  defire  auc  quelque  chofefcfacç  prc- 
fcntcmcnt»  ou  qa*ellc  cuft  cftc  faiâ:e,ou  qu'elle  fe 
face  à  raduenirxommcO  (jue  Volontiers ï Aimeroyey 
^Àuroye  aimétDicUykcille  que  i*  Aime, 

Laquatraeme  mode f appelle  Coniondiuc,  ou 
Subion(Siue  :  quand  on  parle  auec  caufe  ou  con- 
dition ,  &  qu'il  y  a  deux  modes  ôc  manières  ioin- 
ûes  enfeniblcpour  faire fentcnce  parfaidle  :  com- 
me fi  ie  di,  Cluand  ielauray  difly  la  (entece  n'cft  pas 
parfaiâe,fiic  n*ad:ioufte  quelque  chofc,cômc,f«  le 
Jcaurof  yOii  femblable.Po«r^«o)'  l'aimcroye  icy^cu  quil 

c.iiij. 
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ne  me  feit  UmaU  que  malf 

La  cinquième  mode  des  verbes ,  (e  nome  Infi- 
nitiiie  :  quand  le  verbe  mis  (cul,  ne  détermine  ou 
demônftrc  certaine  perfonnc  qui  face  ou  endure 
quelque  cho(è:ne  le  temps  ouquel  l'aftion  fe  face: 
ne  le  nombre  des  perfonnes  qili  la  font ,  vn,ou 
plufieurs:comme,A<;wer.Si  autres  mots  ne  font  ad- 
ioinûs  àccftuy,on  néiçait  quiaimc,toy,  ou  moy, 
ou  autre,ne  en  quel  temps>&  combien  on  cft.EUer 
ba  vn  prétérit ,  lequel  jfignifie  temps  :  côme,  Auoir 
aimé.  Cède  mode edia  (burce doncprouiennenc 
toutes  les  parties  d'vn  Verbe. 

Les  Latins  ont  vn  futur,  comme  Aroaturum 
cfle  :  que  les  François  déclarent  &  reprefcntenc 
par  le  futur  Indicatif, en  adiouftantcc  mot  Que, 
comme  quâd  nous  3ifbns>  l'e/pere  que lehan àimer4. 

Quant  à  ceulx  que  les  Latins  appellent  Gerun- 
dia  &  Supina,  les  François  n'en  ont  befbin  :carils 
les  expriment  &  reprçîentent  par  les  infinitifs  ou 
p^articipes:  comme  au  lieu  que  les  Latins  dient,Eo 
venatura,lcs  François  dienr,If  m'enyaychaJJeiiKC' 
deo  venatu,  le  reuien  de  chaffer .  Vcni  venandi  gra- 
tia,lcyîiA^  yenupour  chajjcr.  Recrcarur  animusvo- 
mndot  On  fefihtt  en  chajjant.  Nous  en  pouuons 
bien  dire-  aucuns  autrement  >  comme;  le  yay  àU 

Des  temps. 

Il  y  a  trois  principales  manieresdc  tempsiLc 
prcfcnt,Lc  prétérit  ou  pafle^&Lefijtur.  / 

Par  le  temps  prefent  nous  eft  dôné  à  entendre 
que  la  chofc  de  quoy  qn  parle,(c  fiiit  prefcntemét: 
comme,  le  i  came  il  a  es  aimé  de  moy. 


I 


La  acrcc  clt  ccUc  x  qui  on  ne  parle  pasprefcn- 
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Le  temps  prétérit  &  pafle.eft  diuifc  en  trois  têps: 
le  premier  fc  nomme  Temps  prétérit  imparfaift, 
pourtant  qu'il  ne  nous  dénote  payvn  accomplit 
fcment  ne  perfedion  d'vne  aâion  ou  pafljon  pat 
fee,  mais  tant  feulement  auoir  eftc  commencée: 
commCyVaimoye,  /  ' 

Lelccondfappelle  Prétérit  parfaiâ:, lequel  eft 
de  deux  fort^ii  vne  eft  {împlc,qui  dénote  l'adion 
ou  paflîon  f  arfaiâ:e:duqucl  toutcffbisic  tcps  n  eft 
pus  bien  détermine  de  forte  qu'il  depcH  de  quel- 
que autrcxom  me,Ie  yùle  Rojy  lots  qMfut  couronnéy 
lefei  ce  que  tu  m'auois  comandé,  foudâm  que  ic  receu  tes 
lettres^  leleu  hier  les  lettres  que  tu  rntuêots  envoyées  il  y  a 
hut^ioms.  L'autre  eft  compofce  du  verbe  ouoir^  ôc 
d'vn  panicipe  du  temps  paiTé:  &  figniSe  le  temps 
du  tout  pade,  ne  requérant  aucune  fuite  quiluy 
foit  neceflaire  pour  donner  perfeâion  du  fensrcô- 
mCyVay  y  eu  le  Koy^Vayfaiéice  que  tu  m'as  commande, 
l*ay  leu  tes  letires.ll  en  y  a  encores  deux  fortes:  IVnc 
qui  fe  fait  par  le  prêtent  parfaiâ  dudiâ  verbe^- 
Moir,^  le  mefme  panicipe  du  verbe  qu'on  traide: 
càmCyVeu  aime.  L'autre  encores  par  le  prétérit  par- 
faiâ du  verbe  qu'on  traiâexôme  j*4;jy  eu  aimé.Ccs 
deux  fortes  (ont  indéterminées,  côme  aufti  le  prê- 
tent plus  que  parfaiéi:&:  pourtant  requièrent  vne 
caufe  précédente  ou  fubfcquentele  plus  (buupnt 
auec  temps  preterit:comme,  VauoyepiiÛquadyous 
yeintes.  Veufàiél  quand  yous  arriuaftesXeuJJeJaiélfi  tu 
me  leujjes  efcriptXay  eufaiâl  auantqu*ilarr^fafl,  < 

Le  tiers  f  appelle  Prétérit  p4us  que  pUrfaift  :  Ic-^ 
qud/e  forme  parle  prétérit  imparfaiâ:  de  Vay ,  as, 
4:auec  le  panicipe  prétérit  du  verbe  qu'on  traiâe: 
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comme,  VauoyeMmé. 

Le  Futur  (îenifidjc temps  à  venir  :  comme,  Vai- 
mciray  •  Il  ne  (e  diuifè  point  que  par  Aduerbes ,  ou 
Noms  dgnifians  temps:  comc^leleferayk  cefiehei^ 
re^nuinttnarUydemainyaedés hftiât tours.  Quelque  fois 
auflîpourmonftrerlachofc  future  plus  que  pre- 
fcnre^nous^lbos  par  le  prétérit  pztùdékyVayfkiél 
nwnttfuntyVay  diél,V4y  tout  incontinent  di/héipow:,  le 
fèray^dirayydi/neray  incontinent. 

Des  E(peccs  des  Verbes. 

Ilyadeuxe(p.e^es  de  Verbes  :  l'vnc  Primiduc, 
^  quand  le  verbe  eft  premier ,  ôc  n'eâ  point  formé 
ne  deriué  d'vn  Nom:commc  AiV^.L'autre  Deri^ 
uatiue>  quand  il  eft  formée  deriué  d'vn  Nom: 
comme  de  HeUnchoUe^meUncholier.  de  chclere^ho- 
lerendcTientifienterAcKis^rire» 

Au  regard  de  ces  deciuatifs  Latins ,  corne  le  Fre- 
qucnutif»  Medkacif»  &  Defideratif,  les  François 
n'enionc  poim  en  ccfteiignification .  Et<|uanrjâl 
rinjchoatif,noul1  exprimons  par  le  verbe  eômmen- 
cer»  comme»  le  commence  auoirfiim, Elle  Méditatif 
iatin  en  tio^pax  verbes  de  deiin  comme  Partuno» 
Iedcfire,ieyeulxenf4nter.  Et  quant  au  Fréquentatif 
npU9  l'exprimons  par  rAduerbey8iMi<ifr>&  &s  fem 
blableSkCommc>le  héuittyou  yay/auuem.Et  coinbicn; 
ue  Vifiterfoit  tiré  de  Viûto  Latin,  &  fréquentatif» 
n'e;i  garde  pas  routeffois  ^a  fignificatioa'  en  no* 
(Ire  languetteilement  qu'il  ha  bdbinde  rA4ûerbe 
fiuuene  :  commç^  ù  ^tfite/ouuentle  P^iidif ,  4$hirx^'- 
Jonniers .  Nous  en  auons  qutiîgniâent  imitation, 
(crminez  en  ^^jCpme  tyramxfir^  Latimier»  CrrcK^r. 
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Huand  à  Me  ôc  Te  us  le  mettent  dcuant  les  Vcr- 
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Les  VçtDes  ontxiufsi  bien  que  les  Noms  &  Pro- 
noraSjfîmple  figure  &  composée.  Lafimple,com- 
me  D/re,Voir,OKir,Lacompo(ce,comrac  Contredire, 
ireùoirfiefier. 

Des  Coniugaifbns. 

Il  y  â  quatre  coniugaifons  des  Verbes,  feparccs 
félon  la  diuerfe  terminaifon  des  Infinitif. 

L^  j^remiere  fe  termine  en  rr  long  :  comme ,  Ai- 
mer,Vraper,Donner. 

La  féconde  en  o/r:comme,Voir,Po«o/r. 

La  tierce  en  rc  brief:  comme^  Dire,  Battre^  Çognoi^ 
(hé  J  Aire.        ^ 

La  quatrième  enir  commc,F«ir,!o«/r,GW/r. 
DesPerfonnes. 

Comme  les  Prônoms,au(si  les  Verbes  ont  trois 
pcrfonnes. 

La  première  parle  de  (by,  &  non  d'àutre,par  a- 
ôion  ou  pa(sion:commc,r4i;wff  Vicrre^ou  te  fûts  aime 
>.  c/e  Pt>rre.Mais  au  pluriel  elle  peultcomprédre  tou- 
te autre  perfon  n  c  ;  Toy  f^  moy  aiêons  fii6l  cl  U.Luy 
(;^moy(;^  toyauonsftiÛtkU* 

La  fecôdeperfbnneeft  celle  à  qui  nous addref- 
fbnslaparolTe:comme»TM  4/iiie;«  De  laquelle  au^ 
le  ptunel  p6ult  f'adiomdrela  tierce  peribnne:  co- 
rne, VoiÉf(2rP/>>ni>r^/j.  Les  François  fouuent  V- 
furpentcefte  féconde perlbiincpluricle  pour  la  fi- 
guliere^parlans  à  plus  grans  que  Iby  :  comme  Vohs 
efle^  mon  père  (^  fèi^eur, 

La  tierce  perfonne  eft  celle  de  qui ,  fbit  prcfcntc 
ou  abfente,  nous  parlons,  fans  luy  addrefler  la  pa- 
rolie  :  corn  meiPi^rre  eft' allé  U  •  Les  hommes  font  quel^ 
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qtics  fois  pires  que  les  bejks. 

Des  Nombres.      ^ 

Tout  ainfi^ue  les  Nomç,  fctnblablcmcnt  les 
Verbes  ont  deux  nombrcsJc  fingulier:  comme,  le 
ftEt  le  pluricl:commç,No«f  lifins. 

I  L  F  A  V  L  t  maintenant  voir  les  exemples 
des  quatre  coniugailbns,pourplni  ampledempn- 
ftration  des  modes ,  aulsi  des  temps  &  perfbnnes.  v 
Erpourtant  que  le  verbe  A«o/r,di6t  eh  Latin  Ha-  ♦ 
bere  :  &  le  verbe  E/?rf,quc  les  Latins  appellent  Su 
ou  Eflc,ferûent  aux  coniugoifons  des  autres  :  il  les 
faultpremiers  coniueuer.principalement  le  verbe 
Auoir,  pourtant  qu'il  fert  &  â  (by  mcfme,&  au  ver- 
be iflre  :  &  le  verbe  ijhre  aufsi  (crt  ncceflairemcnfc 
non  feulement  aux  pafsifs,  mais  aufsi  àpluficurs 
neutres,commeA/?fr&  venir.  '   m  ' 

CONIVGArSON    DV    VERBE 

AVOIR. 

L'I  N  D  I  C  A  T  1  F. 

Prefônr, 
S./Ay,fiiAi*t/H4. 
V.notdskMom^yoMsKue^UsOm. 
Nous  efciiuons  A4  en  la  tierce  perfbnnepourle 
difirerner  d'auec  la  prepofirion. 
^      Prétérit  imparÊuâ,^ 
s .  tAuoye,  m  KuoiSfU  huait. 
P.  nous  Auions,  yous  Afiien  ils  Aucyent. 
Prêtent  par&ié^, 

S.t'EUytuEus^ilEuU 

P.  nous  Eu/mes^youiEuftes^Us  Eitrcnt. 
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De  ce,  cft  encore  co^ipoic  Ccby^on  Çil,  qui  cft 
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Zneujmes  &  cuftes^çn  cfcrit  viic  /  qui  ne  fc  pro- 
nonce point  ,^ais  feulement  fcit  de  pioton- 
fc      gcrlafylkbe.  , 

Autrement,  .      t 

sA'hyeu.tHAseUyilAcu.  -  ,     ' 

p.  noiif  kuons  eu,  yot^  Auei  eUy  ils  Ont  eu. 

Prétérit  plus  que  pArfaid,^y 
S/i*KuoyeeUytuAuoiseu,ilAuoiteU.  - 

p.  nouéi  Auidns  eu,  yous  AuiùTi  eu,  ils  Auoyent  eu 

Futur  iraparfaiâ:, 
Si.ïAurAyytu  AuraSyilhura,  .     ^       '       ^ 
V. nous  AuronSyyous  Aurex_yils  Auront. 

Futur  parfaift, 
S.i'AurayeùytuAuraseu,iU}iraeu. 
P.  notds  Aurons  eu,  yous  Aureieu,  ils  Auront  etf. 
L*IMP  E  R  A  Tï  F. 

;    Prefent&  Futur, 
S.  Ayes,  qu'il  Ait. 

V.  Ayons,  Aye'^qutlsAyent.     .  *• 

Vo  P  T  A  T  IF.  . 

Ptcfcnt,  O  quelpolontiers 

S .  ^Auroye,  tu  Auroii,  tl  Auroit. 

p.  nous  Aurions  y  yous  Aurie^  ils  AuroyentJ^ 

,  Autrement,  vl^fi  a,  Dieu  que  ; 

S.nuffiytUEuJpSytlBuft. 

V.  nous EufiionSyyousluJsiex,  ils  Eujpnt. 

]?rctcntp2x(^&yO  que  yolontiers 

S .  lAuroye  eu,  tu  Aurois  eu,  il  Auroit  eu. 
P.  nous  Aurions  eu,  yous  Aurie^cUy  ils  Auroyent  eu. 
Aucuns  e(criucnt,Mny)fe,f«  Art)tf,&c, 

Fret. plus  que  patf.vleuft  à  Vieu  que,ou  Ofï 
S.tEuJfeeUytuluJpseUyilEufteu. 


/> 


\ 


Nominaci^         lUe, 


'■"X'^' 
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^.  pwus  dupions  eu,  yoMEu/Sie^eu,  ils  Euffcffteft. 

TutUtyDieuyuetUeque 
S.i'Aye.tu  AyeStilAir* 
P.  nous  Ayons,  yous-hye\,  ils  Ayent. 

L  E    C  O  N  I  O  N  CTI  F. 

l?icfcntyCohienque,ou  Corne  ain/tfiif que 
^.i^Aye^tuAyes^ilAÙ. 

'P.nous  Ayons^yous  Aye'^ils  Ayent.     ^ 

Aiitremcnr»  W eu  que 
^$J^Ay,tuAs,ilHa. 

P.  nùus  Auons,  yous  Aue\,  Us  Ont. 

Prcteric  imparfaid,Q£4iK^ 
t.i'AuroyeytuAurots^ÛAufoit. 
P.  nof^  Aurions,  yous  kunex,,  ils  Auroyent*  f 

AimcmcntyCombien  qnc 

S.rEuJfe^tuluJpSyiltuft,  .  .    1 

V.  nous  EufionSyy  OMS  ïuJsiel^iUEuJpnt 

Prétcrit  parfaia.ComAif»  j«e 

S.i'AyeeUytu  AyeseUytlA'ueu, 

P.  nous  Ayons  cuy  yous  Ayex  f»,  ils  Ayent  eu, 
kutïcmcxïtyyeuque 

S .  ïAy  cUy  tu  As  eu,  il  A  eu.  j 

P  nous  Auons  euy  yous  AueT^eu,  ils  Ont  eu* 

Prêtent  plus  que  parfaid.  Quand 

S.  i*Auroye  eu^  tu  Aurots  eu,  il  Amoit  eu. 

P.  nous  Aurions  eu,youshérie\eu^r  Auroyenteu. 
AutTcmcnt,Combien  que 

S .  t'LuJp  CUy  tu  Eufps  euy  il  Eufl  eu. 

P.  nous  Eufiions  eu,  yous  tufitex.  ^u,  ilstujjent  eu. 
Encore  autrementjVotf  ^Mf 

5.  fAuoye  eu;  tu  Auois  eu,  ilAuottfu. 

P.  nous  Autans eu,yous  Auie\eUyiù hiêoyent eu* 


\    : 


l 


clinc  ainfi  qu'il  fcnfuit: 
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¥utur,  Qc^pid  ^ 

S.tAtir^eUytuAuraseUyilAuraeu.  » 

P.  nous  Attrons  eu,  yous  Auré^eu,  ils  Auront  eu* 
l'i  N  FI  N  IT  I  F. 
Prcfcnt, 
Auoir.  : 

Prctcrirparfaift,  v 

Auoireu.  s  ; 

-.      LE  S   P  AKt  iciV2  S. 
Il  hà  deux  participes:  Tvn  prcfcnt.  Ayant  :  l'autre 
paflîf,  lu. 

CONIVGAISON    DV    VERBE    ES  TR.Ï. 
L'INDICATIF, 

Prcfcnt, 
S.ieSuif,tuls,ilEfi. 
V.  nous Sommes,'wÊlB,fteSf  ils  Sont. 

Prétérit  imparfaiâ, 
S.fEfloye,tulffoif^illfloit. 
V.  nous  l^flions,yous  tftiei^  ils  ïjhyent. 

Prêtent  parfait, 
5.  te  ¥Uy  tu  Tus,  il  Vut, 

V,nousVu/meSyyous¥u(ks,UsJèurenii 

Autrement, 
S.  tAy  ejléytuhs  efté,  U  A  eflé, 
P.  nous  Auons  efté^  yous  Aue'^eflé^iis  Ontefié\ 

Prêtent  plus  que  parfaiû, 
SJAuoyecfléytuAuoisefté,tlAuoitefté. 
V.nous  Auions  efle\  yous  Auie^  f/?f,  ils  Auoyent  cfté. 

Futur  imparfait, 
S.ieSer4y,tuSer4SiUsera,  Wi 

?»nousserom,yousseniMs  Seront.  i 


V  ' 


.'> 


i 


l 


XNominanr, 


Gcni. 
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*  Futur  parfeiû, 

S.^Aur4yefléimMtrasefléyUAMr4€flé. 
P.  «oi^  A«row  efle,yoKS  Amrcx.  eflé.ils  Auront  eftt. 
Vï  M  P  E  R  A  TI  F. 
Prçïcnt  &  Futur, 
s.  SoiSf  qu'il  foit. 

P.  SoyonSySoyeXjqu'ils  Sqyent. 
L'O  PT  A  TI  F. 
PrcfentjO  ^nf  yolontiers 
S.  if  Sfn>yf,|w  Serw,ilseroit. 
P:  nous  SerionSyyous  SerieT^  ils  Seroycnt, 

AutrçmitfVUuft a  Dieu  que fOuO  que 
S^ieVuJpttuTuJj^SyUVuft. 
P.  no^  ¥uponsiP<tfésfufiie7ii  Hf  Tujpm, 

Prctcrit  pamiài  O  que  yolontiers 
S.i*AuroyeeftéytuAuroùeftéyilAuroiteflé     v 
V.  nous  Aurions  efté^ypusAuneTiiffé^UsA^royemefté, 

Prctplus  que  ôarf.p/eii/îi  Dif*  y«c,ou  O /î 
S.eEufeepé,tuZufesefie^iuftefte\ 
P.  nousEupons  ejtéyyous  Eufii^efti^s 

.  F utur,  J)ic«  >Keii7e  yw? 
S.ieSoyeytuSoiSyilSoit. 
P.  «owf  Soypns,yous  Soye^^ils  Soyent. 

,      LE    C  ON  lO  N  CTI  F. 

PrcCcTïtyCohienque,onComedi^Joitque 
S.ieSoyeytHSois,itSoit. 

V.nousSoyonsiPousioye^sSoyertt. 

AuticmcntfVeuque 
S.ieSuis,tuESyillfl.  V 

P.noùsSommesiPous^fteSyilstont. 

^  Prctcrit  imparfaiâ^Q^m/ 

S.ie$eroye,tuSerou,ilseroir^ 

;  '  -  v:nous 


X 


Eujpnteflé. 

i 


{ 


>cni< 


'ji  ^^ayy/vjum^H  vmra  :  corne  ii  on  diioit  en  La- 
, Qupd faciendo .  Il fen  auffi pour  adircrbc  in-     i 

cj.  ^ 


~  «^ 


y 
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FRANÇOISE.  jff 

P .  nous  Serions^  "pous  Scriêi,  ils  Séroyent. 

Autrement,  Combien  que 
SJeU^e,tuVufeSyilFu/t. 
P.  nous  Fujsions,  yous  Fujsiei,  ils  Vujfent. 

Prctcric  1p2it(à\ikyCombien  que 
S.rAycené,tuAyese/ie\tlAitcf{e.  ' 

P.  nous  Ayons c/te,  yous  Aye^efié,  ils  Ayent  e^é. 

,     Autlremenr,  y  eu  que 
S.  rky  ejlé,  tu  As  eflé,  tl  A  eAc.  \ 

P.  nousAuons  eHéy  yous  Aue\efliy  ils  Ont  e/tc\ 

Prctcrit  plus  qucpaifeid:,  0^4;?^  ' 
5.  i  Auroye  efté,  tu  Aurais e/ie,  il  Aumtcf té. 
:Prnous  Aurions  efié,  yous  Aune\efti,  ils  Auroyent  cfic. 

Autvcmcnt,  Combien  qjue 
S.nujfe  efte\  tu  Eufes  efHy  iUuH  efté. 
Vinous  luj^ions  e/fé,  yous  Ujsie^  eâé,  ils  Eufent  cHé.     • 

Encorcs  autrement,  Vf«  o«e 
S'i'AuoyefHe\tuAuoisenéyÛAuoitefil  . 
P.  nousAÙfons  c^éy  yous  Auiei  efi^,  ils  kuoyent  tflé. 

Vutviïy  Quand        ef 
S.iAurayeIte\tuAur4se/ié,ilAurke/le. 
P.  nous  Aurons  elté,  yous  Aure^  cÀe\  ils  .Auront  eïU. 


IHi 


Effre. 


Ajuoireflé. 


L'I  N  F  I  N  I  t  I 
Prefent,  , 

Prêtent  parfaid. 


us 


LE  s    p  A  R  TI  €.t  P  E  S. 

Il  ha yn  panicipe  prefent,  Efim; 

d.j. 


i 

^ 


ta  s  a  H^««a  w 


Nominatif^         Ua,MicnncJa  if^ienne. 
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E  X  r  M  P  L  JE      D    $      LA      PREMIERE 

coniLigaifonrernéincecn  E  R, corne  A/>wer. 

L'  I   N  Ç) /I  C  A  T  I  F. 

Prc(èntX 
S.  lAirnc,  tu  A imeSy  illKiyne, 
P.  nous  Aimons^  youf  Kimci^yiU  Aiment. 

'  Prêtent  imparfdid:, 
S.  lAimoye^  tu  Atmoisy  il  Aimott< 
V.  nous  AÎmionSyyous  Aimteiy  ils  Aimoyent. 

Prétérit  parfaid, 
S.  i V  inLiy,  tu  A tmaSy  il  A  ima. 
p.  nous  A imafmeSy  "Vous  AimaflcSy  ils  A inurent. 

Aucuns  cfcriucnt/A/w/jfw  AimiSyO'^'\ 

Autrcr\icnt, 
S.  i'Ayaiméy  tu  As  aimé,  il  A  aimé, 
P.  no;//  Auons  aiméy  yous  Aue^  aimé ,  ils  Ont  aime. 

Autre  prétérit  parfaiâ propre  au  Frâçois, 

&  non  au  Latiiji. 
S.  i'ïu  aiméy  tu  lus  aimé ^  il  lut  aimé. 
P.  rioKS  lu/mes  àiméy  yous  luftcs  ainiéy  ilk  Etirent  aimé. 

Autrement, 
S .  lAyéu  aJMÊ^tu  As  tu  aiméM  4x«  aimé. 
V  nous  Auos  eu  aimé^yous  Auex,  eu  aim^  ils  Ont  eu  Aimé. 

Pretcritplusquc  parfaiû, 
î.iAuoye  aimé, tu  Auois  aime\il  Auoit  aimé, 
V.nous  Auions  aiméy  yous  AuicT^  aimé^  ils  Auoyent aimé. 

Futur  imparfaJdV, 
S.iAim cr.iy , tu  i\ im eraSyil  Aimera. 
V.noUs  Aimerons  y  yous  Aimi'rc-:^yîls  Aimeront, 

Futur  parfaid, 
S . lA uray  aimé,tf(  Auras  atméjl  Aura  aimé,    4 
V,nous  Aurons aimé,yous  Aurc;^  aiméjils  Auront  aimé. 


•• 


le, U, les, Ceftle micm  L4 rpiennc,  Lajicnne.   Aucc ic     • 
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L'  I  M  P  E  R  A  T  r  F.  "^ 

Prcfcnt  ôc  Futur, 
S.  AimCyrju'tl  /\imc. 

V  himons,him:i^quilsMmcnt,  ^^ 

1/  O  !>  T  A  T  I  F. 

Prefcnr,0  que  yolonticrs 
S. i'Aimeroyc.tu  kimcron.il  Aimcroit. 
V.nous  himmons.'Vous  himmc\ytls  Kïmcroyent. 

'Autremcnt,P/f«/?.i  D'>«  que- 
SSAimaJp.tii  AtniAjpi.tl  Aim.if}. 
V^fioits  A  imijsions, yotis  A imific ^ ,/7y  A im .t fient, 
'  '   ,J^retfritparfaid,o^«eWow//Vr; 
S  S  Auroyeaimé.tu  Aurais  aimcyl  aurait  aimé. 
V.nous  Aurions atmc.yous  Aurie'^aiméuls  Auroyet aimé, 
•    Prec.plus  que  pciv.vLuJlà  Dieu  que,  ou.o/i 
sSEuJP aiméytu  Vuffèsaiméjl  Tuflaimé. 
V.nous  Eu/sions  aimé^voiis  Eujiici  aiméy  ils  lujjcntaimé. 

/        Autremcnr,0/7,ou  0</«eW(;/7//Vr^ 
sSluJp eu aiméju  lujps  eu  aimé\ihufleu  aimé, 
P.  nous  DiJIions  eu  aiméy  yof44  lufsie^euaimé,  ils  lujfent 
eu  aimé* 

F utur, Dieu  y ucille  que 
sSAimeytuAimesMAime. 
V,  nous  Kimions.yous  Aimie'^ils  Aiment. 

^   L  £    C  O  N  I  ON  C  T  I  F. 

l^rcCcnt.CnbienqueyOU.Çomcainfifoitque 
S.i'Aimeytu  Aimes, il  Aime.  ♦ 

V.nous  Aîmions^yous  Aimiex_Ms  Aiment. 

Prctcrit  impailaiâ:,Q^W 

S.  i* Aimeroyeytu  Aimcrois,tl  Aimcroit, 

V.noiiShimerionSyyousAimcric'\,i!sAimeroyent, 

d.ij.  .  %' 


comme  Ces  likrcs font  nofire^ y  ou  yofhis:  Qui/ont  ces   A 


•»-*«Mpi^^ 
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Autrement,  Combien  qtéc 
Si  t/iimajp»  tu  AimaJJeSy  il  Atm.ijh 
P,  nous  AimiftonSy  yous  Kimijsie^^  ils  Aimajpnt. 

Encore  autrement, ye«  ^«e 
S»{ SimoyCytu  MmoiSyil  Kimoit,  , 

p.  nous  KimionSy  yous  Aimiex,*  ils  himoyentJ 

Prct.par.Cot/c;?  qucy  ou  Comc/a,infi  foit que 
%'.  i'Aye  aiméy  m  Ayes  aimé  y  il  Ait  aimé,    / 
P.  nous  Ayons  aimé,  yous  Ayci  aiméy  ils  Aycnt  aimé, 

Autremenr,  Vc«  ^«c 
$.  l' Ay  aiméy  tu  As  aimé  j  il  A  aimé. 
P.  nous  Auons  aiméy  yous  Aue^fiméy  ils  Ont  aimé. 

Encore^  autremenr,Cowt/>wç«c 
S.  lAyc  eu  aiméy  tu  Ayes  eu  aiméy  il  Ait  eu  aimé. 
V.nous  Ayos  eu  ainiéyyo'^  Aye'^eu  aiméyilsAyet-euaimé, 

Item  autrement, Vf«^«e 
S.  ïAy  eu  aimé;  tu  As  eu  Aimé,  il  A  eu  aimé. 
V.nous  Auons  eu  aiméyyo"*  Auei  eu  aiméy  ils  Onteudimé. 

Prêtent  plus  que  parfaiâ:,Q^«J 
S .  lAuroye  aimé,  tu  Aurais  aimty  il  Auroit  aimé. 
V.nous  Aurios  aimé,  yous  Akrie'^aiméy  ils  Aurôyetaimé. 

AutvemcntyCombien  que 
S.  ilùjp  aiméy  tu  LuJJes  aiméy  il  Zùflaimé. . 
V.nous  Eujsions  aiméyypuslufiei  aiméy  iltLuJJcnt  aimé , 

Encores  autrement,  Com/;/e;i^«c 
^.lEuffè  eu  aiméytu  EuJJeseu  aiméyil  Euft  eu  aimé.. 
V.  nous  Eufiions  eu  aimé ,  yoifs  Eufie'^eu  aimé^  ils  Euf- 
^  fcnteuairrié.  y^ 

Ite"^  autrement,  Vr«  ç«e 
s .  ï Auoye  aiméytu  A uois  aiméyil  Auoit aimé.    •'  /^ 
V.nous  Auions aimé,yous  Aniei^ aime, ils  Auoyèntaimé. 


fe  puilTcnc  rclouldrc  par  luy  :  par  ce  que  toute  a- 

c.iij. 


v^ 
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VutuVyQjund  ^ 

r.iAuray  aîmc\tu  Auras  aimc,iUura  aimé. 
k'jiuus  Aurons  airne^yousAureZaiméyils^  Auront  aime. 

Autremcnr,Q^w(t. 
SjAuruy  eu  aimé,  tu  Auras  eu  atméy^c, 
L'I  N  F  I  N  I  TIF. 

Prcfenr, 
Aimer. 

Pretcrir, 
Auoiraimé.oix  Auoireuaimé. 

"^  L  E  S     P  A  R  T  J  C  I  P  E  s/ 

Il  ha  deux  participes:  iVn  prefcnt  adlif.  Aimant. 
L'autre  prétérit  pailif,  A/W. 

De  ce  participe  prétérit  eft  formé  leverbc  pafîîf 
ioin6t  aux  tcps  ôc  modes  du  verbe  fubftâtifjen  luy 
donnnnt  le  nombre  &  le  fcxctcl  qu«  requiert  le 
nom  preccdent,comme,Pierrrf/?u/we,lc^4;2«ef/?4i- 
mee.Les  hommes /6>u  aimei,  Les  femmes  finr  aimées. 
E  X  £   M  P  L  £,    ,E  S  T  R  E     AI  M  L\ 
L' I  N  D  I  C  A  T  I  F. 

^">^  Prefent, 

S  :ie  Suis  aimé,  m  is  aime\  il  Eflàimé. 
P.  nous  Sommes  aimc^^yous  Lfles  aime'^  ils  Sontaime^, 

Prient  imparfaid, 
S.  i'Auoye  efléaiméy  tu  Auoirtfié  aimé^il  Auoit  cfléaimé. 
P.  nous  huions  efléaimei  >  '^ous  Auicx.  ejléaimei ,  ils  A- 
.  uoyent  efîéaime^ 

Prétérit  parfaiâ", 
S.  ieïu  aimé  y  tu  lus  aimé  y  ih  ut  aimé. 
V.nous  Fu/mesaime'^yous  Mufles aim'e^ils  Furet aimei, 

Autrement, 
WAy  eflé atmé,tu  As  efté  aiméytl  A  cjlé aimé. 


/ 


\ 


"=k 


V 


\ 
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pa(rc,qiu  cil  temps  irrcuocablc.  Elli:  n'ha  dôcquo 


\ 


r 


'    '  -. 


/• 


■^ 


\ 


j4  /^        G  R  À  MM  AIRE 

V.notif  Kuons eflédimcx. , yous  Aue\efté aiment  ils  Ont 

efléaimc'^,  _     * 

Prétérit  plus  que  parfaift, 

S.îKuoyccfiéAiméy  tu  Kuoisefli tûmi ,  il  kuoitcfie  ^imt. 
vMous  huions  efléaimc-^  y  yous  hutex,  eftéaime^,  ds  A- 
uoycnt  cjUjiimc\. 

Futur  impatfaiâ:,  . 

SMimy^^frnéymlerofiùmiytheHdmL^  - 

VMom  serons  atmeiyyoHS^erci  âimc'^  i(s  Sergniolmei. 
^Futurpar^i^  *  ^ 

SéfAHrayefléuimé^tu  Aur4éefléaimé,il  AHra^fléatmé. 
Vinous Kurons epé4imex,yous hurenefii ame-^Us  Ku- 

ronteJléMinei.   -'    ^        '    -  .  * 

;;  ■'  .  ■/  -'^  l/'l  M  P  E  R^ATî:  F.-'-.   "V''  "      • 
-'  ^^/r-...prçfcnt;;.-    '     ;    ^  ^    ••,;   •    '      ;    :' 
S,  Sais  aiméy(ju'il  Soit  aimé, 

K'ioyonri^mei,*\oye'^aimc^,Soymtdime 
L'O  P  T  A  T  I  F. 
VrcCtntyO  que  yoiontiers 
sSeSeroyi!t^iiiméytu  Serais  diméytlseroit  aime, 
V.nausseriosaimcxjyyous  Serteiaimci^ilsSeroyetaimei* 

'■y  AutTqjïcnXyVleuftàDiciiijue      ^   -^ 
SÂetuJfearmé,tkfuJpsaiméyibuflaimé.         ^    / 
P.  nous  VuJsiosaimex.,yo^  ïufsie\  aimeiyilsVuJsetaimcX. 

Prétérit  parfaiûjO  ^«eWonWfrï 
SaKuroyâeftiamiytuAttroùeJk'aim^yitAtmitcpéidfne^^^ 
V^.nous  Aurions éfté aime\yyoHS  Awriei  efié ame\,ils 
Auroyentefléaimei. 

Pret-pliis  que  par.P/ett)/i  DieuqueyOn  oft 
%i'lujfe  eftéaiméymiHJjes  eplaiméyilluflefti  aimé. 

Vmous  rufioh^  eflé  aimex,  >  yous  Eufiie^  efté  aime\^  ils 
lujpnt  efliaime'^    . 


jdAurof  ^ou  Ccmblùhlc.?oi4rqi4oy  l'aimcroyc  ie,'\>cH  quil 

c.iiij. 


ils 
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^^tur^Dicurucilleaue 
i.ieSoye4ime\ti4SoisaiméM  Soit  aimé.  -     " 

?MOHS  Soyons  aime\,yous  Soye^  aimei,  ils  Soyhaime^. 
X  ^  ^     C  O  N  r  O  N  C  T  I  F. 

Prefcnt,Co/;/e/j  que^ou  comc  ainfiroit  que 
SJeSoyeatme^tusoisaîméyilioitaime^ 
V.nous  Soyons  aimei^yous  So^e^  aimei^ils  SôyeUimeZ 

AutvcmcntyVcu'que  . 

S.ieSuisaiméytuEsaiméyilE/taimé^    \ 

^^noi4s;^mcsaime^youslftesaimei  ils  Sont  aimeZ. 

Prctcniimpâr  faiù.Quand 
S.ie  Seroye  aimé,  tu  Serots  aiméyd  Seroitaiméi^ 
V.noHS  Seriosaimci^yo'  Scriet  aimc'^  ils  Si^et  aimer. 

AmTcmcntyCombien  que 
S,i^Vufeaime\tu  ^Mjjàaimé^ihuflaimé. 
P.«o/^  ïufsiosaimex^i^us  Tufiiex^aimexiyils  fujset  aimer 

Prctcrit  psLtfàiâ^Combien  que 
S.^iiyeeJ}éaime\tuAyes  eftéaimé.U Ait eflé aimé. 

^'»ous Ayons eftéaime7;^,you^Aye^cfiéaimei,tls  AyeV 
efteaime\,  "^ 

Autrement,  Vfi»o//e 
S.iAy  efléaimé,tu  As  eftéaiméjA  efléaimé, 
V.nous  Auons eftéaime^ ,  yous  A«e^  cfléajmei]  i's  Ont 
efieaimeié 

Prétérit  plus  que  parfaia:,Q«4W 
S.t*Auroye  eftéaimé^  Aurots  eflé  aimé,tlAuroit  eftéaimé, 
V.nous  Aurions  eflé  aime\^,^ous  Aunei  efté  aime^ ,  ils 
Auroyent  eflé  aimei,  .,- 

.  AmtCTDcnf^Combien  que 
SSEujfeeftéaiméytu  lufes  eftéaimé,il  Eufl  eflé  aimé. 

V.nôusîMfsionsefléame\^.yoHS  Eufsie^  eflé aime^, ils 

I.ujfentefleaime'^ 

1  •  •  •  • 
dJiij. 


» 


V 


I 


T       ^^ 


'!>*  «wa»  f  &WAVtllViAJWC< 


commc,If  r  <wne,Tu  es  aimé  de  moy. 


\ 


i 


s, 


l 


y^  GRAMMAIRE 

Encorcs^autrcmcnt,Ve«  ^iif  ^ 

S.tAuoyeepéaiméytuAHois  efté  aime^  Auoit  eflé  aimé, 
V.notis  kuions  eftcai/ne^  yous  Auie'^eflé  Mmt\^  ils  A- 
uoyent  efté  aime^ 

fututyQuand 
S  SAuray  efiéaiméytu  Auras  eftéaiméy  il  Aura  efH<dm(. 
p.  nous  Aurons e[ié aimex^^yous  Aure\efléaimeT^iff Au- 
ront eftéaimex,. 

Vl  N  F  I  N  I  T  I  F. 
Prcfcnr, 
l.flreaimé,  , 

Prctcrir,  ^ 
Auèfir  efléaimé. 

Kinfidcs  autres  verbes  paflîfe  es  autres  coniu- 
gaifons,côme  de  Voir,  le  paffif  ie  îuigyeUy  tu  1$  yeuy 
^-cîflre  yeu.Dc  Copoiflre,ie  Cognoyûc  paffif  ie  Suis 
cogneuytu  2s  cogneu,0'<^.E/hre  cogneu.  De  Bafliryie  B4j/?/, 
le  paffif  ie  Suisiaftiytu  Is  bafliyO'c.ifhrcbafli  :  Aucuns 

f)aiïi6  font  exprinxez  en  François  par  le  Prono  & 
actif  du  v^ihcicbmti^ouiieîuis  appelé j^eîmêf^m- 
me>nous  difons,  ie  m'Appelle,  tu  t'AppeUes^df  Appelle. 
Tous  les  veibcs  de  ceftc  première  coniugaifony 
fç  coniugucnt  comme  le  verbcrAiwer,hors  mis  vn 
qui  cli:A«er,  qui  iie  fuit  point  la rcigle  des  autres. 
Et  pourtant  que  la  coniugai(bn  d'iccluy  cftdiffi- 
ciIe,nous  l'auons  mifc  ici  au  long. 
L'I  N  D  I  C  A  T  IF. 
Prcfent,  - 

S.icYayytuVasJlVa, 
P.  nous  Allonsy  yous  Alle^ils  Vont. 

Prétérit  imparfait» 
S.tAllofCytuAlloisMsAlloif. 


&AJVC* 


^M<<>^ 


•  «/ik  ««««^ 


•'_/      ' 


4:aucc  le  panicipc  pretcricdu  verbe  qu'on  traiâc: 


v-' 
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P.  no^i"  klltons,yoMS  hlliex,ils  kUoyent. 

Prétérit  parfaiâ:,       '• 
S.'tklUy.tukUas.ÛKlU.       \ 
V  .nous  hUufmes.yous  kUajleSyils  Allèrent. 

Autrement, 
S .  ie  Suis  àlléytu  Es  allé, il  ift  allé. 
V.  nous  Sommes  alle'^yousEftesalleT^il  Sont  allex,. 

Prêtent  plus  que  parfaift, 
S.  i'Eftoye  alléytu  iflois  allé,  il  Ejloit  allé. 
P.  nous  Efîions  alle'^yous  tflie^allei^ils  iftoyent  alle^. 

Futur,  *  f 

S.ilrayytu\ras,illra.  >, 

P.  nous  irons,yous  Ire^iyils  Xronti 


V 

f 


L'  I  M  ï>  E  R  A  T  I  F. 

^  ■      ■  . 

X        \  Prcfent  &  futur, 
S.  ya,qu'UAille. 

V.Allons,AJleiyqu*ils  Aillent. 

VO  P  T  A;T  I  F. 

VicCctït,Oqueyolontiers 
S.ilroyeitulroisyillroit. 
V  fwuslrionsiPouslrie^ilsJroy^Ht, 

Auttctncnt,Vlai/éàDicuque 
S.rAllafe,tHAlUfesMAlla0. 
P.  nous  AUiJSions^yous  AllifiieT^ils  KUaJfent. 

Prétérit  parraiâ,0  que  yolontiers 
s.  ie  Seroye  alléytu  Serois  allé,il  Seroit  allé. 
V. nous  serions allé,youfSerié^alléMsSeroyent allé. 

Prêtent  plus  que  parfaiâ,  ?leuft  à  Dieu 
que.ouofi 
sJel?uffeallé,tuTu^sall€,tlVu/tallé. 
P.  nous  VuJSionsalléfyouslEupeiaUé,UsVuJJèHtallé. 


i^ 


l 


»v»uiiuc»  çn  cCTiçpme  tyranmier,  hatimxfr,  Gr»ot<r. 


;^ 


%l 


i 
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^  TmuVyVieuytieille^ue 

S/i  Aille, tu  ktlles^il  KtUcv 
V .  nom  hUionSy  'Vous  hUiu^  ils  A  illeru, 

LE    C  O  N  I  O  N.C  T  r  F.  ' 

VtcCcntyCombien  y«e,ou  Çomè  ainjijoitqu 

S.  i'Mllcytu  AilleSyil  Aille, 

p.  nous  AlltonSy)Pous  Alliex^ils  Aillent» 

Autrcfnenr,Ve«  y«e 
S.ieyayytuVas.ilVa. 
P.  «o«^  Allons, y ous  Allet^yils  Vont. 

.  Pretcrit  imparfaia,Qfy;/c/ 

s .  ihroycytu  Iroisyd  ;  rotr. 

V.  nous  Irions, y ousjrie'^ilstroyent» 

AmrcmcntyCombien  que 
S.fAlUfeytuAlUfeSyilAlUfl. 
P .  «d«;  AUifionSy^ous  AllipeT^ils  AlUjJint, 

Encore  autrement,  VcM  y«f 
SjAlloyé,tuAllois,tlAlloit.  / 

P.  w«;  Allions,yous  AlbeT^Hs  Alloyent.  '     f 

Prétérit  parfaia,  Cowi/>«  y«e^o4  Com- 
me 4i«^iry«f  ; 

s.  ïé  Sojye  4/// ,/«  Sois  MUyilSoit  allé,  | 

P.  nous  Soyons  alleii/pous  Soye-^  alie^ls  îoyent  alfe^. 

AutrtmcmyV eu  que 
S.  te  Suis  allé,tu  ïs  alléyil  Eft  allé, 

P.  nous  Sommes/aUei,yous  Eftes  alle^yils  SontalW^ 

/4^rctcrit  plus  que  parfai(a,Qi*4n4f^ 
S.ieSeroye^é,tuSeroisalléyilseroitalié,  i 

P.  nous  S€/ions  atlé,yous  seriei  aïléyils  s eroy entoilé. 

AutremcntyCombien  que 
S.ieTuj[feallé,tuTujrpsallé,il¥uaallé.  [ 

V*mmEuptonsalU,ymVupuiaUéytUïuJfentallé^ 


roUc  ;  cotsïtaCfVimt  ejfailéU  •  Us  hommes  font  qucU^ 


V 


F  R  A  Np  O  I  S  E. 
Encorcs  âuti^menr,ve«  5'«e 
S.  lEfioye  allé, m  Ejlois  allcyil  cftoh  allé. 
P.  nous  E fiions  allé^'^ous  Efliei  allé^ils  iftoyent  allé. 

Vutur  yQuand 
sJeSeray  allé.m  Seras  allé,il  Sera  allé. 
p.  nous  sefoni  allcy^ous  Screx^  alle\ib  Seront  allé. 
L'I  N  F  1  N  1  T  IF. 
Prcfeot, 
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•  > 

Aller.  . 


ijlrc  allé. 


Preteritj  \ 

LES    PARTICIPE  S. 


U  ha  deux  participes ,  IVn  pifefent  aftif,  Allant: 
l'autre  prétérit,  A//e,  comme,  Ic/iv  allé,  Elle  efi allée, 

â  ..  ^         ■        '         '' 

EXEMPLE     DESVERIBES    DE     LA 
féconde  coniugaifon ,  terminée  çn 
O IR, corn  me  Vco/r. 

Cède  Qoniugaifon  hà  prefquc  autant  deHiuer- 
fircz  en  fon  indicatif,  qu  elle  ha  de  verbes.  Qr  cô- 
bien  que  la  coniugaifon  dVn  feu!  verbe  ne  puiile 
fariffairc  pour  exemple  à  fi  grade  diucrfité  de  for- 
maifons  qui  fy  trouueront,  fi  feruica  ceft  exemple 
pour  le  moins  a  lordre  des  mpdes,&:  temps  com- 
muns à  tous.  Apres  lequel  allons  mis  exemple  des 
verbes  les  plus  diuers  &c  diflcmbla(?lcs,feloriror- 
dre.des  lettres.  .       )>  , 

L*I  N  D  IC  AT  ï  f: 
Prefcnr, 
S.ieVoyytHyoiSiUVoit.  ! 

P.  nous  y  oyons, y  OHS  Voyey^its  Voycni. 


* 


V  ■ 


""y^ 


p.  noHS  ïM/fnts^yous  Eaftcs^Us  turent. 


\ 


[ 


^O  GRAMMAIRE 

^  Prctcricimparfiiâ» 

S .  ie  Voyoycytu  Voyoit^l  Voyok. 
"^ ,  nous  y  oyons  y'^ous  Woye\t$li-y^^9ty*^* 
ou  miculx,noi#x  Voryowi.va^i  ^•^Kt.Af c 

Prêtent  pirfiiâ^ 
S.icyeiytuVeisyilyeit.  , 
P.  «o«5  yeifmcSyyoHS  yeifkiMt 

On  mct/'pour  allonger  la  fyDibe. 

Autrement, . 
S.tAyyeUytHAsyeHyilAyeu: 
p.  «o«;  Aik)m  >cw,>oi*i  Aite'^yeUyils  Ont  yeu. 

Autre  prétérit  parfait  propre  auFra- 
çois,&  non  au  Latin. 
s.^ltéyeUytuiMsyeUyilEutyeu. 
p.  w)«f  E*j/)ie5  "Vf i#,>o«5  luftes  yeu,ils  turent  yeu. 

Autrement, 
S.  lAy  eu  y  eu, tu  as  eu  yeUyil  A  eu  yeu, 
p.  nous  Auons  eu  yeu,yous  Auex.  eu  yeuMs'Onteu  yeu. 

Prétérit  plus  que  parfaiû,^ 
S,iAuoyeyeu,tu  AuoisyeUyil  Auoityeu. 
p.  nous  Auions yeUyyous  AuieiyeUyils  Auoyentyeu. 

Futur  imparfaift,  ' 

sJeyoirdy,tuyoiraSydyoira. 
V.nousyoirons^yousyoirexJdiyoifont. 

On  cfcrit  auffyV  yerray^  tuyerras^  &c. 
Futur  parfaiâ, 
S .  tSuray  yeu,tu  Auras  yeu,il  Aura  yeu. 
p.  nous  Aurons  yeu^yous  Aure^yeuyils  Auront  yeu. 

L'IMPERATIF. 

Prefent  &  futur, 
S.  yoyyqutlyoye. 

P.  yoyonSfyoyex^qutlsyoyent. 


\ 


»  WW  •  fM%M\ 


S.  nujp  eu,  tu lujjis  eu,  il  Luft  eu. 
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L*O.PTATIF. 

è  '  (4 

Prc(cnr,0  que  yolontiers  ^ 

%.  le  VofroyeytuWoiroïsyil  Voirait. 
P,  nous  YoifionSyyous  Yoiriex.ytls  Yoiroyent. 
O  u  (èlon  aucuns,J>  yerroye,  tu  Y  errais  »  ^  ci 

AmrcmcntyVleuftàDieuque 
S.ieYeiJpytuYeiffèsyilYeifl.  ^ 

P.  nous  YeiftonSy^ous  Yeijsiex.yils  Yeijpnt. 

Prétérit  parfai6l,0  que  Volontiers 
S .  lAuroye  yeu,tu  A  urois  yeu^il  Aurait  y  eu. 
P.  nous  Aurions  yeu,yous  Auriex.yeu,ils  huroyent  y  eu. 

Prétérit  plus  que  parfaiâ,P/e«/?  a  Dieu 
que,o\i  O  fi, o\xO  que  y  olontiers 
S.i^EuJpyeUytuEuJJesyeUyilsuftyeu. 
V.nous  Eufiions  ycu,yoHfEufsie\yeu,iU  lujpnt  y  eu. 
AutremeritaO/ijOU  O  que  yolontiers 
S.  i*EuJp  eu  yeUytu  tufjes  eu  yeUyil  Euft  eu  y  eu. 
P.  nous  Eufiios  eu  yeu^yousEufiie^  eu  y  eu  y  ils  Eujpnt  eu 


Vutuj^yDieuyujiUt  que 
S.  ie  Yoye,tu  YoyeSyiî  Yoye. 
P .  nous  YoyonSyyous  Yoye^y  ils  Yoyent, 
Ou,nous  VûiyonSyyous  Woiyeiyôcc* 
^   ^     LE     C  O  N  I  O  N  C  T  I  F. 
PrcCcmyCombien  que 
S .  ie  Yoye, tu  \oyes,il  Voye. 
P.  nous  Yoyons,yous  Yoyc\,ils  Yoyent. 
O\i,nous  ^oiyanSyyous  Yoiyeiy^c . 
Autretnent,ve«  que 
s .  ie  Yoy,ru  YoiSyil  Voit. 
P.  nous  Voyons, yous  Voye'^ils  voyent. 

Prétérit  impartt(5t,Q£4«c/ 
5.  ie  Voiroye,tu  Yo)rois,il  \oiroit. 


(yeUn 


~\. 


■  r      ] 


V, 


\ 


[ 


P.  ffoMf  AMio;i^  eu.yoHS  AHie^cu,ilsAHoycntett. 


6% 


G  H  A  M  M  A  T  R  E 


^ 


V-- 


■■Sk 


*.''■ 


p.  nous  Voirions, y ous  Yoirièi^ils  Voiroyent, 

Autreiwçnt^Combienque 
S.  te  Ycijp  ^tu  Vcifjcs^il  Vcifé. 
P .  nous  V  tijsions.you s  V(  tjsicl^ils  \' cijpnt. 

«Prétérit  parfliicl,  Combien,  ou  Comme 
ainfijuttoue         .       ,  -- 

iS.i^y^ycuftuAycsycuyilAitycH.  -^ 

P.  nous  Ayons  ycu.yous  Ayc^  \cU,ils  Ayentyeu,  • 

MmcivicnZyVcuque 
S.  ii\y  'V-eu^tH  As  "^cuJIa  yeu. 
.nous  Auons  y  eu  ^y  ou  s  Aueiycujls  Ont  y  eu. 

Encore^  ^imrcmçnv^Combien.que 
S-  i^Aye cuyeUytu  Aycs  eu yeu,il  Ait  eu yeu, 
P.  noits  Ayos  eu  yeUyyous  Aye^  eu  ycUy  ils  Ayenteu  ycu. 

Item  aurremcnr,Ve//^«e 
S .i'Ay  eu  yeuytu  as  eu  yeUyil  a  eu  yeu. 
V.  nous  kHons  eu  yeu^yous  A«f  ^  eu  yeu^ils  Ont  et*  yeu, 

\    Prétérit  plus  que  parfaid,Q«4;j£i 
S  .i  '  Auroye  yçuytu  Aurois  yeu^il  Auroit  yeu. 
V.nous  Auri&ns  yùu^yous  Auri:'^yeUyils  Auroycnt  yeu, 

Auztcq^cmyCombicn  que 
S.  ilujp  yeuytu  lujjcs  yeuyil  Eufl  yeu, 
P.  nous  Eufiions  yèu^yous  Eufiex^  yeu^ils  lujpntyeu, 

Ehcores  autrement,Cowiù'w  que 
S.  i'EuJJc  eu  yeUytU  EuJJès  eu  yeUyil  Euft  eu  yeu. 
P.  nous  lufstos  eu  yeu^yous  Eufiei  eu ycu,ils  Eujfenteu 

Ireniautrcmen>r,V6'w<7«f  {ycu. 

S.iAuoyeyeUytu  AHOîsycUyil  Auoityeu. 
P.  nous  Auijj^s yeu.yous  kuieXycu,ils  kuoycntycu. 

ïniuiyÇiu^nd 
.S.  lAur^y  yeUytu  Auras  yeu,il  Aurji  yeu , 
P.  nous  Aurons  ycu,yous  Aur€\yeu,ils  Ajuromyeu, 


P.  nouszcronSyyoHS  Serc^Âs  Seront. 


\^ 


r 
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Autrement,Q«4«4 
S.  Kur^y  eu  yeu^tu  Auras  eu  yeUyilhura  eu  yeu,   \      ^ 

P.  kous  Aurons  eu  y  eu,  yousAure^  eu  y  eu,  ils  Auront 

euyeu.        .  l'I  NF.IN  iTI  F. 

Prçfenr, 

Veoir.  -  ,  -r^-v. 

Prétérit,  ^ 

AuoiryeUyOUAuoireuyeu.  \    y"  '  *  '' 

:  PARTICIPEE  ^        . 

,     n  ha  deux  participes,  IVn  prcfcnt  acSif,  ^oy^nt. 
l'autre  pretcrit  paffif,  Ve//. 
^  De  ce  participe  prétérit  cft  formé  le  verbe  paf- 
lihpindl:  aux  temps  &  modes  du  verbe  fubftâtif, 
en  luy  donnant  le  nombre  ôclc  fexctelqucrc. 
quiert  le  Nom  précèdent  :  comme ,  \eh:Ln  efl  yeu,  -^ 
Iclunne  efl  y  eue.  Les  hommes  font  y  eus,  Lesfemmesfont 
yeues .  Voyez  l'exemple  du  paifif  Aimer,  a  ui  eft  a- 
presl'adif.  ^  - 

Exemple  dès  ^ibçsdiriïmbla'bles es prefens 
indicatifs  de tèfte  coniugaifon. 
Apparoir.  \ 

s.  lApper^tu  Appers M  Appert. 
V.  nous  Apperons.yous  Apperei^ils  Apperent. 

^^c^ct.imp.ilAppetoyeytnApperotSy^c. 
Pret.parE  ÏAy  apperuytu  As  apperuyç;^c. 

Nousdifonsauiîî, 
^'^'^pparoy^tuApparoisMApparoit. 
^  noui  App4roijjdnsyyous,0'c.      ' 
Prct.imp./'A/>/^4r6/^jye,f«  Àpparoi/JSis.^c.        '  ^ 
1  fcter.  parfi  i' Apparu,  tu  AppsiruSy  êrc  NoufAppa^ 
ptrmesy(^c.  '  '         '  •■  ^^ 

O^UÎ'AyapparUytuA^S4pparu,^c. 


(t 


\ 


i  ' 


i 


"V 


T 


>«w«^ 


•w'vw 


[ 


S.  te  ieroyejtu  Sarou,il  Serein 


V.nouâ 


^ 


^ 


'« 
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Appcrccuoîr.  , 

\      S^i'Apperco^ytuAppercois.^c. 

iPrctcht  psL[fsLiâJ^Apperceu,tu  Kpptrceus,&C' 

Ardoir>otf  Ardre. 

S.fhr.tuArSiïtKrd.       ;     s     * 
►P.  »o«^  Ardonsypous  Aiciex^ils  Ardent. 
Prct.parf.  s.  ?Ar^itw  Afiiw/ Ar<i/f. 

P.  «01^;  Ardi/mes»yoHS  Ardiftes^é  Ardirem^     , 
^  Nous  difons  au0i,  ,  ^      / 

leVHarSymfMsars,U^Ht4rd.  ttyfAyan^^ 

A4rrf..        V-    ■     '       :-^  ■  ''v       ;^ 

Participe,An/f,E/?reAri^.         .  .       /^ 

Aflc<>ir,çommc  Seoir. 
Auoir ,  Voyez  dcuant  la  première  coniugaifo/i. 

Chaloir,ou  Challoir.    ;^ 
Ce  verbe  ne  fc  GÔiague  fmô  par  les  tierces  per- 
fonnes  du  finguUer;i/  çhault,  ilchattoityil  a  çhaÙ4,ou 
achatdt,  chdura,  fid  chaille,  U  chaHroit ,  il  chalujp^ 

chaloir.  "^ 

Ghéoir. 
VtcCs.ieChéytucheSyUchet. 

V.nousCheons.yoHscheeij^lscheeni. 
Pret,itnparf.  ie  cA«rye,e2rc. 
Vtcict.^zxS.iecheUytucheusjtlchtut. 
VnousCheufmeSyO'c, 
Comparoir. 
Preftnt,  te  Compareytft  Compares,  U  Compare .  Par  a 

partout.  ...       ^        " 

Debuoir,  0»  Deuoîr." 
Prcfent,  s.  ie  Dojf,fw  Doiiy,i/ Do/tf. 
P.  nom  Vebuons,yoHS  Debuc'^ils  Doiuent. 

Pretcr.imp^r.ieDffc«ojye,cJrc.    . 

Prcr. 


II  ha  vnpanicipc  prefcnt,  l/tant; 


d.i. 


i 


FR  A  N  C  OISE.  6^ 

Prct.parfaia. lé Deu.tuDeuhs, o-^.  Ou  ïKy deuy m 

"*Dol6ir,o«  Doulair. 
Ce  Verbe  (c  dediric  feulement  par  les  tierces 
perfonnes  au  fingujier  (S  auPluriel. 
VttÇ.ilXycultMs  Dmknt. 

P^çt,imp.ilDèuloityilfD€uloyerft.  - 

ou  Douioitybouloyent,     *&     • 
f  rer.par£  //À  àoJtiJlsQnt  douïu. 

onyliDoulHtyihùoulHfcnt.  \  i 

Ht.ilbuciUera,tlsDiieillerort^.  '  *       ■         ^ 

Pardcipcs,Do/f«/,po/f»ff.  \^ 

'        Falloir.  .  ,'  •  ^  .  - 

Ce  verbe  ne  (econiuguc  que  par  lei^ietces  f>er- 
'    fonnès  du  fingulicr  nombre.  /: 

Indicatif prefenr,   ,  ilFault. 

Prct.imp.  ihalloit. 

Pret.parf.  iïullut.oviiU^^H, 

Prer.plus  que  parf  ilAuoitfdlH.         * 

Fufur,  ijFWr4. 

Il  n'y  a  point  d'Impératif. 
OputifprcCDieHyaeiUe  que  il  faille. 
onVleu/taDieuqtte  ilTallufl. 

Pret.parf  Oy«e  HiuitfàH. 

Futur,Di>«>«e/fffy«c         ih  aille, 
o\ïvteu/làDieuque  iballu^. 

Côion,Ptcf:comeainfifiitjUe  il  Faille. 
Prct.impav.Quand  tlfaudroiL 

OM  Combien  que'.  ,  iluUuft 

J^ct.p3U[f.àombien  que 
o\x  Comme  ainfi  fin  que      il  Ait  Fallu. 

c.j. 


I 


V.noKS  Aurons aimé,yous  Aurc-;^  aimé,tls  Auront  aimé. 
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Prct.plas  qucparf.Cifynt/ // Awroir/iffw. 
^  ou  Combien  que  il  luftfalltt. 

VutnVyQuand  U  Aura  fallu, 

Infinitifprelcnc,  -  iFalloir, 

Prcc.  Auoir fallu, 

Mouuoir. 
Indicatif  Prcfent,  icMeu.tuMeuSyil  Meut. 
p.  nousMouuoiyyousUo^ex.MsM€uuentyOU  MoHHcnt, 
Prct.  imparf.  te  Uouuoyeytu^ô'c. 

Pret.parf.  lAymeUytuAs  meu.C^c, 

on  le  Mcu, tu  Meus, 
Prêt. plus  que  parf.     ilAuoitmeu, 
Futur,  /       içUouuerayyOXXUouurayy^c. 

Imp.prefent  &  ^itur,  Ucu^Mcuue. 
Plifr.  ;    /         MouuonSyC^c. 

Optatif prefen/,0  que  Volontiers  te  Uouueroye,  on 
Mouuraye,  ttJuouucrois,0'<^.  ou  vleuftà  Dieu  que  ie 
lAeujfe.    .  I 

Pret.parf.  O  ^ue  Volontiers  tAuroye  meu. 
Prct.plus  que  parf  oy/,ou  O  queVolonticrs  ttujje 
VniMïiX^ifuyucilleque        ie^enue.  (meUf 

Çonion.VicCcombien  que 
oùVetèque 
Vtc;.'np^. Quand 
ou  (tornhien  que 
Tret.barfXoml'/f»  5'»e 

oxxVeuqut       ~     . 
Prct.plus  duc  i^2iï(.Qj7^dJJkUroye mcH, 

ç\\  Combien  que  .tEuffcmeu, 

Futur,  Qf<4?2fi  tAuraymeu. 

Infinitif  prçfcnr,-,    \,        Mouuoir, 
Prétérit,     ^.    .  Auoir  mcH. 


ie  MeuHc. 
icMcu,  ' 
ie  Mouneroye, 
ie  Meujji: 
^Ayemeu^y 
lAy  meu. 


:>,ij\.imLToyiyu  httftcrois.il  Aimerait. 
V. no  fis  Aimer  ions, y  ous  himcric\,i!s  Aimrroyenr, 

d.ij. 
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ParticipcsJVn  prcfent,         Uomunt  ^  Vioumnte. 
L  autre  prcrerit,  Mf«,Mf«e. 

Pouuoir  comme  Mouuoir, 
^  5coir.  ■ 

Indicatif  prefcnr,  s.  ic  sie,tu  SicsMskd, 

r.  nous  Sconsy^ous  SeciMs  Scent. 
Prétérit  imp.  .   ic  Seoyc^tuScois.&c. 

Prct.parf.ie  Si.tu  Sis.il  SidibujAyjiyta  AsfisMAfid. 
Futur,  ic  Scrray^tu  Serras, c!7'c» 

Impératif,  •  SicSyOU  Secs  yCju'tl  Sec, 

Optatif  prefent,  ic  Scrroyc.tu.^e^ 

Prct.parf  vleuflaDieu  cjue  ic  ^ijp^  tu  SiJJcs  c^cou, 

qHei*lujfcfi,tuï.iiJjLsfiSy^c. 
Pucur,  '  icSvcjH^ecs.c^c. 

Infinitif,  Sro/r,oii  So/V,  ou  ùr.  Nous  en  vfons  main- 
tenant comme  neutre  ,  maintenant  comme 
partif. 

Participes.rvn  prefcnr,         Seant^^cante, 

L'autre  precerit.  Sis,  s  if è.  -  '    *, 

Souloir. 
Ce  verbe  n'ha  prefques  autres  temps  en  noftrc 
langage  que  ces  deux. 
.Indicatif  prêt.  imp.      icSoloyç,tuSolois,(;^c, 
Infinitif,  Solôir*     '    '      ' 

^  Valoir. 

»  Indicatif  prefent,  $Jc  VauMV^ulsyil  Vault. 

V.  nous  y alons^\ousyule<:^t/s  Valent, 
Prêt.  imp.  icValoye^tuValoisi^^c, 

P|e  t.  parf.  ieValu^tu  Valus  M  Valut,  o  u,  i'ay  Valu, tu 

a6Yaluyf;^c\ 
Prcr.plus  que  parf.  lAuoye  yalu.tu  huoisyC^c. 
Futur,  .  icvauldray^tuvaiiliiras^crc. 

11**'  ' 
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Impératif,  Vauls^au'ilyaille. 

.  Optatif  prefçnr,      UYauUroyc.^^c,        f'"\ 

Prct.parf.  t  Kuroycyduju  Kurois  yalt4,(^c, 

Pret.plus  que  p,  t^Eujfe  yaluyCrc. 

Futur,  -     ieVutUèytuVaitleSyCrc, 

Côionùif  pïcCcniy  te  y ailley^c, 

Pret.imp.  ieVauldroyey^^c. 

Prct.parf.  i*Ajye  W«,i»  Ayes  yaluy^^cou^fAy  ya- 
•     lUytH  Ksydi4,(^c, 

Pret.plus  que  p.  iKuoyeyaluytUy^^c. 

F^tiït,  ikurciy  yduytu  Aifras  yàlu,^c. 

Infinitif,  Valoir, 

Participe,  Valant. 

Vouloir.  . 
Inâicatif prefen t,    s.  ie  Vueil/u  Veulxyil Vcult.  ^ 

P.  nous  VoulonSyyoHs  Voulais  Veulent,  ^ 

Prêt.  img.  ieVou[^eytuVoulois,^c. 

Prct.parf.  ieVoklttytuVouiuSyO'c^  oUy tAyyoulu 

tu  Asyoulu.^c. 

Pret.plus  que  p.  i'Auoyeyouluytu  huoUyO'c^ 
Futur,  leVouldrayytuVouldras. 

Optatif  prefcnr,  te  VouldroycytuVouldrois^c.  ou  /> 
Voul/iJJè,tuVoul/i/fes,&^ 
Pret.pcrf  i'Auroyeyoutu,tuic^c,  ou  tlujje  youluj 

tuEt^syoHluy^c, 
Pret.plus  que  p.  i^£«^  >o«//<,f»,ey-f. 
Futur,  ieVuciUcytuVueillcSy^c. 

Côionétif prefcnr,  ieVueilleju  VucilleSy^yc, 

Pret.imp.  teVoHldroyVytu  Vouldrois,crc,  ou  y  te 

Vouljijjèytti  VoulfiJJlsjCrc.  ; 

Prêt,  parf  ÏAy  youlu ,  tu  As  youlu,  o-c.  ou  ïkye 
youlu,  tu  Ayes  youluyCr^, 


..y 
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^Ày  efléaiméytH  hs  cfléaiméyilA  cjléaimé. 
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Prêt. plus  que  p.  i' Aurore  youlu,  tu  Aurois.O-c,  ou 
i'^uJJcyoiilHytHluJJeSy(:^c, 

Infinitifprcfcnr,  Vouloir.  .  . 

Prcterir,  =  ÀHotryoulu. 

Participe.  Voulant. 

EXEMPLE    DES    V  E  R  B  E  S^  dV   LA 
nerceconiugai(#n,refminee  en  a  E  brefi. 
comme  D/Vc,Cognoiftre.  U 

L'I  ND  I  c  ATIF. 
.  Prcfcnt, 

Sie  Cogrjoy,tu  Cognois.il  Çognoiff. 

P.  nous  Cognoi/Jons.yous  Cognoifei.Hs  Cognoijfcnt. 

Prétérit  imparfait, 
S.  ie  CognoifjoyeytH  CognoiJJoisM  CognoiJ/oit. 
P.  noué  Cognoifion$,yous  Co^noijiicx^ilsCognoiJfoyent. 

Prétérit  parêid. 
S.ieCogneu,tuÇogneué,ilcogneut, 
P.  nous  Cogneu/mes.yous  CogneuficSyils  Cogneurcnt. 

Autrement, 
S>i^^ycogr^èUytuAscogneH,ilAcogncu. 
P.  nous  Auàns  cogneu^yous  Aue^:  cogneu,ils  Ont  cognm. 

Prêtent  parfaià,  propre  au  Frâçois, 
&  non  au  Latin, 
s.  i'Eu  cogneUytû  Eus  cogneuM  Eut  cogneu,  ^  > 

P.  nous  Eu/mèf  cogncu,yous  iuffes  cogneu,  ils  Euhm  co- 

v^       Autrement, 
s.  î'Ayeutogntu^u  As  eu  cogneujl  A  eu  cognm. 
P.  nous  Auons  eu  cogneu,  y  oui  Aue'^eu  cogneu^  ils  ont 
eucogneu.    \  .         , 


•"// 


//■■ 
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\ 


Vmous  rupioni  efté  aimei^yous  îMfiux,cJtt  4ime\j  us 
lujpnt  cfii^ime^ 


^ 
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Prctcrit  plus  que  parfaid^ 

:     S .  i*Auoye  cogncu.tuAuois  cogneuM  Auoif  cogneu* 

.  P.  nous  Auions  co^m^^ous  Auiei  cogncUyils  Auoyetcù- 

'  Futur,  [gncH. 

S,ieCogrjoifhay^tuCognoifhaSyilcognoifha. 

j         P..  nous  Cognoifhons;^ous.Cognoi(lrtXj,tl5  Qomoifiront, 

Futur  parfaid, 

$.i'Auraycogneu,tuAJ4rdscogneUy^c. 

L*  I  M  P  E  R  A  T- 1  F, 

Prcfcnt,&  futur, 
S.  Cognoyy^fiilCognoiJp. 

P.  CogrtoiJp>mfognoiJpi,qu*ils  Cognpijfent. 
Vo  P  T  A  TIF. 
'  Prcfchr,0  ^«f  Volontiers 

S.  te  Cognoiftroyeytu  ÇognolflroUyil  Qognoiflrqit, 
P.  nouscogno^iosyyous  Copoiftrieyis  Cognoiflroyêt. 

Autrcmcnt,p/f»/Î4  Die»  a«e,ou  Oo«e 
S.  ie  Cogneujfeytu  CognenJ/isj!  CogneuR. 

P.  nous  Cogneujsions^yom  ComeupexJls  Qogneujfent. 

Prctcrit  parfaiâ,0  5f«e  Wo«hêrf 
S.  iKuroye  cogneu,tuAurois  cogncu^huroitcogneu, 
P.  nous  sunoris  cogneu,  yous  Auriex.  cogneu^ls  huréyent 
cognetê. 

Prctcrit  plus  ouc  parfaia,p/e«iï  4  Die« 
que,onop 

5*  i^T^Jp  cogneu.m  Eujps  cogheu^U  Eu/tcogneu. 
P.  nous  Eufitons  cogmu^  yous  Eufiie^  cogneUy  ils  Eujjent 
cogneu,  . 

w  Autrement,  oy?,ouO^Won/ïerf 

S^fîuJpcucopeu^EuJpseucogneUy^c.  • 

riMuVyDieuyueilleque    ^ 
^        S.ieCognoiJJ[c,tuCogno0ès,ilCôgnoijp, 


^ 


v.nom mutons  cJté^mc^.yoHS  Eufiie^  efté^me^.ih 
iMj/entefteaime^ 

d.iiij. 
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V.  nousCognoiJSionSyyous  CognoifiieiiyilsCo^noiïïent. 
L  E    C  O  N  I  O  N  C  T  I  F. 
VïeCcmyComhien  que 
S .  ie  CognoiJJeytu  CognoiJJls,  il  CognoiJJe. 

P,  nous  Cognoifiiomyyous  Cognoipie^U  Cognoijfem 
Autrement,  Vewçr^e 

S,  ie  Cogmyjtytu  Qognois^  Cognoit. 

P.  nous  Qognoiffons.yous  Cognoiffe^ils  Cognoijfcnt. 

PrcteritimpadfaiÛ,Q«4«rf 
S.  ieCognoiflroye.tu  Cognoifhois^dcc^noifhoit, 
P.  »o»j  Cognoifhios.yous  Cognoifhie'^ils  Cognoijhoyet. 

AuttcmçmyQornken  que 
S .  ie  Cogmujfe^u  CàgneujffèsM  Cogneu/f. 
P.  «owx  Cogjfeufionsyyous  Cognèt^terjU  Cogneuffint. 

Encorcs  autrement,  Ven^Mf 
S.  ie  CognoiJJoyCytu  Cognoiffols^tl  Cognoijjoit, 
P.  nous  Cùgnoijsiosy  yousCognoifie^àls  CognoiJJoyent. 
'  ff xterit  parfait.  Combien  ji#e,ou  Ço/ti- 
meainfi/oitquf 
S.t*Aye  cogmu^tu  Ayescopicttyil  Ait  cogneu. 
P.  nous  Ayoscogneu  ,ydHs  Ayex,cogneu,tIs  Ayet  cogncu. 

AutvcmcntyV eu  que 
S.  i'Ay  cogneuytu  Afçogneu,il  A  cogneu. 
P.  noiis  AuSs  cogneuyyous  Auei  cogneu^ïls  Ont  cogné u. 

Encores  autrement,Gowte«  que 
s.  i^AyeeucogneUytuAyeseucogneu,tlAitcuco^-neu. 
P.  nous  AySs  eu  cogneu,  yous  Aye'^eu  cogneUy  )ls  Ayent 
eu  cogncu. 

Item  aunceraent,Vc^y«e 
S.  i'Ay  eu  cogneuytu  A  s  eucogneu,il  A  eu  cogneu. 
P.  nous  Auons  eu  cogneu ,  yous  Aue\eu cogneu^ Us  Ont 
eu  cogneu» 

ciiij. 
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PrctcntïmpâfnûCc, 
S,tAUojfc,tu  AUois,ils  kUo'u. 
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Prcccrk  plus  que  parfaiA>Q^;f4mi 
s.  fAuroye  çogncu^m  Aurais  cogruH,il  Auroitcogneu. 

P.  noM  Aurions  cOgneu,yom  Aurse;^cogncUyils  Aft- 
royerti  coffici^. 

^    Autrcmcnt,Combienai4e 
S.  ilHJje  cogneu,tii  Zuffis  cogneu,ilEu^cogncu. 
P.  «o«f  Eupons  cogneUf  >o/w  Enfiiei  cognm,  ib  Eujpm 
.  cognctén 

Ençqv^szutrcmentiConéienquc 
S.  i'EuJse  eu  cagncUytu  EMJjis  tu  cogneUiiltufl  eu  cognm. 
P.  nous  Eujsios  eu  cogneu^yous  Et^ieieu  cogneu,  ils  Eup 
fini  eu  cogneu. 

Iccm  autrcmcnr,vcii  tjue 
S.tAuoyecognçu,tuAi^iscogneHyilAuoitcoçuu. 
P.  nous  huions  cogneu^  yous  Auitx,  cogneu^  ils  Auoyêt{:à- 

fixxutyQM^    '  (gneu^ 

s.  i\uraycogneu,tu  Auras  çogneUtÛAur^^ùgneu. 
P.  nous  Aurons  cognen.yous  hme\çogneu,iu  Auront  co" 

Autrcmcnr,Qiî^  (gncu. 

S.i*AurayeucQgneu,titAur4Stucognei^CTC. 
L'INFINITIF. 

Prcfimr,  / 

Cognoi/hre,  ' 

1     Prctcrit; 
Auoircogneu,yc]yAuoirefle  cogneu: 

PAR  TICI  P£  s. 
^  Ilhadcux  panicipçs  :tvn  ptcfcnt, CognoiJ/ant. 
L*aiitre,prctcritpa(Iif,  Ccg»f«. 

De  ce  participa  prct«rit  c(^  formé  le  verbe  pat 
fif,ioinftaux  temps  &modes4u  verbe fubftârif, 
en  luy  donnant  le  nombre  &  le  fcxc  tel  qucrre- 
quicrt  le  Nom  précèdent: comme, Pimr  e/ico- 


P.  noHS  fufions  allé,yoiés  ¥H/Sieiallé,ils  Vffjènt  allé. 
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gncUyUhdnne  e/icogncue .  Les  hommes  font;  cogncus^^s 
femmes  font  cogncues^,:  r  , 

Cette  tierce  côiugaifort  ha  auflî  diucrfcs  formes 
en  fon  indicatif prefent,felon  la  voyelle,  diphrhô- 
guc,  ou  confonanic  qui  précède  la tcrminaifon 
R.  Eidefquelsauons  ici  mis  exemples. 

Des  verbes  quiontvnc  voyelle  feule  ou  diph- 
thongucdçuancR  E,la  première  pcrfonncfîhgu- 
liere  reiette  re ,  &  en  la  feconde  le  tourne  en  y,  & 
en  la  tierce  eo  r,  &  font  leur  pluriel  cnjons^fc-j^fifui 
comme, 
Dire.        S.ieDi,tuDiSiUDin 

V.nousDi/QnSyyousDnes,ihDieru, 

S.  iè  ¥ay,tu  Faisyil  Vait. 

P.  nous  VaiJonsîyoHS  iMteSyils  Vont. 

S.  ie  Kayitu  KAisM^^if- 

V.nous  Kafons.yous  KaJe^ilsKaJent. 

S,ieT4y,tHTais,ilTait.  . 

P.  nous  TaifinSyyous  Tai/è'^ils  Tai/ènr, 
Exceptez  ceux  qui  fenfuyucht> 
Boire.       ie^yytuBois,illioit, 

nous  Buuons,yous  Buuex^Jls  Buuent. 
On  dit  zuGiy  Bornent. 

ieBrayyttiBraisJl  Brait. 

nous  BrayonSylcous  BrayeT^yils  Brayent, 

ieBruyytuBruiêJilBruit. 

nous  Bmyons,yous  Bruye'^ils  Bruyent* 

iLfcriytuZfcrisM^firit. 

nous  E/criuonsiPous  E/criuc^ils  E/criuent, 

ieVriytuVnsyUlrir. 

nous  FrionsiPousTrie^ils  Prient. 
Retrairc.  ieKetray,tHKetr4ù,U  Retrait. 


Faire. 


Raîre. 


Taire. 


Braire. 
\Bruire. 
Efcrire. 
Frire. 


t 


'•»*•*  ^  JJ        •»»**'>•#»  A  '^11^* 


«MiCjU  TM^i  ^if. 


P.  AW»/  f  «//o/ïx  ^>><w^^  ti^/^l  4Û^^  lEuJfent  al\é. 
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Rire, 

Traire. 


Leicftlong. 
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no«^  Ketrayonsyyous  Ketraye\yils  Ketrayêt, 
icKiytuKiSyilKit. 
nousKionSyyous  KieiyilsRicru. 
îeTrayytuTraisyil  Trait, 
nous  Trayons y^fous  Traycx^ytls  Trayent, 
AinCi  Vourtraire.Di/iraire, 
Ceulxquiontvncconfonantc  dcuâc  R  E,optdi- 
uers  prefclfit  fcloii  la  prccedcnte  confonanitc, 
c  dcuaric  h. 
Vaincre.  ieyainctuyamcfytlVairuj: 

nousVainconSyl^ousyainque^yilsyainquet, 
d  deuantre.  # 

Ardre.      ï  krytu  hrs^il  hrdn 

nous  Ardons,yous  Arde^ils  Ardent» 
Fendre.    iefenjutenSytlTend, 

nous  Vendon^^yous  Vcndc^ils  Tendent, 
Fondre,    ie  Vonytu  Toniyd  tond. 

nous  Tondons,yousIondeli,iIs  fondent. 
Pondre,   ie  Pon^tu  Vons.d  Pond. 

nous  Pondons, y oujBondeTijls  Pondent. 
ou  Ponnons,  Ponncx.yPoHnent. 
ain,e!n,ôcoudcusLntdrc. 
Craindre.ie  Qrainytu  Crains  yU  Craind» 

nous  Craignons y^ous  Craigne^ils  Craignet. 
Feindre.    TeinyVeinsJeindytetgnons»6cc, 
Joindre.    loingyloingSyloingtyloignonSy&Cc. 
Peindre.   PeinyPeinSyPeindyPctgnons^Scc. 
Coudre*  ieCoUytuCouSyilCoud. 

nousCou/bnSyyousCouje\yilsCou/ènt, 
Moudrc,ou  MouldrcMmdirey  ou  fAeuldrè. 

S.ie  Mouyon  MeUttH  Ùaus^oM  MeuSyil  Ûouldi 
ou  }Aeud. 


s.  te  VoyytH  Vois,  H  Voit. 

P.  nous  Voyons.yoHS  Yoye'^ils  Voycnt. 


* 
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;      P.  nou^  Moufons, y ous  MouleiMs  Moulent, 

on  MeulonSy^èule^^Meubnt. 
Souldre,  Abfiiildre.on  SoudreyAbfiudre:Di/]ouldrey 

Ke/ouldre.ou  Di/Joudre,Kc/dudre. 
S,ieSou,tuSoHSydi)Ould, 
T,nous  SoudorjSyyous  îoudeiMs  Souldent, 

\on  Soluons,  "SolueiySolucnt.DiJJoluant.Kcfoluent, 
/)(icuant  rc. 

Kotnpre,  îeKompytuKompSyilKompt: 

nousKomponSy^ousKompeiytlsKompent. 
rdeuancre. 

Clorre.     iecloytuclosyilclot. 

nous  cloonSy^ou^  cloeiyils  doçnt. 
Aucuns  efcriucnt  c/o«o;j;,mais  ceft  pluftoft  à 
clouer.On  vfede  Fermos  plu^  communcrdent. 
.Quant  à  Ces  compofcz  noiis  diCànSyforçloons,  Ef 
cloonSyConclUonSylxduons. 
Courre,&  plus  fouuent  Cowrir. 

S.ieCourytuCourSyilcourt. 

P.  nous  Couronsy^ous  Çourciàls  Courent. 

fdeuantrjp. 
ic  Ba,  tu  BaSy  il^put,  - 

nous  Batonsy^dus  sate'^ils  Butent. 
ieUes.tuMeSyUuet, 
nous  Mettonsylpous  Uette^Us  Mettent, 
iePay,tuPàis,Uvaip. 
nousvaijfonsy^^ous  VatJJe^ils  Patffcnt: 
icTiytuTisyd'ïifi.        ,  ; 

nousTiJfonSyyousTiJp-^dsIijpnt.' 
,    «deuanc  r. 
Suyurc,ou  Suyuir.       ie  Suy,  tu  Suisy  il  Suit. 

nous  SuyuonSjyous  SuyucXjits  Suyuent, 


|- 


Batrc; 
Mettre, 
Paiftrc. 
Tiftre. 


s.  Voy^qutl  Voye. 

P.  Yoyons^yoyex^qHtls  VoyerU* 


■\ 


7^ 
Viurc. 


GR  A  M  MAIRE 
nous  Viuons,you5  Viueiiils  Vinem. 


E  X  E  MPLE    DES     VERBES     DELA 
quarte  coniiîgaifon  terminée  en  I  R:  comme 

L' I  N  D  I  C  A  T  I  Ê. 

Prcfent, 
S.icBafti,tuBaftis,ilBafHt.  •       , 

P.  nous  BaftiJJonSyyous  Mftijp'^ils  Bafitffènt. 
,        j  Prétérit  imparfaid, 

sJe^aftijJ^yeytuMflijJoiSyil^ 
P.  «o«;  haftifiionsyyous  ikflt/Sie'^ils  BaftiJJoyent. 

.  ^  Prêtent  parfaid, 

Sk  ie  ha]h,m  B4/fe,i7B4[/ïir. 
p.  «o«i  BafHmcs,yoHS  B<i^ues,Us  Bafiircht. 

Autrement, 
S.  /'Ajy  blifltytu  ksbxflhilk  bxjlL 
P.  ;jo«;  huàns  baftiyyoHS  Auei  bafliyih  Ont  bafli. 

Prétérit  parfaiâ,  propre  au  Fraçois, 
&  non  au  Latin. 
S.  riu  bapiytu  lus  baflhil^f^fbafti. 
P.  nous  lupncs  bafliyyous  lufles  bafiiyils  Eurent'ba/ti. 

Autrement, 
S .  i'Ay  eu  bdfîhtu  Aï  eu  baftiyil  A  eu  bafli. 
P.  nouskuoseu  bafli^yous  Auei  eu  bafliMs  Ont  eu  hllu 

Prêtent  plus  que  parfaift, 
S.  fAuoyelafiiytu  huois  bafii/lKuoitbdfii. 
P,  nous  Kuioris  b^^fUy^ous  Auiei  baftt.ds  Auoyent  bxfîL 

Futur, 
S.ivBxpirdyytuWAfHra6yi[haftira. 
P.  nous  B,ilhrons,yous  Bajfirei^ils  Bafiiront. 


S .  te  Voîroye,tu  Voiroisjl  Soiroit, 


'\. 


-r     j 


n. 
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Prefent  &  Funir, 

P.  BafHJJons^^afliffe^qu'ds  Baftijpnt, 
L'O  P  T  A  T  I  F. 
Prefênt,  O  ^«e  Wo«r/6ry 
S .  te  BafUroyCy  tu  Bafttrois^il  Baftiroit* 
P.  nous  BaflirwnSyyous  'Baflirte'^ib  Bafliroyent, 

Autrement,  P/f«/?  à  Dieu  que,  on  O  que 
S.  te  BAfiijpytu  BaflijJèsM  Bxjitjl^ 
V.nous  Ba,fitJsions,yous  B^fltjsie^yils  Bafltjpnt. 

Prétérit  parfaiâ:,  Oqtie  yolonticrs 
S.  Vktiroye  bafliytu  Aurots  baftiM  Auroitbafli. 
P.  noHS  Aurions  b^fli,  ycus  Aurte'^bafliyils  Auroyet  bapi. 

Prétérit  plus  que  parfaid, 
rteuftàuteuqueyOUOfi 
S.i'EuJfebafttytuLuJJèsbaPtyillHflbafti, 
P.  nous  Eufions  bxpt.yous  Etifie'y^bapijls  Euffentb^pU 

AutvcmenXyOfyOuO  que  yolonticrs 
S.  l'EuJp  eu  bafliytu  Eufjes  eu  bafltjl Euft  eu  bafli. 
P.  nou4  Eujitons  eu  bajiiy  yous  Eupei  eu  bafli,  ils  Eujjent 
eu  bafli. 

Vinur.Dieuyueilleque 
S.ie^afliffe.tuBaflijJeSyilBaflifJe.  '\> 

P.  nous  Bafli/sions,yous  Baflificiyits  Baftijjent. 

L  E    C  O  N  1  V  N  C  T  1  F. 

PrcCcnz,  Combien  que 
î.tcBafliff',tnBafltJJcs,t!Ba[liJJè.  .     •     -       ~ 

V.nous  BaflffliqnSyyous  Bafliflie^ils  Baflijpnt. 

Autrement  V('«  <^we 
S.ieB.îflt,tu  Baflisyilpaflit,  -,  --' 

P.  noifS  Baflijjons yy ousBaflijJc'^^ils  BafliJJcnt. . 


/^ 


/ 


,-x  ,- 


,a.  i  Auray  vlHjIh  tinia^  vvUyU  r.UTA  vcu , 

P.  nous  Aurons  ycHy^ous  Aurt\yeu,ils  hHTontyeu, 


'    y 


I 


l  * 


V 


^ 


/, 
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Practcrit  imparfaid,Q»^wJ 
5..  ie  Baftiroyeytu  BafiiroisM  Bafliroit, 
p  noHf  B:iâiribnSyyous  'Bafliric^Hs  Bafltroyent. 

AinïemcntyCombien^ue 
S.ie^afliJp.tuBjilhJpSyilhaflifl,        \  ^ 

p.  nous  BdJliJsionSyyous  BaptjstcTiyib  B^JlijJcnt» 

Encore  autremcnt,Ve«^«f  : 
S.  ie  BafliJJoye.tu  BafliffoifyilhafliJJoit.    \ 
P.  noM  BafltJsionSyyàus  Baflifte'^yits  Bafliffôycnt 
\  Pf  ercrit  parf:iid:,ComBicn  qm^  ou 

\  Comme  aînfi Joit  que 

S .  i\ Ajyc  bafhytu  Kycs  bafli,il  A  it  bafti. 
P.  naUs  Ayons  bafti^yous  Aye^bxfims  Ayent  buflL 

Autrement,  Y  eu  que  < 

S.  lAybxfliytu  AS  baflijil  A  bafli, 
P.  nous  Auons  Liflt^yous  Auex,  baftijls  Ont  baflL 

.  Encore  aptrement,Co>w/;/e«^tte" 
S.  l'Ajye  eu  baftiytu  Ayes  eu  bafli^d  Ait  eu  bxfli, 
P.  nous  Ayos  effbajliyyous  Ayex,  cubafltyils  Ayet  eu  bafli. 

Item  autremcntjVf «  que 
S.iAyeubafHytuAseubafîtyil  Aeubafli. 
P.  nous  Auos  eu  bafti,yous  A«e^  eu  baftiyils  Ont  eu  bafli. 

Prétérit  plus  que  parfaidt,Q£4»t/ 
5.  lAuroyc  bafliytuAurois  bajliyjî  Auroit  bapi. 
P.  nous  Aurions  bafliyyous  AUrie^  bafh,tls  Auroyet  bafli, 

AutîcmcntyCombienque 
S.  r.lujp  bafHytu  ^ujfes  bafhjl  Euff bafli. 
P.  nous'Eujsiohs  bafliyyous  Eufliei  bafliy  ils  lujpnt  bafil 

Encores  autreiîientjComt/f'w  ^«e 
S.  iLufJc  eu  bafliytu  Zujps  a*  bafliyil  Eu/t  eu  bafli. 
P.  nous  Euflions  eu  bafli,  yous  lufliei  eu  bafli,  Us  lujjlnt 
eu  bafli. 


•  'V  "'■•'> L-/ 


Ou,  îhy  app^ruytu  Asapparu.^c. 


.-^-""' 
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Item  autrement, Ve«^«c 
S .  i'Auoye  bafti^m  huois  hafti,il  Auoït  bxflL 
'  V.  nous  A  uionsbafliyyous  kuic^bafli.iU  Kuoycntbafti. 
Y\xt\jLï,Quànd 
S.  lAuraybafti^tu  Auras  bafliyil  Aura  bafli, 

V»  nous  Aurons  baftiyyous  Auretbafti^Us  Auront  bajiu 

Aintcmçm,  Quand 
S;  iKuray  eu  bafti^tu  Auras  eu  bafti,  &Cc. 

L'i  N  F  I  N  I  T  I  F.,       • 
Prcfcnt,  :  ■  *         ' 

iaflir, 

Prctcrit,  ' 

AuoirbafHyOuAuoireubaflL 

L  ES   P  A  R  T  I  C  I  PE  S. 
Il  ha  deux  participcstrvn  prefcnt,B4/?/^f:L'au- 
trc  prctcrit  padik^ofU. 

De  ce  participe  prétérit  eft  forme  le  verbe  paflîf 
ieinâ:  aat  temps  &  modes  du  verbe fubftantif, en 
luy  donoant  le  nombre  de  lefexe  tel  que  requiert 
le  nô  precedantjCommCjLe  logts  efiboAi ,  La  maifon 
efibaMieXcs  logis fintba^is, Les  mai/onsfontba/tics. 

En  ceftc  quatrième  coniugailbn  auflS  y  a  des 
verbes  qui  font  difFerens  de  ccfte  exemple ,  quant 
au  prefcnt  indicatif:  corne  ceux  qm  ci  f  enfuy  uent; 
Bouillir.      ie  Boul^tu  Boulsyil  Boult. 

nous  BoullonSy^ous  BouUejJls 

te  Cour^tu  Cours  M  Court! 

nous  CoHrons,yous  Courc^jls 

te  CouurCytu  CouureSyil  Couurl 

nous  CouuronSyyous  Couure^ 

Ainfi  eft  ij  des  compofczl  Df/cc/#/<r/>, 
Kccouurir, 


Courir. 
Couurir. 


BouUent, 


Courent, 


ils  Couurenti 


1 


Prctcr.imp^r.  ie  Dcbuoye,cr^. 


Prcr. 


TT 


«& 


T* 


y 


^^ 


Fcrir. 

Fuir. 

Gcfir. 

Hair. 

Mourir. 

Ouir. 

Partir, 

! 

Partir,^ 


Puid. 


I- 


\ 
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Faillir.     S  s.icTaUytuTaHSyilfaiélt. 

/    V.noHS  Y  Aillons  y'\ou5  taillc^ils  Vaillent, 

S.te  F/>r,  tu^tcrSy  il  ¥iert. 

V.notis  VicPbmyyoUs  ïicreiyils  Fièrent, 

S, te Fuiy  tu  ^fiUy  il Vuit. 

V,nousïuyôns\yous  Vuyex,yils  Tuycnt. 

SJcGiytHGifyilGit. 

V^noM  GifonSy'Vous  CifiiytlsGî/ènt, 

SJeBayytuHatSyilHait. 

V,not4S  Hayons  y'\>ous  Haye\,ilsJiayent. 

S\icMeurytHMeurSyil  Heurt, 

p  .nous  Mourons  y  yous  Mourei^y  ils  Meurent. 

SaOyytuOiSyiloit, 

V  .nous  Oyorisy^ous  Oye'^ils  Oyent, 

quand  ilfignifie  f'cn  aller,  &  dcflogcr. 

S.ieVarytuVafSydVart, 

"P. nous  VartonSy^ousPartè^ils  Varient. 

pour  diuifer  départies. 

s  .ie  Vartiytu  VarttSyil  Vartit. 

V,nousJ*4rtifoSyyoUs  Partijp'^  ils  Vurtijfet. 

S.ieVUytuPuSyilVut.      .  - 

V. nous  Puons ylpous  VueXjyilsVuent, 
Querir,oU'Qucrrc.S./>  Quierytu  QÙierSyil  Quiert, 

V.noué  QMeronSy  "Vous  Quere'^ils Quieret, 

SiieSaUytuSaulsyiisaHlt,  *   , 

P,noussatllonSyyousSaille7iyils  Saillent. 

Sàe  SouffrCyOU  Scufjrcytu  Souffres  yil  souffre. 

P. nous  Souffrons yVo Us  Souffre-^yils  Soùffret. 

SJeSorytuSorSyilsort. 

P.housSortons,yousSorte'^its  Sortent. 

S.ieTienytuTienSyilTient. 

P. nous  Tenons i  yous  Jçnc'^  ils  Tiennent.' 

Venii. 


Saillir. 
Souffrir. 
Sortir. 
'Çcnir. 


Venii 
Vcftir 


Exi- 
les 
fin( 
nie 

Indicé 

Prc 

Prt 

Pie 

Fut 

Inipcr 

OpcatJ 

,  0 

Prêt 

Prci 

ou 

Futi 

Conio 

Prêt 

pi 

Prêt 

ou 

ou 

ou 

Prêt 

ou 

ou 


rrcr.parr.Comto»  que 

i   on  Comme  4infi/6tf  que      il  Ait  Fallu, 


fi  , 


/4 
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Venir.         S  ieYicnju\icns^il\>icnt. 

V.nous  venons y^ous  Mcnc^^^ih  viennent. 
Vcftir.        SjeVcft.mVeflsMvcfl, 

V.nous  Vcflons.-Vo/^s  ^^'/?^\>  ^'-^  Vcflefir.     ' 

I  JE  X  t  M  P  L  E  P  O  V  R  C  O  N  r  V  G  y  E  a 
les  Verbes  imperroriels,ranr  ceulx  qui  en  Latm 
fincrenT  V  R^œiiime  Amaturrcjneen  T^com- 
nic  Oporter.      v  % 

Indicatif  prefcnt, 
Prcr.iiiiparf..  „ 
Prêt.  parf. 

Prer. plus  que  parf. 

nitur) 
Impernrif  pref!  «Se  fur. 
Opcatif  pre^A)  que  Volontiers 
,  ou  vieujiù  Dieu  ' 

Pi'f^t.pciïf.  O  queyolohticrs 
Prct.plus  que  parft  o// 

oa  vlèuf}  à  Dieu  qLe 
Futur,  Dtei^yucilleàue.. 
Conion'é):ifprercoM?/cAîj«e 
Prec.imparf.Q^^W 

ou  Combien  que 
Prer.parf.  Combien  que 

ou  VcAf  que; 

on  Combien  que 

OMYeu  que    . 

Pret.plus  que  parf.Q«4«c/ 
ou  Combien  que 
0\x  Combien  que 


ï 


on  Aime» 

on  Aimoit, 

on  À  aime. 

onkuoitaimé. 

.on  AimcTit. 

quon  Aime, 

onAimcroit, 

quonAim.i/f. 

on^.uroitMme. 

on  £ufl  aimé- 

on  Eujt  eu  aime, 

on  Aime, 

on  A  ime, 

on  Ainïcroit, 

on  Aimifl. 
on  Alt  aime, 
.  on  A  aimé,  j 
on  AiUu  aimé, 
on  A  eu  airf\é. 
on  Aurait  aimé, 
on  Eujlaimé. 
on  Uifl  eu  d^trflé. 


«V 


V- 


■  'ii 


'  I 


A, 


innninrprçicnr,'- , 
Prccçrir, 


MOUHOir, 

hHoir  mcH. 


FumVyQjiand  . 
ou  Qt^nd 
Infinitifprcfcnr, 
Pretctit, 
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ouVeu(jue^'        »"  onAuoitaiiné. 

onAutaaimé. 
on  Aura  eu  aimé. 
Aimer. 
Auotraimé. 

Laconiugaifon  des  Verbes  imperfonels  Latins, 
terminez  en  T,  comme  Oporter,eft  mife  après  l'e- 
xemple x\c  la  (cponde«çoniugaifon ,  où  falloir  cA 
coriiuguc,qiii  refpond  au  Lann  Oportct. 

D^E  s    P  A  R  T  I  C  l  P  E  S.  "^ 

Articipes  font  mors  deriuez  des  ver- 
bes participans  de  l'adion  de  paC- 
fion  dé  leur^. verbes,  ayàns  pareil 
gouuéfncnien6,  entant   qu'ils  fc 

^^^^ __^  ioingnentaiicc  les  Noms,  Pronôs, 

PrepofitionSj&Aduerbesji^infiqqclcverbe.Oul- 
treceils  ont  genres  &  nombres  coj^me  les  Nos, 
fans  aucune  différence  déplafonnés  ne  de  modes. 
Il  femble  aùoir  eftc  inuent^  pour  plus  grande 
brieuete  dé  langage:&  fe  mcç  pour  le  verbe:com- 
me  au  lieii  de  dirc,Pierre  aimoikcefle filUy  ^  luy  don- 
nait force  dons  \  pour  abréger  ny>us  vfons  du  Pard- 
cipe,difans ,  P/erre  aimant  cefie  Me^  luy  donnoit  force 
dons.  '  , 

Il  y  adcux  fortcsdç  Participciijdcs  vnspre(cns a- 
âifs.les  autres' prétérits  palîîfs. 

Tous  Participes  prefens  font|terminez  en  anty 
pour  le  mafculin,&  eri4«rf,pourle  femeninrconi- 
mCyAimantyaimante.    :  J    -  / 

Ils  fe  déclinent  aipfi  quelésNomsrcomme/ 
Nominatif,        Aimantai' Aimant^yà  Aimant. 


>: 


rrct.plus  que  part.   ïKuoye  ydu.tu  \uoify(<^c. 
Futur,  i^yM4ldrAyyti(V4tililras,f^c. 

C.IJ. 
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Gcnirif,  ikïmAm.à^t  kïmxnt.Synkhnxnt^ 

Darif>  *         à  \imxntyXl'Aim4nt\àyn  Atmanf. 

Accufatif,  fcmblable  au  nominatif.      ^ 

Ablatif,       ,        femblableaugcnitif. 

Le  pliiricl  fc  fait  du  fingulicr,  en  tournant  le  t 
ciisicàmmcaimantyainiJins, 

Le  fementTïfcfaitcn  adiouftcànt  e  au  mafcnlin 
pour  le  fingulier  :  &c  a  pour  le  pluriel:  comme ,  ai- 
mxnt,aimÀnteyaim4ntcs. 

Les  Participes  prétérits  des  verbes  de  la  premiè- 
re coniufjaifon  font  terminez  en  c  lone  pour  le 
malcuhn  fingulicr ,  comme  aimé':  &c  pour  le  fcme- 
nin  on  adioulte  vn  autre  e  brieficomme  aimée .  Le 
pluriel  prcnt  vnc  5  a  la  fin,  aimées.  Qtumt  aux  au- 
tres coniugaifons ,  ils  ont  diucr(ès  terminaifons: 
commCyBmi,bafHe:Batf4,hatue:  Kompu^rompue:  CrcHy 
crcue:crainŒ,crainûe^ 

Le  Pamcipc  fututsdes  Latins  en  rus,  comme  A- 
maturus,fccpurnc  en  Francdis  par  le  futur  Indica- 
tif, il  aimera.oc  celuy  en  dus,commc  Amandus,par 
le  prcftnt  ind^carif  E/hcy  ôc  le  Participe  prétérit  du 
verheicommkiDignedeltreaimé. 

Ilfault  notet  que  {buueat  des  participes  prefens 
ou  preterits,n6us  en  faifons  des  noms  fubftanrifs: 
comme  de  ?en(^ntyC*c(i  à  dire  y«i  eftpedu^nous  fai- 
fons le  fubftantif  Vendant  y  qui  figmfie  ce  a  quoy 
quclqucchofc  cft  pcndue^De  croiJJ\ntyX\ous  difbns 
le  Croijfantde  l'a  Iténe.Dc  TailiantyCed  à  dire  coupât, 
nous  difons  te  Taillât  de  quelque  ferrement  que  ce/oit. 
De  ifcriùant,  c*eft  à  dire  qui  efcrit,  nous  difons  >« 
'C/criuat:  &  pluftoft  efcriuain.  De  Allant.nous difbns, 
C'eftyngranditll-tm'x'cii  à  dire  vn  trbmpeur,ou  fin 


■? 


^ 


1 


*  .wi.  yaii, ,  Ajy  voHiH  y  m  AS  yoklu,  crc.  ou  i'Aye 
"Voulu,  tu  Ayes  youltty^-'c. 


ï^' 


84  G  R  A  M  MAI  R  È 

&  cault  homme  .  Ceulx  qui  font  formez  du  prcr 
tcrit,ncdiflFerentenrien  jufemcnin  :c\ommedc 
Intree^la  femme  entreQ^nous  difbns  h-.ntreede  la  m.ti- 
fon.Dc  Vctipe^Lachofê  efi toute penfcc,nons  difons  M4 
pcnfèe  çir  cogitât  ton. De  To/?rf,  c^-  ro///t ,  nous  difbns 
Vnctoflee  (^  roftie  de  pain. De  ArmeeyV  ne  f'éme  armée, 
nous  Allons  y  ne  armée  de  gens  d'armces  .  De  Montée, 
itle  efl'montceinowsdiCons  VnemonteCyôc  Vis  à  monter 
aux  eftns^SvdVnc  maifô. Ainfi  d'autres  tdsiniinis. 

DE  S    A  D  V  E  R  B  ES,       - 

Ducrbès  ce  font  mots  qui  ne  fedé- 
dincnt  pomt,  &:  pourtâc aont au- 
cuns articles:  lefquelsxommunec-' 
ment  (c  ioignent  aux  serbes,  pour 
monftrcr  quelle  eft'leur  aâion  ou 
paflîon:  comme  )  h'homme  pige  Je 
goimerne  fàgement ,  Ce  mot  figi^mcnt  monOiïc  en 
quelle  manière  l'homme  fige  (d  gouuerne. 

Quand  l'Aduerbe  prend  la  nature  de  Nom  ,  il 
ha  vn  article  deuant  :  ainl^que  les  NQn\s,coiï»nie, 
Le  trop  de  biens  le gafte:       |         .  :  .    .       \ 

Quelque  fois  l'Aduerbe  ne  monftre  point 
quel  eft  le  verbe  en  fa  fighi|fication,commc  les  Ad-^ 
uerbes  quifignifientliçu>duand  on  dit^leWe^  yay 
laydeU4'ict\mtlLurs.  \    ^  '\ 

Anflîauôèas  font  qui  feioingnem  pareillement 
aux  Noms,mefmeadiedxfi:  comme »¥ art noiryTrop 
riche  y^ien  blanc, 
LES   A  G  C  1  D  E  N  S    D  E  S   A  D  Y  E  R  B  C  î.. 

A  l'Aduerbe  il  efchel  trois  accxdcns,  Efpcce,  Fi- 
gure,&r  Signification: 


v.fluuè  AUdm  eu  cogncté,  yom  Me\^ct4  cognm^  ils  ont 
CHCogneu*    \  .  . 


en 
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^  ;  Dcsdpeccs. 

Il  y  a  Jeux  cfpcccs  crAdueibcs:  LVncprimitiu^, 
cn{muCyOuyyNon,Bicn^Mal .  L'autre  deriiiatitTercp- 
nie  Vo!ontii'n,C[ui  vient  dcyolontéy'Qonnemcnt  Aç  Bo- 
ne.  Er  notez  que  tous  Aduerbcs  en  mcnty  font  dc^i- 
ncz:coininc  SoudjiincmemyYiflcmet^ %dgcment,Vroéte- 
mcr,f,dc<;oudAin,\ifîe,UgeyPronjpt.  De  luHe ylu ftcmêt, 
VcBoney1ionemcfit;:c(q[\c\sVe  briefau  pdmiti^',  fc 
prononce  brieuement.il  en  y  a  efquels  Te  long  du 
primitif<(e  prononce  auili  longuenicnt:co,mmc  de 
Atfy  Ai/ccmcnty  &  ainfi  des  aolrres  .  Cculx  qui  fe 
tertninent  en  amment^Cc  tirent  des  participes  en 
4/îf:  comme  de  P/^//i/2f,  nousdifotls  vUtfkmmcnt. 
ï)ç  Vaillant^  Vaillamment,  . . 

Quelque  fois  nous  vfons  d'aiicuns  primitifs 
pour  leujis  Aducrbes:comme,  TayyifteyOU  Soudain 
aA/,poui:foufd^inemenr. 

.     '  \^     Dclafigurc.       \  ^ 

Il  y  a  trois  figures  d'Aduerbes:  LVne  fimpltf:  co  - 
me  Ouyll^x)nMier.Vù!uXïc  edmpofce:corqmc  N^/ii, 
Kuanthi\ri  La  tierce  eft  d^ceulx  qui  font  deriuez 
des  compofczîcoijime  de  Malheureféx^Malheureuf- 
;»e«r.Hucunscn  y  a  qui  font  compofez de  Noms 
&  Verbes: comme Pfcc4 qui  eft  compofé  de  Pièce 
&4jtiarccperfonncdu  verbe  Ajy,AJ,A.  . 
'  D'ailtres,dc  Noms  ôc  Participes  :  comme,M4/>î- 
tenantMc  Main,5c  tenant.Lcs  autresde Nom  &:  Ad- 
uerbeî  comme,  lowrc/Aw)^,  auquel  nous  adiouftons 
la  prepcfition  au^ou  le  Pronom  ce:  comme  Ce  tour- 
dhiiyMuanthier, \uioHrdhHy.  Les  autresde  Prepbd- 
tion  ix  Nom  :  comme  Demain,  Les  autres,  de  plu- 
fieuts  Prepofitions:  conMnc?,  Varauant,  Auparauant: 
•   .  :  :     .        r.iif. 


\     S.  te  QcffioiJjL^tH  QognoiJ]i$,d  Qognoifji. 
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cjuand  elles  pallcncen  nature  ci'Adiierbc ,  c*eft  a 
cifre,  quand  elles  n'ont  point  de  gouuerncment: 
comme,  Au[>arM44nt que  ic  yeinfjcju  cfîois  "Yerm. 

Audémoiiranc  nousvions  bien  fouuet  des  Ad- 
iedifs  «îkides  Noms  propres  Se  appellatifs,  auec  la 
prepofuion  (73,pour  adueibes:comme,C'ey?fo;wt4- 
tH  en  Hercules, en  homme  di  bien, en  fige  capituincAd  ou 
en  fonne^iutnntquè  comme.  Nous  nous  aidôs  aullî 
pour  AduerWs  delà  prepolKion4,cn  fuppliant 
modcyôc  lu  y  adioulVant  vn  denommatif:comme,ll 
yn  a  l'italienneyà  U  Frxncoifè.Nous  le  fupplions  auïîî 
par  les  denommatifs  femcnins,aucc  la  prcpofition 
deicommc  \lyitde  prou  idée  e,\l  court  de  X^iflejfe.TovL^ 
teslcrquclks  façons  font  miculx  reccues  &  plus 
agréables  que  les  aducrbes  mefraés  :  de  forte  que, 
llcourtdeyifle/fcSonnc  mieulx  ciutll courtyiflemet: 
combien  qu'il  (bit  bon  langage. 

Delafignihcation. 

Il  eft  beaucoup  de  diuerfes  fignifications  d'Ad- 
uerbcs.Les  vnjfionificnt 

Temps 

Prefcnr,  comme,  HoreSy  Maintet^ant,  vrefentement. 

Temps  pa(le,comme,  udUy  ^ te cay  Hier J'A^tre hier, 

Au/dir,UyNagueres,AMparÀuant.Tcmpsfumr^emainy 

Apres  demain.  De  ces  trois  (brtcs,en  auons  ici  mis  la 

.plus  part  en  ordre. 

.Adonç,  pour  lequel  les  Latins  difent  Tune,  corne 
fils  pouoyent  dire  attunc,Ic  t  tourné  en  d. 

Alors ,  Aucuns  l'efcriuentrfMorj, comme  eftant 
dcriuc  du  Latin,ad  iilam  hôram. 

Auprimc ,  (^  Omprime ,  ou  Or  prime  y  ou  fclon  au- 
cuns/;or;ipn>we,  qnafi  qui  diroit  en  Latm,  Ad  lianc 


le 


r.  fwiM  iiHun>  LH  iugrKH  >  vuMâ  AH€\ef4 cogneUf  us  ont 
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horamprimam. 

A«/oWA«jy,Voycz  H«jy  vn  peu  apreL 

Ce  temps  pendMyOu  Entrctemps^cn  latin  on  dit  In- 
tcreatemporis.  y 

Ctpridmi  y  mot  compofé  de  quatvç,aprisydmis. 
Pour  dire  incontinent  ôc  fansdclay;  comme  qui 
diroit  en  ce  lieu  pris  yc;^  en  ce  me/me  lieu  pendu.    ' 

Combien  de  temps  y  a  il  ^  2LUCUt\s  cfcriuent.Q^W 
bieny&zc, 

DemMnyCompoCc  de  la  prepofitiô  de  Se  ^m.tin  q  ui 
fignifie  mutin ,  comme  fi  en  Latin  on  difoit  de  ma- 
ne,  dont  és^rhythmes  on  dit  Soir  &  muin.VlvLs  fou- 
lîçnt  on  dit  matinydc  duSi fouuent  Demain  matin. 

Donc  y  qui  vient  de  tune  Latin ,  le  t  tourné  en  d. 

Mais  nous  en  vfons  pluftoft  pour  fignifier  le  mot 

Latin  Ergo  ou  Igitiir,V/c«  donc:  ôc  pour  Tiic/nous 

difons  Adonc. 

Intretemps ,  ou  Ce  tdmps pendant  ;  en  Latin  pn  dit, 

.    Intereatcmporis. 

Guere.oM  G^/re,  fignifie  beaucoup  ou  moult,  foie 
de  temps  ou  autre  chofe;ôf  ne  femet  lamâfsfàns 
négation prccedente:comme,  l/«*jy4^«ere  quilefl 
yentiipouryllny  a  point  moult  de  temps. \ln*y  a  guère  de 
"VwXes  Sauoyens  en  vfent  fans  négation  en  inter- 
.  rogant,G«ere  cc/^fcomme  fils  difoyent,Ce/4  cpuftera 
il  beaucoup}      ,        - 

;  Hier  vient  du  Latin  Heri ,  par  tranfpofition  des 
lettres.  '  i 

H«;y,c'efl:  ce  qu  o  dit  Hodieen  Latin.  De  ce  mbt 
eftcompofé\\«/o«r^/7Ary,pour  Hodierno  die.  Aullî 
Uaipmy:  convme  quâd  nous  difons;Ie  n'y  iray  maif 
huyicxHidiïCyplu^d'atiioyrdhuy.^ 

f.iiij. 


i^' 


..,/+•■ 


•^ 


ir- 


[ 


eu  Kuy  cionnanc  ic  noniDre  ce  ïc  icxc  tel  qud^rc- 
quicrt  le  Nom  prcccdcnt: comme, pimr  e/tco- 


v>> 


,^/^—r 
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l^nous  fcrt  pour  le  mot  Latin  Iam,en  oftant  m: 
comï^ie  qiiaftd  nous  difohs,F/?///4  >(»»«?• 

Udkj)onï  le  temps  pap.àuàfi  qui  diroit  en  Latin 
lamdiûum.  \ 

jlamuù  Ôc  Tou/jours/om  Aduerbes  de  temps  per- 
pétuel,^ feiomgnent  a  touàtemps;  comme,  le  ne 
lefcyUhi^ts.U  ne  lefeUy  umA  Cen  eflfaiâ  à  iamais, 
cVft  a  dire  à  toufiours  :d  femb^Ic  qu'il  vient  du^La- 
tin  iam  àiagis.         \  \  i 

Incontinent &c  Uaintemm {igni^nt  tout  vn,(Scfen 
fert  on  quand  on  dcViote  vne  cltofe  cftrç  fondain 
ôf  prefentcment  faidc,comme\enant  lamamà 
cèjfans  entremettre  qàelque  autrechàfe.         \  ' 

lotirnellemeXccO:  a  dirV  De  iour  eniour,  ou  Tqus 
les\iours.Il  vient  </ero«r«c/.  \  .     j 

l-fndemdinyou  le  lendemamycomme^ui  diroit  kn 
Latin  In  demane.Nous  difonsaufll  iXiourd après, 
oud'appres,  comme  fi  on  difoit  en  gros  Latin  Dits 
deapprope.  \ 

Xo»f«ewe«f,pourvn  longtemps.  \  * 

Maifhuiyou  kefhui.Q'ed  a  dii^e  Plus  d'auioVdhui: 
comme  quand\nousdifbns  ,  Jeneleferay  mùfhuy. 
Voyez  vn  peu  pîus  hault,en  H«y. 
OrapHme^ou  Offrime.Voycz  kuprime,  ci  deflus;  I 
Or«,clçft  a  dire,\maintenant.  \ 

O«^«cy,\pour  dir<!;  Iamais.il  fe  met  toufiours  aiieq 
negatiô ,  ha  prefquè  toufiours  fe  dit  du  temps  vz[\ 
fc:  comme,Ie  neteyey  onques .  Il  viet  du  motLatinl 
Vnquam.     ^  \  '        , 

VaroMantyVat'ci  deuanh^  ou  Vn  temps  iadis ,  fignificnt  \ 
jprçfquetoutvn.  \      .  ../  ^  | 

P/>ç4,il  eft  compofc  ie  deux  mots,/>/f  cr  4,  ç^^ 


.. ,( 


nous  FrionsiPoHs  Vrie^ils  Prient. 
Retraite,  ic  Ketray^m  KctrMsM  Ketrau. 


i 
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du  verbe  A«o/r:  pour,  il  y  a  long  temps. 

Vrefentcment,pcu\t  eftre  ioitfdl  au  futur,  comme, 
L4  chofèfèfcra  Uprefcntcmetx^cd  à  clire,tput  a  l'hcu- 
re>ou  fur  l'heure.  ' 

Vuifque^ou  Aprcf^uc. 

Q«4;2c/,pour,en  quel  téps:  côme,Te  ne/çay  quand 
ccUfefcTJiXUtt  audi  interrogatif:comme,Q«4«£//e 
feu  ci'U^  Quand  U'fxitcs^pousi  Qjiand  faites  yous  cela^ 
Quant  bien  y  a  il  fou  Quant  long  temps  y  a  iU  pour. 
Combien  y  ail?  Ainfi  aucuns  cfcriuènt, comme 
.  venant  du  Latin,Quantum  téporis  cft,  ou  Quàm 
longumtempuseft.  . 

Sotr.Au/ôiry  Defoir,  c  efl;  a  dire,Vers  la  nuid:  ou. 
Au  vefprc.Bo>2yoir,pour,Bon  vcrpre. 
Soutient yOuSoUucnteffoiSiC'^ciïioût  y  n. 
Tatûfls-ômc  qui  diroit  tan  ro,du  Latin  Tarn  cito .  • 
T4«m,pour  temps  di,  ou  en  temps  di,  cômc  qui 
diroit  en  gros  Latin  Ii1Là"^po^^c  dido.  Nousdi- 
fons  autremcntjCe  temps  pendant. 

ToùtiouTyO\x  toufioursyponv  tousles^ours^c'cû  à  di- 
re,tout  le  temps,en  tous  les  temps. 

Yefpre ,  Df  "Vc/^re,  Au  ye/prcy  pour  au  foir .  Voila 
quand  aux  Aduerbes  qui  fignitient  temps. 
Uy  en  a  d'autres  qui  fignifient 

'  ;       Lieu, 
Lefquels ,  pour  le  plus,  auons  ici  mis  par  ordre 
deslettres,pourtrouuerpromptement. 
Ai//f«r/,c'eftà  dijre  En  autre  lieu. 
C4,  fignifie  au  lieu,  ou  près  du  lieu  où  cft  celuy 
quiparle:cômei/>/en/C4,oul/^icw/^e;jc4.  Lecon- 
traire  &  oppofire  de  ceftuy,eft  L4,fignifiacit  au 
lieu,oupKCsdulieu,loing  de  celuy  qui  parle-.cam- 


"fT 


r 
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.llyaUyOullfe 


UM 


UAls 


peuucc  aul- 
ficftrc  Aducrbcs  temporels  -.comme  quand  nous 
diConSfUepuis  dix  ans  enc4yDeU  à  deux  mois, 

ci,clemonftrcJe  lieu  prochain  de  celuy  qui  par- 
le corne  fait  Ca.On  nVfe  guère  de  Ci,  fans  k  pte- 
pofition  par  après  le  verbe:  lors  il  cft  demonftratif 
de  mouuement  par  lieu:  comme  Le  Koypajfirapar 
ci.Quc  Ci  on  le  mec  deuant  le  vcrbe;il  eft  touHours 
fans  prcpofition  -.comme,  1/4  ci  efle\ll  eftciyenu, 
lleftciùajp. 

Dedensy  cft  compofc  de  la  prepofition  de  Se  ens, 
deens,2Luqucl  on  adioufte  vn  d^pout  aider  la  prola- 
lionydedens. 

Dehors,  femble  eftre  faiâ  de  Deforis,  en  muant 
fcnhi&ck  ioint  aux  trois  verbes,  A/ff r.  Venir,  & 
^Jire,  comme,  \te/i  Dehors ,  l/  ya  dehors ,  1/  yient  de 
dehors. 

DÔnffcmbJc  venir  de  Deunde,ril{èdifbit  en  La- 
tin,c*eft  à  dircjdc  quellieu. 

En,  eft  comme  relatif  du  lieu, ou  de  la  chofe  de 
laquelle  il  eft  parle:  comme  fil  eft  raêtion  de  quel- 
que lieu,noùsdifons,  Venyien,  Enyené^yous^Plus 
(ouuent  f  entend  de  la  chofe  mentiônee  :  comme, 
le  rfen  ay  points  à  fçauoir  de  largent  diâ.  Auffi  me- 
naceans  nous  difons,  T«c«  aura^ y iù^zuoïï  des 
coups .  Pareillement  interrogans  difons,E/f  as tu^ 
c'eft  à  dire,  hs  tu  de  ce  aue  te  te  demande  f  Qh?^^  ^  cc- 
fte  façon  de  parler,  il  y  en  a,  1/  en  e/f,  comme,  lien 
.  eftyon  il  y  en  a  en  ce  monde  a  qui  ne  chault  de  Dieu:  elle 
n'eft  point  receue,  de  ceux  qui  parlent  bien  :  car  il 
fault  dire,  il  eft  des^ hommes  en  cemênde,(;^c,ileâdes 
beftesfiuua^es. 


Suyurcjou  Suyuir.       te  Suy,  tu  Suisytlsuit, 

nous  SuyuonSyyoHS  StéyHcXjils  SuyHcnt, 
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E»j,feditpourdcdens:eommcae»y,  Lemaifhre , 
de  Cl  ens yle  yay  ci  ensile  yicn  de  ci  enSylc  paferay  par  ci 
eus,  pour  cidedens.  Et  parlans  d*vn  lieu  plus  loing, 
nous  difons,  l/ eflli  ens,  Valt  ens ,  leyien  de  liens.  Et 
ne  faultpas  efcrire  Uans.non  plus  que  céans  à  bon' 
yinym2iiSylicnSyCiens,  i         j 

Vors  pour  hors ,  on  en  vfe  en  quelques  lieux  de 
la  France,  difans,  Allez  fors.  Nous  en  vfons  aulB 
en  cefte  manière  de  parler, Icfew^  tout  fors  que  ccU, 
pour  hors  mis  cela.  De  ce  eft  Forc/o;,  &  Forc/wiP&: 
Foram.  comme  peulx  veoir  au  didionaire  Frâçois 

Latin.  t-  o 

Hors  &  DehorSyCont faids  de  Pons  &  Foras,  oc 
defotis,muansjren  hi  &  fe  ioingnét  aux  trois  ver- 
bes KUeryenir  &  E/îrf ,  comme,  l/  efi  hotSy  ou  dehors. 
Il  feny  a  dehors. Ureuient  de  dehors. NousMonsiuC- 

fiyUeft  hors  dufensM  eft  hors  la  Ville, 

i  ou  jy,  fignifie  en  ce  lieu,  par  ce  lieu,  &  aii  lieu^ 
comeo'  aile\yousk'c9i  à  dire,  Allez  vous  en  ce  lieu 
la  fypdjjereiyous?  pour,  paffcrez  vous  par  ce  heu 
la>:y  eftes  >o«^?pour,eftes  vous  en  ce  lieu  la? 

Id,  eft  compofé  dei&  ci  demonftratif  dulieu 
prochain:  il  fert  à  tout  lieu,c*eft  à  dire  qu^il  fe  ioint 
aux  trois  verbes  Afler,Vcmr,çi7*  E/^c;commc,Ief  m  en 
yayïcty  Tupafferas  ici.llyientd'iciy  \l  efi  ta.  Il  fe  lomc 
à  la  J)repofition  i/e,  comme  i//'en  ^4  fi'/c/, Ôc  D'/ci  i 

dix  ans. 

î/4,  femble  compofc  de  /  &  ^tellement  que  ce 
foyeni  deux  Pronoms  compofez  :  &  ne  vault  que 
/4:car  où  on  met /4,on  peult  dire /7^ou  i/fc.  l/e/?//4, 

ou  ilecy  il  ya  1/4,  ou  ilec,  dyientdtUy  ou  d'dcc.Aw- 
cuns  cfcriuent  dla ,  comme  venant  de  lUic  Latm„ 

-   •    ■  h 


y 


P.  nous  B.ilhrons,yoHS  ^^flitejjls  ^aftiront. 
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illincjou  iJliic:  mais  ce  que  premier  eft  diÔ:  femblc 
mieulx. 

L4,  fignific  lieu loinguin  de ccluy  qui  parle,  co- 
rne Ca  fignifie  le  heu  où  eft  celuy  qui  parle.  Vovez 
C4  vn  peu  dcuâmMcfîUM^a  U.Vji  U,\cyicn  de U, 
\£tpxrit;\>cr$UyiufqHC5U. 

l/,vaulcautantque74,maison  ne  fen  fert  ^ue- 

res  que  auec  f;w,commc,  l/ey?//ew^,pour  la  dedcns. 
Voyez  ci  dcftiis  E«^.. 

0«,  eft  faidl  de  Vbi  Latin,  en  oftant  bi,  &  rour- 
nanr  u  en  ouJ\Xc  ioint  aux  quatre  verbes,  Aller^  ve- 
mryEf}re,(:;p^  Va/pr:  comme,0«  al/e'^yorn;^  D'oi4  yenez 
yoHsl  Oh  efles  yous  f  Oup<xf]cre\  yoHs^Nons  difons, 
Varpup^JJsrci  '^ous  5*c*eft  à  dire,  par  quelle  part,  ou 
par  quel  cofté,  ou  par  quel  lieu:  &  Vcrj  o«,  c'eft  d 
dire,versquelcofté. 

Vm,  eft  pour  Vcifus  en  Latin  :  comme ,  le  m'en 
yay  yers  Orléans. Vers  ou  yas  tu^ou  Vers  quclcoflé. 
.  Affirmatifs. 
Il  eft  auftî  des  Aduerbcs  affirmatifs.-comme  Cer- 
teSyVeritab[ement,AJjei4reement,ll e^ain/iyVoireM  y  en 
a  vn  qui  en  rçfpondant  afferme,  qui  eft,  CeflmoTiy 
pour  C'eflmoulrxôme  qui  diroit  en  Làtin,cft  muK 
tum.  Nousen  vConspouidive^lleftain/lquetudis. 
Il  y  en  a  vn  autre,  c'efl  à/çauoir ,  duquel  nous  v- 
fous  en  cefte  forte ,  Tu  feras  ce  que  ic  fçay  que  tu  fais 
diligemment  yc'eflàjçauoir  que  tu  pourfryuras  ce  que  ie 
t'ay  commandé.         . 

Négatifs. 
Now,  Ne.  Ils  différent  en  vfage  :  car  en  inrerro- 
gantnous  vfonsdc  we,  &  de  No«  enrefpondanr. 
Ke  yeulxtupas  depunerfOn  rcipond,No«.  Quelque 


iv 


S,teKifIt,tu  Bupisyilpaflit, 

V.  nous  Bj{hJJonSyyon<fB^tpiJJc^^yils  V^flijjcnt. 
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fois  No^  n'eft  point  rcfpôfif,  comme,,  Vicyyq  m^ftitl 
yn  mnd  tort:  CT  «o«  content  de  ceU^ilmàfMâyn  tort 
non  moins  pmllcux  que  mc/chant .  Uqucscfl  yh  homme 
fçMicint,non  pas  t^nt  tottteffois  qt^^on  penfé. 

KAni  ou  uanin  ,  fcrc  auïTi  en  rclponfc  .  A;  tufoiâ 
a'U^Onvcfpoud.'Nanin. 

Ni  &:  Nf,rouuentf  entrefnyuent,comme,  Vierrcy 
ne  uqucs,nî  [ehan.ne me ferot  rien.U niray  pointy  pour 
ic  m  imy  point ,  Quelque  fois  ny  auec  lapoftrophe, 
cfl:  mis  pour  négation  ne^dc  Aduerbe  fignihât  lieu: 
commCyU'  ny  .i?pa6  t'/^^ç^  ny  youldroye  auoir  cjîé. 
Appellatifs. 

Hc,  Hau,  HanU,  ou  HoU.  Aufquels  nous  refpon- 
diJï\Sy  Qupyf  c'eft  à  dire.  Que  yous pUifi d  f  vUifi  //f 

vUi/iyous^ 

Col'leftifs.^ 
V^mUemmty^cmbUblcmct.VrcfquCyCludnd  O'  q^^"^^» 
Infèmblcylnfcmbleement.Aucciyn  l'autre, 

Comparatifsjou  denorans  comparaifon. 
vluSyMoinsMicuJx.  Vis  ou  Vire.  Entre  Icfqitcls  \jus 
ç^'T  Moins ,  peuucnt  former  infinis  comparatifs  a- 
uccles  Aducrbe^ici'iucz  des  Noms,  comme,  vins 
yolonticrsja^ementy  prudemment  y  amourcufimcnt ,  cr 
moins  follement:  bc  ainfi  d'infinis  autres  /Quant  au 
Superlatif  Très,  il  fait  de  m.efmc  quf  les  compara- 
tifs vlus  crUoins'A^  ibrte  que  nousdifons  'ïrefhien, 
trefndlytnjfi^ement. 

•     '   DcfendansdcnefaireA' tlilTuafifs. 

Nefiitcs  pas  cela. 

Demonftratifs. 
Vovc/,d'vne  chofe  prochaine;Voy.ï,d'vnechofc 
loingtainj.,  On  efcric  nrAyyeci,yeU.  Quelque  tbis 


I 


p.  nous  Eu/sions  eu  baJJi,  yous  lufiie^  eu  hafti,  ils  lujjint 
eubafli. 


f==r 


.^ 
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nousdiConSyVoyciyenirPierreyOuqtiiyient, 
'    *  Defideratifs. 

YolontierSyOfi'  cominCyOfii'auoyeccla.  nous  n'en 
aùohsgucrc;à  ccftccaufe  nous  vlons  dcorcunlo-^ 
quution^^/e«/?4  Dieu^le  youldroyc,  A  Umiencyàloté; 
XQujind  on^oubre. 
Aucuns  dcndt<nt  doubtc:  comme,  vkrauanturcy 
Var fortune,  oUduentU^,  De  cas  d\tduenturé.  Nous  v- 
fons  aullî  de  ces  deux  ^Vofiiblc  ^VeuU  eflre ,ct\ 
doubtant.  X 

Qiiandoneflit>^  ' 

VluflotyOumieulxy\incqis.  \^       "^"~  ,,, 

Hortatifs.  \* 

YLdï,  ?,uAnt,H^uu:int,Or:iu>t}U^%uSi6rfiS,l.aU. 

Inrerrogatifs. 
Q^  fais  tu  ?  (lue  n'es  tu  venu  î  Vourquoy  fais  ru 
cela?  Vour  quelle  caufc?  k quelle  caufer<I>^jandon 
heurte  à  vn  huis,  nous  demandons,  Q^'e/?/^/*c^ 
eHU'.QjùeflceU^  ^ 

Refponfifs. 
Owjxommc,  A^  tu faiâceU^ on  rê(po'nd,0«y,ou 

Numcraulx,pour  nombrer. 
Nous  auonsaudides  Adueibcsferuansdnom- 
brjrïen  adiouftanc  ^/f  au  nombre  numéral: com- 
me yne  fois , deux  foiSyScc.  en  continuant  par  tous 
les  noms  des  nombrcs,y/x^A^,i//x/o(^,^c, 
/  OrdinauIx,pour  déclarer  l'ordre. 

Il  en  y  a  qui  feruent  à  ordonner  :  qui  font  ter- 
minez en  cntjVremicrementy%econdcmem,'tiercemcnty 
Quartemcnt,  c^c.  Nous  vfons  touteffois  d'au- 
tres façons  de  parler,  pour  icculx:  comme.  Depuis, 


Ainfi  cft  ij  des  com 
tKi'CouHrir, 


pQfczlDf/ci 


commr. 
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fifreSy  VHts  après  y  Ew  apresy  En  premier  lieUy  Vour  U  pre- 
mi^efoîSyEn  premier  article  y  VoJr  là  féconde  raifin,  H«i- 
Ûteme.oHDixiemepoinÛy^mm,  .     ; 

Pour  noterlà  qualité; 
*  U  en  y  a  qui  denotci/t  là  qualité  des  chofcs:  ' 
comme,Biemal,Forrdoâ/e,Mo«/f  fage.  Le  plus  Tqu- 
uent  font  terminez  en  ment ,  qui  eft  iidiouftë  au 
bout  des  mots  femenins:  commfe  de  Secrete,Se^e- 
tement:  BeUe,Bc//cmçwryDoulce,  Doulccmcnt:  Facile, 
Vacilement  :  Seure,  Seutemeiit,  Au  Participe  terminé 
en  anaen  oftant  le  tJ&c  tournaint  n  en  m,  nous  ad- 
iouftonsmewr,p9urJairerAduerbe:commeAboiiL-      . 
d^nt,^bond4mment:y^i\hntyyMliamment.    - 

La  quantité. 
Aucuns  feruent/à  dénoter  quantité:  comme,v»    - 
petit,VnpeUyUoins,kjpiMoyennement^Trop;V4rtrop^ 

beaucoup ,  Vrou,pjtredeux ,  c'eft-  à  dire ,  ne  trop  ne 
trop  pcu.T4«f,Bi/»,  Totalement  :  P^,  Pomf,  defquels  ' 
deux  eft  amplement  traifté  au  Didionaire  Fran- 
çois Làtm.      y 

Quand  on  remet  &  diminue. 

Tof4tbeauMllement,Veuàpet4,  ^ 

Çeparatifs. 

Arriere,kpartyïepareement,Enreuers. 
Denbtans  fimilitude. 

QuafhVreSyVrefqtiechein.  Comme, QHJifi comme yù y  ^ 
en  cefte  manière  de  parler,  Mo  Hure  eftfiftt^t,  c  cft  à 
Aire  tcllicflft  fort  fi  doâeyccd  àdirerant.  AmfiyTout 
amfiAln  cft  point  ainfi  qtic  tu  dis.  I  e  l'ay  ainfi  diât. 

llfault  noter  que  quelque  fois  nous  mettons 
deux  ou  trois  Aductrbes  enfcmble: comme,  Al- 
lons U  ou  il  y  4  de  bon  Vm .  en  gros  Latin  on  diroir ,  \ 


y^ 


t 


\ 
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Tenir.         s  ./>  Ticn^tH  riens  Jl  Tient. 


\r 


V.nous  Tenons,  you^  Jçncs^  ils  Tiennent. 

■  Vcnii. 
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()^  GRAMMAIRE, 

illuc  vbi ibi  illic  cft  bonum  vimim. 

DES    CONIONCTION 


S. 


Onionâions  ce  font  mlors  qoi  ne 
fe  déclinent  point;fcul(îmcnt  fcr- 
uent  pour  ioindire  &  afTembl 
Içs  mefmes  efpeces  des  ]>arties  do 
raifon  ,ou  les  daufes  aux  claufcs, 
auec  quelque  fignificat  on:  com- 
me lefubftantifau  fubftantif,ou  Pronomrcomme 
Vierre  (^  lehafiyCe/ar  ç^r  moy.Ou  l'adicdif  auec  lad 
ieâif;  comme tCeJar magnanime  ^  h'eunuy^.  Le  Pro- 
nôn^au  Pronom: comme,  Toy  ^  wo)>  .Le Partici- 
pe auec  Participe:  comme,  Le ialotdx  bru/lant  ^  ar- 
'dantde  ialouiie.O\i  le  Participe  auec  l'adiedif  :  co- 
rne, Vn  couard  (^  lajchey  r^  hay  des  gens  de  bien.  Ou 
bienlc  Verbe  au  verbe:comme,l/£r«7>  ^  cr/e  Elle 
Gonioint  aulîî  les  Aduetbes  :  cômè?,  \lya  lentement  ' 
CT pe/àntement ,  Finalement  elle  coiiioinrlcs  clau- 
fes  :  corn  me,  \lfait  t homme  de  bien,  combien  au  il f oit 
yngrandy/iirier, 

DES     A  C  C  I  p  E  N  SU  ES         \     ^  . 

V)  Coniondtions.     I     ^ 

Il  efchet  àla  Coniondion  deux  aiecidens,  àfça- 
uoir  Figure  &  Signification. 
Figure. 
Les  Cbnibndfions  fontaucunefPôisde  fimpic 
figure:  comme  Et,  OUy  NCyMaiSy  Que,  Il  en  y  a  d'au- 
tres qui  font  compofez.'cornme  Combien  y  Toute f 
^o%îinon. 

Signification. 
Aucunes'  des  Goniondlions  font  copulàfiiies 
<■  -  :    \  :  .■     ~  :  qui 


quii< 
mais 
quet 
genei 
iesco 
matic 
efleàr] 

Ile: 
lecqn 
fir  ol^ 
tre,cio 

Lie: 
conijn 
tien^bi 

tcffotSy 

AmSy  I 
ingrat, 
fiy  pàl 

nelles: 
Auf 
dift,o 
de  Prc 
Coaio 
meP4r 
^Heyfof, 

Auci 
quech 
Que.E 

OUy  que 

Sans  cd 


I  ii^i  .niii  I  .m'^ummummam) 
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OU  Coftibun  que 
Qw  Combien  c^ue 


on  liufl  eu  iififlL 
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quiioigncnt  non  fcuicmct  les  vocables  &  claufçs, 
mais  aulîî  le  fcns:  corne  Et,Aup,Ainfi quci  Et  côl:>ien 
que  toutes  conionftions ,  en  les  prcnât  cp  termes 

Îjencraulx,  foyct  copulatiues,  nous  appelas  ici  cel- 
és copulatiues  qui  ioingnent  le  fens  auclc confir- 
mation :  comme,  Pierre  ^  Ce fi,r  font  hommes.  Tu  as 
eflé  à  Kome^itufsi  ay  ie.  l  efay  tout  ainfî  que  tu  fais. 

Il  en  y  a  vnc  Difiôâiue  du  fens ,  comoien  qu  el- 
le conioingne  les  vocables  ou  claufcs  :  comme,Cc- 
fir  o\i  Vompee.  Aucuns  difent  que  Ne  en  c(t  vne  au- 
tre,c|ommc  quand  nous  difonSjNe  toy  ne  luy. 

I^cs  autres  font  Adiondliues,  Vendat»  Tandis  que: 
conijme,Ie/fr4y  mon  debuoir  pendant  que  tu  feras  le 
nen^ou  tandis  que,^c, 

^'autres  font  Adueifatiucs  :  comme  Udis,  Tou^ 
tcffois,  Combien  que^  lafôitccy  Au  moins,  A  tout  le^moins, 
AinSy  Atncàis:  comme,  I  e  luy  ay fàiÛ plai/iry  ma^ilefl 
ingrat.  Si  tu  ne  me  yeulxfaire  bien,  ^utle  moins  ne  me 
fty  point  de  mal,  i 

Il  f'en  trouucdes  Côtinuatiues,ou  Condition- 
nelles:commcSJ.Excmplc,S'i/tiorf>//re/?ty?.       1 

Auflî  d'autres  qui  rendent  la  caufe  de  ce  qui  eft 
did,  ou  faiâ:  :  corné  Car.  Nous  vfons  quelque  fois 
de  Prcpofitions  aucc  leur  gouucrncment,  pour 
CoHionâionSjpriricipalcmét  de  cefte  {bne  :  com- 
me varce  y«e.Excmple,  leferayyofheyolonté^par  ce 
queyoHslemertte'^bien.oUyCaryouSy^c:   ^  ^ 

Aucunes  feruenr  quand  on  vcult  excepter  quel- 
que chofcrcomme  SinonyUne,sanscelayAutremet,^ 
Que.  Exemple, îc nej^che homme quilefeifi (inon  toy, 
ou,  que  toy:  ou^ fi nefl toy.  Qjte  finon^  t'en  Juis  content, 
Sans  céladon  aultrement^ie  feray  ce  que  tu  yôuldras. 


€* 


<^  I 


\ 


tii\.yntrrtt*rny  uifftartiit 


llsfcdcclincatainfi  quclesNèmsicommc, 
Nominatif,        AimAntJ'AimarjtyynAimAnt. 


.'\^' 


/ 


ti 


>8      '  GRAMMAIRE 

Autres  font  Negatiucs:cômc,l€  ne  lefiray,mn^  le 
dtray.  lehan  ne  Vient  ne  me  feront  f Aire  ceU.  Sur  quoy 
ilfaulrfnrcndrc  que  la  première  negatiucj  de  la; 
première  clàufe  du  premier  cxeniiplc,eft  (culemcc 
aduerbe  :  5c  ni  ne ,  coniondion  de  la  fub(cquente. 
Maisle  premier  «^,du  (ccond  exemple,  cft  côion- 
dion ,  parce  qu*il  conioirit  deux  Noms  fubftan- 
!cifs,laou  le  dernier  n'cftqu'adqerbe.       « 

,  Il  en  y  a  qui  inFçrent,ou  recueillent  des  propos 
précédons,  ce  c]u1il  en  enfuit  :  comme  VArquoy^ 
DQntyVourtantyPource,  En  Làti^  on  les  appelle  Col- 
leâiux,  * 

Quclcunes  ne  feruent  que  d'accomplir  rpraifon, 
comme  OryDonCyDonajHes^Ordoncques. 

DESPREPOSITION  S. 

Repofitions  ccfcMit  petismots.  ^ 
fouucnt  dVne  fyllabe,  quelqti|^ 
foisdVne  lettre,  leplusîbuucnc 
de  deux  (yllabes ,  &  fore  peu  de 
trois ,  q^ui  Ce  mettent  deuancles 
autres  mots  quâd  on  parle  dVn 
lieu,  dVn  ordre^ou  qu'on  die  cau(cpourquoy:  ç6- 
me^lleflen  la  chambre .  Second  aptes  ccfluy  la^  le  l'ay 
fài^àcaufideluy, 

Jll  en  y  adcç  fimples ,  comme  A,  A«,  A«x,  Dr,D/#, 
Circ.Et  des  co|iîpo{ces  entre  elles:comrae^^4r4«4f, 
Aij^raHant,  Enderrterçy  Entre,  De  routçs  à  peu  près, 
iiOTS  traiterons  félon  l'ordre  des  lettres  :&prer 
nrierement  des  fimples.  .      * 

A  &  AUySt  leur  pluriel  A«x,  fèrueht  pour  arti* 
cIes,comme  il  a  cfté  diâ  ci  deuanc  en  lapartie  Des 


■cfcriuit:  ô^  pluftoft  efcriuMn,  De  Allunt.nonsdifous, 
C'cjlynffrand4ll*tni:c*c(i  à  dire  vu  trompcur,ou  fin 
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articles,commcjTf  f^)»  donnéaVicrh^au  yigneron.iy 
aux  potéres.  Il^cj[tau(ri  aiuanc  qucKprcpofirion 
Lacinc  Ad.coi|ni|ïc,au  lieu  que  les  tatihs  cfient,Eo 
ad  patrcm,qous|dirons,If  w>«>4y  iworj  j^ere. 
A/>rey,  cft  peur  poft  Latin. 

Amcre,ou  iohg^pour  piocuh comme  Arrière  de 

nous.  I  ,'  ^'       -  - 

A«,voyez  i|,viî  peiidcuant. 
"    Auccynous^  fcrc  peur  le  Cum  prepofition  Lati- 
nccommcyAficc  mon  père.  , 

Auant.pouk  Ante,çomme,A«4«/  le  temps. 

Auxy  pluriel  de  A  &  A«,voyez  A,vn  peu  dcuar. 

cheii  pout  Apjud  :  comme,  c/;e^  monpércyhçuà 
pâtre  m.      '       i 

Contre ,  pour  Conrra,  ou  Aduerfus  Latin  :  dont 
vient  Encontre,.o\^  hlcncontre  de  tels ,  Ils  fc  prennenc 
\aullî  pour  près. 

V  De,qui  ha  pour  fpn  pluriel  c/c^,cftvn  article  fer- 
uantidemonftrer  les  génitifs  tant  fingulicrs  que 
pluriels:  cômc»  Vhahit  de  P/errf,ou  de  femme  ^V  oyez  . 
deuantlesNoms,la  partie  Desarticks.il  nousfert 
auGi  pour  les  Prepofitions  Latines  A  &  De:  com- 
me,Hàbui  àPetro,  letayeu  de  Pierre.  Audiui  ex  te, 
le  l*4y  ouy  de  toy.  •      . 

'  Drf4,pourÇis,Citra,Làtin.ilfigmfic  le  lieu  plus 
prochaîn:  comme  Delà  (c'eft  à  dire  oultre,  pour  le- 
quel on  dit  en  Latin  VltraJ  fignifie  le  lieu  plus 

loingtain:commc,Dec4/eR/?eiw,vers  la  FrâccTt^/rf, 
ou  0«//re /e  RAci/j,vers  TAlemaigne. 

DedcnSyôiX  Oedahs.pouï  Deintus,en  jnterpofànt 
vn  d.pout  rêdrc  la  prplc^iôn  plus  daulce,  laquelle 
fcroit  riidc  en  difanc  Dcensyllcjl  dedçmUmaiJon. 


\ 


-H 
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A  l'Aduerbc  il  cdhcl trois accidcns,  Eipccc,  Fi- 


gnre,&r  Signihcation. 


ïss 


•«••«kki 
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Df/4  cft  contraire  à  Dec^.AflerJ<:iii4mfr.  Voyez 

Drc4,vn  peu  dcuant. 

Derrière  nous  eft  pour  Poft  Lacin,ou  rerro.xom- 
m c, ?ar  derritre^Dcrricre  le  temple* 

Pweft  le  pluriel  de  f/f.  Voyez  Df,vp  peu  deuanr. 

Df//o«ti  fert  pour  Subtçr,ou  Subtus  Latin,  iftrç 
dcfJoubsyVMrdejJouhs. 

DeJJia  eft  le  contraire  de  ^ejfoubs .  en  Latin  on  ' 
dit  Super,Supra.F/?rc  Jc//^. 

neuers:  comme,  Kegarderdcuers  moy.  En  Latin  on 
dit  wcïÇxis.Enuoyerdeuersl^KoyyMiitcrc  ad  Regcm. 

D«,ou  dcycfk  le  finguliet  de  des.W oyez  De. 

En  eft  fai(3;  de  In  Latin.Lc  pluriel  eft  E/.comme, 
tnUmai/on,  Esmaifins:  de  Ggnifielieu  deretraiâe^ 
ou  rcfidcncc .  Nous  di(bns  parfans  d'vn  pays,  le 
m\eny(^yO\iie^frisenchantp4ipie,ÔC  non  point  A 
champaigne.  Ma(s  parlas  d.'ync  vi|le  nous  difons,îe 
menyay  à  P4w,  A  Lio»,&  Aô  point  r»  ïviw.  Pareille- 
ment nous  difbns ,  1/ f/?i  Kome,otidedens  Kôme. 
Nous  difons  aufli,E«  allarit  k  P4w,  E»  efiudknt.ll  eft 
ï  en  priJon,On  le  méineé(tpriàn.  Quelque  fois  ilfigni- 
fic  fimilitudctcommcqiia^d  nous  dîfons,C*fy?^(fî 
eàhomme,Ceftf4iâ  e;?irtfy?£qiiivauli:  autant  que  fi 
oh  ditôif ,  Comme  >»  hommè,0>mme  yne  bffle.  Autu- 
neffois  il  eft  Aduerbe  ou  Protlom  relatif  tout  ainfi 
que  Y:  CQ  rtime,  il  eft  bien  éalade,  tien  moHrra,  lima 
faiâtortyilfen  repentira,  I  eft  auflî  poftpofc  à  ces  ' 
Pronoms,  me,  te^Je,  noué.yLfy  quand  leidifts  Pro-  , 
noms  fc  ioingnent  aux  v^erbes  de  mouuement: 
ifomme,^e  m*en  >4jy,  u  m*eh  reuien,  ïlfcn  >4,  Tu  fcn 
ydf,Vousyouscnâllex. 

^f^crsXcnpo\x$:  Etgaicommc,lnHers  t^^^ 


.^^ 


\V 


^M^ 


^fmyjnHamnur,  Auiourat7Hy.  LCS  autres  cte  ncpoli- 
tion  fe  Nom  :  comme  Ofrum.  Les  autres,  de  plu- 
fieuçs  Prepofitions  ;  çomm^,  P4r4««wr,  A«/>4r4W4«r; 

f.iif. 

f 
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Tntre,ç{i  faid  de  Intçr,cn  chagcant  i  en  f,&  trâC- 
pofant  nouons  e>îfr^«a«y,Ludamus  intcr  nos. 

£x,cft  Ie|iuncl  de  e»,comme  iltft  6\ù:  en  E/j. 

Hory,  ou  Dehors^  font  pour  Extra  Laçm  :  comme. 
Hors  temps  ^heurCiDehorsUmaiJon, 

lo/^xrr^pouçJuxta  Latin,  aucuns  en  vfenr,  mais 
c*eft  trop  deprcs  fuyurc  le  Latin. 

\ufqH€s,6\i  I/(r/&«e,fertpourlaPrcpofition  Latine 
Vfquc.'on  a  (culemcnradioufté  vni  dcuapt. 

o«/rr^,vient  de  Vltra,cn  tournant  u  en  ou. 

P4r,cft  le  Pcr  des  Latins,  en  muant  e  en  4.  De  par 
'Oiei4joityV4rUyVarfbifyVdrtelfi. 

Vour,  Cctx^u  lieu  dcPro  Latin,ciï  tnuantoen  ou, 
&  tranlpôfanr  r.  Pourmapart^Pourleplus,  Vourquoy, 

PW,cft  pour  le  luxta  desLatins.Prfj  /4  mai/on, 

Vuifl,o\x  fuis,  cft  faiû  de  Poft  Latin,  qui  fignific 
A^re5:commc,  P«^,ou  Vuiflm,e  diâXioïM  vient  De- 
./7«i/?^«f,  Nous  ioingnons  quelque  fois  les  deux, 
Vuiftdpres, 

sans.eO:  pourle  Sinç  des  Larins:cbmme,Sine  fi- 
nt,S4«;/».  Sine  caufa,S4'75  cau/è. 

^elonyîïQUs  fcrtaurant que  Secundum  Latin: co- 
mpyîelonte  lieu  cr  le  tcmps^Selort  que  hpen/c. 

$o«t,ou  félon  aucuns  So«fry,vicmdc  Sub  Latin,^ 
toi\zné  çnoUi^ubtoyySoubmoy. 

?iir,cft  le  Siiper  df  s  Latins,en  oftant  pe.  Aucuns 
tournent  r  en  x,Sjfii,SKr/e  roiA    ' 
;ym,vicntdc  Vcrifiis  Latin,cn  oftant  «;:  comme, 
^erifOriefàyY  ers  t  Occident 

U  y  a  des  Prepofitions  compofees  ctitr'ellcs:  co- 
rne, P4r4«4«r,A*^4r4i(4«f  ,E«ae^  ï>*(nm,  incon- 
tre,Kupres,î:ndedénif,tmwere.      > 


r,u), 


/''■' 


uciiuctiii  Latin,îianiam  noram. 

Aiiprimc ,  (^  Ontprime ,  ou  Orprime ,  ou  fclon  au- 
cuns horuprime,  quafi  qui  diroit  en  Latin,  Ad  liane 


ife  ,  >>* 


ipi 


A 


<y  . 


4 
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■x 


Ntcricûions.font  mots  qu'on  en- 
trcicÊlc  &  entremet  parmi  vn  pro 
posyPourdemonftrer  TafFedion 
deceluy  quipavle:&nc  fç  décli- 
nent point,  ne  ne  ïbnt  le  plus  fou- 
uentque  d*vne  fyllabç. 
lien  y  a  dcdiuerfes  fortes,  lefquelles  difficile- 
ment fe  pcuuét  toutes  mettre  par  efcript:  car  chaf- 
cun  félon  fes  diuerfcs  affeftiôs  iede  quelque  voix 
ou  detrifle(Iè,ou  de  ioyc, ou  pour  dcmonftrer 
quelque  chofcaduenuc  foudain,i  laquelle  il  n'a 
penfé,dont  il  f  ef«nerueille,Du  f  efcrie.  Nous  en  dc- 
clarerpiïs  ici  les  plus  communes,  ,  '  - 

H4,fert  quelque  fois  à  melancholiej  commc,H47 
quelle  fajchcrie.  Autréffoii  à  la  cholere:  comme,H<i 
mefàh^nt  tu  es  mort.  Auffi  i  la  ioyc  &  rifeé:  commc^ 
Hahahahe. 

0,eft  vnc  intericftion  d'admiration:  comnie,0 
que  'Voila  yne  belle  maifon.O  que  dépeuplés.  Il  eft  auffi 
i.mprecatif:comn>e,0  mo»  pie».    * 

Hci,  pu  He,  nous  fcrt  pour  appeler  aucun  :  com- 
me quand  on  dit,  View  r4  A«. 

H4«,  fer  c  aufii  pour  appeler:  cpm  me,  HauViàre 
yienca.      '•   "  ;  '        <:  '■'■:'. 

>  H^i^eft  pour  exhorter:  comme,  Héjmunt.l^oxxs 
en  vfons  aulsi  en  complainte^:  comme,  H4i  hd  hai 
yoHsmehlcjp\.  "    . 

vhiphi,  tcït  quand  nous  reicâ:ons,oii  deteftpns 
*quelqvtccho{c. 

Hei^acftfouùent  vfité  qiianâon  fc  lamenté: 


"m^ 


(*jy  iray  maif- 


Uiiipmy:  conyme  quâd  nous  difons,  le  «'j 
hHyxQctt  à  àïiCy^lKS  iMiUmrdbuy,  ' 

f.iiij, 
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HoéCctt  en  admiration,ou  cftonhcmcnt  :  com- 
me quand  on  ditjHoe  ^«'f/î  ce/4? 

V  O  I  L  A  ce  qui-  feft  prefciné  à  dire  des  let- 
tres, &  des  neuf  fortes  de  mots 
fon  en  noftre  langue  Françoifc. 


DE    LA     MVTATION 


ou  parties  d'orai- 


D  E  s     1  E  T- 


tres  des  mots  Latins fkiâts  Trançois. 

1 
Elle  à  monftrci]  comment  noftre 

langage  Frâçojs  pour  la  plus  gran- 
de partie,  eft  fiià:  du  Latin.  Pour- 
^  tantdonques  qpe  i^oftre  langage 
eft  quafi  tout  tire  du  Latin»en  mec 
tant  vnc  lettre  pour  autre,  eno- 
ftant  quelque  lettre  qu  Cyllabe^  en  adiouftant,  en 
interpofant,ou  tranfpofantS  ceftc  caufc  en  auôns 
ici  voulu  mctjtreen  àuant  quelques  exemples  fé- 
lon Tordre  tant  des  voyelles  que  des  confonan- 
tes:  â  fin  due  tu  voyes  quelle  manière  nos  anciens 
ont  tenu  a  ce  faire;  &  combien  ils  l'ont  faid  pro- 
prement &.doùlccment.* 

;  A  tourn^enEv  .         " 

A  de  laiîn  des  mots  Latins^ aufii  quelquefois 
ducbmmenceniét,  eft  fouqent  change  en  E>pour 
en  faire  le  mot  François,:"  Comme  voyez  en  „ces 
excinplc;s:„  .  ^  : 

AlajA/fc..     ,       Schifmà,*$cAi^f.ÇocQitairus,cfeV 
Muky^ule.'    ;Talis,*MJ       .   iSnCs^m^yDuché. 
Pluma4P/Mmf 


Qualis,Qi{;/.     Çàtita:s>cfcrrei 


M     '?• 


•  ♦  •  •. 


:v. 


■vP»- 


sw 


' .  ■* . 


\^    •■; 


r:;  * 


mmmm 


ri*/.w^,«,raftiafW4«r;^  ou  vn  temps  m^/^,  iignihcnt 
Iprpfquetoucvn.  y     .  = 

VieçaM  cft  compofé  4e  deux  niots,/>/fcc  4,  ovtfljBi 


o 


-  ■»'■ 


0 


-,v 


{ 


■  ■\ 
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ScnhiyScribe.        M4rc,Mfr*     &  ainfi  prcïquc  to*  ♦ 
!Apoftcnia,Apo-  i£(^as,E/?/:      les  autres  mots  tcr- 
flume.  Boi|iitas,Bo«f/:  minez  en  tas, 

A  en  I.  , 

Vacuus,  V«iJe.     Vatuare,  Vi^wfcr,  Ccrafurti,Cm/K 
Cera(ctum,Cen/?f,o^  Cerjpiyc. 

AcnOV. 
Tangerc,To«cien    |  * 

-^  en  |EA. 
Aqua,E4«e.  I  k 

•  <t  A  et>.  A  i  diphthonguc  ' 

Pax,P4ix;.       Facçrc,F4/rf.         Tacerc,T4irf. 
Farcis,F4ii.      Am^è,Aw»cr.       Vado^îrV^y.  r 
Ajccr, Aigre.      Stanhum,E/?4«i.   Sanus>&i/;i. 
Macer,M4igre. S tramen,Ej^4wi»   Planus,P/4i«.  ; 
Area,A/re^      Famcs,F4i;if.         Vanus,vana,  vâ- 
Dama,D4iwi.  Maw,M4M.ppur    num,V4i«. 
Lana^Liiî)fe;.      >!4^^i.dont  vient  Villanus,riffiii«. 
Raoa^a4<ne.,      De^jwwi,  Tratncs,Tr4ti»f. 

Narius,N4w.  ManiWiM^w:  ;  dontondît,ï/>4 
gMndtraim^ec&  à  dircJcgicrçmcnt.Etj/>4ri^4W 
rr4/m.  pôur,il  ha  grade  fuite  après  %, il  ha  grande 
famille.  Coihbien  <}uc  Tnm  poiitroic  venir  de 

Tranàce,tr4wmcQrnmélfi  oà  trainoit  a^  foy  v- 
iiççbmpagftiedcfcfruitcMr^   V         «^     }/ 

Quelque  ifeiscclk  diphiHonguèu^^ï/c^ 
6^c,commc  m  fçàt  es  cxcmplcsd  deffij%8elàuc 
^is  clic  cft  fepapcc  :  comme,  1/  4  tr^^frnfmè  •  l/W 

;:        A  tn  A  V^prindf  aliment  quand 
^       aamottaâiilmrvne/. 
FaI{u|^F4j|6f.  .   Mtct;Attlfinif. 

S?àltUS,î4lî&^         Altus,H4«i(l^H^^  V 


1    mi»i  ,, 


T-r 


Ijpl-I-  I 


J!Ml.i"l'.|iU»«l!aWB^^WW 


;di. 


^ 


qui  parlcxomc  il  ytent  C4,oa  1/  vtcni  en  ca.  lc  cuu- 
traire  &  oppofirc  de  ccftuy,efl:L4,fignifia«t  au 
licu»ou  ptes  du  lieujloing  de  ccluy  qui  parleicam- 


Clau',c/o«,dôc 
yict,c/o«er,E;i- 
çlouer. 
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Csiliàus,  chi^dy  Aliquis^  Aulcun.  FaIx>F4/^/x. 
chaulde.  ileftfaiftde     Sàlix,S4»i!y. 

CaIx,cA4»/x.     '    Aliquisvnus. 

AcnOV. 
Apcrirc,Oi^»r/r.     fi^cnu^yOuuertyOuuent. 

AV  en  0,ou  en  Ô V.         f 
Auratn.Or..       Clàudcrex/arrr.      Ciueue. 
Aunfabcr,Oy/è-  ClauftrûjC/oi/îre.  Caudatus,ci]«/. 
«r^  Claufum,c/oy.      dot  vice  Co«4rt/. 

Thefaur^,  treJonPMpcïJPouure» 
Auricula,  Oreille,  Audirc^Quir. 
Auis,Oi/èau,        Cauda,  Co/^,ou 

B  en  C. 
Cuh^icCoUcher.  CuhilcyCouche* 

B  en  F. 
Trabsjtrf/î*       Tuberterrae, 
BubaluSyBufle.       Trufle. 

Ben  G.  .     - 

Rtfbcr,Roi^jfe.     RabieSjRrfr f .       côbiê  que  Câbi- 
Ruberç,Ro«pr.  Câljirc,  Changer,  re  ne  loit  Latin. 

\  ^B  en  P. 

Tur})a,Tro«jï>.        Turbo,Toi#/»ie. 
Tiirbella,Trofti/>e4«,  Turbinare,To/«;^/Vr.  LâbercL^r- 

.,  ..    B  en  V.^  \    fer. 

Faba,Fe«c.        "   Hybcrnû/ubaudi 
^Faber,Fe«rç.  temjpus:Y«er,  ^ 

Libra,>«elî»rf.     puAjwi^î^v    Ébrius.Ywnr.  % 
Libcri^w  L»rt,     ^^|*^-    ,£>ebit%Dew,0r«c. 
Tabcrna,T4«eiWM^^^,A«o/r.  Pebirû,y;î  Df»ri 
Caballùs,cAe»<i/^S^e,co^«fr.   ou  Deire. 

GabàBusjCAww/.  feucca,Boii^f.  Mufcus,Mo«/£r,  ' 
Cat|un^C^fmf)^*^Pcmcà,PmAè.  ou^ûaffe.        | 


^  y 


Sibilare^m 


*       V 


^N. 


-M 


mmmmfmmimlimmmm 


A.,1/-»  ■" •-"V"' "^ ^>-"*  4"' fMicnt bien  rcanl 
fault  dire,  Ihftdahomms  m  » mndco-cMefl des 
pejttsj4i4uagcs. 


^  î 


i 


i 


Vacca,V4c^e. 


Alaccr,A/^e. 

Acuerc,A^«7ycT. 

Acutus,A^. 

Macer,M4/>re. 

Acus,A^//7e. 
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Mu(ca,Mott/c/>e.  Peccatum,Peci/. 

en  ,G. 
Ficus,Fzç«e,ou  Lbc',Log'c, J^o^if, 

Tiguier.  Ltet4. 

Mufcata  nux,    CalIus,G4i7e.auflî 
"Hoi^mufguctte.    pour  maladie, 
Locare,Lojjfr.       dont  off'dit 
c'en  Q_y.         Calleux. 
Nafci,N4/j«/r,&  Bcllic*,Be%«(r. 

^aifire,  Hiftoric',H//?ori5'«e:  ainfi  des  ad- 

CoquuSyQi^ii.        iedifs  Latins  en  eus. 

C  en  T.    • 
Pa(cere,P4i/?rc.    Crefcere,Cro//?rf. 
Na(ci,N4//îrc.      Cognofccre,Co^oi/?rr. 

D  en  C,ou  CH. 
Expedire,De^e/c/?er.  Impcdiic.lmpe/chen 

DenG. 

Roderc,Ro»çer.        Manderc,M<t;2^fr, 
ViridariûjVerçfcr.  ou  Menger. 

Hordeum,Orçe.        Tardare,  Tarder,  ou  Targer. 
Ii\dcx,lugc.      Vïdicare,Ve^er.  Medicus,Meçe,  mot 
Iudicare,I«gcr.Vîdi(3:a,ve^e4ce.ancié,pourlOïeJf  ci«v 

D  en  L. 
Eeidius,Gi/e. 

D  cnM. 

C6fuecudo,Co«-  Amaritudo,A-  Incus,incudis,E»- 
Ihme.     "  mertume.  clume, 

D  en  T^'  -^  i  ^'W'W'^'' 

VcAtUyVetef»       VUwàctCyVloter.  #y" 

■        ;•      ■  E  cn.A  ,.  ,:  '      /^     -  "^ 

Per,P4r.  Perfcdus,  P4;^i(ï.  Merx,  M^rcfewflfç^.  . 

Vidchs  seyant.  lAQiczxïyUarchander. 


^y\ 


s   % 


/4:caroùon  met/4,on  pculc  diïciU,oiulccU€jtU4, 
ou  ilecy  il  ya  ilayOiï  ilec,  dyientd'da,  ou  d'ikc.Aw- 
cuns  cfcriuenc  ilU ,  comme  venant  de  illic  Latm,^ 


■H 


♦-  -n,  ■•■;  I 
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Mercatusj/e  M^rc/^e.     Sapiens,S4«4«f.    ^. 

E  en  Eldiphchôgùe.  ^ 

AuenajAweme'.      Plenus,pfc/>j,     Ingcniû,  E«^cm. 
Yrxnumylrein,         vleinei  Ken^Kctn. 

'E  en  EV.    '     ^trei.a,Ey?m>;c. 
Debitus,Dc«,Dc«e.  DchkèyDcumcnt.      '  ^ 

Debiciim,Dc«f,       Receptus,Rece«,      ConceptUs, 


ou 


nebn. 


Legere,Lirf. 
LedUis^L/^. 

Dilacerare,Dcdrfr.  Ebrius,  Y«re. 
Precari,Pr/cr. 


Recr«c. 
E  en  I. 
Ccra,C/re. 
Tegula,T/e«/e. 


ConccH, 

Temo,  Timon. 

TapcSyTapis, 

YentnùyYenim, 


VctïuSyVicrre. 
VcztàyU  Pierre. , 
VctuIus,V/c//, 
Vieille. 

Er^OyOr. 


E  en  lE. 

Tepicius,T/We.    Mel5M/c/. 
Ferus,F/>r,F/ere.  Fel,F/ei 

ou  il  eft  faid     Heri,H/cr. 

deFero^. 
E  en  O. 


E  en  01. 

ouTecfî. 

HxvcSylîoir, 

VelumjVoz/c. 
Ve rc, Vo/re,  ^ 


Tcla,Toî/e. 
Seca,Soye. 
ScïicumySoye, 
Debeo,/>  Boy. 
Dire  (Sus,  Dro/(fî.  Rex,Rojy. 
\  Droiâte.  '  LcXjLojy. 

.„  Tc£tum^To/(f?,  >rLegebâ,l/^%c 

'       G  en  C,ou  C  H. 
|Mungere,Mo«c/?er.Pungere,P/«cer.  don.t  vient  v- 
'^'  *rangere,To«cAer.      ne  P/wcc,  qu'on  dit  eh  Latin 
'Gingiua,Gc«c/«c,       Forceps. 


Stella,F/fo/7e. 
Dormiebam,  Dor 

Lcgerem  ,  Liroye, 
V  idcïc  yVoiYoye. 
Dor  mire  ia,Dor- 
miroyc. 


3<) 


^^ 


No;j,  Ne.  Us  dittcrent  en  vlage  :  car  eninrerro- 
gantnous  vfonsdc  ne,  &  de  No«  enrcfpondanc 
^  Ke  yeulxtfépas  defiuner ?0n  rcfpond,No;î.  Quelque 


f 


\ 


i 
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G  en  D. 

Stringere,  Ey?rew-Pîgere,Pew(/re .  Cingeyc,  Ge/Wrr. 

dre.  Vigevc, teindre.  Stngcr c,ljhreïdre, 

Vngere,0/«f/rc.    Tïgere,T«Wre.Surgçfe ,  Sourdre, 
Pungere,Po/»f/rf.Iûgere,IoiWrr,  Spàrgere,  Ej^4rr 

I  en  A.  dre,   ^  -■■  -  ; 

Lingu^,Lanff4e,  lAge  à  cnucloper  Us  cnfans,pour 

Linge. 
'  I  en  E*^ 
Litcrzylettre.       Vitulus,Ve4f^.    ïn,E«.&  prcfque 
Triftitia,Tri/?f/7?.  Circulus,Cf rc/e.  tous  les  compo- 
LxtixiayLiep.  .    Pauimenturft,    fezdcln,cômc 
Micrere,Me«re.       Pauement.       Infzns,  Enfant. 
lAiSuSyUes  de      Veftimcntum,  Inflare,  Enfler. 

table.  Veftement. 

Epi(cop%Eiiç/iy«r.Exciperc,  Excf/^rer. 

I   ■     1  en  EL 
MirabiIc,Mer»ei/  Vigilia,Veifff;        fil  ce  difoit,viêc 
hdonz  vient       dot  cUclfreiBer.  Trauail-.Sc  de 
Ifmerue'dler.        DcTrâfvigilia,.  Tranfuigilare» 
^  I  en  EV.  Trauailler^ 

YiCa^QjiiiftyeUyVeue  yBonneyeue, 

I  en  G. 
Vindemia,Vcn-    Simia ,  Singe.     Somnium,So»^e. 
degeyVêdenger,    Saluia,S4/i/çe.     Mentis  fomniû, 
S6niare,So«gcr.    Diuio,Digeo,ou    Uenfon^e. 
•Granariû,  Gr4w^er    Dijon.  Viridarium, 

Abbreuiarc,  Kb-  Gobio^Go^feo.        Yergier. 
brcger.  ^xmiOylflonrgeon. 

len  01.      -- 
Pix,T^orx,ou  Vois:  Larr6,& VotJpr.SinO:u^yl0roiÛ, 
dont  vient  Poif  PiCciSyVpiJJon.        iftroiéle. 
fard,  pour  vn     Ligeris,Loire.    Niger,Noir,^oirf. 


\ 


V' 


\|  I 


^ 


IJcmonitratirs. 
Vovàd'vnc  chofc  prochaine;Voy.ï,d'vnc  chofe 
loingtajn^.,  On  cfcnc  mal,l7iT/,W4.  Quelque  tbis 


V' 


^ 
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Via,Vojyf.  PipctyVoyure.    Vitnjm,yo/Vre. 

Ifarà,0/y?,fleuuc:Eligiûi5,E/fc>     Pifum/Pô^. 
dont  vient  Po«-Digitus,Do/çr.   SiUgp,So/>/fiOu 
ro/y?.  ^        Pilus,Poi/.  Sfç/e,dcSccalc. 

Frâcï(cus,Fr%otf.  Vicinus, Voiy?»,  Fidc$,Fojy/ 
Pirum,Poire.  Yoifine.  Biberc,Bo/rf. 

I  en  V. 
Primanuj,Pr«-     Fimetum,F«wz>r.  comme  qui  di- 
mieryOïxVremier,     roitPumiarium. 

L  en  R. 
LuCdniayKo/cignoL     Apo&oluSyApoflre, 
Epi(iola,Epifhe.        Capirulum,c%/>rf. 

L  en  T. 
AnfuIa,Aw/fffe.     VMa.Hulote,   Pàlliolum,Valleto. 

M  en  N. 
Mappa,N4/>/)e.    Quelque  fois  on  rciedc  mrcomc 
Natta,N4ffe.  de  Lâbere,nous  difons^L^^er 

NenM.  *  \   ' 

Fcmîna,Ffmwe.    Sommeilidont    Vindocinum,Vtf'- 
Somnus,so/we,ou     viët  Ajjommer.     ctomc, 

N  en  V. 
Coftare,Co«/?er.    Confuetudo,   SpoCarCy  l/poufir. 
Tagctc.Toucher.       Coufinme,       C6uétus,QoHuet. 
CôfacrCyCoudrc.  SpôCus,Ejpoux.  TôdctCyToufir. 
Quelque  fois  on  reiede  n  :  comme  de  Marffio, 
nous  difons  M4i/o«,de  InfuIàjyZe, 
O  en  A. 
Oaog\nta,OÛante.    Domina,D4wf. 

O  en  E. 
Egoj^'.ou  Ge.       Virgo,V/Vrff.     Imâgo,Tm^ç^. 
tiomOyHomme.    AmOyt^Aime.     Cuhoyiecmche. 

Ô  çn  EV. 
^ota^Heureiic  Ueuryàài  wiêtHcfirafX.  Voloje  YcuL 


$^ 


^  rhincz  en  cntjVrcmicnment^%econdicmcm,  Tierce mcru, 
Qu^irtement,  c;^c.  Nous^vfons  tourcffois  d'au- 
tres façons  de  parler,  pour  icculx;  comme,  Depuis, 


f 


I  ] 


m 


r  , 


\ 
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Morâ,De»fe«rf»   Morum,Meii}T.  Ambitiofus ,  A/w- 
Mola,Me»/f.        Solus,Sw/,  bitimpc, 

Nodus,Nciid.      Côr,c«c«r.        Vcntofus,  Ve«- 
Modus^Me«(/,&  ^oror,Se«r.  teux. 

Mo(if .  iVn  fcrt    Labor,L4te«r.  VinoÇusyineux, 

^  pour  lcsmcudsSapor,S4«r«r,    Sc^ditiofus,  Sedi- 
dc5  vcrbes,rau- Vapor,y4/?e«r.    iicwjc.ainfides/ 
'  trc  pour  lama- LâcoCjLflfçwc/ir.   Noms  Latins 
nicre  de  faire.    Dolor,bWc«r:   terminez  epo- 
Goquus,(i«e«,       oMDoleur,        fus.  Langoro-- 
ouC«f«:dpnc    Leftor,Lc(fïç//r.  fus,mal  L4tin, 
viençCuififlier.Doâ:or,Do(ïf«r.  LangoureHx» 

N6ûus,Noucm,  Flos,F/t'«r.         Amorofiis,Amo«- 
Nc«/^  Morcs,Mf«n.   *    reux, 

Probus,Prc«rf,     Nepos,Nf«e«.   Laborib{us,L4- 

Vreude'ÀblVràid^Sy'&'cuf.        >      borieux. 

d' homme, Vreude,,  Pofliim,/>  Pew.  Laborator,L4- 

fcmcyVreudyous  Doletmihi,!/       hçHnur, 

fkccyc'ed  à  dire        me  deult. 

•  bien. Les  dou-    Morior,ie  Ueur, 


ze  ^rçuds. 
Oculus,OEf7. 


Odk)f^,oJ/V«x. 
Ô  en  OEI. 


Ouum,OE«/? 
Rota,Ro«f, 

TotU5,Tc)«f. 


Ocn  OEV:  V. 
O^uSyO^uure, 
Ocn  OV. 
Molc$,Mo«/r.     CoIor,C(Jw/f;^r. 
mefuredcgros  Labor,L4io«r,& 
Coluber,Co«/e«- bois  mis  en  Labeur,, 

urè,  vntas.  Araor,Awo«r. 

Pollex,Po«/ce.      Mori,Moi<rir.     Pro,Po«r:encô- 
Nos,No«;r.        .  Florcrej/o^r/r.     pofition  on  dit 
NoSyYous^         ^  Plorare,p/omr.  'Vro&c  Pour. 


>. 


"  ^ 


■^if- 


11  raïuc  noter  que  quciejuc  lun  nuui  uicuuiii 
(Icux^u  trois  Adudrbes  enfcmble:  comme,  Al- 
lons là  ou  il  y  a  de  bon  Ym .  en  gros  Latin  on  diroir ,  \ 


\ 


FRANÇOISE.  ni 

Prouidcrcjproiii- ProbuiTî,PrD«,    beaucoup. 
Hoir, &  ?outuoir.    c'cft  à  dire       Probare,  Vrouuer 

OenV. 
Mébroras,M^'fcr«.Vctrofus,ve/rw*  Genofus,To«^«. 
Carnof%c/74nw.Ramof^,R4w/^.  LabiofuSjLifw, 
Gulofus,GW«.   FoIio{^,F«e/&//.    ou  Lippu.    ' 

O  en  VI.  .  ^ 

Goxa,C«i^;dôt  Oao,H«/>.        Coc[mnZyÇuifine. 
tmjjot,  01cum,H«/7o.    V(^(^um AeVuisyoa 

Coriû,C«/r:dôc   Hoftrev,H«i/?rf .  Pe«  :  donc  vient 
CuirAjfc.  Noxymifl.  VuifJint.VuijJace. 

Odhimflïuif.    '  Nocerc,N«/>e.  PodyVuifl.ou 
Hodie,H«/.         Coqucrc,  Cuiré.Dcpq{k,Depf4i 

OE  en  OI. 
Pœna,Poi«(r,ou     Fœnum,Fo/>i. 
mieulx  pewe.    .  Muftela  fœnaria,Fowf. 

PcnB. 
ylyPCipoylyfbonc.  Conftantihopolis,  buplicare, 
Gratianopolis,         Conflantinohle.         Vouhler. 
Grenoble.  Dwplus^Doiébie.       \ 

P  en  Qou  CH. 
Sp\imayl/cumj.     Rupcs,KocAf.  M.upc\la,Kochelle. 
Spum^Tç,E/cumer, 

P  en  f.  . 

Pv  en  1/  confonc, 
Cupclla,C««^/,    Cupa,c«i*f. 

ou  CuttieL         CapiIlus,cAe.    Râpa ,  Kaue. 

Rrpa,R/i^e:dont    «e^/îdpntcft    Napus|N4(/ff. 

vient  Kiuet4c     cAf»f/,ou  cAe- Piper,  Voyure. 

Toulicr,  Kmeryn  ><er,autccment  Pauper;Po«rf, 

clou,  Kiuiere .    '  didCouffin.      ou  Vautitç, 

Cyprium  «s,(îi^ç çujftH^CHyunr.  Aptilis-kML 
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«rtr.doôtcft     Àpcrircidi«irir.RccipcrCj,Rrce- 
^CijVr  tn  G><^U  CH.  iwir. 

Coquiiïic»^  ^en    '  Appropinquarc, 

■     ■  ;vv"> -Olv  cn;.G.      :       ^  •.■  ■ 

Aqutt,Ai^f.dôt     Aiguës  mortes.  Inaequalis, ï»(?|4/. 
viécA^i^&^^tquaUs^/. 

v':-,.,^"   -  Rcrv  S..  '        ^    ■  " 
Camums,C4wii^,è4wii/e.       ;  ; 

-■.■■ '".-v/'  V.  Tch-  L.  vf- ■■■'_;   ■    ■  -  "■ 

■  ;     vv:-   ■;-:;■  T  ctt  G..       *\.-.^^,'    '.  :     .     - 
^NâtairejN4tferr    : 

•'"■,  ;        '      ■■■  ■'  >-'T.:Cn.R.   '       •  ^  \^--   r"-   '■\\ 
Pctnis,Pifrrf.       Vitrùm,Vo»Tf>  'Vuttçtc,Vpurrir.. 

LatrQ,L4m!,L4r-  «If  &  Vorfere; J^utriii,Noiirmr. 
ronneffei  Putrîs,Po«rrî,    Butyruin,Be«rrf: 

TojûitrUjTowonre.  Po«m>.    * 

Cumns,Courbe,  Cmmtc,QoHrher. 

-_     -  ^       ^       V  caE.     ^:'     .    -.  ':*■  . 

CircuIus,Ge^fc,  Scculutp,Siéç^^^ 
MunddSj^Mowde,  StabaJû,É)?4ife. 
YcUmyyoile.      Aiiditus,0*ry4   Vifus,Vfiif.    . 

■.   . ,,  -  ..  ,.-  v<nEv.r,; 

ilumnSyV leuue.    Coluber^Co/^^re. 

Ouuro,ÔB«/:      ViuuSjVi/:        Gm^^^ 
Ncnius,Ner/:      •Natiuus,N4//i       trief 
<:cruus,Cèr/:.         ou,N4/i/:        Clauis,c/f/: 
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ZxmuoU 
Hoiter. 

4oir, 
iquare, 

tlnegaL 


*  ^  1  •' 

okrrhr. 
beurre. 


If. 


rf/^ou 
Ccrùa. 
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Ccraa,Ccnif.       Brcuis,BiTy^ou  SA\x\xSy$4Hf 
Scruus,Sc^  BricfiBrieue. 

;    ^     *      Vçnl.     V  r  ' 

tbur,cborîs,Yl«irf,ou  Yuoire:^   Pungcrc,  Pwçer. 

-  .  V\xn  N. 
Rubus,Ro«cf.       Vmo^Van^MVaon. 

■     •    :.     ■  ■   VVCX.;"  ;,;  '  '•:      . 

Mundus,Mo«c/f.  FunxjVjFowrff.    Àmârau!5,A/mow. 
Siimma,So;wwe.  SumuSjSoww.   Amabamus>Ai- 
¥[indtiSy?ond.      Sunt,So«r.  ;w/o«y. 

VcnOI. 
Nux,Nô/>:.  Iagcrc,IoWrf.  Pundum,  Pomcfî. 

NucuIa,No/y?r/e.  Cn»x,Cro/Ac       Cuneus,Co/«,ou 
'  Vngcrc,Om(/rc.    Pûgcre,Pomrfrc.     Cow^,Coiç«fr. 

V  enOV/' 
Culcér;çCW^'*f-     Surga'c,SôWre.Gcnu,Ge«o«i/.     . 
Culccll%to«fe4«.Bullirc,Bo«ffir.  FœnicuP,Fend«//. 
Bucca,Ba«c/?c.      Nutrirc,No«mr.SubtiIi5,So«irM, 

SubySofib.  ou  Subtil.      \ 

TinbàyTourbe,  FvMOyTouHoniaot 
oiiTourpc.       vient  Foulleri. 
MuCc\is,fAonJce. 
SiirdiiSyiotfrdp^^avniiSyVottr.         ^ 
:  \  ^^   '^1  y  en  Y  l  (cp^cz. 
lPntc'^yVuU:d6t  'buccrCyDuire.     Deftrucrc,De- 
vicncP«i/?r,E^  Çonduccrc,Co-      ftruire. 
pmfèr,  di^ire.       *        lïAïMtxc  ^InflrnU 

Sum,/Vs«^,       Luccre,L«ire.  re,  / 

Quelque  fois  «•Gon(bnant,comme  auflî  dr,fS>c  r, 
fe  met  entre  des  voyclles,poar  parfaire  &:  rcplir  le 
fontcomme  pour  dcuntyon  e&rit  deu^t,ç\\xi  vi  çnt  de 
Deante,qui  n'efl:  pas  bon  Latin  .  Pour  A4«r,  on  ef- 
crit  A«5f,quivict  de  Adarite.Touteftois pourtant 
'  n.j. 


Curia,Ço«r. 
Curïas,Co»rr. 
Subitus,S«t/>, 
Subite. 
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que  le  JJcs  mots  Larins  cft  Touuent  en  François 
tourné  en  «,  il  (cmbleque  ici  u  voyelle feroit  feu- 
lement tourné  en  «confonant.  Aueti^le,  quièftcô- 
pofc  de  Apriuatif,  Scéulou  cuçle  :  c'eftà  aire,fan$ 
cul  ou  oeil .  Exêple  des  autres rettrcs,commc  pour 
Dee»^,nousefcriubns  Dedem,  interpofans  vn  d,  qui 
vict  à  Deintus.  Pour  De4rwer,nous  cfcriiïôs,  Defir- 
iwcr,  inteq)ofans  f.  Pour  M4  antç ,  nous  cfcnuoris 

'  Ma  r4«/e,adiouftâs  r,  a  fin  quç  les  fons  foy  ce  pleins, 
&  aifcz  aprononccr.  '  ♦ 

■  SX  cnS,ouSS. 

,„Extrane%E/?rrf^f,Expe,riri,E^ro««rr.Exirt,îj(/îr. 
ou  ifbrangier.     Axis,A/|//e«/.  Exitus,tjfl«e.    * 

N  E  V  F      A  V  T^  ES     M  A  N  1  E  R  E  S     D  E 

faire  qu*o.nt  gardé  nos  anciens ,  pour  de  mots 
Lâtrns  en  faire  des  François- 
'    La  première,  en  prcpofantau  mot  Latin  vnÉlct- 
tre,comme  de  Spintus ,  ilst)nt  faid  l/prit:  de  Spi- 
na,r/^wc,crtprepofant  e. 

Lai  1. en  mtcrieûât  au  milieu  du  ttioc  Latin  quel- 
que lettre  :  côme  dr  Puella,  Vucellcy  entremettat  vn 
c.deTurbare,ontfaiftTfo«Wer,intcrieûans  vn  1.  ^^ 

Lai  I  i.cnadioudant  quelque  lettre  ou  fyllabe  a 
la  fin  du  moticommc  de  Qiueftio,  Portio,&  (èm- 
blablcs,ils  ont  fai£l  Ci«^i<;«,Fomo;j,adiouftans  n. 

Lai  I  1 1.  cnoftanc  du  corrimenccmentdu  mot 
Latin  quelque  lettle  ou  (yllabc  :  comme  de  Sordi- 
dns,ils  ont  faid  pr(/:de  Ieiuniam,I«wf . 

La  V.  cnoftantdu  milieu  diiYnot  quelque  lettre 
ou  fyllabe.'çomme  de  Fidcre ,  ils  ont  faift  F/er  :  de 
Laudare,  Loueridc  Plaga,W4jye:de  SaguniySayc, 

La  v  I .  en  oftant  quelque  lettre  ou  ly llabe  à  la  fin 
du  motLatin  :  comme  de  Odiofus/ils  om  foid 
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oHitti^:  de  Adorarc,  Af/orcr.  ■ 

La  V 1 1.  en  diuifant  ks  fyllabcs  en  denxrcommc 

de  Bofcon,  Bow ,  d'vne  fy llabe;  ils  ont  faidt  Bott^  de 

deux  fyll^bes ,  qiii  fignifie  ce  que  en  Latin  on  die 

;  Buxum.  PcHabeo/Ajy,dVnefyllabe,irs  ontfaiéfc 

Ir /74i,qu'on  dit  en  Latin  Odi. 

La  V  f  t  r.cn  faifant  de  deux  fyllabes  vne:comme 
de  SaturusiSj«/:de  Scruus,Çe«r/!' 

La  ^  x.entranfpofant  quelque  lettre  des  mots. 
Latins,  de  lieu  en  autre  :  corn  me  de  Celer,  ils  onc- 
fai'ct  Lcgicr\  deFiftula,F/e«rc*;de  Scmnlla,  tflincdle: 
y  de  Torrerc,Ro/?ir;de  Miitus,M«er.de  Liber,f  iure. 
A  V  C  V  N  &  s   R  E  I  G  L  £  s    P  O  V  R ,  P  L  V  S 

ample  déclaration  de  ce  que  dideft  es  i  x  iîi;i- 

nieres  précédentes. 

Quand  la  didlion  Latine  commence  par  GU- 
quelle  incontinent  fuyuevne  autre  confdnanre, 
prefque  toufiours  les  François  mètrent  vn  e  der 
uanticclle:  comme.  -  , 
Scftola,E/cAo/e..  ScîtiUa,»/??ce//('.  Spes,F.^oir.  ^  ;, 
^  Sçd\2Lyl/chell€.  Spuma,Eyc«/wf.  Strïgilis,Ey?rifo*  * 
Stc\\ay}j}ùillc.  Spàtiû,f^4ce.  Strameni  Ey?r4/;?.. 
Squania,E/^/#4J//t'.Studiu,fc/?«(ie.  Sj^iiCuSyt/pe!^ 

Pourtant  que  es  mots  François  quîfehhenten 
/iT,wrf,«re,^e,m/f,«/c,nousncpouôsfonner  &  pro- 
nôcer /,w,»,y^deuâr  r,en  vne  mefrac  fyljAbçi  n'auiîî 
m  &  «dciiant  i,  (ans  qu  il  y  ait  quelque  chofe  en- 
tredeux :  nous  mettons  vn  b  entre  mr,  m/,  ôcvng 
entre «/,&tf entre /r,»r,jfr.Exemple;  " 
Ir  Puluis y^Qtildre .  Çorylus , Çouldro,  Voluerô,/e 
y ouldray y cHcm^e  Vo«Wrûcyc.MoIcrc,/e  Mouldroye.\ 
MoIerc,Mo«/dre.SoIuero,  le  soûldray.  SoIucrejSo«/- 
dre.Vgàcho^ieVaMray.VlilctciDiieVauldyoyTe, 
1        -  -  ~        .  h.ij.    '    ,, 
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mr  C^tnumsyCamhrc.  Numcrus,  Nomfcrf.  Cucu- 
mcv^Concombre.chambre.MaxvnoViUarbrCy  où  m  cft 

rournçcn/».  > 

m  Tçncv,Tendre.Gcn€r,GendreïGcncraïc,lngenr. 

drer.  ycniis,vcneris,  Ve;j«/rc:. dont  vient VcWrcrf/, 

pour  dire  en  Latin  dies  Vcneris .  Minor ,  Moindre. 

Ponerc,PoWre.Tcnerem,ic  Tiendr(^e. 

fr  Confu(pre,Co/;^y3rc. 

ml  QumulvtSyComùU.CumularCyComblcr.  Humi- 
ïi^yUtimblcAembUble'Aont  vient  Ke/èmbler, 

w/ Spinula,EA^mf/t'.en'Latin  fç  dit  acicula. 
Touchât  la  ^fdiâc  troificme  manière ,  les  mots 
Latins  terminez  çn  o,eri  adiôuftat  vn  n  à  la  fin  no' 
les  faifons  nôftres:c6ftie  Cicero,  ckero.  CaiOyCato, 
C^ïhoyCharbo.  Rc1igio,Rc//>/o.  *  PcnCio, Venfion. 
Sctmoy'^ermon,  Kchc\lio,Kebe:llioScditio,Sedmon. 
S^LpOySauon,'     SnCoidOy^oti/peco. 
OpiniQyOpinio.CoïcttiOfCofèpo, 

Mais  aucuns  terminez  en  io ,  perdét i  en  les  fai- 
fant  François:comme^Manfio,M4//ô«.Oratio,Or4/- 
yo«.ycnatio,Vfw4/)Sw.Ratio,R4^».  v^"' 

D'aucivns  d'iceulx  xnots,noiw  for  monf ^es  ver- 
bes de  la, première  coniugaifbn^infi  queles  La- 
tins^ comme  de  Scrmon,sm«o««fn: 
Qûeftion,Qf«y?io?i«fr.  Mziion,U4i/onncr. 
Rai(bn,R4i/S««er.  ^  MoiffonyUoijJonna'. 
Larron  :L4rfwfr.  ¥a(ron,Faffonner. 

Aucuns  en  y  a  que  nous  termmons  en  e  :comc 
/Eaïm^noyiflimanon  &  Ey?/we.  Aufcultatio,  %fcoutc, 
Ccllatio,  Qejpttionty  CeJ]i.\iomOy)^omme .  Les  an- 
ciens foûuent  efcriuoyent  How,cn  fignification 
imperfonellc  pallîue  :  comme  pour  traduire  en 
iFrançois,Cwmr«r,ils  efcriuoyentj^awca«rf,ou/'^om 
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^'7 
currit: 


fdwt:  comme  fi  en  Latin  on  difoic  Hotïj 
dont  cft  faidl  noftrc ,  ôw  dit ,  On  fait  ^  poii^t  j  le  tarin 
Dicitur,  Fit:  h  oftc ,  &  m  tourné  en  n^.  Mjagnitiido, 
Magnitude.  Ordo,  Ordre,  en  interpolant  y  h  r.  Nlar- 
go,  MargeÀm^LgOylnMge.  VirgOyyiergc:  AiMt  fûifom\ 
.  nousprcftjuedetousceulxquien  Lati^  font  ter 
minez  en  Do. ou  Go.  I 

Des  mots  Frâçôiismafculinstcrminezlen  r^nous 
en  faifonsdcs  femcninsenadiouûani  j^^.  comme 
de  PrmcCyPrinceJJèMùi&rc^MatftreJJè.  HMç^HoPcf 
fcConteyConteJjè.  '. 

S'ils  font  terminez  eaconfonante ,  nous  adidu- 
ftons  è  àjjcxommc  de  Duc,  nous*faifon|s  Vucheffc. 
àc  LatronylarronneJJe. 

Les  mots  Latins  terminez  en  a ,  en  as»  pu  çn  es, 
font  faids  Frâçois  en  les  terminant  en  r//?.  comme 
de Duritia  ,  ou Durities, nousfai(bnsD^rff|(7i?, ou 
pluftoft  Dureté.dc  ?igritiayVare//i.TtmitiLj^rtfl^ 
hxûiïZyUeJPe,Gcn^iX\xzsfientilef]è.Knà\t^^^ 
NobiliioSySoble/p,^  De  Nutrix,no'  fài(pàf4o\irriJp. 
Largitas,t4r^e^.     De  McniiinxMentmJp 

.llaeftédiâcideflus  en  la  quatrième  manière, 
quepourfairc  mots  François  du  Latinl,  quelque 
foisducômencementdumot  Latin  on  pftc  quel- 
que  le^  ou  (yllabe:comme  de  SordidiiSjOrn^^Or- 
LrejOrJ/r.Sordes,Orrf«rr.Glis,Lo/r.|^iu- 
^^éiunâre,T«^er. 

lânquieme  manière  a  e(lé  àufli  diA  que 
^>us  qftons  dç  la  fin  du  mot  Latin  Vnc 
fllab^ ,  pour  en  faire  vn  mot  François: 
lenq  es  mots  Latins  terminez  enulus 
ula  ulûmi^ombic  ,.^ArticaliJS,  i^rticle.  Tiçulus>Title 

h.iij. 
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ou  f/>re,/,  mué  cnr.AnguluSjAnglc:  dont  vient  A«- 
Vngula,  Ongle.    ,Vocabulû,Voc4/?/^.  fjç'^^ 

Circulus,  cerc/f,  Regufa,Rf/|7r;  Tabernaculuni, 
Bubalus,B«/fc.     •  StàbuIdjF/Sj/e.    Tal^çmaclcé 
Mais  de  Pcricu|uai  npus  faifons  Pcr/7:dc  Cala- 
muSjCAWme.  •  j 

Noms  Latins  terminez  en  I  L  ^  s,ôuB  I  L  I  i, 
Ceulx  qui  font  termine?  en  t  L  I  S,ou  B  l  X  I  s 
en  Latin»  nousies faifons  noftrcsch  les  tçrminahs^, 
en  /ç  outt/e.commc  Amabilis>A/W4i/r,  ou  Amiable. 
LiudabiliSjLow^Wc.  Agilis,A^/7r. 
HonorabilisiHo^or^i/c.Védibiks,  Vedibtcy  où  Viddr 
Durabilis,D«MWe.  Crcdibilis,Crp</iè/e,  (ble, 
SimiliSjSewW^fc/e.  ou  Croyable, 

VjcncrabiliSjVewcMWe,  Vtîlis,Vft/f .  '  ,  . 

Mobilis,Moti/e..  S  teri  lis,  S  rm/f.  '.   . 

Verbesiacins  terminez  en  F  I  C  O,  ou  G  O, 
Les  verbes  de  la  première  coniugaifon  des  La- 
tins terminez  éh  F  I  G  O, ou  en  G  O,  nousies  fai- 
fons François  en  oftanç  la  fyllabe  C  AsOUG  A, 
comme,  S  acrifiçarc,  S^crçfîcr. 

JEàidaivCylïlifier.  Publicàre,PiiW/<r. 

Fortificare;Fprf/^er?       Mèndicare,Me;it//fr. 
Maffflificare,M4^«i^(T.  Caftigare,cft4/?/rr. 
MoTlificareiMô//^fr.        • 
Mais  nouspifons  de  Fatigarc,F4r/çer;dc  Mitigare, 
Mifiçer:deFuftigare,F/f/?/^cr.  *    ] 

Verbes  oki  Noms  Latins  en  IN  A,ëut  K  A  R-  E« 
En  autres  Noms  leur  oftonsi  N,our  N  A:com- 
me,      .      X.    /v  NoiTiinarc,Nài;nmfr. 

Gerininare,Ger^r7v       FoBmina;Femiwf. 
^T^m tn  uSyTerme.    \     Laqcinarc ,  Lancer,  c'eft  à 
Lamina,UOTe,  \      dire  poindre. 
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.     G  Latin  ofté.  ,  '•'     . 

En  (tamrcs  on  leur  oftc  le  g.cômé,  Plaga,  viayc. 
Paganus,P4jyew.Sagum,S43^t',  , 

Noms  en  A  1 1  5.  >, 
Les  Noms  Latins  terminez  en  A  L  I  s^font&ids 
Ffâçois,en  leur  oft>ât  I  s  delà  fin. 
,  Principalis,Pmr//?4/.       Libéra  lis,  U'ter^/.       \ 
Niiptialis,N«/)râ/.  i£qualis,E^4/.  * 

Rcgalis,Roj4/.  GcneraliSjGewmi/. 

Pe  tels  le  pluriel  cft  prefijuc  en  cous  terminé  en 
aulxyLiberaiidXiGeneraulxyVrincifyaulx. 

Il  y  en  a  plufieurs  d'icçulx  qui  muent'a  en  e  :  co- 
rne Naturalis ,  N4/wrc/,  Solennel,  Maternel,  fraternel, 
VàtcrneL 

Des  Latins  terminez  en  M  E  N  T  V  M^. 

A  cculx  qui  font  terminez  en  M  E  N  T  V  M, 
nousoftons  v  M ,  pour  les  faire  noftres  :  comme, 
Sacramentum,S4crcwjft.  Vjcftimentum,Ve/?eme>2r. 
ruramentùm,I«rfwe«f.  Pauimcntum>P4«e/wfnr. 
Fundamcntri,Fom/ewïef,Nutriment*um,N^i/wewr, 
Vnguentum,0«g«W;     oxxHourriJfement^ 
Mônùmentum,Mo«/ime«^ 

Ceulxqui  font  terminez  en  L  E  N  TV  S,  (ont 
faids  François  en  oftant  V  S  :  comme  Frâudulen- 
inSyVraudulentyVraudHlente. 
0pulentus,O/>«/cw.      Sanguinolentus,  sanglant, 
Somnolcntus,So;»no/f«r.   &c  non  sanguinolent. 

Noms  Latins  en  A  R  1  V  s  &A  R  l  vjw. 
Les  terminez  en  A  R  I  V  s  &  A  R I V  M  ,  cftans 
faifts François, (e terminent  en i  E  R: comme Scr- 
rurieryàe  Seraturarius,fi  ainfi  fe  difoit. 
krmurier,dc  Arraaturanus.E^i;ijj//er»de  Spinulari**. 
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Voiéhrierydc  Vcfturarius.  Vcrgier,  de  Viridâriilni. 
Leuricry  de  Leporarius.       Vomlier,  ou  PouUaliùr,  de . 
Grcmfr,dc  Granariunv.         Pullularium.  .  , 
tarmier,  deLachrymarium:qui  cft  comme  vnc 
Gcindure  de  maifon  fai6tcdeplacre,QUchaulx,ou 
pierre,  rcieâtantles  gouttes  (  qui  font  comme  lar- 
mes )  dcfcendantes  du  toiâ: ,  atriere  de  la  parôy. 
Pr««/er,Pommier,Poirff7^Mf«rier,&  prefquê  tous  au- 
tres noms  d'arbres ,  qu'ob  dit  en  Latin  Prunus/ 
PomusjPyrus,  Môrus^  deyPrunarium,  Pomarium; 
*  Pyr^riu.m,Morariunj 

Mais  pous  difohs  de  Armariupi,  Ar;woire:de  Do- 
narium,bo«4/rc  :  de  Caldarïum,  chaudière:  de  Noi 
tarius  ;\^ouire  :  de  Sécretarius ,  secrctaire,  &c  autres 
tels  infinis.  '  * 

Noms  Latins  terminez  en  6  $  v  $. 

Les  mots  terriiinez  en  o  s  y  s,  nous  les  faifons 
François  en pftât  v  s,  &  muant  o  en  eu ,  quelque 
fois  èq  u  i  c5me  Vinofus,yiwc»x,Vwc«^,en  tournât 
,  xen/^A mhitioCasAmhitieuXyAmhitieu/c. Odiofus,b- 
dicuX:,odleu/e^tçls  autrcs,dcfquels  a  cfté  parlé  en 
la  mutation  de  o' en  E  v.Mcmbrofus,Mrmfcrw.Car- 
nofus ,€/?4r;7«. Mais  nous difons de lalofus  Cfille 
dilbit  en  Latin^I^o»x,l4/o«/?,ou  l4/ip«x. 

Noms  Latins  tcrnfïnezcn  i  s,v  s,  v  m// 

Pluficurs  nôs,foyentfubftatifs,ou  adiedifs  de  la 
fecôde  &  tierce  dcclinaifon  Latine,foht  faids  Frâ- 
çois,enoftantv  s,  ou  v  m^oui  s.  Et  de  ceulx  qui 
ont  deux  confonantcs  deuant  v  s,comme  r  r,  n  n, 
m  m,  1 1,  les  François  leur  oftent  vnc  d'icelles  con- 
fonantcs âuec  V  s  :  cpmmc  les  fubftantifs  de  la  fé- 
conde dcclinaifon,  Gurrus,  chary  chariot,  Vannus, 
V4;i.Annus,A»,ou  E«:(iont  vié€Awe»,pourrâ  dcr- 
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nier  paflc:  dot  auffi  on  dit  Antenoh,  pour  ce  qui  eft 
del'annce  dçdeuât  &  prochaine,  ou  de  deux  ans. 
Ventus,Vewi'.  C^tnSyChaf,     .      CcniuSyCerf: 
StïùuSySerf.    Murus,M«r.  Tonus,To«. 

SànuStSorif.     Pinus^Pm.      '       Sapinus,s^/7i;7. 
RhcnusiR/;m.Cophi^îus,Co/>^>2.C^intin%Q^1r/>i. 
L^Ltdûyiard,   Plumbum,P/o^t.  Fçrrum,Ffri 
Aurum,6r.|^  Campus,cA4Wi/?.  Vinum^/^:     ' 
Argétû,  Ar^elGranttm,Gr4iw.     Linum^Lw. 
X     Dçlaiicr6i.Finis,Fm.Sanguis,S4«ç. 

Dclaquafte.  Manus,M4w:Cafus,C4^.  Laflus,' 
'lasScn(us,sém,CcnCuSyÇenSyOuCenfè.  ' 

Lcsadiedift  de  la  féconde.  Tardus,  T4r^.  Sur- 
'dus,Sô'«|'(i.ProfiindVro/onc/.Maturus,Mf//r. 
Marin%Mii/i«.  Durus,D«r.     4    Diuinus,Di«w. 
Vntis,V«.  /      Securus,Se«r. 
Bonus,Bom      Lot)gusXong. 
Malus,M4/Iou  Bellu$,Be/. 


Umuaisï 
PurasiP«r. 


Pefcgrin',Perc^/« 
;Matutinus,M4ri;j. 
Viicinus,Vo//i«.  - 
Ffigidus,Fro/V/* 


Niger,No/r. 

Ob(curus,otyc»r.  / 
Les  adiedlifs  de  la  tierce. 
QtiixSyGr^ndi  Foms,Forr.  /       ^olIis,M 
y£qualis,Eiç4/.  Talis,Te/.  Subtilis,sÀ«trz7, 

.Breuis,Bri^     Qualis,Q«e/.  ou  SubtiL 

Qï2M\SyGrlef.    Viridis,VcrJ.  ^     Dulcis,Do«/x. 

Ainfi  fe  lont les  mots  François  de  ceulx  qui  en 
Latin  font  terminezen  hf  s:  comme  Amâs^Aiw^wr. 
Videns,Vo[)^4«r.Legens,L//4»r.Seruiens,Sfr«4w/. 

A  tous  ceulx  ci,tant  fubftantife  qui  on  t  femenin, 
qu  aux  adieftifs ,  adioufte  vn  e  pour  faire  le  leme- 
nin  ;  eoniibe  chatCy  Cerne,  Serùe,  Ç^kentinCy  Martine, 
Tarde,  Somdey  Vrofonde,  Konde,  yne,BonneyUale,ôcc. 
Cr4nde,Ef^le,ôcc.Aim4nteyYoy4ntç,ÔcCé  '  . 
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-Il  fault  prcndrcgardcque  csmoTsqiiien  Latin 
ont  vnc  voyelle  double,com me  Mollis,  Bclliisren 
les  tournant  çn  François,  pour  le  fcmcnin  ils  re- 
tiennent vne  des  cônfonanres  deuant  e;  comme 
deMolli$,Mo/,Mo//e.deBellus,Bc/,Bctfe.     * 

Etçiuantauxmafcuhns  François  terminez  en ^^ 
en  fajfant  le  femènin  ,on  tourne /'en  c  :  côme  Ccrf^ 
Cerué.Vuguify  ïuginféc.BriefyBricuc,  UatifyUattue.Grtefl 
Qricue. 

Autres  Noms  de  la  féconde  ou  tierce  declinai- 
fon  Latine  terminez  en  I  s  &  V  s. 

Il  y  a  encore^d  autres  Noms  de  la  féconde  & 
tlicrcç  declinaifon  Latine ,  aufqucls  pn  ôfte  I  s,  ou 
y  s,&  met  on  vn  q  pour  les  faire  FrançQis,tant  ad- 
ilpdlifs  que  fubftantifs  :  Adicclifs:^commc 
Largus,L4r^c.       AmpIus,Am/>/e.  DignuSiD/ç»e, 
Iidignus,l«c/iç»e.Rari^s,R4rf.        Firmus,Ferwf. . 

Subftaniifs,  comme  Mundus,Mo«c<f.Truncus, 
Trowc^e.  Afinus,A/)ie.Pomum,PomOTe.Morû,Me«rfr 
Circulus,Ccrc/e.         Prunum,Pr««e. 

De  la  tierce,Vulgaris, V«/ç4ire.  Agilis,A^/7e.  Gra-_^ 
cilis,Grr/Ze.  Dcbilis,Dcti/<?.  Fragilis,Fr4Ç77e.  Mbbilis> 
Mot//e.NobiIis,NoWfv  • 

Noms  Latins  terminez  en  ER.        , 

^    -    / 

Les  Noms  Latins  terminez  en  E  R,tant  de  la  fé- 
conde qu^dc  lartierce  declinaifon^ font  faiéls  no- 
ftrcsen  tranfpofirit  r  &  c  pour  tous  genres:  côme 
Afper,Aj^re.     Liber,ra,rum,Dc/i«re.  - 

Tener,Tc«i/rr.  Nofter,No/?re.  Alacer,A/4/çre. 
Dcxter,Dcxrrc.  Ruber,Ra«çé,  CivcActyCh.ij^éfirci  ' 
Altcr,A/<Vre.       Niger,No/r.       Celçr,Le^er. 
Vcfper,Vf/^re.  Accr,Ai^e.       Salubcr>S4/«tr^ 
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.,        .  R  tran^pcfcv     -   '  . 

"  R  aufti  du  rn*bt  Latihjfe  cranfpofè  quelquefois 
cti faifant  le  itiot  François; comme  Pro  Pow.r .  Vc- 
rus,  Vrc,  Vrcc:  &  mieulx  Yuy^yrayc.  Temperarc, 
T/cmpcr.  Gran arïu m yGarnicryOU  Crcnier,Garnicr,au^ 
cunslederiuent  de  Granire,mot  feind:, comme 
fil  fignifioit  Munir  de  graintdont  vicndroitG^rm- 
|o;7,qui  eft  vn  chafteau,  ou  mùniriô  de  ville,  faidle 
principalement  de  grain,ouàufIi,de  genfilarmes 
qui  (Tardent  la  ville  .  De  ce  mot  Qarmfony  aucuns 
dicntque  Garfôn  en  vi^^^^SLcaufe  de  raccouftu- 
mee  malice  des  garnifons:  dont  nous  difons,M4;<- 
unis  g^rJortyMauuMs  garnement, 

Noms  François  faids  du  génitif  de  la 
tierce  dcchnaifon  Latine.        V 

:  ■■  -   ;"■  't.  -  ;    -  .  ■■  i  ;. 

Les  Noms  François  qui^iennerirdu  génitif  de 
la  tierce  declinaifon  Latine,le  plusfouuent  retien- 
nent la  confbnante  du  génitif;  en  aucuns  i  qui  eft 
après  la  confonante ,  eft  tourne  en  c  :  comme 


& 


Pcs  peâis,r/ec/. 
.  Pars  parti  s,  P4rr. 
.  Arsarti$,Arf. 
^Opus  operis,OE««rf. 

Lcpus  IcponSyLieure, 
^Anasanatis,Ar74rr. 

Salusfalutis,S4/«r. 


Flos  fions,  F/a/r. 
Mons  môtis.  Mont  ^ 

Monuigne-. 
Fraus  fraudis,Fr4Wc: 
PoUc'X  poUicis,  Voulccy 

ôc  VomI/c. 
Càlix  calicis,C4//fc. 


Glans.glandis,GAt«(/,G/4^c.Nutrix  nutricis,  No«r- 
LèijslcntiSjLcTïfc.    *  •      rijjc. 

PonspantiSjPow^  Nox  nôâ:is,N^rA 

Dcsmozs  Latins  ayans  vne  fau  milieu  du  mot, 
pour  les  faire  François  nous  oftons  les  lettres  qui 
font  après  fj  comme. 
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Dionynus,Dc«^.  PifiTm,pb^.  , 

G  cru  afi  u  s,G  fr«^i^. 
Prôthafius.Prof/j^w. 

Valefiiis,Vu/bi^. 

"  ■  ■ .'  ' 

Francifcùs,Fr4«fow. 


Omiirijmr^Owff. 
Occifus^œc^f. 
Ambrofiils.Awtro//?. 
Auguftinus,A«ç«/?i;7. 


/-v 


Cculjc  qui  iprit  tenTîinçz  en  i  V.'S,ïîginifîans 
ckofcjfài^c  de -quelque  marierçj  nous  lesfaifons 
Flrançôis  en  prcpofahc  de  à  leur  primitif  :  comme 
AureuSjD'or. 

Argenteus,D4rçe«/.         Stanncus,I)V/?4i«. 
i£reus,D'4m/;j.  V\\xm\>^xxSyl>e  plomb, 

FerreuSiDe/er.  Terreus.Dcfnr^. 

Mais  fils  font  Participes  prétérits ,  au  lieu  de  a- 
tus5nous  mettons  vn  e,les  faifans  Fraçois:  comme 
Deauratus,Dore.  Ferrai  uSyFcrrc, 

Argcntatus,A>^e«re.        'Plumbafus,P/owte'. 

Quelque  fois  nous  afTemblons  les  voyelles  dVn 
mot  Latin  cnvnc diphthongue,oftansla  côfonan- 
te  d'entre  deux:  comme  Satur,S4«/,ou  S4o«/.  Satu- 
rare,S4«/er.Securus,Se«r:dohtvièntAj/7?«rcjr.  Sccu- 
rifas,Se«rfre.Aqua,E4«e. 

Des  Noms  François  terminez  en  4gc. . 

Nous  auons  beaucoup  de  dirions  formées  de 
mots  qui  ne  font  reclus  en  bô  Latin ,  terminez  en 
G  I V  M  :  comme  de  Villa, Vi//e,Villagium,vi//4çe, 
De  Pa(rusjP4^,Pafragium,P4^^c. 
De  Via,Vo>e,Voiagium,Vojy4çc .  > 
De  Liiigua,L4;iç«e,Linguagium,  Lang4ge, 
De  Cor,C«e«r,Coragium,Co«nt^c. 
De  yifus,Véttf,yi(agium,V//4çe. 

D?  Homo,HomAwe,Homagium,Ho»ïW4ge. 

De  Pottis,Po},Potagium,Po/4^e,  v     -(uatager. 

De  AudtyC{m  eft  faict  de  Adante,A/i4>4^,dôc  cft  A- 
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DàVltï^.OutireyWltTagiù^OultrageldoicAoultrarer, 
De  Pâmnum,D4m,DamagiubkD4;w/w4!?Cy^    plut 
toA'Dommage.     sauluage. 

Des  Noms  François  en  aignCyOU  ine. 
On  en  àfaîâauffi  d'aurrés  des  femeninsadic- 
ftifs  feinâs  en  Latin,qui  fc  terminent  en  aigne.on 
mercommç  de  Montana,Fontana,Medica,  Mcdi- 
cinus,on  a  fai6l,Mor4/ç«e,Fonf4im',MeJcd«e.  de  Ra- 
dix, J^^;îc.  de  Peaus  pedoris,  Voiârine.  de  Naris, 
N.trmrTi^àmes,  F^we.  coipme  fi  on  difbir,  Radici- 
i\a,Pe^orina,Nariria. 

Des  terminez  en  c(r. 
Aiifli  des  Pairicipçs  feindsjles  Fraçois  ontibu- 
uentfaid  des  nomsfubftâtifs  ;  comiifede  Intrata, 
qui  nç  fe  dit  poinr,ils  ontfaiâ:  E^jtfreeJ' 
De  SùlitaySaillie de mM/on.    De  Arraata,Arm:e/». 
De  Penfata,Pc«/?c.  De  Montata,Mo«ref. 

De  TçR,ZyToJ}ceiOU  Ko/lie.  De  VaIlata,V4iVe. 
De  Horata,  Horeef  qui  eft  vrie  pluyc  qui  ne  dure 
qu  vne  heujre)  011  Guilec:  ôc  Ondée  y  de  Vndata.  De 
CuruuSjOU  Coruus,Cor«ec,  ou  Couruee,  qui  eft  vn 
trauaii  qu  on  prend  pour  aucun  fans  falaire.  Pc 
Cd\caxayCluufJce.  Et  d'autres  infinis  :  comme,  Du- 
reeyKofce^TraineCyScc.^ 

Des  mots  François  terminez  en  CE. 
Des  mots  Latins  terminez  en  T I  A,encoùcs  que 
ils  ne  fu|lent  reccus  en  Latin,on.  eh  a  faiâ:  des  Fra- 
çpistermincz  cnc  Çrcomme  Scicntia,Çc/V;2rc. 
Sapientia,S4/>/cwce.     -     yindiccinmyy  engeance. 
Laudantia,Lcw4«fçe.         Subuemcntia,  Soimen.Ke. 

Fidenti:i5Fi4;!?ce. 
Recredentia,Rcrrw;;cf, 
Spcrantia,Fy^rr4;ace. 


Vacuantia,V«/Je«(Çff. 
SeminantiajSfwf^cf, 
.Credentia,Cmiwre. 
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Cogno(cetià,Co^«o/yfecr.Hccupcratia,R^co»«nt;7C*(r. 
;  Alligantia,Atfi4wcc.         Sixffçtcmi^y^o^ffrance, 
Verbes  faids des  Participes. 

Quelque  fois  des  Participes  prefens  nousen  fai- 
fons  des  Verbes  :  côme  de  Plaifàhr,  vUifinterGic^ 
uan  t,Gre/<4«rf  r,ou  Gr4«4«rer.Puan  r^E  w/?«4m/r^ 
Des^^erbes  Latins  terminez  en  D  o. 

Pour  faire  des  Panicipes  François  dcs.Vcrbes 
Latins  terminez  en  D  OjOnleurlaifTcledicomiTie, 
Yinào.lcenduyYcndHc.       Fundb,Fowc//i|jFoW«e. 
TonAQOyTonduyTonduc,  Mordeo,Marc//#,Mor(i«c. 
VctïàQOyVenduyVehdue.    TcndoyTendt4,tendne, 
DeMnfinitifaulieuduNom.  ., 

SouucntnousvfbnsdcrinfinitifpourleNoni: 
comme  quand  nous  di(bns,Ewyo;î  dormiryc'cù,  à  dir 
re,en  fon/omme,ouenfondornianr.  ** 

Vourfoh  manger.ced  à  dire,pour  fa  viande. . 
lAon  c/i/!ier,pour,la  viande  pour  me  difiicr. 
Tondcfmmr,  ^        Sonfoup^er, 

Weulxyaurlt  fçauûir  que  prjind  auotr ,  pouv  y  Mieuljc 

vault  (cicnce  que  grande  richcffè.  i 

l/e/î  d*yn  honf^uuoir:  c'cft  à  dirc,ll  ha  vne  doârine 

folide  &  certaine. 
,1/^4  yn  bel  4uoir  de  brebù:  pour.  Il  ha  vn  beau  trou- 
peau de  brebis. 

De  la  nej^ation  Françoi(e. 

Nous  auons  plulicurs  fortes  de  mots ,  defquels 
noiis  nous  fcruôs  quad  nou$  nions  quelque  cho- 
fe:  comme  P^,de  Paflus. 
Voinél^dc  Punftus.  '  Verjonne^dc  Perfona. 

Gr4/»,dc  Granùm:&  Brw.  Amfjdc  Anima/ 
Go»/ff,dc  Gutta.  I4,dclam. 

N«/,NKi/f,dc  NihiL  R/f«,dcRcs. 
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•    Nous  adiouAons  fouucnrà  noftrtcomunlan-  * 
gage  vn  de  CCS  mots,  pour  plus  fermement  nier 
quelque  chofe:  corne,  lln'y  eflpdSy  ou  pointizu  lieu 
qu'otildiroitjLa  ny  a  vn  fcul  pas,  ou  trace, ou 
poinâdeluy.  ^      •     >  <^ 

AS  tu  du^irù  IcjieaygrkmyOU gpune^o\lp4f,oUjpomK 
QUI  eft  en  U  chambre?  Un  y  a  amc, ou  pcrfannei 

Que  fi  nous  voulons  augmenter  là  négation, 
nous  di(os,ï/n  jy  a  home  du  mode, ou petfone  au  mode. 

■m       {'^t  ■  '    ' 

le^n  en  axgram  ne  goutte,  . 

le  ne  yoy  ne  grain  ne  goutteioix  ne  ciel  ne  terre.    ' 
îlny  a  ne  feu  ncteuxcA  à  dire,lumiçrc. 

Orilfault  prendre  garde  à  rvfàcc  de  cjrs  mots, 
quecha&un  foie  mis  a^i  lieu  qu'il  faulc:  a fçauoir 
que  quand  On  vfera  de  Ame  y  ou  Vtrfonney  on  parle 
de  l'homme.  Qtyd  de  GrainyOUGofttte»  <]M  on  par- 
le de  feniencer  pu  liqueurs ,  ou  chofe  correfpon- 
dente.  Vas  &  Powrf,  ia  fou  qu'ilsfoyent  plusgenc- 
raiilx,  toUteffois  proprement  on  env(c  quand  on 
parle  de  quelque  Quantité. 

Quand  nous  viofis de  l^uliOuHuUe^ redoublans 
'  la  negatiue ,  nous  nions  plus  fort  :  conimc  quand 
nous  difons,l/./i'>4  w«//f /)omwf. 

De  u,nous  vfpn'sfbuuent  quand  (bmmcs  cour- 
roucez, difans,  le  tfifay  ia:  C'cft  à  dire,  maintenant. 
Tu  fi* entreras  ta,  ,         " 

Touchant  Rie«,  pfcfque  tous  Patiufentàrvfa-* 
gc  d'icçluy  mot,  eftimans  ne  (ignifier  nulle  chofè 
que  ce  (pit:  mais  c'eft  tout  le  contrai^re:  car  auec  ce 
mot' nous  mettons  toufidurs  vne  négation  y.ou 
nous  l'entendons:  côme  Ci  ie  demande,Qf^^  tuf 
Q^e  dtstufQujistMhu  rcfponds,R/>;j;  mais  la  nega-  „ 
tion  fcntçnd,  Une  fay  rien,  le  ne  di  rien,  le  nayrien. 
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M^MS. 


\\i   uutriu 


ïoi    trainte  .  ^^^ 


-  "A 
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}    UA  .  OK  AM.JKAK 

[    Souuent  nourfvfons  die  ces  mots^Unefiiy  rîentC^'ç. 
Des  noms  François  finiflaos  en  confbnancc. 
Si  le  mot  jFraçoisfe  fineenconfonante,  ppur  fai- 
re le  femenin,  notisdoublocislacôibnante,  &  luv 
àdiouftâs  vn  e,comme  Bon,Bowi^.ïrl,TW/e,Qucl, 
QuMe:àontyicntl.aqmUe.^ 

'    '^om^prnmer.SonnctfSaiilkette.   DJxtin,l>iumc. 
Façon,F4fOfffr.Iehan,IcÀ4;i>)r./  .  / 

Si  le  fubftantif  Latin  ou  Grec  ha  la  confbhante 
doubice,  en  déduisant  vn  verbe  Uïceloy  qui  foie- 
François,  on  y  metau($ideax  confpnantes  :  corn- 
mcFcrruno,FcriF«7Tr.  !' 

yannu$iVan,vjwifrr^  Mollis>Mol,Maffir. 
^  Laflus^as,U|0er.         Currus,  Char,  Chariot,   , 
SiocuvSec^SecÀfT.  Ckarrier.i^^ 

Hpr^uce(fei5rde.Onu(rus,noQsdi(bnsOnniS)0/fi/^^ 
44BBromiflm,Promis,Prom^.  < 

î;.*,       ^DesNomi  Latins  quîpnt  al. 

Les  Noms  Latih^  ayans  Alypour  les  &ire  Pran-^ 
çoi^d&touroc  A  Len  W^ott^nxôme  Gallia,G4M/e. 
Çà^UGéUêloU.       Allium,AM/.  ^Alcer,AM/fir. 
AngUf^p^is.  ^  PalluSjPW.    PaIma^P4M/mf., 
Vaflis,Vau/    "^ 


% 


,i 


ÂfOre  cho/e  fowrk préférant  dirons  ienèflfelanguc 
^r4t$çwfi,eJHm4ns  que  et  ^  efl^diBfpûkrfi$pr4ndement 
Jùffirt  fiant  à  ce  qfff^àffmiièntiU  Otli^mtUrej,  Ce  qui 
foàrroitreflery  kf}4mk  cormnèni  c^  doibt 

,  eJcnre,f!^lesplfif€ommiênam^it^ 
Jèmmuetoni  m  férir  Diàionain  l^tdnçak  Latin yOu- 
^qu^fujii  partie  de  Grammaire  defi^Uoi^poHrPacccfnP' 

'  pU^memdCiceluyi  ^^>. 
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mtc, 

mrfai- 

&luy 


Mntnty 
nne. 


bbantc 
jui  foit  ' 
i:com- 

iriot,  , 

or 

* 

SyOmifi. 


«9 


rcFran- 

ta>G4»/c. 

ir..  •" 
lime» 


te  langue 
mdement 
t.  Ce  qui 
tfidoiht 
rfrapis, 
dtinyOH' 
rtacceftn' 


ramatices 


li- 


bcll 


us, 


Latine  conjcriptus  in  gratiam  pcrc- 
mnorunt  oui  eam  linguam 
'  -  '  addifcere  cupiunt 


t  ■ 
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tkKisiis, 
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R,    $   r  Ë  P   H  A  N  V  S     l  1  C   T   O  R  I      S.  D, 

T  lis  cxccrarû  quo^ue  nacionû  homU 
nibus,qui  perdifcendx  lingira:  noïlrx 
deCdGrio  ccncturjinfcruire  pqircmusj  qux 
deGrâmatîcaGallicacrancànc^is  coUe- 
ûa,  &  npftro  fermonc  fcripta,^in  Latinum 
vcrtéda  curaiiimus.  Qjuae  fi3iligcc*er  tuol- 
uçrinr,  fimul  etiâ  cum  noftratibus  ycrfati,- 
cos  loquétes  audicriot,  Jingux  noftra?  co- 

;    gnitioncmillis  non  difficile  polîiceriau-^ 
deo.Cum  noftratibus  verf^ti,  inquâ  :  tum 
vc  accentibu$,quib'us  in  poftrcrnis  vpcum 

X^fyllabis fréquenter  vtimur^  cum  vcrô  vt  li- 
tcris,quas  fcnbimus  quidem,  féd  nô  fdnà- 
mus^alTuefiant.  Eascnim  HteraSqSicôtra^ 
rcceptâ  à  mulcis  iam  annis  orthographia, 
vt  fuperuacaneas,eximcndas  ciTc  conteâ- 
duntj  ne  exteris  in  pronuntiationc  nego- 
tiumfaceflanc  :  dum  ej^cerorum  cômodi-  ^ 
ratihac  in  re  côfulerc  conantur,  quantiim 
fuaç  lingux  incomnlpdent,&  quantam  in- 
iuriam  ei  afferant ,  vellcraperfpedumVx- 
ploratûmquc  habercnt.  Sed  nulla  rationc 
melius  hocpolïe  pcr(pici  videtur ,  qua  ca^ 
rum  (tantû  abcft  vt  ûntjTuperuacaneî^)  viîi 
oftendédoperaeceflfaritjm .  Quodinhoc 
Iibello  ita  fadlû  eft ,  meo  quidé  iudicio,  vc 
non  nimiu  conteatiofis  hac  injparté  pro- 
pemodum  fatiffaducus  vidcatur.  Vale. 


9  r^ 


omi* 
oïlrx 
;  qux 
:ol]c- 
num 
tuol- 

a^co- 
riau- 
:tum 

)cùm 

<> 

vt  li" 

fdnà- 

côtra^' 

phia, 

iteâ- 

lego- 

itiim 
min- 
nVx- 
:ionc 
lâca^ 
»)  viîi 
1  hoc 
io,  vc 
pro- 


Avcrfum  in  AI 
diplitlion- 
gum  in  fofmi- 
da  voce  Galli- 
ca  10  o 

A  in  AI  diuifum 
ibidem 

Ain  AV"       iSil. 

A  in  E  9^" 

A  véifuin  in  e  a 
1  o  o  -. 


I  N  D  E  X. 

aizi*e  I  o  # 

oiguesmprtes  ipitl. 
aizuiere  ibid. 

S       9.9 
7  9,i'iP 


amoitreuic 

ample 

dr 

114  \  ' 


anzit 


119    t^nglols 


aile 
ailleurs  , 

4imeradiuum  33,    anntUt 
100  Attfette 

aimer  coniugatio  «ï^^m 
4  y  .        t^part^ 

A  in  o  V  îor    0»  <i/we  irapcrfo-.  ajjoflre 

A  in  fine  di<5lio-      ualc  77   apoflrophos 

n  i  s  n  ô  (  c  ri  p  t  û  8  :  aimons  ■ 
AiSc^  V   articuli   ains 
.    quid  diifcrant   ainé'oit 

18  rf^>>^ 

A  pTjppQ  fît i 0,54   ^i;»/;  <j«ff 
à  la  FrançotXc     8i    rfire 
à  l* Italienne   ibià,l  aijjcuî 


T0< 

H9 
m 

\^ 
angltt  * 

los 

iiS. 

91 

10) 


110  cjuid 
93  apo/lumè 

90,5)3  apperceuoir 

'9ï  tfpp^yotr 

92.  approcher 

100  après  ijernain 

111  i^^rhres 


Î9 
ibid. 

8z, 


À  foi^>  /ê  mo/Vij     9  j    cy^l aigre  I  o  1^  1 1  o    arbrtjjeau  14 

10 JL    (yiUmant  11    ardre  ,  \c\  ardoir 

In    A  L  1  s  Laci- 

lia  quomodo^ 

Qalli  vcrtant 

115 


tÀhhregêr 
abondamment 


79 
Adjcdiuaiif  CVS 
Latina ,  c|uo- 

ïnpdoGalli  vAr 


88    fnrand  oB-Unt       79 


,83    <a/7erVerbumneu-    ardente 


.    tant 

adorer               ji  i  ;     trum  33 
aducrbiuni     ^ro   aller  coniugatio 
'  nomine       80-     51 

aducrbia    in          aUiancé  113 

MîN  T     81,91   47m  8i 

^S'f^       ^ ^ S*^  '^   4m6i>/>w Y  I  o 5 

a^HiUe        ^     lôl    çyémbroif9  lit 

aguifér          ibid.    rfwi  '  114 

A  I  dipht^^;  9   amertume  loi 

4ijrevnde^TO0,   amiable  iiX 

110^        «'            0m9iir  107 


'5917Q  :    ,   . 
In  A  R  E   Latina 

quombdo  GaU 

Il  exprimât  11  j 

argent         i5,n8 


Il  I 
.In  ÀR  I  vs  Lati- 
f  na   qiiomodo 

fîaiit  Gallica  »., 

armée  80,113. 

arvioire  11 7 

armurier  116 

arrière  -      91. 

aftklt  114 

A  S  velES  Latina 


V: 


si 
oi 

! 


h 


*' 


'liiv 


Al 


■■■■^'~^^.. 


^h^    » 


finita,qjdomO-    autre         tQO,iio    hrltMt 
do  vcrtantGal-   autrement  C$!Uii-    bruire 


Aftpe 

afnefft 

ajfeoir 
ajjeh^tr 


\ 


ibidem     /^io  9^ 

ir^r  cJY  diphthon- 

-'14      g,u5  ^     ^ 

a-i essayent      -   40 
B 


I09,TTf 
5«y?e  101.114 

c 

Cmutatu  iti 
c  H  .      lOI 
Cm  G  101 


vocabuloru    Cinqjr       ibid. 


Bvo,cat 
Latin 


oruip     C  in.1       ibidem 


AVdipl^thôg.  9  ■  tuminc. 

AVino      .     loi  B  in  e 

Vprç^ofîtio  5?4  Bine 

aHant    ^^    .     no  Binç 

Auantyauatage.fUT  ^  ^"^ 

aûanta^et       lii  -^^y^"" 

auanthter  81  '''*''''« 


a  Gallis  inuca.-  '  C  proniîHiiacio 


roi  .  Gallis   '  z 

ibickm  Ca      /  '85 

ibidem  f4//f/  m 

ibidem  cambre  .  lit 

ibidem  ^^tmM  •  /  109  ^ 

71  car  95 

7  r  c^  ï  J  8 


4(*ec 

aueine 

aueuglcTùac 

Augu/tin 

auiourdhuy    • 

'  81,85 

aui 

aUlx  tcrminatio 

auoir  coniugatio 
^40  • 

auoir  coicigatio- 
nibus  feruicns 


i^joo^M»  vnius  fylla-   cafus    nominum 


^y      bar 
103    beaucoup 
iio    hel 
lii    fcf//« 
81,   bellement 
"bellitfue 

beurre 
Bien 

Blanc 
hlanchet 
blé      ' 
Boire 


i- 


boii 
4(*^/>vndc       loi   bo) 


tThayn.  bel  auoir  boihfi* 

de  brebis  11^  bonnement 

anparauant  8i,94  ''c/i/e  • 

^uprime  8j  bouche 

^Aurtl  108  boHiltti^ 

amfoir  '  8*-  /ir4ir« 

4»/#  y*-  ^^ff 


10     non  variât  Gal- 

.118^119.  C<i*o;»  ^      11} 

14^0   c^r  çffl    quid 

'91    ,  différant       2 y 

loi    ceci  ibidem 

106    ceindre    ^    .      104 

105?;.  cein^urier      -116 

91    cela,  if 

ïi    rf/«jr  ^^^^: 

ly  cenSyOUcenfe^     118 

10    centenier  î  l 

,     (f5>,io5    «rc/e       ï04,iop, 

III     \Uh^^9 

118,115    ccVi^**^  i    I09|^ 

H>n  9,1 1*1^0(^9  ^ 

ioi,no'':«sr)^^^ 

7J»"      cejlatton 
69  /efe 


ibidem 


^  1  ^ 


Al 


> 


t\um| 
Gal- 

dcm 
104 

ibid. 
118 


irj 


cefiuyla     ibidem 
Veftmon  \    8  8 

cmlx^  vide c^uy 


^  1 


chamf 

Champenois 

champefire 

changer 

chapitre 

charbon 

charni* 

chariot 

charter 

chajcuf^  o 

chafte 

chaflier 

chat 

chate 

ïhaM 

chauldiere 

ch  anime 

chaujfee 

chauffoit 

chaulx. 

chef 

cheminée 

cheoir 

cherté 

cheital 

chéttauîx 

cheueul  ^ 

chez:, 

chulerer  " 

Ci 


tin^uantenier 

opricimi 

ttre 


60 
118 

IL" 
IlO 

loi 
10  y 

107,117 

118,115 

11^6 
16 

iiy 

- 119 

'  100 

V2.3 

14 

.  loo 

\  1Ô8, 

;    60 

99 

JljIÔI 

108 

\      9S 

38 
8<^ 

'      113 

108 

II 

83 

103 


clotflfê,  ;oi 

dot  ré'  yijioi 
f /<>  J  I  o  I 

f/(?«fr  ibidem 
Cûchdn  14 

for«r  10  6" 

cognoijfancè .  113 
cognoijlre  ^5,101 
coingner  ^  1 1 0 
ro/'w»-  ibidem 

couleuure         107, 

109 
combien  y  cpniun- 

(flio  ^1 

combien  qté€  c^y 
comble  I15 

comme     >  "  5)  i 

comparoir  60 

concetè  103 

concluons  71 

concombre  ^  m 
conduire  '  11  o 
confefion  I13 

confiante  14 

Conflanttnoblc  lô8 

conte^contejfe  114 
fo/itre  :.  „  5>y 
contredire  38 

cophin  118 

coruee'  .    113 

couard  loi 

couche^coucher  ib. 
ie  couche  106 

coudre      70,io<î, 

"3    ^       ' 
caue^coué  loi 

cçuleurj  107 

couldre  m 

y  -  ■ 


coultre  iio 

courage  111 

courber'     •  '     I09 
ro«rrtf  ,  vel  fo«r;r   , 


71 
courir 
court 
couruee 
coup  in 
coufler 


33,7i.7T 

IIO 

12.3 
108 
10  î 


coujlume  loiyio6 
coufturier  »  HJ 
coufleat*  1 1  o 

couuent  106 

couuer  l'Oi 

couuercle  *o8 

couuoitcr  il>idcm 
couurechef  ibid. 
couurir  7  S 

Craindre  70 

créance       >        12,3 
crédible  j  vel  croydr 
hle  iiy 

croiffant  de  la  lune-, 

ij79    '■  . 
croijlre 
croix 
Cueur 
cuir 
cuiraffe 
cuire 
cuifine 
107,108 

euiffot 
ciéue 
cuutel 
cuyure 


lOL 

'^      '       IIO 

Jll 

IC7 
ibidem 
ibidem 
cuijïnier 


D 


107 

108- 

ibidem 

i bridera  ' 

D 

in  c  vel  c  H 

ipi 
*  ••• 


*» 


'S 


^  A 


\ 


DilTG 

DinL 
liinx 

daim 

da^m^damniage  ix  i 
dame     ^  i  o  6" 

daraiip  m 

df  argent         ibid» 


ibid    ilmtdeuh 
ii>id.   deument 
ibid.   «/ex^re 
loo    P/>«# 

Pigeon 

digne 


J03 

I0,lf 

IIP 


<{4 


ri 


ïy 


diplithôgus  quid 
</irc 


recûapojjro.   8  d/flraire 

de  ,  diè  artùuli  dmin 

q'uiddirtcxâtig  dtz.emer 

«fcprarjpojltia;  5  y  D^fleur 

dehuQtrt         60  doloir 

deçà  5)  y.  dommage- 

decirer  103  don^donner 

dcclinationcs  nô  dotic 

habéeJSalli  i<^  dot^quef  ^ 

Medans^'OM  dedans  dmt 


dehors 

delà  ^  . 
deliur^:.  , 

'  dijier      / 

demain    " 

demeure 

de  plomb 

depHifl 

derrière 

difurmer 
.d^fcouurir 

dfjfiii^defoub 
d  (Jlam 
de  terre 

de  ta  -■., 


69 

80. 

n8',uy 

II 

i'4,iô<r 

10  y 

^i 

111 

i>id. 
8<if,P4 


9 


donf^io^equi^ù 


:,     S6^^*or 

.    iio'd^uaire 
*izr  doiàbU 
39    dai^fiég^  '-J 

81,83   dofâlekr 
106    doH>x 

5>  y    I^r(îi.<fï 


r^'lll 

ib:jd. 

.    117 

J  il 

Ï03 

ibid. 


7S 
101 

/  p(î 

•^  '4. 

IZI 

ibid. 
103 


m  Diépt^^pofi^  ^  96 


duché 
ducfrejfe  ^ 
dtéire  -; 
J«r  IF  ^ 
durable 
durée 


99 

H4 

118 
113" 


A«*4/>tYndc     no   (/««jj/è   O'  dureté' 
detfers  p6      114 


Equomodo 
pro^ûciçtur 
Gallis        i,ij 

E  iiiutatuin  in  a 

Ï03 
EiUBi        ibid. 
EiiiiT        ibid. 
Eini  ibid. 

£iniE^&oibid. 
Einoi  ibid. 
E  in  fine  didio- 

nûnô/iriptû  7 
E  A  Vjtrjphtlion- 
*    gus  ,     10 

eaue  ÎOO^lii 
Edifier  11  j 

%4/        io8,ii<r, 

Ii8,iî9  ' 
E/diphthÔg,   i> 
tm^chi^r        101 
emfudntir         113 
^i»  ^^,104 

e,»  rclâtiuû  foci, 

vclrci 
0»  lAercules 
enarriere 
tnclouer 
■  enclume 
enc^tre 
enderriere 
ffigfin 
engendrer    - 
ennemi  viidc  cô- 
po/îtuin         16" 
en  reuers  9 1 

ens  ,87 

enffitelir     f,^lo^ 

tn  fin  dormir   114 
cw/re  $6 


S6 
Sz 

97 
loi 

loi 
9^ 

103 
113 


i,-? 


g-    9 

lOL 

115 
,104 

foci, 

S6 
Sl 

97 
loi 

loi 

5>4. 

ri  03 

113 
cô- 

16 

.87 

5(^ 


e»frfe         80,113 

tntrtdeuxy  aducr. 

quancicacis    ^i 

entretemps  83 


ennert 

Epiftre 
EfcasUe 
efchtûe 
efchole  ■■ 
efcûute 


96 

loy 

III 
îbid. 
ibid, 

11^ 


efcriëaitt  y^cl  efcri^ 
nain  79 

efcrire  CQiugatio 

ioS,iii 
108 

14 
10  j 

104 

•  îu 

104 
m 


tfcumt 
e feu  mer 
efcuffon 
IJhy 

efmerueiÏÏer 
ejpace 
ej]>  ardre  ^ 
ejpes 

ejferaftte    ' 
ejpine 


efjuturle 


eq'ingUer 

cjpotr 

(/poux 

éjf^àufer 

fJPrit      ^ 

ejproiéuer 

ejpmfer 

eJlabU:  ., 

tflain         ' 

efte 

les  Zfliennes 

ejlime  113 

tflimâtion       ibid 

tftinceUe  Ut 

eftotUe       I03,ni 


113 
III 

113 
216 

III 

106 

loy 
III 

*  ibid. 

io<?,ii4 
'        16 

99 
ri 


eflrain      ioQ,iii 
eftrdn^ier  m 

eftreifidre        104 
f/îre4im<,  pafliuû 

33,4P 
eftreyyjcihum  Cub- 
ftantiuû   33,41 

f/îr^coniugatio- 
jQibusfcruiés39 
eftreine  103 

eflrtiïe  iiî 

eftroi£l  i  o  y 

ey?«rfe  ,    1 1 1 

éjiurn^êon  10  y 

efueiller  104 

Ef  coniûftio    91 
EV  diphtijôgus 

etêefqne    ,         104 
>i#/jff  ^     1  tf 

-eulx^  termina tjo 

lif 
Excepter  »       104 
exclu  on  s  7"^ 

■m       '.    ,    F  -    ■-.. 

F  Kçon,  façonner 
<i\l,li6 
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IncxcudcndisliDrisvcplunmurahodie  vtimur 
^     licerisRomanis,aliqirandoIcalids. 

'De  pRONVNTiAT  I  o  H  i  litcrâram» 

Pronuntiario  litcrarum  noïlrarufti  parum  d,if- 
fcrt  à  pronunciacionc  Lacinarum  ^praçccrquam  in 
fubfcquentibiis. 

c  VtplurimumproriuAtiaturvt  Latine.  Ali- 
quando  ante  a,  6>  u,  prânunuacurronoiiceraei  fy 
Commença  y  tecon^Vacont  Affercoy^  Kecut,  tanquâm 
fctihcrcSyCofnm€nftM/ô^9^afin,Apperfiyy7,efi^  Sac- 
piffimè  ad  inolliendam  prolationem  (  ne  pronun- 
tietur  vclùc  in  Cato,  Condo>SicutJ  incenicimr  e» 
Commencc4iCommçncconSyKecckt. 

1  In  principio  diâionum  âliquando  proniiil'' 
tiatur  ^Ie^ter,acbreuiter»  &  ceu  dimidiacoibtio: 
vclut  ?çléryvhi  ?e  celerips,  &  //rlongîus  pronûda- 
tur.Aliquadibiongiôre, velue  KéçUcr,KcueUr.  ôc  vt- 
plurinîum in diâionibus  qux duasliabentcôrô- 
irantes  poftr,vcIuc  Celle,  iflenery  E/2y4ire.  Simiiiccr 
in  rocdio  aliquâdo  cft  çel^nus,  vclnt  A>wc»cr,A^/»f- 
/fr.aIiquando  longius  profertur,vclut  AmtrtihntU" 
it^Ôc  vtpluriniû  quando  dus  côibnaaîes  iequdn- 
tuVe,velut Commettre, Entendre.  Quandd^vero  cft 
in  fint,ctiam  varié  p|:oi>untiatur,^hquando  (bno^ 
\  longiorc  &  produdo ,  vclut  Auné^  ^P!^!^^  ore,vt 
pronunrictur  produûiore  fono  :  &  (um  Hepc  no- 
ramus  acceniu  LatinoTum  acutô,||||^cipuè  vbfdu- 
bitari  pollitdc  iîgnificatione,  veluti  Aime»  Pureté, 
Granité.  Intcrdû  pronunciatur  medio  fono,clau- 
dcndoos.'tum  praecedcns  iyllaba  longiorc  (bno 


timur 

•  ^ 

ru  m* 

âmin 

:.  Ali- 
crae  f, 
quâm 
r.Sac- 
5nun- 
itur  c, 

I  (btip: 
nûcia* 
&vt- 
tcôfo- 
[îilitcr 

quon- 
rro  cft 

OtCyVt 

pc  no- 
Bfdu- 
oureté, 
sdau- 
:{bnô 


DE^tlTERIS.  } 

profcrtur,vclut Sapenci ,luftice, chambre. Talis  cft 
ciui  prolacio  qliando  gcminatur  in  panicipiis  fœ- 
^ininis  v  vcluti  ^kjmécy  tnpïgnéc ,  Crffe ,  Recwc.  In 
participas  vcrotnafculiâis,  ykimum  epioniintia- 
tur  acccntu  acuro,vcIun  Crée. 

é  Pracpofitum  Jitieriseveir  in  cadcm  fyHabi, 
pi;onuntiarur  VI  i,  vclut  Gémir fielee^Gibccicre^CtffC' 
hlonnunqnam  intcr^  &  o  poniturc.  vcluti  pro 
hourgoUyCcvhimus  BoHrgeois*»  fïo,Bourgon^  Bourgeon: 
ne  proniinrics  ^cum  0,  vt  prbniintiatdrin  Gookt^ 
Dragon,  Quahdoquc  in  fine  diûionanl  fîrribitur» 
ncquc  pronutitiacùr ,  vcluti  lefmoingy  Soing^  coing, 
Be/owifrvndc  Tcfmoingner,  Soingner,  Coingncr^  Bcfow" 
^«er.  ncct  frcqucnciusicribahir  Tepnoigneryioigner, 
Cotgntr^JejàignçT,  MaiorcsnoftHicnpfefUntVwç 
cùm  g  m  hnc,nç{c:nbçndô  v»,yiderctar  cffe  nota 
numcrivi/.vcrùmiUudmultisnohpiacct.  Anob 
aliamcauûm  in  hociroçabulo  fcripfcrint ^  ncfcio: 
tantùm  hoc  dicam>  fi  aliislods  admittUDCidi,  vbi 
minuscft  caufaç,admittât  &  in  hac  diâionc:quod 
fi  non  placer,  nolo  cum  illis  contçndc£:e,icriDenc 
>w,cgo  ycr6,v«7.habentquiillis  faucànt; ego  ma- ' 
ioribus  hoftris  uibrcribo,dodioribus  :  tamctfi  ftiâ 
non  vbique  apud  illos  cum  £  (ctibi^ 

H  Aiiquando  non  prônunriatur,ratum  m  hoc 
vfaicft,  vt  oucndat  GàUicam  vocem  à  Latinisdc- 
riuari  ;  vcluti  Hcrttier^  ab  Hxrcs  :  Heure  y  ab  Hora, 
Nonrlhnquam.fcribitur  ,<)u4nuis  Latinum  voca- 
buiu^vndç  Vox  Gallica  dcdi/citur 
tune  pronuntiàcur  vt  à  Latj 
t4iny2Ay  Al|rUs:He«r/er,ab  \ 

X    Aliquandp  cft  con^nans 

ajj. 
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çtLhvAiSyUfirylen^ùuerylHrer. 

L  Qupticsgcminafcribitufvpronuntiaturfor- 
riu^dunusiveluti  )dHchn^\ctue,  chiàtUt^VuceUé. 
Si  ipf«cedatgemitiutntf,rutn  duplex  illud// mol- 
lins  pronunnarur,&  fcrè  tanouam  cfTccviiicum  /, 
vclùri  ^tiUer^ïHter,  Aliquando  /(cribitur/ed  non 
prbnucitiatar:  vcluciin  hUmbuiti  Mains,  Mieulx  i 
Mclius,F4«/r»F4ii|9rf,V4ii/r,VaIcr,M4»/x,Mala>HWf, 
Aitum. Quidam  tanten  conccndunt.in  his  didio-' 
nibus  &  (ïmiUbus  d  Latini^  deduâis,/nôdcberc 
fcribi,  proprcr<a  qubdCvraiût)  /couçrfum  eft  in  >: 
vcliKJ  m*  M4ii^//fMx,  quafi  dicas  maîe  mifèricorst 

m4rieei\uke  (/pme,Aube  dn  iourjèc  (îmiiibus  :  quan- 
uis  maiç^  {mn  (cribat  Ual  piteux^  Mal  di/né,  UJI 
io/;i<ff,È^c.'  Alii  voiunt/cura  >  reUnqui,quodin  ca 
fint  ppinîone  litcram  4,aqc  aiiaslitci^as  prascedcn* 
tes  /,  vcrdiji  diphchôgum^iiyvel  f«;  /autcm  rel'in- 
qui^  propter  voccm  Latinam  vride  fada  eft  Galli- 
catveluti  i  Mala  MWx,ab  AIcushW/.  YtVt  fir,vc- 
tcrcs  (cfiptorcs  dodfrctinucrum /,  &  (cripferant 
vcplurcs  alias  confonantcs.  Prartèrca  plura  voca- 
bula  habemus  m  quibus  vocali  prxcedencemuta* 
ta  in  djjphthongiim,  hecçiraribfçriiacur/:  qupd  fv 
t^  odendïcrelinquendum  efic  in  aliis,  vcluti  Pol- 
lcx,Po»/cr.  Vltra,oWirre.Golûbcr,Cow/eiii»rf .  Volo,  te 
YueiL  Culpa,6>/i//y<».  Solus»Se;//.  Dolor,pouleiiryOi4 
Dofc«r,.Ocuhis,Oei/.  PulCvis Je pokl;^,  Multus,  Mo^/r. 
Culrcr>CoW»-f,  Fenicalum,  TenoutL  Gcniciilfl,  Ge- 
nouiL  Intcrdum  (upcruacancMm  eft  /,  &  tanm  (èri- 
bitutad  imian  JKm  pralatbnem,  nclicer«  prarce- 
dcntis  (yllabç  iuiigatiir  litcris  Iubfcqucntis..Excm- 
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pli  gratia  :  quidam  fcribunt  Pck/t,  Uoult,  &  plures 
aiias,nc  dicas  Vc-uty  duabusfyllabis,Mo-«r.  Praefcr- 
tiraaurcm  iftud^/fupertliiumponicuc  invocibus 
dcfîncnbusin  aulx,  vcl  ew/x,  vçluti  Uaulx.^nmeulxy 
E;i/3«jyf/i/x:quas  quidam  fcribunt  pcr  xfolum,  E;>- 
mfHi:y  contra  rcccptàm  antiquoriHn  fcnbcdi  con- 
ftittudincm.  De lioc dickû  cft  in  diuifionibus  No- 
mihisivbi  Au  numéro  nôn^inis  fit  racntio. 

R    In  principiodiâioniipronûtiarurvt  duplex: 
velqti  Ktre,  Kure.  in  fine  autém  non  pronuntiatur,  -. 
quando  diûio  (èquens  inçifur  à  côibnanteivrluti, 
1/  y  euh  aller  dehors  tanquam  fcriberes,  //  ycHÙalle 
dehors.    ^ 

'  s  Antef&  quafHam  alias con(bnanres,in  mer 
dio  didionis  vtplurimumnon  pronuntiacur,  vc* 
luti  Maiflre,  Eyciieffr.  tâquam  (cribcreç  Maitre^Ecuel' 
le:  iiacamen  vc pronunties 4/  ôc  e  aperro  ore.  Ali- 
quadé  pronuntiàtur  vt  Latine,  HoncileyHcncdus: 
pomiftif/Mef  Pomedicus  :  SçhoUfb^keySchohdkus: 
£iMiife/i/k,Euageiifta:CÀ<i/ïf,Caftus:Rc/7e,Re{lans. 
SxpilSnîè(cribituradj>roiongandum  fonuai  fyl- 
lab;cprdtcedentis,ncccamén  pronuntiatur,velurt 
Df/coMurir,  l/conduirey  E/leufryUvfmey  Inymc/me, M cp 
ler^  re/ctf  AimÀfli  Afhe,  Uaflj^.  Vmi  eftaliquando  ad 
nocand'am  diSerentiam  inirr cempus'f^xterituni  ; 
velpr«fens,&  futurum>  veliici  il  peutr,pixCçns»&C 
brèUi  prolatione ;  &  Vonrueu  quilpeufi  à  l'uducnir, 
fono  longiore  :  l/  oAaty  &  il  ofta^.  Prîctcrea  inter 
quxdam  Vcrba:vclutiP/e»f,Pluit;  (y'ileuftSi  Dieté, 
à  Placeo>  Vtinam  placeret  Dco.  flonininquam  c- 
tiam,idquefxpiu^>  retinetut  Gallicè,  prppter  vo- 
cabuliun  Latinû»  veluci  Soiéfpefonj  Sufpicio:  Sonfli^ 
'  L  'aiij. 
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rer^  Stifpirarc  :  Souftehir^Su&incoi  tametH  oon  pro- 
nuntictur  :  acfi  diccircs  Soupeçoni  Soupirer,  Soutenir. 
Quaùdo  9^oteïn  cft  in  fine  diâionis,(i  fcqûens di« 
âioindpiatàc6n(bnance,  non  proiiuntiatur,  ve** 
Inti  quum  dico ,  tes  femmes JontbonneSi^cCi  (cribe- 
its^Le femme fim  bonnes.  Si  (çquens  diâio^  yocali 
incipiat>tum  brominriatur^finiens  diâionetn  prç« 
cçdcn  tçin:vclûtf  Les  enfms.Les  amoureux.  Simili  ter 
pronutiariii:  vbicunquc  fubtiftimus .  Quado  item 
yocalis^vlcimx  fylUpx  diâionis  cerminatur  in  St 
pronuhdatur  lôngofbno,ore  aperto.veluci  Vrocés^ 
UisiTés^ sésj Après, txprés.  Ncqàe oofiittendu m, s 
intetduas  vocales  pronunciari  lenius*  &  mollius» 
tanquam  per ^  K4j[ér ,  UM/on,  tanquam  (criberes 
Kaier^Mai^on.  %^ 

T  In  diâionibus  terminatis  ïù  Ion  proounri'a- 
tur  pcr  c  velj^veluti  Diâion,txkanmon,  PronontU- 
tion,  vbi  /  pronuntiacur  per  c,  acfi  (criberemus  oie- 
cion^vcl  Dkfionjïj(hort4cionfVrononciadon,NotïnvLn* 
quam  eeminatnr  r  âd  rohorandam  proladonem, 
&  prolongandam  prxcedencem  fyllabam  :  veluci 
Alumettey^runette.  Quando  autem  ^  in  fine voca* 
buli,  &  (èquèns  didtio  iocipit  à  conlbnance,  non 
prohnntiatur:  velud,t/fy5ff/&oisf,câquam  (criberes 
llsfàn  bons .  Scd  neque  in  côiynâione  et,  pronrun- 
tiatur,  velun  A  toy  etdluy. tanqiiam  (criberes  & 
pronuntiarès  ore  aperto,  e  4/iirK«non  nioca  lingua. 

V  Aliquan^  nobis  eft  con(bnans,  maxime  in 
initiis  diâiDnû:veluti  in  his  wocThxxï&yayéùnye- 
niryytJit<r,volupté,yuider,Enmroner,tnuAhirjï.nueloper 

X  PronuntiaturvtLatinèyprxtcrquatninnne 
diâionis:cunc  enim  pronikiacuc  vc  s.lakb  quidam 
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ftribunt  s  co  loco  in  quo  vetércs  (cribebaot  x,in 
ccnis  quibufdam  diftionibus:veluti  tnuicuXyVoix, 
Noix,  Canaux,  quod  feçiflc  videntur  ne  dicerctur 
tmie-^,  Yo-Ui  NthisXaru-uj,  Qiipd  quidcm  x^  ad 
foritiâdum  fœmininum  eius  diâiônis  inquapo-  . 

nitur(fiformaripotcftaliquod)vcrtituriny,vclur 
UlnHUux^^nmtiêféikmoHreHXyKmoHrcHp.  '  ''-^      ^ 

Y  Proniintîaïur  vti.Maioies  noftri  vfi  func  hac 
litcra  non  (ôlùni  in  diâionihus  Gâllicis  dcfccn- 
dcntibusà  Grjecis,  vt  &c  L^nt^  Hydropique,  Hypo^ 
crific  :  fedeciam  quando  i  principium  crat  diélio- 
nis  Gàllicsr^fûlûmque  fine  confonanreconftitue- 
bat  ryliabam,  veluti  Yurcyt^Yner,  y»re;  proprcrea 
Qwof^y  formaiïi  talem  habeac  quac  iungi  non  poi^ 
uHicèrae  (cquenri.  Quando  prxtcrea  in  média  di-  , 
âione  occurrebat  i  nucr  vocales:  veluti  En$Myer,ie 
yoyoyeîTic  coniungetetur  i  fyllabx  prarcedentis 
ciim  fyllaba  fubfcqucntc ,  &  legeretur,  Emo  ter,  le 
yo  tO'ifi.  In  fineitem  diâionum  terminatarura 
in  diphthongum,(cripferurit^,vcIiiti  Moj,Tojy,Sojy, 
ToyyKoyylrayjAppuyytnmy.  '  " 

z  "Hachteravtuntur  Galliindiâionibusfor- 
m.atis  à  Gtacca  voce,  pronûtiântque  lingua  adha:- 
rente  dentibus  inferidnbus,ore  paululum  apcrto» 
lenifono:velutiZf/f,2f/4ffiir.VGim  etiam  habctin 
fine  quarundamdiâioniirnlocô  s,  vt  ûKendatur 
pr0nuntianda$  eflè  aperto  bre ,  lingua  adhérence 
dentibus  inferioribus  ;  veluti  iii  huiufmodi  voca- 
bulis,Ai/iif^,Eiiiwryf^,Parricipiistemporis  pracicri- 
d:0>ft>Vo^^Inipcratiui  itiodi. 

D  E    A  f^'O  S  T  R  O  P  tt  o. 

A>  E^  &  I,  (xpiilimè  non  (cribuntur^maximè  £» ^1 

•  a.iiij,      ;        i 
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in  fine  quarundam  diâionum  vnius  fyllabap  >.ali- 
quanclopluriû:quotiesiungunciiraltcridiâioni 
incipicnti  ab  cadé  auc  alla  vocati  :  tunc(ii)xta  Grç* 
corurn  côfuctudinemjloco  litcrse  dctraâac  praecc- 
demi  vocabulo  ^  ponicûr  lêmicirculus  ad  fumnaû, 
fine  capucjitcrae ,  faâùs  in  hune  modum  *  quiap- 
pellatur  Gracco  vocabulo  Apoftrophos ,  quodiî- 
etîificat  aucrfionem.ld  fit  autcm  vt  oftcndatur  a- 
placam  duc  dctraâam  eflelircram  quaelcginon 
débet,  fed  ita  duo  vocabula  in  vnum  iungi  vt  am« 
borura  vnlcafit  pronuntiatio.Quod  peifpicitur 
prasfcrtiny n  his  particulis  de  if >  /f>  me^  ip$f,fiy  te/na^ 

il  cherche  de  rnoccir,lls  n*ontrii,Encores  qu'il fkce  bien, 
llfen  ya,Xlt*appellera,'M'4miey  T'4mie,S*4mie,lentray 
foint.VtOyDeautantyleaime,  LeenHkHXyt)em0occir^ 
2^eofftrifn,QHe  ilMfè  enyoy  UteappeUerayUa  omiCyTa 
Àmic,saamie,lene  iray point.  Honnutx^uztn  aufe* 
runtur  duac  literar,vt  quum  quis  interrogatus.  Iras 
iwfrclpondet,  Viray^  pro,  le  y  mty  :  acfi  dicas  corru- 
pfè,Egi6ibiibo.         ,  * 


DE    SYL  LA  B  I  S- 
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Ex  fupradiâis  litens  componuntqr  duac^tres, 
aut  j^luresiiterac  Cimui  fub  vno  accentu^Grçcè  vo- 
t:antui:  {yllaba^sid  cOt,  com'prehcnfioncs»  fèucom- 
plexionés:veluti  4i-mer,fyllabç  duac'^i-y^*>ri-cor-<ie, 
quinque  (y\Ï2Lhx:chre'Pien,dust  fyllabae.Notandû 
auté ,  onine^  fyllabas  ad  minimû  habcrc  vocalcm 
vnani  iunââ  vni  autpluribusc^onfonaQtibus,itue 
procédant  vocalem»  due  (èquantur:  veluti  in  hoc 
vocabulo  mifcricoide^  uiiry?-ri-a>r'C^ .  Atiqùando 
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(yliab^t.  Tocali  vna  cancum  coni^ar,(iue  in  prince 
pio^due  iâinediQ,nue  in  fine  fuerit  :  veluti,  AmoMr> 
%di^y\nuigeyOreiâeyYnCyï)efQbtiryOHblié^\loubli4. 
DE     D  I  P  H  T  H  ON  G  I  S. 

Incer Tyllabas quatdam  func  duarum  vocalium, 
ica  coniunâaniih  vn^m  ryllabam,vt  prbnuncian- 
do  fubaudiacuc  ibniis  vtriufquc  :  quas  appellanc 
Diphthongos  y  verbo  Gtxco  fîgnihcancc  (bnum 
geminum .  Sunt  mizm feptém , ai yclay, fi, oi  ycl 
oyyUiyOu^eUyOu: 
^  ai  F4lre,AiJer/NoncftpronunriandumF^i:re 
tribus  fyllabisjfcd  duabuSiF4/-re. 

ay  Efteadenidiphchongus;  vcrùm  fie  (cribitu^ 
in  fine  di<Stion¥jm>F«^<f>>F4>. 

ei   Veine ,  /àpx  fyllabse ,  vcluti  Veindre ,  Ceindf 
CuciUir^Of^eilyOeiL 

oi  pifi^^Mfnndreydnx  fyUabx:FoÀ,vnica  (y U^Dâ, 
vcluti  Ûa^  St  Hoim. 
,  oy  £fteadcmdiphthongirs,  vcrùm  fie  (cribicur 
in&nciàiâionximtVoyyLoyyhioyiïM4oyA\iqmrido 
&  in  tjlicdiOyWclntiU(yyen,Lrmoyn,qnando{fflhha, 
fèquefns  ineipic  à  Vocàli. 

ui/  De/?r«/re,trium  fyllabarura,  t)e-flrui-ré  :  Nuire, 
du^àrum  fyllabarum ,  Uni-re  :  N«i(fî,  vnius  fyllabae: 
FyiisfydilTyUabum.  / 

/  au  JUidienceyqùztuot  CyllkhzxatafAulŒny  Aultre, 
/c!uarum:Uii»/r,  vnius  fyllabx.      / 

eu>  Seur^Uem-yVeu^y^ius  (yllab^ .  Meurementy  triu 
fyllabiïum.LjmeUyHeureuxyduîirnm. 

.  OH  OHtUyOuudrtyOHHmyVoiéerydiixfylhbx.Ou- 
^/i>r,Ai/oiyer,tres  fyllabx. 
Eft  item  lyllaba  i>,  qux  cft  vcluti  diphchongus» 
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vcrùm  alîa  rat!one:nam  fubaudicur  (bnus  iSceCe^ 
paracorum,  tamcriî  conftituant  vnicam  fyllabafn, 
velqci  Mie/,  Ciel,  ¥Ul,  Vied^Vier,  Uicn,Uicn,  Ti(m,)âtn, 
chien^KieriyChreftien.  ■ 

D  E  0K  I  P  H  T  H  Ô  N  G  I  S.  1 

Frequenretacciditvt  trcs  vocales fimuliunean- 
tur  in  vnam  fyllabam  >  quarum  crium  fubaudicur 
propriusibnus  vccunquedidinâus. 

eau  BAtM)Sf4i^,Vc4M,vniusryUabae:Foiir^4Mduaru. 

iei  Yieillefe^VieiUardv 

Un  Uieulx,\eHlx,Vieulx,Dieu,tiefiy  vnius  (yllabac. 

oei  OcilyOeillades. 

oeu  OeuureyAiXs^uCyllahAtûiSœHr^yœH^yclVœux. 

ont  MouilleryPouilleHXiSoHiUé. 

mi  CU€illir,OrgHeit. 

ucu  Gueule,  ^ 

DE    DICTION  IB  y  $• 

Ex  his  fyllabis  fiunc  diâioncs:quaruni  alise  duas 
habent  ryllabaS)ali|cijres,alidt  quatuor,  aut  piures. 
Sunt  nonnuUx  quas  y  fiica  condantiyllaba:  veliici 
blé^né.  Sunt  item  qux  foia  vocali  fiunt  :  veluti  4,  in 
hac  oracionc^it  Diei»  yous  di.ily  eflaUéX)  le  dommages 
D  E    p  R.  A  f  I  O  N  B. . 

Poftremb  ex  âiâionibusVaiiis  fîmul  coniun- 
âisfitcontextiis  quidam  (quem  vocamusoratio* 
nem  )  ita  compaâus  vt  illo  vtamur  ad  dicendum 
&  (cribcndum  quicqaid  in  animo  coiicepimus. 

Sunt  autem  nouem  gênera  diâionum,qu;B  ap- 
pellantur  Partes  otationis,  nempe  Nome,  Articu-* 
tas.Pronômen,  Verbum,  Participium,  Aduerbiûi 
Comunâio,Praepofitio»&  Inteiicâio. 
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D  E    N  O  MI  N  E.         <^ 
o  M  i  N  A  funtdidioncs  quac  fignî-^ 
ficapccorpns;fiue  qnicquid  potlft 
rangi  &  vidcri,vcluti  Liure^^rbr^ 
aliquando  ctiam  aliqtu^^iod  ncc 
tangi,  ncc  vidcri  potcft,  vcluti  Vm//, 

:    D  I  V  I  S  I  o      NOM  IN  V  M.    C 

Duo  funtgcncra  Nominûm'ialfadJi^untiir  Sub^ 
(lanciua  :  quorum  figniticatio  incelIigu^tincaU 
terius  didionis  adiundioncrvekïu  VAtny*Terrc:  cffii- 
ciùniqiic  fcnfum  pcrfeôum  eu  m  adicâiuo:  vclu- 
ti VMn  bUnCyTerre  ;iol^.  Alia  dicûtur  Adieâiua,qu2 
lungunrur  fubdî^ntiuis  ad^dedarandam  illoruip 
qualitatem  aut  quancitaté,.  Non  ponuntur  aucetn 
fine  (ùbdantijuis  :àlioquiignorarccur  ad  quid  po-' 
iîtutç  cfTec  Lpfum  adicctiuum:  vcluti  Ci  dicas  hUnc, 
nihil  potes  inreHïgcrc»ninadiungasiubft;antiuum 
^  aliquodjVt  fi  dicas,  ï*4m  blanc^T erre  noirCyT erre  irraf- 
fèyBon homme.  Homme  mfte ,  Mauuaife perfonncy  Grand 
perfonnuf^e, Grand  Urron^  vin  excellent^  Homme priulet, 
Kiche,VoHr(y  de  ne  devins. 

Dimfîo  Subdantëiorum. 

Subftantiua  diuiduntur  in  Nominapropria  8c 
communid,quae  vocàntur  Appcllatiua. 

^ïomina  propna  funt  lUa  quat  vni  foli  comic- 
niunt,  vcluti  nomcii  cuiufquc  hominis,  aut  vibis» 
aut  pagi  :  vt  Vierreylehan^Xerufàlem^^Meem» 

Prxtcrnomcn  proprium  cftallud  qtiodindi- 
cac  progenicm  &  familiatn  vndcgeniti  fumus^vc^ 
luti  iehan  Kiant ,  Kobert  EflL'nney  Vierrc  ^gnon:  vnde 
dicuntur ,  les  Bjans  ,les  iftiennes ,  les  Vignûju ,  pro  ii$ 
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qai  genus  ducunc  ab  iilis  qui  cognominàntur 

'i'  Co^muniavcronue  appellâtiuarunc'caqas'l 
jilunbusconvcniunt  :  yç\utiArbre,Homme,Herhe, 
Vierre.  ^  -is  \  ^ 

Ex  hisrcommunibus  &  appcUatiuisquxdam  (i- 

V  gnificant  corpus: veluci  Homme fihe$Ml. Alla  (igniâ- 
cant  resincorporeas:veluti  VertUyKAiJopfyOïeu^Ange. 
Aiia  (ignific^c  nacionemiyeluti  françotffUaltcrty 
ÂUm^nt^ch^fenoif,  Alia(igniiicancvibem,aut 
pagttinvbi  nacus  fuicaliquis  :  vcluti  Il(im4iii,  varh 
fiehyLionhois.  ^        ''  ,  _^ 

^  Alla  (cruiunc  humeris  cantum:  vcluti  V«f ,  Deux, 
Trohy<Xu4treyCmqySix,Scc. 

'  '  Ex  iftisquasdam  {une  qux  dénotant  d^rdinem 
in  numerando»veluti  frémieryScctmd^  (  vel  DeuéU' 
êne)  Tmfième.Quatrieme^Cm^iemeySixiefpeySelftiemey 

Vmgmmeyyifigt  cr  umcmcy  Trtmumc .  ^umeris  au- 
tem  terminatis  in  e  aufcnuriftudfiquotiesillis 
adiungitur (yliaba Urne •  Exempli gracia >  â  Quatre 
(;^On^yfcïihimusQj{0trieriufin^um^i8^n6xi^ 
treiemeyOnT^umeiôcindeûmûihQS,^ 

Alla  func  qux  rignificant.praefcâiiram  fuper 
numerum  aliqucim  populi:  yeluti  Quarfenier,  0<- 
^nier;  CinqiUfUenier  y  Centenier,  qui  pijpcftfamiliis 
quatuor  r^pnum^autdeccin ,  aut  qaiiîquaginta 
hominibus,vdcentupfi%      '  /'    . 

Quxdatn  appellantur  CoUééHua  qubd  compte- 
hendant  certum  numeitum:  vcluti  si^ainyHuiéyiny 
J)oté\ainy  TreT^^totaptthetiàenssiXy  Huiâ,  Dtm- 
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DE    N  O  M  I  N;  Ij 

A  CCI  DE  NT  l  A     N  p  M  I  N  V  M.      / 

Nomini  accidum  fcptcm,Spccfcs,Gomparatio, 
Gcnus.Nurrîcrus, Figura jCafus  &  Dcclinatio. 
Quxduo  poftrcma quidam  non  addunt,pioptcr 
racioncs^ae  infirà  diccncur  fiio  locû. 
^      Spqcies. 

Duaeruncrpcdcs  comnmnes  cath  fubftanduis 
quam  adieiliuis .  Prima ,  quac  dicicur  Primitiua; 
vcluti  Romf,P4w,Bo»,MoM/^«e.Altcra,Dcriuatiua: 
\cl\xii  B^om<ùn,?arifient^ntéMontaigrj4rt. 

^         '  Comparatio/  '" 

Qmjm  volumus  oftendcrc  aliqucm  cflc  fupc-»' 
riorem  aut  infcriorcm  airero  in  te  aliqua ,  vrimur 
vocàbuIoP/MT»  vél  Mo/ntf,  cum  nominc  adicâiuo: 
vcluti  pro  eo  quod  Latini  dicunc,Pecrus  e(l  faDie- 
tior  lonànncjdicimus,  Vierre  cfiplus  fige  que  leh^ini 
Indoâior  cft  lohanne,  llefl  moins fçauant que  Jehan. 

Qiycdâmconu)aratiua  Latîna  rctincmuspFO- 
pè  intcgf a:  vchxù  MeliotMeilleurA  Pcior,  Pire  ;  Mi- 
nov,  Moindre.  w        < 

Quando  volumus  fignificarc  homincm  vfquc 
adco  cxccllcntcm  in  rc  aliqua  vt  non  fie  opus  coiw 
pararc  illum  aliis ,  adiungimus  hoc^vocabuljiin^ 
très  (  quod  fignificattria^  nomini  adic6liuo  pofi- 
tiuouc  diciùï\}s,TrejUoÛe,treffbrt,Trcfbon<  hoc^, 
do£liflîm,iis,forti(lîmus,opt)iiius. 
^  .      -~P^  Diminutiuis. 

QUacdam  Nomma,  a^ppellantur  Diminutiùa, 
qux  dcmonftrancdiminurioÀem  fuipnmitiui,fi- 
ne  compûintionc  cum  aliis  :  vcluti  à  Grand  dici- 
mus  Crandclet yhoc ç(k  parlim  aut  aliquantulum  ' 
magnus:  Ycrd,  Verdelet  :  Blanc,  BUnchdkHommc, 
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^4  -^  ^G  R  A  M  M.  CAL  t. 
Hommrf  t  Fe  m  ilhCyVemmclettt  ;  Arbre,  A rhrijpaû:  A.n- 
ticâUyknntUt : E(cu y%fcHffonv A nominibus  pro- 
priis  virorum  &  mulicrum  nonnunquàtn  hunt 
dimitit^daa:  vclutià  Pj[crrc,  Pierrot,  Verrot  :  laques, 
loquet.  Ms^^dàUnCjliagd^omMnrguctmy  Margot» 
Sunt  qux  tiabem  àlias  tcrminariones ,  veluci  X 
Coqdicf mus  CpcAef:  Sac^ Uchet:  Doulx,  Doulceii à 
lacoç ,  Uàotinxi latxibe  » Umbon  :  Coche , Cochon: 
Chauffe,  cA4ii^«i 

Gémis  nominum. 

Ex (upradifbis  nominibus., cuiufcunque  modi 

fiietlntiquxdam  pertinent  ad  viros,  &  prôpterea 

j  dicuntur  çgcmalcolini  generis:veluri  Sf/g7friir,Oo- 

J  (kur^BoftyUauuatfAU^  appellârur  fœminina,qu6d 

'  percineant  adfœmin^  &  femcllasrveluri  Kegentet 

KoineiBônne;fAâmaiJe.Qm}dzd  neutrum  genusat- 

ç  tinet,quod  neque  mafculinùm,  neque  fœmininiî 

eft,no$  illo  cairemus,vt  &  Hcbrxi:  comprehendi- 

tur  autem  fub  hia/cdîlino. 

Habemus  &  quacdara  nomîna  qux.Hib  eadem 

terminatione  fun  t  mafculina  &  fœminina  :  velùti 

""  Homme  chs/k,  Vemmc  chjificiVne  chofi popiblc^  ^'Yn 

€A/i  foftbleivh  homme  uHCHgle^Vnefèm  me  OHengle,  Fœ- 

mtninum  (kpius  fit  addendof  ad  maCuIinum: 

vehù  Conftaiit.ConflametHeureHXiHeitrcHp:  Marchad^ 

Uakhande.  NonnunquamQduroaddimus  iftud 

f,  confonans  prarcedcns  duplicatunveluti  Bo»,  Bo- 

iie:Kimx,KouJJc:CentilyCefitillc:Bel^Belle:bietjlictte .  Fie 

ctiam  fœmininum  addendo  terminationem  iftâ 

jj/r,  vcl  fj(/?ad  mafculinum:  veluti  Hàtfhe,  Maiftref 

Jè:Ajhe^Kpiejfe:LatronXaTrbnncjJe.  v 
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DE   KO  M  IN,  If 

Numcrus. 

Nominaduûs  habencnumeros»  Singularem  Se 
Ploratem .  Ad  vocabula  qux  teripinantur  in  e  in 
finffulari^quodpron^nnatur  apercopanim  drc». 
adaêncium  cft  s  vc  facias  pluralem  :  vduu  Vient, 
f terres:  Homme, hommes  :  Table^  tables  i^rbre, arbres. 
illis  vctb  quorum  e  finale  pronunciacur  apcrco 
plcnè  ore  io  fingulari ,  omnibus  ferè  pamim  no« 
ftrorum  cemporibus  adieduro  fuic^  loco  s  ad  cd« 
flicucndum  pluralem  :  veluri  Içttré^Lettreifl^ime, 
Aimé^  Ac  illis  qux  in  fingulari  tèrminancur  in  cô- 
fonanté»  additur  x  vc  plurale  fiac:  veluri  Grec,  Grecs: 
lac,  Lacs:  Long,Lohgs:  champs  champs  •  Excipienda 
funr  quae  rerminârur  in  r,  vel  </.nam  in  plurali  ip- 
fum  f  &  <i  verrûtur  in  x,aut  rciiduntur:velucipfnr, 
D^:  ^oudardt^ùudars  :  l>4ird^l>ar5\  vUid^?laù:tzmctG. 
mclius  fcnberetur  vlaids ,  vr  ditferar  â  vUù ,  quod 
fignificac  Places  à  Placeo.Nocandu  aurcm>in'qui' 
bufdadiAionibus  rerineri  r»&  illi  adiugi  s  proptcr 
prolarionem  :  veluri  in  Secrets,Kegrets .  In  plurali  fi 
aufcrarurf,  &illius  loco  ponatur  s  ranrùm,  pro^ 
nunriabis  s/crext  prima  (y  llabalongiore  fono^dc 
vIcim^breni:proprereaqu&dyin  fine  vix  pronun- 
tiarur. Si  veroreUnquas  r>  & addas  s  proplurali» 
««onfcxciins  arrrahir  adfeaccenrum,  ficefficit  vr  s 
ore  âp^o  re(bner:  ranquim  illud  pronunries  ac- 
ccnru  acurojSccnrw ,  R  egrcts» 

Qux  finiunr in  4/in  fingulari,  murans^/in  aulx 
in  plurali:  veluri  chetul^chettaHtx,loyal,Loyaitlx. 

Qiyc  virî)  rerminanrur  in  s  in  fingulan>(cruanc 
tandem  lireram  in  plurali:  vcluti  Vropos, les  propos: 
ynîrançots  »  Icifrançois  :  >«  Kngloif,  laAngloùi  yne 
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VerdriSideuxperdris.  .  ^ 

Nocandum  cA  aucem,  maiores  noftroS, in  plu- 
ribus  di^onibustloco  s  Hnalis  (cripfKTcx.ctiam  io 
iingulari:vcluti  OmbrdgeuXy  Uaubcy  Vaulx,  Aux,  E»* 
uieHbcCieulxylulx  •  Idque  faéhi  eft  ab  cis  fcrè  fcm- 
pcrin^his  cerminatipntbus  aulx  &  cmIx. 

Qu^âcdam  eciam  habemus  nominatantum  Cn- 
gutaria:  vcluti  sang.Or^  argent,  vlomh^t[fain»&C  Quj 
incerrogatiuun)>&  Gr/, 

;  Figura.    . 

Sunc  quxdam  nomina  firoplicîs  figiiT  ar:  veluti 
AmiyKeur.  Aliaruntcompofîtar^aliquando  ex  dua- 
bus  inrcgris  diâionibus,  vcluti  M4/Ae»r:aIiquàndo 
ex  intégra  &corrupra:  veluriE/inf mi,  meft  inte- 
grum,&  emi  corniptum^f  ro  amiiquaH  quis  dicar, 
non  4m/.  Aliquando  ex  corrupca  &  intcgrar  veluci, 
chaJcun,ÂMCHn,QHelcun. 

^  Cafus.  " 

Quod  ad  cafus  Nominum  &  tcrminationcs 
ealdem^n  nomina  tiuo,gcnitiuo,datiuo,  accufati- 
uo,vocatiuo  &  ablatiuo,differimus  omnino  à  La- 
tinismam  nobis  vnica  &  eadem  terminacio  in  fin- 
gularieft  profcx  cafibus  Laûnorum,vmcaitenji 
propiurali,  addendo5adfinjgularem,vc  diâum 
eft in  quarto  accidenti  Nominis,quod  cft  Numc- 
rus:vcIutiHomme,Homme5.Verùm  hos  cafus  dccla- 
ramus  sLXtkuhsJe^Ufde^du,  ayoujes,  anx^dcs:  de  qui- 
buspauiopoft. 

Declinatio.  ' 

Dcclinatîones(vt  verum  fatear)non  habemus: 
nam  quum  vnica  fie  tcrrtimatio  pro  fingulan ,  & 
vnica  pro  plurali ,  vt  paulo  antè  didum  eft ,  quo- 

modo 


■—  ,!r- 


in  plu- 
tiamia 

rc  ftm- 
imCn- 


:veluti 
:x  dua- 
uàndo 
il  intc- 
t  dicar, 
Yclutiy 


itioncs 
cufati' 
3àLa- 
infin- 
aiten]i 
iâum 
luinc- 
dccla- 
Ic  qui- 


:mus: 
Ln,& 
»quo- 
nodo 
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mododeclinarentur?  Vcautem  dignôtcanturcà- 
fus  &  declinacioncsjvnniqr  articuUs^vcpaulo  aotè 
docuimus.  .     '      _ 

DE     A  R  T  I  C  V  L  I  s.  * 

R  T.  r  c  V  L  I  fum  voculac  vnius 
fyUabae ,  quibus  vtimur  vt  indicc- 
muscafus  Latinorum  quo$  vocâr, 
nominatiuutti,  genitiuû,  datiuum> 
accufaduum  ).&  ablatiuum >  vc  fu-' 
prà  diâum  ciS; .  Di^o  prxcipui ,  ôc, 
qui  reliera  ap|>cllaridcbénr  arciculi^funt  hi,Le  pro 
ma(culinis,&  La  profœmininisfingularibus'.plu' 
raie  vmu(que,fîue  mafculinum^fiuefœmininiira, 
cdLes.  Hos aucem articulos  mucuamuràProao- 
minibus  lUe,Illa«Illi.  Alios,deydùydes:a,dUiaux,m\i- 
tiiamurd  Pr2epofîtionibus.Qupd  ad  aux  actinet,(i 
iuneatur  Pronomini  quels ,  x  mutatur  in  /i  atquc 
icailli  coniungitur  tanqiiam  effet  vnicuny  vocabu* 
lixmiy  clan  au/quels. 

Exemplum  defîngulari  mafculino. 
Nominaciuas,        te  Uaiftre. 
Genitiuus,  De  rn^iftrc,d/i  maiflre. 

Daciuus,  Amaiftreyoumaiftre. 

Accufàtimiç,  Lemaiflre. 

Vocaiiuus,  M4(/îre,fmc  articulo.    . 

AblauuuSy  .  Demaifhre,dtimaifbre. 

Plurale, 
ikominatiuus.  Les  Uai(hres, 

Demaiftres,vçlDesmaîfIres., 
A  mMjhrcSy  vcl  Aax  mAifhes* 
Lesnuiftres. 
MaipreSyCinc  articulo. 


1 


ft' 


Genitiuusr 
Datiuus, 
Accufatiuus, 
Vocariuus, 


j' 


l 


4 
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blatiuus,  Df  mMfijrtSyVcX  D«  maiflrcs. 

Excmpliim  de  focminino.      Sîngulai 


irc. 


Nominatiuus, 

Gcniciuus, 

Daduus, 

Accufaciuus» 

Vocatiuus> 

Ablaciuuss 


La  femme, 
Vefetfimt* 
h  femme. 
ï.Sjèmmem 
temme. 


y) 


Plural 


A  femme, l>e femme. 


c. 


Nominatiuus, 

Gcniciuus, 

Daduus, 

Accufàciuas, 

Vocaduu^ 

Abladuus, 


te^fimmes,  „,.,^  " 

Dekm^eSjy  cl  des fifpnef* 
Afemmes,vtlaiixp!mmès. 
Les  femme f^      à 
Femmes. 

JDefemmes,y  cl  des  femmes. 
Fréquenter  ctiam  vtimurhisduobusVii&  vw 
vice  ardculorum  :  vfquum  diamus>  V»/ii^f,  pro 
libxoiVnefimmeyptofœtnina. 

In  vfu  aurem  diflFerunc  de  Se  dit  ardculimafculi- 
nigeniduifîngulads:pta?terea  4  &  4«  articulidad^ 
uinngularis.  Dicimus  nanque  ,Xf  Imrede  Pierre, 
Se  non  Ju  Pierre  :  quia  du  nunquam  iungicur  fœ- 
mininis,  nequcpropriis  nominibtis  :  niufbrtè  vc- 
limus  fîgnificare  certâ  pcrfonatii  quam  nouimus, 
autdeqiiafada  fit  mennd:  velud  Le  Autre  dudiâ 
P/>rre.  Contra  vero  dicimus,  Le/wre  du  m^i^P^y  ^on 
autcm  demaijhey  tanquamloqueptesdc  ccno  ali- 
quo  ;  nifi  forte  addas  proprium  noraen,  demaiftre 
lehm. Aut  in  hoc  génère  Cctmqnisytu  fay  l'office  de 
maiftreyCiuod  diâû  cft  in  genere,tanquâdiceres,T« 
fais l office  d*yn qui afnii^fon chcfd!œuure,  DifFcrunt 
ité(vc  di(Sû  eft)4  &  au  in  vfu;  dicimus  cnim,Ie  Cay 


VJ 


-l 


f/îrcy. 


:c. 


mes» 
i  Se  y  ne 
fj^f ,  pro 

ia(culi- 
ilidatir 
Pierre, 
ur  fœ- 
iriè  ve- 
uimus, 
rduSâ 
rr,non 
rto  ali- 
maiftre 
ffiçedc 
:rcs,T» 
ïcrunt 
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doneA  Pl«Tf,non  àutc  4[«  Pienr:proptcrca  quod  nô 

iuneitur  nominibus  propriisrnifi  dicas,4«t//(fÎP/Vr- 

.  rf,  de  quG  (cilicct  faâa  cft  ménoinéquc  ctiam  foc- 

qiinmis.Non  dicimusiniiiper^  \elAy  donc  à  rrixiflre, 

ÀUrfi  Çcà  au  mmjlrey  4Hpere,  fubintelligctcs  aliquid 

auud> vel uci au  r^Mjhe aeld mitifôn^aft pire  de  lelun.  - 

ÀM,  cotnn^un^  cft  datiuo,accufatiiio,  &  ablariiio 

fingulari  N|i>minum  ma(culinorum  appellatiuo- 

/  ruin .  Au  firtiiikcr dariuo,  ac(!a(ariuo ,  &c  ablatiuo 

plurali  Naminum  appcllatiuoriuîi  mafculinortî, 

açquc  foçminiiiorupi.èxéplurn  dcfingularijc/^v 

rendu  au  père ^fdisM  ^'^^  ^^y  ^^  p4is,letay  Utjpau 

\p^is*  De  plvitdM^ietay  donné  aux  p-trcnSy  Je  m'en  uay 

aux  champSf^lefiaux  champ$,&C  mclius  es  champs. 

Dii  &  des  àliquândo  pohiinrur  vice  Pronommis: 

veluti  quû  dicimif  s  ^lly  4  di^yin  U  dedans,  il  y  a  des 

homes  U  dedans:  iftud  des  idé  C\gnif\czt  ac  H  dicere^» 

Uy  aucuns  Aoww«/D«  fimilitcr  nbnnunquam  eft 

j  victde  &c  cr»dcoionftratiuorumtveIuti  le  mange  du 

\  mouton  (jué  nous  auoni  tuéyhoc  eûydèce  mouton- 

j    De  fréquenter  rcperitur  ante  arriculos  le  8c  la: 

I  vclud  1  te  maintien  de  thommeiild  coiffure  de  la  robe, 

i  tapreheUedel'œiltle  iugementde  tht^mmè.  '- 

te  Se  L4  nunquam  praepoipu'iitur  propriis  no« 
minibus  virorum  auc  fœminatum  ;  non  enim  di- 
cimus.Le  Pierrette  IèA4«:dicimostamen,L4Sei«e,L^ 
Kofne,t4  champaigne.  Aliquâdo  defiotac  id  de  quo 
iam  diûumcft,vcldcquofitmentio;  vcKiti,  l'ay 
y  eu  t homme  qui  afaiCl  cela ,  Pierre  m* a  iniuriéyyous  co- 
gnoijjix^thomme  •  Quandoqucpracponuntur  adie- 
âiuisiunâis  nominibus  propnis,  tuncque  pcrin^ 
de  figriifîcant  arque  vocaoulum  iftud,  (//<rf,  vçl  qui 

bij.-  / 
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t^ 


lO 


^^ 


G  R  A  M.  G  A  L. 
e/?, vel  eflirfiélvcluù  vhilippç  le  Bc/,  lehdnneU  ^ouJp,J 
pro  Philippe difl bclyUhjinne  qui  eft roujji .  Pracpoilû- 
turçtiamnonnunquam  comparaiiuo />////,  in  hoc 
gcncrcjdicendi,C*c^  bieUfimme  U  pins  ^^tcicuf:  que 
te  y  ci  iamais:  vcl,  C'eft  bien  U  plus  gr:^eufc  femme  ^e» 
&c.Funguntur  &  viccrclaciuorumjtuncqucfuiU' 
Pronomina:veluti,r47  "Vew  Vierre,^  leyoire^. 

Nôncftautcrnornitrcndum,InfinÉîuumnarti- 
rara  nJminis  accipicntcm,rcapcrc  amculum  :  vc- 
lmi,t^  boire  (;p^  le  manger,  '• 

DE     P^R  O  N  O  M  r  N  E. 

R.  o  N  o  M  r  N  A,(ucgcnusqiiod- 
dam  vocabuloru  quae  vicp  Nomi- 
nis  ta  proprâ^quàm  appellatiui  po- 
nuntur ,  fine  vlla  fignincationc  aut 
_  dcdaraddnc  temporis,  indicantia 

feitipcT  ccrtam  aliquîpcrfonam .  Haec  auté  diâîo 
prowocompofiracft  ex  pro  Lann6,qiiod  fignificat 
potiTiéc  diaione  Gallica  nom  :  tanquâ  quis  diccrct, 
pj^urfpmyVcl  au  lieu  du  nom .  Quû  cnim  fermoncm 
habemus  inter  nos ,  moleftû  eflcc  rcpeterc  fepius 
candcin  diâioncm^nue  propriumc(Iètnomcn,fi- 
uc  appellatiuû  :  yeluti  fiquis  diccret ,  lehan  a  dtâà 
Vierreque  Vierft allaflejfudierj^ro  iftofècundo  PiVm*, 
ponitur  Pronomen,hoc  modo^lehana  diÛ  àvierre 
qu'il  oBafleffudier.AutyVierrerecamande  Vierreà  lehani 
îvhafi  cfl fi  grand  eftudiantipto  coM  dica'SyV  terre  fi  re- 
commande  à  lehun  qui  eHfrrt grand  efîudiant.l^ccclTc 
filitigitur  comminifci  Pronomina,  quae  nô  modo 
dcmonftrarent  Nomina,fcd  etîam  pcrfonas  •  Alfa 
-part que  eft  perfona  quaj  loqûitut,  alia  quam  allo- 
quimur,  &  aliadcquafitfermo,adquamtameri 
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:pohii- 
in  hoc 

icfunC' 
inatti- 

lîlIVC- 


qiiod- 

uipo- 

ncaut 

cantia 

diâio 

lificat 

iccrct, 

oncm 

'epius 

cn.fi- 

dtélù 

?ierrcy 

Vicrre 

■fire- 
xclTc 

lOdo 

•  Alfa 
allo- 
mcri 


non  dirigltur  fcrmo.  Qmim  autc  fyla  dcmonftra- 
,  tio  fiât  his  prioribus  Pronominibus,  icytit,  cefluy  a, 
\ cl  ccfhdyla^w cl  luy:  opus  fuit  ad  vitandam  illam  rc- 
.  pccitioncm Nbmin«m,cômini(cî  haçc  rclaciua  tam 
Nominum,quàni  ctiam  Pronominum,vcluii  ^tij. 
Aliàs  nanquc  pro  co  quod  diccrçmus  ,T«  esceluy 
(]ui me pUifydkendviiXi  fuifIcr,T«  es  celuy  tu  me^Liis. 
Ôc  Q«i,cftrclatiuum  PronominisTw. 

ACCIDENT  I  A  *"?  R  O  N  O  M  I  KM  S. 

Pronpmcn  habet  fcx  accidentia,népe  Spccicm, 
Perfonam,Gcnus,FigMraro,Numerum,&  Ca(am 
cumDeclinationc.  ^    . 

SuntcUiodccim  Pronomina,re',T«jSqy,  vcl  Se,\l, 
CeyCeftyEulx,}Aon;ToH,Son,(vclMieny  Tien,Sierh}liO' 
fhe;Voftrê^^\  ^ 

,  Spccies, 

Dux  furtt  {pccies  Pronominû  :  alia  nanque  Tant 
primitiua:yeIuti,If,T«,Sqy,l/,Cr,Ce/?.  Alia funt  dcri- 
uatiua;VcluâMo«,To«,So»,(vclM/V«,Tic«,siei7,}No- 
ftrCyVçftre. 

Ex  primiduis  qaatuor  funt  dcmonftratiua ,  le, 
Tu,Ce,Ce/k&C  cria  relaciaa,Sojy,  l/,E«/x.  Vnum  au- 
tem  modb  demonfltratiuum,  modo  relatiuuni» 
ncmpc  l/,  vcl  //,vel  %. 

Pcrfonae. 

Pronomcn  habet  très  per(bnas,vt  verba.Prima 
per^pa  cft  illa  quae  defcipfa  loquitur;  vcluti,  le  yi 
amonut/è, 

Sccùnda  cft  ca qu2C  adcft  pia^fens.  Se  ad  quam 
dirigimms  fcrmoncm  :  vcluti ,  Que  fats  tuTlu  es  bien 
àtonMp, 
Tcrtia  cft  ca  ad  quâ  cora  nô  dirigimus  fermonc, 

bjij.  ^ 


'k 


A 


.1 
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'  licccdc  ip(âIoquamur:VeIatijl/»e/i>;frco^ff  dcjoy. 
/^  Gcnus. 

Tria  funt  gcncra  PronomînumtAlia  ma(culina, 
vcluti  llyCelny .  Alia  faminina,  vcluti  Elle ,  Celle. 
Quxdam  vcrà  malçulina  &  faminina  >  ci  homi« 
ni  qiiàm  fœminsc  propria:Vcluci>l^Tirf,$o)fjQ»f . 

Figura. 
t)uas  habcc  figuras  Pronomen  >  vc  &  Nomcn, 
alixque  partes  oradonis.Qui^dam  cnim  func  fim- 
plida)VcIuti  Ie,TM,  l/.  Mois  Ton,  Son,  Q«j.  Aka  vetb 
cbniponta^vciuti  Ceftuy  d,Ceftuy  U^hàoymepne^^  Toy- 
mefine^LHymfpnc.  v_ 

Numerus. 
Pronotninibus  func  etianiduo  nuroeri,  vc  No- 
minibus.SingulariSi  vcluri  I^,To^,l/.  Pluralis^  velu? 
liyi^oHéyouSyils.  Su  ne  quxdam  cancùm  iîngularia, 
vcluti,  Ceciy  Ce£c .  Aiia  (bnt  quac  omnibus  numeris 
fcruiût,vcluci,$r,Q«/,Q^.P/efTr^i/V»  >4,&  Cetdsé 
qui f  en  >6nr,  lefiruiteur  que  tu  4uois ,  &  Les^ri^teurs 
^quetuauois. 

Cafus  &  Dcclinatio.  / 

Pronomina  habcnc  quordam  vclucicafiis  &  de- 
clinationesyiîcuti  Noniina:vcexcnbus  fubiedis 
dcchnationibus  palàm  ficc. 

PRIMA  I>ccIinado  côpleâicur  triaifta  Pro^ 
nomina,  le,  Ti»,  ^oy^ 

Ifdeciinattir/ic,      ^ingulare.         -- 

lr,vclMo>  \ 

.  deMqy.. 
.       4Mo)F,vclMe. 
jJioy.ydMe. 
ài&oyfWcldiUoy^ 


Nominatiuus, 

Genitiuusy 

Datiuus, 

Accufàtiuus/ 

Ablatiuus» 


i 


D  E     P  R  O  NOM, 
Plurale* 


Nominatiuus» 
Gcnitiùuus,    ' 
Datiuus, 
Accufatiuùs, 
Ablatiuus, 


.,\ 


de  liotiS* 

àUOM. 

ÏJom, 


T«ficdcclinatur,    /Singularc. 


Nominaciuus> 

Gcniciuus, 

Datit|us, 

Accûiaciuus, 

Vocaciuu 

AblacijEtus, 

rominaduDs;, 
Genidiius» 
Dacimis, 
Accu&tiuus, 
Vocaciuus, 
AblariuuS) 


^ 


is  noqninatiuo. 


Ycl  Toy* 
deToy, 
Te,vclàToy. 
Te,vcltùy. 
Toy,vclTM. 
àToyjycIdeToy, 
^Plurale.  ^ 
Vous, 
de  Yùus. 
àvoits. 

Yoùf, 

i/f  Vo/^,(imiIis  gCDitiuo. 
Vtimur  Mojy  &  Toy  quandq  re(|)oncletur  ad  in- 
tcrrogationcm:*  vcluri,Q£i  afùâ  cela}  ycUlflce  toy 
qui  afaUlceUi  RcfpondctuT,  c'ettmoyy  vcl  cVyî  toy. 
Quando  itc  ncgamus  nosfecinc  id  de  qiio  accufa- 
mur :  veluti,  Ceft  toy  qui  kfaiÛ  teU:  Ce  n  efjtpoi  moy. 
Vtimur  ctiâ  in  huiufmodi  loquutionibus  yTay  cela, 
pour  t amour  de  moy ,  le  tay  fkiÛ  pour  t amour  de  toy. 
Ç'eflàmoy,ç\eftàtoy.llnh4curedetoyynedemoy .  ]l 
efl  en  moy  ou  en  toy  défaire  cela .  O  moy  mijcrahlc. 

Quod  ad  Me  &  Te  attinct,ponttntur  antc  Vcrba^ 
vt  &  Moy  ponitur  poft  Vcroa  ;  veluti,  le  me  rccom^ 
mande  à  rqy  .Ne  ne  tejoulcie. 

b.nij. 


j 


RBBH^^^^^^^^^H 

♦ 

/ 
/ 

\ 

.  » 

,'  • 

* 

/ 

^ 

^'■'/i 

)     ^4 


XîcnitîuuSf 
Datiuus, 
Acculàtiuqs, 
Ablatiuus, 


i 


G  RAM.    G  AL. 
Sojy  (icdcclinacur.  \ 

Singularc.  \ 

desoy.  : 
à  sojy,vcl  Se» 
Soy,yclse:  \ 

Plurale.  ,      ^ 

Datiuus,  Sf. 

Açcufatiuus,  Se. 

$ojv& s* tamctfiidcm  fignificcnt^ficdiffenint^ 
qubd  Se irlprurimum ponitur  ahtc  vcrbam,$«jy 
vcr6  poft  vcrbum.-Vclud^i/  nefefiulcit  de  rien ,  itne 
tient  compte  de Joyi  i 

Pro  pluiali  huiùs  Se,  vtimur  Leur gcnitiuo  plu- 
ralipronotiiinis  i/  :  ycluri,  C'eflle  leur,  pro ,  Q*etik 
cuUAlsfintleHn,  proyUsJonti  eulx .  ils  îefirom  leà^ 
promis  le p^proprierom:.  ^  M 

^  lE  c  y  N  0  A  Dcdinado. 

Sub  hac  dcclinarionc  comprchcnduntur  Pro- 
nomiha  dçœonftratiua  &  rclatiua,quœ  dcclinan- 
tur  duabus  rcrminatiônibus,  altcra  mafculma,  al- 
téra fœminuia.  '  . 

Singularc  mafculinutn^ 
Nominatiuus,  Ce,yelcefi.  ^ 

Gcnitiuus,  Je  Ce.  ^ 

Datiuus,        _^       à  Ce. 
Açcufatiuus  Ce,fîmilisnominatiuo.  - 

Ablatiuus,  </eCe,fimilis  gcnitiuo.  i 

Plurale. 
Naminatiuus,        Ce;,itain.ommbus  cafibus. 
éftque  mafcuIinumvclio5mininum;vcluti>  Ces 
hommes, Ces  femmes. 


\ 


vmf 


^«. 


lominatiuus, 
icnitiuiis, 
^aciuus» 
Iccufaciuus,, 

Âbkciuus, 

.  ♦•  .■      .  < 

Nominariuus, 


DB     PRONOM.  ij 

Ce  Se  Ceft  fie  differunt ,  liccc  idem  ngnifîicenr» 
qubd  Ce  ponitur  ance  Nomina  inçipientia  à  con- 
(onancc,  vei  ab  h  pronuntiaco  :  veliiti,  Ce  bon  hom- 
\meyCeloup ,  Ce  liure.  Ce  hallebardfery  Ce.  haran.  AtCefl 
(onicuranre  Nommaincipicnitiaàvocalibus,  auc 
ib  h  non  fTonumizto:<fcl\xtiyCiftenfrrUyCe/i home. 
Fœmininum  fingularc, 
Cefte. 
de  Cefîe^ 
à  Cefte. 

Cefte^milU  nominkduo- 
Je  Cf^,finbilis  gcnitiuo..^ 
Plurale.  ' 

Ceftei,  icain  oranibuscaflb^ 
CeftuyyCeftuyciyCeftuyk. 
Kceftydi  àlcerum  Prorionien>Cf/î«)f,,vcI  vt  qui- 
dam (cribunCyCryK:  cuius  plurale  cft  Ces .  Huic  Ce- 
ftuy  aliquando  adiùngimus  ci^vel  /4:ac  dicimus^Ce- 
jhéy  ci,nempe  nobis  propinquu$,dc  de  quo  fie  fer- 
moi&ccefti^  /4,remorus  a  noDis,&  de  quo  fuit  fer^ 
mo.£orum  plurale  eft  Cf»i!;c. 

CeciyCeU. 
Hâce  duo  demonftraciua  fiunt  eciam  à  Ce .  Ceci, 
demooftr$u:rem  pracfentem  vel  propinquam;ce/4 
demonftrac  rem  remotiorem .  Nonnutiquam  in^ 
terponitur  diâio  :  velud,Cf  Imre  ciy  Ce  liure U  :  Cefl  \ 
homme  à,CeH  homme  U. 

Celûy,\clciL 

.  A  Ce  practérea  çomponicur  Cf%, vel  C/7,  Proncy- 

men  demonftratiuum,  non  camen  rei  ccn^  :  ideo 

addicur  eirelaciuum  fequen^quod^emcerraml 

demonftrcc  :  veluci ,  Celuy  ^fhomme  de  bien  qui  yitè 


/ 


:i^ 


-ô 
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felon  Dieu,  Vc  doâè  loquaris,  nunquam  ci  poftpo- 
nas  ci  nequc  La  :  nam  firnc  aducrbia  dcnocancia 
cercum  locam  .  Malè  igitur  loqucris  Gallicè  il  di- 
cas,  Ccluy  U  efl homme  de  bien  qui^àcc.  nam  diccndû 
cft,  Celuy  efihommeyôcc,  Eius  plurale  cft  Ceubc.  Fœ- 
mininum  fîngulare  cft  Cellqfic  pluralc^Ce/tf^. 

Dcclibatio  l/,vcl  LMjy  • 
Nominatiuus,       l/,  vcl  Luy. 
Gcniduus,  dcLuy. 

Datiuus,  Lit^^ycl  àtiiy. 

Accufatiuus,  Le,yclLuy. 

Ablaciuus.  de  LUy^CimiUs  gcnitino* 

Plurale. 


^ 


/• 


Nominaciuus, 

Gcniciuu^y 

Daciuus, 

Accuiaduus, 

Ablatiuus» 


i 


l/j,vcl  Eulx,yc\  Les, 
LcHrs,de  LeurSyd'Enlx. 
àEHlxyVclLeur^ 
.  l/f ,vct  lulxyzxit  Lf ^>fimiL  nom . 
teursyde  teurs^drfjêbc^ûmil^gcn. 
•l/  tr  ^^  difFeront  vfu  :  non  eniro  l/ponitur  co 
loco  vbi  ponituc  U[)^, ncque Xiry  vbi j>onicur  l/. 
Nam  1/  fxpius  praepomcur  Vei^s:  1/  duMfutyll  eji 
hortyll  eji  necejpiireyuy  4  infinis  homkes,  ïln'y  a  homme. 
In  inccrrogaçionibus  vtxh  6c  rerpônfiombus ,  l/> 
poftponkur  Vcrbo:vcluri,Fent  i/cfU^Cf  yS»f  iZfiCVyî 
iLLuy  vero  (cruit  rc(ponfionibus:vcluti,  Quiéfi^ 
ceU^Luyyic  non  il. 
£/i/x,cft  eiufdé  naturx  arque  LuySctxxitViS  refpo- 
(loni.         Fœmininum  fîngulare. 
Nominaçiuus, 
Gcniriuus, 
Dariuus, 
Accufanuus, 


r 


Elle, 
d'allé. 
j4  Elle. 
£//r)Vcl  l4^ 


Ab 


D  E    PR  O  N  O  M, 
Àblatiùus,  d'iUe. 

Pluçale. 
Nominatiuus,        tllesyvclies. 


^7 


Gcnitiuus, 
Daciuus, 
Accufatiuus, 
Ablauuus. 


d*Ell€S,ycl  Leurs, 
à  lUes,y  ci  à  Leurs. 
eUcs.^ 

d'iUeSyVclLeurs. 
Le  8c  La,  relatiua,  quac  Vcrbis  tantùm  iungun- 
tur.illifque  praeponuntur:  veluii,Ie/e>o;y,Ie/4  >oy. 
Tamcn  iunâa  Impcratiuo,  poftponunturrycluti, 
Vay  à  faire  de  ton  liure^prcfte  le  moy^  Tay  UyDi  /e.  Aime 
/4.Scmpcr  func  accu(àtiui,  niH  cum  verbo  fub- 
ùaLntiuoiwclaxiyllsjfônr  bons  hommes  y  mais  ils  le  font  de 
tant  quils  craignent  Dieu.^  \ 

Iceluy  c^  Icelle,  funt  ciufdcm  fignificationis  at- 
qucî/,Li(Pjy,&:Ei/e.  ^  \ 

His  Pronominibus  ùèfc  adiungimuii^  particu- 
lam  Ue/me^zd  maiorem  vçhemcnciam  &  déclara- 
iïonctntvclntiy\etayfatÛittoym€/meyLuyméJme,EUc' 
meJme:tSLnquztn  dicctcSyM^  proffre^dc  nor^aktre. 
QMyQueyC^lteqHcL  \ 

Habemus  aliud  reladuuni,nenipe  Qjivi>quà^d  eft 
gcDcralius^propccrca  quod  ki(eruiar  atque  iut;iga- 
cur  omnibus  gencribus>ommbus  nuaicris9&  ^m- 
nibus  pcvfonfsAefitis  celuy  quirayfècouru.Tu  es  cmy 
qmm'astoujiours  aimé,  l^omfommes  du  nobre  de  ceui^ 
qui  yousaimêt,le/àis  celle  aui  yohs  4iwe,&c.Practcrck 
non  admictic  articulos:nc  auccm  declinatitf: 

Siogularc  mafculinu 
Nominatiuus,        Q£/,Q«e, 
Gcnitiuus,  de  Qjû,  de 

DatiuUS,  4<J></,4Q«€^,4«Q£f/. 


^ 


?/,  Lequel^ 
ijly  duQucL 


l 


'  .K 


■■■/ 


y 


^ 


f 

i 
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Accufariuus,  ^        fimiiisnominatiiro. 
Ablatiuus,  fimilis  gcnitiuo. 

Plurale 
Nominàciuus»       ClujfQliilsJe/Qff^ls» 
Gcnitiuus,  deQutydeQu^lsydeli^b^ 

Daciuus,"  ^  AïJ>  ^  Qftf '^>  ^j/S^« 

Accufaduus»  fimilis  notninadUo. 

Ablacittos,  Jiroilisgeniduo* 

Vtiniur  Qg^  cuni  Pcaepofidonibus  vt  &  dem 

ftraduts:  veluci^A  qm,  DeqHhVourqHi,SHrqtêi,inqui^ 

&c.Quadoque  imcrto^Aincftil^qui  ejksyom, 

Vfui  eft  ciHf  quido  pracpoudooe  non  cft  opus: 

veluti ,  Voda  uhan  que  yous  demandiex, .  Nunquam 

eft  nominaduus,  nifi  cum  Vecborubftantfuo:  éd- 

que  omnium  gencrum,  numerorum»  &  peribna- 

rum:velud>Tf^tf  ceqne  iejiis,  Th  es  ce  q^etu  es,  \lefi 

ce  qudejt .  UoMjofnmes  ce  que  nousfommes.  Vous  eftes 

cf  ^»f  >oi«r  «y^fj  ^Fréquenter  vdmur  eo  interrogan* 

do:  velud»  Qj^efies  yoMfQi^é^yousfSxpc  euam 

nobisidem  fîgnificac  Q»e  cirque  Lequel:  veluti,  l'ay 

parlédH  Kqy  lequelyous  defire\Um:  vcl^que  yous  défi- 

rex.tdnt*  leparlerayà  cep  homme  lequel  y  ouscraignex; 

vel,que  >oMr,&c.  Similicer  de  fœminino,  le^/f  ^ie 

U  rhaifin  Uquelle  m*4Hex,  yenduc:  vel,  que  m^4uei,6cc. 

ïaime  les  renionflraces  le/quelles  m"4ue\fu(les:  vel  que 

maue'KJiùlies* 

Singularefœmininum,  ^ 

Nominariuus,       Qj!^  Qjï?>  Qiifi/f ,  UQiielle^ 

deQiii^de(iuelle,deUQuelle. 

iOJlii^QJiSllesàUQiielle. 

iimilisnominaduo. 
,      finlilis  geniduo. 


Genitiuus, 
Daduus, 
Accufaduus» 
'Abladuus, 


4' 


s 


■  ■  * 
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;  Plurale. 

Nominatiuus,       Qut^QuelleSyle/iiuetles, 
Gcriiriuus,  deQui^deQjfeUeSyle/i^llcs.^ 

,Daduus,  ,  ù^^U,kQueUes^u/(iH€llcs. 

Accufati^itrs,  (îm|Iis  nominatiuo. 

Ablajciuusy  fimilisgenitiuo. 

Quel  faâium  eft  i  diâionb  (.apna  Quali&  le  ne 
Jçay  quel  il  eAQuel  homme  es  m?De  quel  homme  purlex, 
•voMrfQuatrdo  cft  f  efariuum>non  potcft  carece  fuo 
arriciilôif,  neqiic  eius  fœmininû  Q^//f  potcft  po 
ni  fine  La:  vcluri,  1*45^  yeu^me  ik^elyàus  cognoif- 
fiXj»  ^*Ay  yeu  àupi  fipmme  laquelle  yqus  aimez,.  Tune 
etiam  quum  eft  r'eladuum,  ppccft  iiingi  parcicurfs 
du  &  4Ér:veltin\  ley ohs ay pmé de Pierre^uquelyous 
cognoijpx,  U  race:  vcUaHquel  mus  aueifkiÛ  au  plaifir, 
Eius  autcm  plurale  iungitur  çamcuhs  des  ôcaux: 
veluti ,  tes  hommes  de/quels  if  yousay  patlé,  ^  nuf- 
quels  yous  youffii^  Infuper  Quel  noapoteft  con- 
nûe'rc  ab(que?c,quandoiungitgf:ât«s  ptacpofirio- 
nibus: vel uri;P4r lequel,  Varle/qkelsiSur lequel  Sur  IcP- 
quelsy  Outre  lejauels,  Àuec  le/quels .  Sic  diccndu m  cfc 
tçtniminoylejquetleside/queltes,  au/quellés^  cr  ù/quel- 
les.  Poftremôiniritérrdgationibusnosco  vtimur: 
yélmiylequcl^'ce  d'entre  yous  qui  y  tendra  Ouec  nibyf 
Varqùel^moyehtDe  quelle  race  es  tu^ 

Quoy  vidctureflc  apud  ngsArice  Quid  vel  Qupd 
Latinorum  :  veluti  quando  Aicimu^,  il  ha  dequoy, 
Quoyfài/antiHiura  :  tanquam  dicas  Latine,  Qupd 
faciendo  .Vtimur  etiam  eopro  aduerbiomtçrro- 
gàndiyVourquoyfSurquoyfDequoyf 

Y  quidam  dicuntedèPronomcnrelatiuum  a- 
Aiones  &  paffiones  refcrens,tam  inpli|^ali>quâni,* 

/ 
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in  fingulari  :  vcluti  quando  dicitur ,  ïlinefÀi^beau^ 
coup  de  fàfcheries ,  mais  t'y  pouruoyemy  .  le  yous  di 
au'ileftfortmaUdeiàfin  que  yous  y  mifie^,  Vrens  garde 
a  toy.  Akcr  refpondct,  ly  pren  garde,  Aliquando 
rcfert  lociimivcluti,  Yom  ypus  en  allex.  a  ^aris%  te  m'y 
en  iray  après  yotisX  allex.  yoUsf  Y  pajpre\  yousf  ' 

Notandum  cft  aucem»  nos  vti  hac  diûiuncula 
VQfttypvo  De^quiy  duquely  defquelsyde  laquelle^  dcfàuel- 
/w;  vcluti,  Vayyeule  lutte  dont  yoH^  parler,  les  hom- 
mes dont  yous  parle\jia femme  ûr  tes  cho/cs  dont  yoHS 
m'aneT^efcript, 

T  E  R  T  I  A  dcclinauo* 
H«c  tcrtia  dcclinatio  compicâitur  Pronomina 
pplTcflîua,  Mo;t,  Ton,  So»(vcl  MteniTkn,  Sien)Uofire, 
Vofhre. 

Singulate  maCHrfmum,, 


Nominatiiius, 

Gcnitiuus, 

Datiuus» 

Accufariuus, 

Vocatiuus, 

Ablaciuus» 

Plurale, 


Mo»,  Mieny  te  Mien, 
deMonydtifMéH. 
à  Mon,  au  Wiien. 
Gmilis  nominatiuo. 
Mo».  . 

(îmilis  gcniciuo. 


Norainatiuus. 

Gcnitiuus, 

Datiuus» 

Accufatjuus,V 

Vocatiuus, 

Ablatiuus, 


/ 


Me/,  UienSylesUftns. 
deMeSydesMtens, 
à  Mes,  aux  Miens. 
fimilis  nominatiuo.  * 
Mex. 


firailisgcnitiuo. 
Singularefœmininum. 
Nominatiùus,       M4,  Uienne^  la  Mienne, 
<Gcnitiuus,  de  M4>  de  la  Mienne, 


\ 


\ 


Datiu 
Accul 
Vocal 
Ablat 


Genitiuus> 

Datiuus, 

Accufaciuus» 

Vocatiuus, 

Abktiuusy 


i:d  E    P  ^O  N  O  M. 
Daciuus»      ^^^-^^à^a.àU  Mienne. 
Acculatiuus,  firnilis  nominanuo. 

Vocatiuus,  Ma.  ( 

Ablatiuus,  fimilis  gcnitiuo. 

Elurale. 
Nominatiuus,        Mes,  Miennes,  les  Mie^es. 

de  MeSides  Miennes, 
4  Mes,  aux  Miennes. 
fimiKs  nominaciuo. 

Mes. 

firnilis  genitiuo. 

Sic  clcclinantur,To«,  TayTien,  Tienne:^on$Sa,sien, 
SiennemiCi  quod  carcnt  vocatiuis. 

Mon^Ton,  Son,  mafcuhna  nonnunc|uani  ponun- 
turloco  Ma,Ta,Sa,  fœmininorum,antc  nominain- 
cipicntia  à  vocali  :  vcluri,  Mon  orne.  Ton  auantgardc. 
Ton  oreitle,Son  ignorance.  Ahquido  dïcitnus,M'amic, 
M^amour,  aufcrcncla4  ex  ma,  aur  potius  on  ex  mon, 
qubd  pronuntiatio  durior  c(rct:loco  autcra  litcra- 
rum  aolatarum  ponitur  apoftrophus,  qua:  indicat 
dbfeâiipkiiâarunnr  literarum ,  vt  diximus  fuprâ 
inprincipiojvbidc  apoftropho  rraftamus. 

yfiii  fiint criàm  Mo«,To»,$o«,quando rcfpondc- 
tur\ad  intcrrogatum,  rcpctcndo  fubftantiuuni  iri- 
tcrrpgationis:  V cluti,  Eftce  la  ton  maifirefOuy  ccfl  mon 
maiflre.Si  autcm  nolumus  rcpctcrc  fubftantiuum, 
vtiMur  his,  Mien,  Tien,  Sien  :  iftce  la  ton  liurefCeflle 
micn.Qnx  rarà  ponûtur  fine  arriculis  le,l4,les,C*eft 
le mrrh,La mienne,  Lajienne,  Cuin  verbo  fubdanti- 
uo  non  admittunt  iftos  articulos,  fiue  lelonijainm, 
/e,%»f/,  vcldcmon  ft  raiiua  (cxccpto  Ce)pf  aecedâr, 
fiuc  non  :  vcluti,  Cecheuale)}  mien,  ç'eftçéhy  qui ç/l 
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tieffy  Lequel  efl  tien .  Ceftuy  ci  eft  tien,  Cefhiy  U  efifieh, 
Exccpto  Cc,dixi:  non  cnim  dicimus,CÊ^€ftn€n,  pro 
C'eiiletien. 

Dcclinatio  Pronominum  Hojhe  &  Yofhe. 
Singularc. 
Nominatiuus,       Hofheyleî^ofhre. 

de  Sojhe,  du  liofhe. 

kY^oÂrt^au^ù^hre. 

fimilisnominatiuo. 

» 

fîmilisgeniciuo.     . 
Plurdc. 
Nominanuus,       VoftreSyVclîJoSfVcllesïioftref, 

desî^ofhesydeî^os. 
auxKofircSyàîfos.  *j^ 

fimilisnominaciuo.    ;  J- 

fimilisgenitiuo.  ^ 

Fcemininum  omninofitnilc»ni(i  quàdaniculus 
c{kfœminmxis,U'tJàftretdeUîfo/tre. 
Sic  dcclinatur  V^ihre,mCi  qùod  vocatiuo  carcrl 
Nonnihildififerunt  interfc  No/frr^  &Noy,  Vo- 
ftres  &  yoSf  quodad  vfam  actinet.nam  vrimur 
nos  &  Vos  quando  fubdandutim  (èquitùr  ;  veluti, 
Noy4mè,Voj4i»i?Noy/f/rrfy,Voi/rttîTX.Qupd  flfub- 
ftan  duû  noxiex  primacur ,  aut  fî  prxponatur,  tune 
vdrour>îo/?rw&:  VoAres ivthitUCes  Hures /omno- 
jhreSywA  Voftres  :  Qnifrmces  Itures^naftres:  vcl,  A  qui 
font  ces  Uures^lb font  na/hres. 

^£ft  nobis  Prônonien,quod  quidam  appellanc 
itcrariuum  ciufdem  per(bnae,fiuenomé,  nuepio- 
Domen  fit>  nempe  me/me,  &  in  pluralimi^^x:  ve^ 

,        luri. 


Genitipus» 

Daduus» 

Accufaduus, 

Vocaduus» 

AbladuuS) 


Geniduusy 

Daduus, 

,Accu(aduu$, 

Vocaduus, 

Abladuus, 


pro 
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lud,  lejuis  du  me  fine  conjitlj  Les  maris  des  nig/mes fem- 
mes, Vay  parlé  à  Iny  me/me,  vcl  à  eulx  mefmesy  ihoymef- 
tnelefkfAy, 

\ 

D  E    V  E  R  B  I  S.       .  / 

Erba  fujit  diâioncs  quç  fignifïc^t 
auc  agcre  aliquid,  veluti  kimer  :  auc 
pati,  ^c\\xx\y\efuxs  aimc^iefUis  batu. 

Qux  fignificant  agerc  al^juid^ 
propterca  appellantur  Aâiiia.  Alia 
qua?  fignificât  paci^idco  appellantur  Pa(ïiua.Quac  , 
autcm  vciè  adiua  func,formant  ex  fe  participiiATi 
praeteritum,  vndejpunt  verba  paflîua,cum  vcrba 
fubftannuo  9  de  quo  poftca  diâuri  fumus:  velue 
vcrbum  iftud  Aimer  format  exfeA«W,participiu 
praeteritumrvndc  dicimus,ley«^  4ime. 

Eft  practcrca aliud  genus  verborum,qaac  nc- 
quc  funt  adiua,  neque  paflîua:  atquc  idco  appel- 
lantur Neutra,&  non  dcclinantur  in  voce  pailiua, 
yclmiKire^ieriSiturisyScc.Courir.kller, 

Praster  haec  tria  gcncra,  eft  aliud  verbura  quod 
vocant  Subftantiuum ,  ncmpe  tare,  quod  neque 
aâionem  neque  paflSonem  fignificat:  fedtantum 
dénotât  eflcntiam  3c  exiftcntiam  vel  fubfiftétiam 
.cuiu(cunque  rei,  eius  quae  fignificatur  ipfo  nomi- 
nc  quod  illi  adiungitur  :  veluti,  lefiisy  Tu  es  y  \left* 
Attamen  vfqucadeo  neceflarium  eft  omnibus  a- 
étionibus  &  paflîonibus,  vt  non  reperiatur  vllum 
verbum  quod  periftud  non  poflîr  rcfoluiipropte- 
rça  quod  omnis  aâio  vel  pallio  rcquirat  exiften- 
tiàm,vcl  fubfiftentiam,&:  eflentiam. 

Eft  &  aliud  genus  vcrborum  qui^  appellantur' 

c.j. 
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Impcrfbnaliasqubd  ncque  pcrfonas  neque  numé- 
ros habeant.  hoc  eft^qubd,  quado  lUis  vtimur»  ne* 
(ciamus  de  quo  fîac  (crmo,&  an  de  vna  an  de  plu- 
hbiis  perfbnis  :  tancù^n  habec  modos  &  rempora 
diftinda  :  ôc  omnia  func  certiç  perfbnx  •  Sunc  aa<* 
tem  duorum  ecnerum  Latinis  :  alla  terminancur  * 
in  t,quae  vt  Gaïlicè  exprimamus,praepomtur  i/:vc- 
•  luci  Oportet,  Ufaulty  Oportuir,i/4  faÙu.  alia  termi- 
nancur in  cur  :  caha  quum  Gàilicè  reddimus,  prse- 
ponimus  on:  veluti^Amatur^ol^i  4ime:  Amabatur,on 
dimoit'.DicitiXï^ondùAn  quodicendi  génère  ali- 
quando  i/r  ponitur  loco  on  :  vë^uci>  ils  di/érUppto 
9ttdit.  Vî 

ACClDENXhA     V  E  R  B  I. 

Verbofeptem  accidunt,  Modt^s,  Tempus>Spe^ 
cies>FiguraXoniugacio»Pec(bna  9c  Numerus. 

Modus.  \ 

Modorum  func  quinque  gener)i|i  •  Primusàip^ 
dus  appellacur  Indicatiuus,  propterea  quod  ver- 
bum  auquando  demôftrac  rem  aliquani  fieri,auc 
quod  ficDac,auc  qu6d  fàâa  fie,  auc  qubd  âèc,velu« 
ti>r<ti/iif ^r^i/no^e,  \'ay  aimé^Vauoye  aiment atmcray, 

Sccundus  modus  Vcrbi  appellati^r  Impera« 
tiuus ,  quoniam  ycTmur  eo  in  imperan^o  :  vçluci 
Aime.  Caret  prxterito:  non  enimimpera^e  poiTii* 
mus  quod  eft  prçteritum:cft  enim  tempuWreuo- 
cabilc.  Habct  igitur  tantùm  prœfens,  quodtamen 
non  ica  prç(èns»quin  fimul  aliquid  futurum  |igni- 
ficet.  Fruftra  narique  alicui  prxciperemus  vt ^ace* 
retid  quod  iam  cœpcum  cllctab  co  fieri.  P^ae-* 
terearolemusnonnunquam('quum  ita  videtui:) 
adiungcre  illi  Nomen  ôc  Ad^erbia  fignificancia 
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tempus:  vcIuti,F4jy  cela  demain,k  cefle  heure iprtfintt* 
mcfU.(\\xotn  bona  pars  in  (è  inc4uclic  fururu.Quan- 
doque vcimuj fucurolndicadui  pro Impcraciuo: 
vcluti,  Vousferei ceU^Tu  ira^ là»  Tamctfi  pcr  Impc- 
ratiuum  tam  conjraodè  dici  poflît:  idem  cnim  cft, 
TMtes  ciU ,  &  Va  /4,acquc,  Vous  ferei  cekr^  Tu  trot 
/!^,pronunciacacum  impcrio»aut  docendo  aliquid 
fupcriorcs  :  non  cnim  pofTunc  inferiores,  qui aliis 
ruDiiciuncur,prxcipcrc  fupcrioribus:  quum  ne  in- 
tcr  parcs  quidem  prîcccptum  habcar  locum.  Vn- 
de  apparet  Imperatiuum  nfiagis  c((c  futuri  auâm 
prxîèncis  remporis:  GJcem  potefl  dici  ram  tucuri 
quàm  ptxCsfntis. 

'  Tcrtius  modus  appcllaturOptariuus,auando 
optamus,fîue  dcdderamus  aliquid  modb  ncri,feu 
faâurm  cflcjàut  in  futurû  ficrî  :  vclùti,  O  que  ^folon- 
tiers  îaimcroycy  tauroye  aimé,Dici4  yncUle  que,  i'aime. 

Qjiartuj  modus  appellarur  Coniiinftiuus,  vcl 
Subiunâiuus:  quum  caufam  addimus>aut  condi- 
tionem:&  duo  mpdi  (imul  iuhguntur/vcfiac  fcn* 
tentiàpcrfcfta:  wclutijCidicsLm^Cllf^tetauraydtÛ, 
fcntcntianon  cft  pcrfcdka.  nifi  aliquid  aliud  àddâ, 
veluti,m  le/çMraé,,  aut  fimilc  aliquid.  Vourquoy  Pai^ 
meroye  ie^eu  qu'il  ne  mefeit  umais  que  malf 

Qujntas  modus  vcrborum  appcllaturlnfini- 
tiuus:  quando  vcrbum  folum  pontum»  ncque  ali- 
quid déterminât,  nequc  demonftrat  ccrtamper- 
(onara  qux  faciat  aut  patiatur  aliquidineque  tcm- 
pusin  quo  aliquid  ,fiat:neque  numcrum  perfona- 
rum  quae  agunt,  vna,an  plurcs:  veluti  AimerSi  alia 
vocabula  non  addas  huic,  ignoratur  quis  amcr,tu 
an  ego,àuc  alius  aliquijs:  item  quot  fint  qui  amant, 

c.ij.  1^ 
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-K  ôc  quo  tcmporc.Habct  pratcritum  tcnlpus:vcItJti 
Ai«oir4iW.  Modus  iftc  cft  origo  omnium  partiûrn 
vcrbi.  Lwnihabcntctiamfuturum,velutiAma- 
turum  cflc  :  quod  nos  cxprimiraus  pcr futurû  In- 
dicatiui,  addédo  yoculam  iftam  Q^^ycluti  quum 
dicimxxs^l  efjf  ère  qUèief^an  aimera. 

Qupd  aitinct  ad  Latinorum  Gcrundia  &  Su- 
pina  j  Gallis  non  cft  illis  opus  :  nam  cà  exprimant 
pcr  mfinitiuos  aut  parricipia  :  vcluti  pro  co  quod 
Lacini  dicunt,Eo  vcnatum,Galli  dicut,Tf  wiV»"V4y 
chaJpr.KcdcovcïtxtUyl€reHiendecha/pr,YcniyC'' 
nandi  gvatiaylejuis yenu pourchaffir ,  Recrcaturav> 
nimusym:indo,Onfep?atencha^LfU.Qnxdzm  ali- 
ter pofTamus  enjiciare,  veluci^If  yay  à  la  chajjèy  &c. 

Tempus.    ^ 

Tria  funt  praecipua  terapoflfc^racfens,  PrflBteri- 
tum,&Futurum.       % 

.Tépore  przfèûd  indicamus,rem  de  qu^  loqui* 
ixinr,Tï\xnc  hcn:ycl{xtifle  t'dtme,Tu  es  aime  de  moy. 

Tetapus  prxteritum  diuidirur  jn  tria  tempora. 
Primum  dicirur  Tempus  prîcterim  imperfcâum: 
quia  non  dénotât  abfblutài^  Hué  perfeââ  aâi^o^ 
nem  vel  pàflîônem  practéritam,  fed  tantummodo^ 
ihchoatam:  vcluti  r^ii/Tfqye. 

Scconduni  appeltàturPrxtcritum  perfedlum, 
quod  cft  duorum  gcnerum:vnum  cft  nmplex^dc- 
notans  aâionem  vcipaflionem  pérfeâam,  cnius 
tamentcmpùsnon  cft  prorfusdcterminatum,ita 
V t  ab  ahis  dcpendcat,  vt  perficiatur  rcntentia  rve- 
lu ti,  le/ÇS^/e  Koy  lors  iju'ilfiét  cofironné,  lèfei  ce  que  ni 
m*aumf  commandé,  fbudatn  queicreceu  tes  lettres^  \elcu 
hier  les  lettres  qnetHm'auots  emtoyeesilyahHiÛiotirSf 
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Tcrtium  compofitum  cft  ex  vcrbo  auoir ,  &  parti- 
cipio  practcriti,  fignificârquc  tcmpusprorfiis  pra:- 
tcritum,non  opus  habcns  aliis  quae  coilfequahtur 
vt  pcrficiatiir  fçnfus:  vcluti,  Vay  yeuU  KoyyVayptiéi 
ce  que  tu  rffauoif  commande^, Vay  leu  tes  lettres.  Suntdc 
aliaduo  gcncra  :  vnùm  quod  fit  ex  praîtcrito  pcr- 
fcdto  fiipradiéU  verbi  auoiryôc  participio  vcrbicu- 
ius  fit  mcntio:  vcluti,l'cM  aimé.  Alterum  cft  etiam 
cxpraetcrito  perfeâo  ycrbi  cuius  fit^nientio:vc- 
Imill'ayc^aimé. 

Ha^c  duo  gênera  nihil  definiunr»  quemadmo^ 
dai|nnecprâ?teritum  plus  quàmperfeâum:  pro- 
pte|:6a  aliquid  prxcedat  aut  confequacur  ticcelTe 
cfkyOqîiSimû  m  tcmpore  prseterito  :  veluti,  l*auoye 
faiéi  quand  yousyeintes»VeufkUl  quand  yousarriua^ 
fles^VeuJpfkidptu  me  te^jjfs  e/eript,l'ayeufaUtauant 
qud4rrmafl. 

Tcrtium  appcllatprPraetcrîrum  plus  quâm  pcr- 
fcdiiiTi  :  quod  formatur  ex  practcrito  UTiperfedo 
vcxhiVay^a^yai  cum  participio  praetcrito  vctbi  cu- 
ius fitmentk):  velun,('4iiojyf  4/)9fe*     ^ 

Futiirum  îignificat  tempus  vcnturum  :  veluii, 
iaimeray  .  Sacpius  autem  iungitur  Adu^rbiis,  aut 
Nomiriibusfignificanribustcrnpus  :  wÀ\^t\^élefc- 
raykcefk  h!eure,matntenant^emam,dedans  hmCl  iours, 
Nl^nnunquam  vt  oftendamusrem  fururam  pro- 
pè  iam  cflcconfeé^aro,  vtîmur  priacterito  pcrfedlo 
cum  zài\ct\)\o%Ç\cXayfai£lmamtenanty  Vay  diÛyVay 
tout  incontinent  difréiptOy  le  fetay,  diray,  difneray  in- 
continent, r.  ' 

.V(,-A , ,        Specics.  ;  „  '     .  " 

Dox  funt  (pecics  verbonî:  vna  primitiua,  qnan- 1 
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do  verbuRi  eft  ex  fe.  nec  formatur,  auc  dcnuarux 
ab  aliquo  N<^inine:  vcluti  Aimer.  Altéra  deriuati- 
ua,  quandoformacur  &  deriuatur  ânomine,ve- 
lud  à  ficUncholie  ,mel4ncholier:  à  cholerc,  chéertr  à 
Pififr,Ficiirfr:àfl^,Rire.  z^;^   * 

^  Qyxpà  atcinec  ad  Dcriuatiua  Ladnomm, Fre« 
quencatiua ,  Medicaciua,  &  Defideratiua»  w^iios 
caremusio  ea  figniBcarionc.  Attàmeo  Inchoadua 
exprimimus  per  vetbum  commencer.  ve]ud»lf  rom- 
mence  k  éisioirfaim  •  Medïtatiua  vctb  tti*rio»  per  ver- 
ba  Defideradua;  velud  Parturio,tf  djc/h^^  te  yeulx 
m^inter'  Et  Frequehtatiua  per  adu)erbiatD/oM»f«f» 
&  fimilia,  velud,  le  hante^ouyay  filment.  Quanuis 
aatem  v^^faûû  fit  ex  Vificofreqaencariuo^non 
(êniattamen  figniiicadoné  in  noftra  lingaa:  ade6 
vt  opus  habeac  K&ûcihio fimhi  velod,If  yXte/ot^ 
ment  le  Valait  o*  lesfrifotmitn.  Nonnulla  haDcmas 
quç  fi^ificât  iinitarionecn»teriiiioacain  t^velud 

Figura. 

y  erba  vt  &  nomina  arque  Pronomîoa  ,habent 
fimplicem  figuratn  &  compofitatn  Simplex,  vt- 
lud  Dire  »  "SteoWi  Om.  Compofira»  velud  Conandire^ 
VWêokr,De/ier. 

Coniugatio.  ^ 

Quaruor  (untconiugadoiies  Verboru  (êparatc 
tuxtadiuerfas  rerminationes  infiDiduorum.. 

Pnma  terminatur  in/r  longum  :  veluri»  AimerB 
Itapper^Donner.  ^'^  ^ 

Secunda  in  oir,vèIud,  Vfoir»P(Mioir. 

Tatia  in^  breue»  vctuti.  Dire,  UttreyCogno^, 

Qu^ru  in  ir>vdud>Fié'^Ioiiir»G4ikfo^        (F4ât. 
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Pcrfbna.  \ 

Vt  Pronomuia,ica  &  Vcrba  trcs  liabct  pcribnas. 
Prima  de  fcfc  loquitur,&  non  de  alio:  fiuc  agat, 
fiuc  paciatilr  ;  vçluti,  Vatme  Vierre^  v\\^lcfris  Mme  de 
Vierre.  Vcrùm  in  plurali  potcft  copprchcndcrc 
quanuis  pcrfonam,  Toy  CT  ff^  auofisfkiCltcU^luy  ^ 
f^moyctioyauonsfkiÛcela.  \ 

Secunda  ucr(ana  cft  ca  ad  qaam  dmeimusfcr- 
ihonem,  veluti>Tii  aimes.  Coiusedam\pTurale  po- 
tcft (îbiadiunge]:e  temam  pcr(bnam,yeluoVvoMf 
0'Vierretre^U. 'Nos  Gcpc  vfurpamus  Uznc  fccun- 
dam  pcrfonam  pliiralbra  pro  ungulari^quum  nos  ^ 
/àiloquimur  nobisfuperiorcs,vcIuri^  Vom  eftesmon 
perearfiiSneur  ^  \ 

Tcrria  pcrlona  elt  ea  do^ua,liue  praelcns,  nue 
tbicAs  fîiçrir ,  loquimucp  non  diriigentcs  ad  eam 
(crmoncm ,  véluti ,  Pierre  eftalléla .  Les  hommes  font    ^ 
quetsi^ues  fois  f  ires  que  lesbefks.  \ 

Numcrùs,  \ 

Vt  Nomina ,  fie  &  Vcrba  duos  habcnt  niume- 
ros ,  fingularem^  "Vcluti,  \e  U  :  de  pluralcm ,  veluri» 
l^oHàlifim. 

Supcrcft  hune  profcrre  exempta  coniugatio^ 
num  quatuor,  vtclarior&  dilocidior  fit  démon-  ^ 
ftratio  modornm,aiquc  temporum  &  perfotftitru.  * 
C^upniam  autem  verbum  Auoir ,  quod  Latine 
Ha&ere  didtur,  &  verbum  £y?iT,  quod  Làtiniap- 
peUant  Sum  tcI  Efie,  inferuiuntconii^g^tionibus 
alibru:  primo  loco  fiinicôiuganda:prçiertim  ver^ 
bu  Aiéoin  quia  &  fibi  in(cruit,&verbo  iftrc.  Vcrbu 
autê  fi/Ire  inferuit  ctiam  neceflatio  non  (blùm  pa& 
Jims/cà  ctiam  n^ultii  ncums^vcluti  A0çr  ôc  ymir.  \ 
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Vïxfcnsy  v*^ 

S.J'Ajy,MAy>i/H4. 
V.nouskuonsiPomhue^yilsOnt. 

Scribimus  hn  in  tertia  perrona>vt  diftingaamus 

camà.pr«po(îrionc. 

Praçcentum  impccfèâum/^ 
St,tAMoyèfmAuois,ilAuoitJ  > 

V.noMS  AuionSyyoHf  Auii^ils  AHoytnt, 

Pracceritum  perièâum»  *  . 

P.  «o/«^  EuJmeSf  yoMi  lufles,  ils  Zurent.  *; 

In  e^ySir;  &  cx^i  icribicur /quod  non  pronno- 

tiacur^uncùm  acUiituradproducendamfyll|d>a0iu 

Alircr,  .> .'    -..■',  f:    ;*  .■•  --/s 

S.i^Kycu,mAseHyilAe$0         m 
P.  nofis  Allons  e«,  yoHS  Aiff 7  fn»  ils  Ont  eu.  ^ 

Pcastedtum  plus  quâm  perfèâum» 
S.iAuoye€UytuAHoifcu,UAHoiteM^    . 
P.  ;90Mr AMonscHy  yousAuiei euy  ilsAHoyemeiê*  ' 

Foturum  imperfeâuflft»  ;  / 
S.fÀufay,  m  Kuras,  il^prot*  - .  r«  i    .     »  \;        - 
P.  f^MAtêrons^  yous  àHrex^ilsAi$ro9ik  m  .  ..  ; 

;     Futurumpçrfèâvais  ^^i;  r  '        ":^ 

sJAHrayttHmAHraseHyiÏAmr^aê^  /î^:ij  .>  li 

P.  m>Ai^  Aim>ii;  eu,yçtàAHire7^€UyiU  Âstrom  tu*  ? 

\,       IMP  Exil  ATÎ  V  VS.>  , 

A      Pr^iênsiKFucorQm»  Vw: 
s.  ^jre^ji^Aîr  ^^^  <; 

3Pt  l^ypkf^Ayc^q^ilsAyttit.  ê      i    îiu,  ; -; 
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.     O  PT  A  Tî  Y  y  S. 

Prxfcns,  O  ^fi^e  Vp/o«rier/ 
sJj^wroyejmÀHrois.UAuroit: 

'  K]xtcïy"vleuliï  Dieu  que 

S.nuJJiytùlu^s^ilEuft. 
V.noHiJiiffiemkyousUfiieK^ilsEuJjint.  ^ 

PtxictHnmpct&fkum^Oqueyolontiers , 

%:^kuToyt!tu,tuhuroMti^dJiHroUtH.  , 

P. nous  Aurions eu,youi  Kwriex.m.  Us  Auroyenteu. 

.Pr«tcrinim  pltts  qûàna  pctfcaum, 

vleuflàQieuque^ydofi  > 

seEupeUyfu  lujjk  eH,U  Eufîfeu.  ^ 

V,nousti/fiio9i^èt^yous%Hfi$(^m,dsiuJpnteu. 

fntututa^myêteilleque     : 

sJAyeytuAycSyilAii. 

V.nous  Ayons^yous  AyetiUs  AytfU* 

c  oKÎVNç%iy  ys., 

VïTCcnSyCombienque^y cl  Comme  dinpjait  que 

S.tAyeituAyes,UAii^:s\:^'^r:  • 

V.r^usAyonSjyousAyeXyilsAyent* 

MitctyYeufée  :  |  t 

P.  wi^  Aia»^,  >di«f  Ai«f  o  ^s  Ont.  v 

^l>caf  ^ttitum  ipp^tfcûûm,  Qiww/ 
sA'^Amo^tH  Ajmiiyil  AMtoit. 
V;nous  Auriom,  yoHS  Awriç^iUsAuroyem. 
Alïtct,  Combienque 

S.tEujJe,tuluJps,ilEuft. 
V.naMBHBiQm^yom^SifikSy^HsSMjpnt. 
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Prattcritum  ^ctfcCtMmiCùmhienqHe 
S.^kyeeH,tuAyeseu,tlAiteu. 
V.  noM  Ayons  eu,  yoMs  AyeT^e»,  Us  Ayem  m. 

Alitcr.Veu  que 
StAy  euy  tu  AseUy  il  A  eu. 
P.  no/û  huons  eu,  yous  Aue^  euyils  Ont  eu. 

Praetentum  plus  quimpcrfc<3tii,Q£^ 
S'^At^royeeu^tuAuroiseu^itAuroiteu. 

^'^mkmhnstu,yousAMrieK,eu,UsAmoyemeu. 
•  Aliter,  Com&ifif^         \ 

S.nuffieu,tuEt^seu,ilEupeu. 
^''^sEs^ionrcu,>oiifEu/tiex,eu,UsUtt^ 

B.urGim9ÏitctVeuque 
^-i'^téoyieu,tuAuokeu^ilMÊoiteu. 
^^nêusAukmeu,  ^ottiAtae^eu^ibMioyeriteu. 

.       Futûrum,  ct£^ 
S.  fAuray  eu^tuAurâteu,  UAitra  eu. 

^'^^  Aurons  eu,yQUiAu^eu,ilsAuwti  eu       . 
IN  PIN  iTiy  vs. 
VrxCcn$, 
Auoir^ 

Prartcritum  pcrfcftuiii, 

Auoircu.  ^ 

n    \  .' AJ^TICIH|. 

„,S"°  habctparridpia^yniinipwfcosiy^^te. 
ramprxtcriroin,B».    ,   .  , 

CONIVGAtlOVERBl  ESTRÉ 

.  ^      A  *■  *  *     _  lia'.- 

IN  D  I  cAtirvs» 
Pracfcosi         .         ^ 
S.ieSuis,tuns,ilEft. 


OfittfH. 
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Pflctcritumimpcrfeaum, 

V.nous  ï^ftions.  yoHS  iftkl.  Us  tftnyent. 

Prçteritum  pcrfedi^m, 
$.  te  Vuytu  1^145,  d  Fut J 
V.  nous  Vu/meSy  -^ousJufleSy  ils  Vure 

Aliter; 

S.  t^yefiéy  tu  AS  cAé,  il  A  elté. 

i.  nous  huons e^.yoHsAuexeOé.i^ 

Pxxtcntum  plus  qua^m  pcrtcautn, 

S.  eAuoye  efté,  tuhuoiscAé.  il^^iff^-  ^ 

V.  nous  huions  eOé^yous  ^uk\Ms Auaytnt ^IH. 
Futurum  impcifcâum 

s.  ie  ierayy  tu  Ser^Sy  d  Sera. 
P.  nous.^rùns,  yous  SereT^  dsS 

Futurum'pcrfcou 

SJ'Aurayefté.tu  Auras  efUyd^ur4^^^^ 

V.nous  AHronseAé.yousAureT^eOelds  Auront  t/U. 

I  M  P  E  a  A  T  l  V  V  s. 

Pr^fcnsficFutun^na^ 
s.  sott^qu'dfiit. 

P,  Soyçns^  ^oyexjqu'ds  Soyent, 

O  PT  AT  l VV S 
VïxCcnSyOqueyclontiers 

S.  ie  ^eroycy  tu  Serow,  d  Serott,  j 
V.nous^erionsyyousserU^dsfmyem. 

AlitcTyVleuftàDiiuque^yelOque 

S.ieVuffeytuTuJJès.dïufl. 
P.noustufiom.yousVufUxdsVufent.  ' 

Prxtcrkom  pcnc£him,o^iic>o/omim 

S.  r^ur6ye  e/îf ,  tu  Kutpif  efte,  d  AuroueÛe^ 
V.nous  i^nsejU^yomA$mei€A,dsh^^ 


V 
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PrztentUiti  ptus  qaâm  perfç^um^ 
Vlenfiji  Dieu  autyyéio  fi 
S.  i'iujji  eih",  tu  JLuffes  ede\  d  ïmA  e/îe. 
p.  nous  lufitons  E/?f,  yous  iufiUZe/téyils  lujjint  efté. 

•    Futurum,  Dieu  Knieille  que 
S.ieSoyCytuSotSyjl^oit, 

V *  nous  Soyons^  yous  Soye'^  ils  Soyent.  ! 

C  O  N  I  V  N  C  T  I  V  V  S. 
VtxfcnSyCobien  que^wci^Comme  ainfifiit  que 
S.itSoye,mSoiSyilsoit.  ^^ 

1^.  nous  Soyons^yorn  soyex,,ils  Soyent. 

Aliter,  Veu  que 
fi.ieSuiSytuEs^ilBft*  \         ^■ 

P. noussommesyyous  ElieSyils  Sont. 

Prartentum  impcrfcâum>Q^^(j 
$.  te  Seroye,  tu  Seroù,U  Serait.         ^ 
P.nousSerionStyout^erie^yilsSeroyent. 

•î  L .  ;   AlixcVfjQe^hien  que 
S.  ie  Tujjè,  tu  VuJJisMfuft.  / 

r.  nous  TuponSy  yous  VuJSiei,  ils  ¥uffent. 

PxxtçntixmpcrkUtumf  Combien  que 
$.t*Ayeefté,tuAyeseiié,tlAite/U4\,, 
P.  nous  Ayons  eiie\  yous  Ayet  ejié,  Us  Ayent  efté. 

KhxctyVeuque 
sJ'Aye^,tuAseHé,U^eAe. 
V.  nous  huons  efté^yousAuex.e/iéyib Ont e/té. 

Pr^etcricum  plus  quâm  petkStnm^Ciuand 
S.i*AuroyeeAé,tuAuroisemfUAuroite/lé. 
P.  nous  Aurions  efté^  yous  Auriex,  e/lr ,  Us  Auroyent  e/té. 

Aliter  y  Combien  que  .  , 

S.iZuffeefléytuEujfeseAiyiltuflefH,     i,  <. 

p.  nousEufwns  efii  yous  tuftex,  efié,  ils  Esiffint  eBL. .  : 


S.  rA»fl 

V,noué 
V.nous 


iflre. 

AHoin 

Ha 

E  X  1 


s.  lAl 
P.  «oft 


S.i*Ai 
P.  noi 

S.i'A 

P.WQ 


s.r/ 

p.  m 


\-, 
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Rurfum  alitcr/vfw  qfiif 
s.  i'Kuoye  efté,  tu  Auàtf  efléi  il  kuoït  efH. 
P.  nota  huions  efté,  yous  mieii  eHé,  ils  Auoyent  ene. 

Fmurutp,Qw«^ 
s.  lAuray  f/?e,  m  Auras  eSd  il  Aura^fté,  ^ 

P.  nous  Aurons  f/îe,  youJ  Aure^eflé,  ils  Auront  tfti. 

I  N  F  I  N  IT  IV  V  S. 

Praclçns, 

iijlre.  '  •       • 

..  Praetcriturn  pcrfcâum» 

Auoirefté. 

P  A  R  T  î  C  1  P  I  A, 

\    Habct  parcicipium  pracfens,  By?4«f . 

E  X  E  M  P  L  V  M      P   Rgl  M  iC      C  O  M  I  V- 

garionis  terminât»  in  e  ^:  vcluti  Aimer. 

.^   I  N  D  I  C  A  T  I  V  V  s. 

Pracfcns»  \ 

s.  i'Aime,  m  Aimes,  il  Aime. 
P.  «o«J  Aiwiow,  yousMme^,  ils  Aiment. 

Prxtcri^m  impcrfcâum. 
S.i'Aimoye.tuAimoiSitlAimoit. 
-P.  nous  Aimions^  ^ous  Mmie^,  ils  Mmoyent. 
Practcritum  perfedkum, 

S.  i'Mmay,  tu  Aimasy  il  Aim4. 
P.  nous  AimafmeSyyouâ  Aimaftcs,  ils  Aimèrent 
Quidam  fcribunt,  fAJmhtu  kimis. 

Aliter, 
î,ï  Ay  aiméytù  As  aime,il  Aaimt. 
p.  nousAuonsaiméfyouskt*ei4imé,  ils  Ont  aimé. 
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Aliud  practcritum  perfcâtfipropriûm 
..'   GallisjnonLatinis.  \^. 

i   S.fEHdimé,tuEusaim€\UEiU4imé, 
\       p.  nous  ^Hpnes  aimé,  yous  Eufies  aimé ,  ils  Eurent  aimé. 
\  Aliter, 

\     S.fAyeuaimé,tu  Aseuaimé,tlA  éuaimé,     * 

V.noàs  huons  |W  aimé,  yousAue^eu  aimé,  ils  Ont  eu 
^     aimé, 

'     \  Praetcritumplusquàrapcrfcûam. 

S  ^•fKuoyeaiméituhmisaimJyilhuoitaimé. 

'  P\noHS Auionsatmé^y^us AuicZaimiéyils Auoyentaime\ 
\  Futurutn  impcrtcdumi» 

5.  fAimeray,  tu  AimeraSytl  Aimera.  ,,.^' 

p.  nous  Aimcrons.yous  AimercTi^ils  Aimerûnt.  .>'  "^^ 

^  Fucurum  pcrfc<aum,       /" 

Z,i  Autay  aimé,  tu  Auras aimé,tl  Aura aimi. 

V.  nous  Aurons  aimérPousAureiaimé^kmimi  aimé. 
IMPERATiyvs,         \ 
\  Pracfens  &  futurum,  \ 

S.  Ahneyqu'il  Aime. 

"B.  Aimons,  Annex^(ju*ds  Aiment,  .       \ 

a  P  T  A  T  I  V  V  S. 
Pràfcns,  O  yne  >o/i(^ïa» 

S,  i'Aimeroye,tu  Aimeroié,il  Aimerait. 

V.nou^AimertonSyyousKtmcrie'^dsAimeroyent. 

Aliict)pleuft  a  Dieu  que 
SJAinuffè.tu  AimaffesMAimaft. 
P.  nous  Aimt/sipns,yous  Aimij^ie^^ils  AimaJJcnt. 

lPra:tcritum  pcrfcdû,  o  que  yolontiers 
s:i*AuroyeaiméyuAurotsaiméMAuroitaimé, 
P.  nous  Aurions  aimé,  yous  Aurie'^aimc,  tlsAuroycnt 
aimé» 


?.nous 

S.  i^EujJi 
P.noué 
euain 


S«  ?Aimi 
P.  nousj 


S*  i'Aim< 
V.nousi 


S.f'Aîmi 
V.nousi 


S.  i'A/;if< 
?,nouii 

S.TAimi 
V.nous\ 


S.  i  A^f 
p.  nous 

S.i'Aya 

P.  ;70M/ 


^ 
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--^         Prattcritumplusquàmperfcâum, 

VleultàDieHijue,yelofi 
S.Huffê4iméytuiuJpsaimé,ils.uftiumé. 
p,  nous  EuJStons  atméyyoHS  Eufte{aimé^ih  tufpntaimé. 

Aliter,  O/ijVcl  O  queyolonticrs 
S,ïEHjj[eeu4imé,miupstU4ime\i{tMfteHaimé. 
p.  nom  lH^onsmaimé,yoHS  Enfitex  eu  ^wnéytls  EuJJint 

euaimé. 

Futurum,  Dtcinw/iffe  jne 
S.ïhtm€,tuhimts,dktmt.  .        / 

P.  noHsAinuonSylH>HS  Kimié^ils  Aiment^ 

C  O  N  I  V  N  C  T  I  V  V  S. 
^^^      Prxfens,  ConAsen  que,}/ cl  corne  Minfijoh  qùt 
$.  fAime,  m  Atmes,  d  Aime* 
P.  nous  Amiens,  yous  Aimi^^  ils  ornent. 

Pf  actcritum  impcrfcaum,Q«4mf 
$ .  i'Aimeroye,  tu  Aimerois,  il  Aimerait. 
P.  nous  Aimerions,  you*s  Aimeriei,ils  Aimeroyent. 

AhtcTy  Combien  que  y    ^ 

S.  lAimajJe,  tu  Aimafes,  ilAmafi.   ;  "" 
P.  nom  Aimi/ShnSy  yqus  Aimipie'^  ils  Aimdffent, 

KutfumzMx^ctfyeuque 
SSAimoJt3tHlAimoù;ilAimoit 
P.  nous  Aimion$,yous  Aimie'^ils  Aimoyent. 

Prxterirutib  pcrfcûum^Combien  que, 
y  cl  Comme  ain/ifiit  que 
S.iAye4imé,tuAyesaime\dAitaimé. 
p.  nous  Ayonf^méy^spotês  Aye^  atmé^ils  Ayentaimé, 

AlitcT,y eu  que 
S.i'Ayaimé,tuAsaimétdA4imé. 
P.  nous  Auons  a$me\yous  Aue'^aimé,  ils  Ont  aime. 
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J     Riirium  alitet^diaé  fff  ^f  ^^  ',   à| 


lèfrm  aliter,  Ve«>y»f  ;     - 

syAyetfdimfittéAseuaimé.dAeuaimt.     > 
VénoMhMnseuaimé^yoHi  Aiéei,  oêMmé^tii  Ontcu 

Pî-jctcritum  plas^uàm  pcrfcaû,  Q^«  J 
SifAuroytaimi,mAt^roû  (ùmiShuroitaimé. 
P.  nous  Aurions  4wii/,>o«x  Aurieiaimé^Atmfyetaime. 

AlitCTf  Combien  que  ^ 

S.tUuJpamé^^iuffh^méMt.Mfl4^ 
P.  »bi*^  Ei^/S/ôi  4imé,yous  lufiKTatmé,ilsEHjJent  4imé. 

KiïtfumalitCTiCùmhienque 
S,  flS.uJJe  eu  oimiytH  tujj^u  aimé^il  uft  eu  aîmé. 
p .  w)«y  ^u fions  eu  Mme ,  >(w  J  tufiieZeu  aimé^ils  luf 
Jenteuamé.  - 

—         Item  aliter,  Vf  If  ^«e 
S.fAuoyeaim/,tufikoii^imé,UAuoUaimé. 
p.  nous  Auions  aimé,  \fous  Auie^aimé,  ils  AUoyent  aimé. 

¥ut\iïum,0uand  . 

si  fAuray  tûmi,tu  Auras  aimé,  il  Aura  aimé.  " 
V.hàùs  Aurons  aimé,  yousAurex,  aimé,  ils  A^ront^mé, 

Aïktt,  (Uffind  t* 
^fAutjkyeuaimé,tuAuraseuaimé,écc, 
X-       IN  FIN  ITI  VV  S 

Pracfens, 

■    .  '•■■  ■  ■-■       "  •■ .  ■.  ..■  •».■.■  -,    ..■■•  ■■       ' 

Aimer, 

•    Praetcritqm,  '  - 

huoinùmé^yelAMoirtuMmé. 
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tu.  Quand 


foyetaime. 


ffentéùmé. 

limé. 

té  y  Us  luf 


fcntdimé. 


ont  aimé. 
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I.  CONrVC.   IN    ER. 
P  A  R  TI  C  rP  I  A. 
Duo  habet  Patticipia:  vnumpraercns  adiuunif 
A<m4;fr:alccrum  prxtcricum  paiIiuum,A/W. 

Ab  hoc  partiçipio  pr^ccrito  formarur  verbum 
pa(I(uum»iunâum  tcmporibus  &  modis  vcrbi 
fubrtantiui,itatamcn  vt numéro  &  fexuconue- 
niat  Qomini  praecçdcnti:  vcluti,Pierre  eflaimé,  uhi- 
ne  eJtdirmc.Les  homes  fini  aimei.lesfémes  fint  aimées. 
E  X  E  M  P  L  V  M,  E  S  T  R  E  A  1  M  e'. 
I  N  D  I  C  A  TI  V  V  S.    * 

s.  ié  Suif  aimé,  tf^Es  aimé,  il  Efl  aimé. 

P.  noMS  Sommes  aimeT^yous  tfles  aimèiJls  Sontaime^ 

PraEteritum  impcrfcdum, 
S.  fkuoye  cfléaiméy  tuhuois  ejléaimé,  ilkuoit  efléaimé. 
p.  nous'huions  efléaimé'^  yousAuiei  eftéaimeZ,  i/f  A- 
uoyent  eSié  aime\. 

PriEtcrirum  pcrfeaum, 
S.ieTuaimCytHfusaiméytlFutaimc. 
P.  nous  Tufines  aimé^yo^Fufles  aimei,  il^  furet  aimci. 

Aliter, 
S.  fAy  eflé^iritéytu  AsefléaiméyilA  efléaimé. 
P.  nous  Auons  ejléaime\,  yous  Aué^epéaimei ,  ils  Ont 
e/léaimel^  ^  ^ 

Praetcritum  plusqulmpcrfediim, 
S.  i^AUoye  efléaimé,tu  Ahqïs  efléaiméM  Auoit  efléaimé. 
P.  nous  Auions  efléaimex^  y  oui  Attiei  effé  aimc\;ils  A- 

uoyenteftéaim?i*    Fucurumimperfedum, 
S^ieSerayaiméytuSeraSaiméyihefaaimé. 
P.  nous  s  eronsaimé^ouS  S  creT^aime'^  ils  Serotaim  ?^. 

Fumrum  pcrfe:Çlum,  j 

SjAuray  efié aimé^tu  Ajuros  eflé aimé,  il  Aura  efléaimé,     J 

M- 
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P.  nous  Aurons  eftéaimex,,  yous  hurex,  efiéaimeiy  ils  Âu- 
,    rontefléaimex.:  î 

IM  P  ER  AT  ly  vs. 
Pracfèns, 
S.         Sois  aimé,  qu'il  Soit  aimé. 
'VSoyons  aime^  Soye^  aimciy  Soyentaimeii. 

OPTA  T  ïyy  s. 

PtxCçns,0  queyolontiers 
S  Je  Seroyeaimé,  tu  Serois  aimé,  U  servit  aimé. 
P.nous  Serios  aimei,you4  Serieiàimei^ils  Seroyetaimei. 

Aliter;  p/e»/î  4  Dw^»e 
S.  ieTuJpaime\tuTuJJesaimé,ilft^aimé. 
F.  nous r unions aimei,  yotà^me^xUrnex  yils  Vu/pm 

Ptxtcntumpctkikubn  y  O  que  yolontiers 

SJAuroyecaéaimé,tu,Aurotsèjfielumé,U  Auwitelié 
atme.  \ 

^  P.  »o«j  ^^onseJlé<umét{)i^oHs  Kuri^ 
.,    Auroyenteitéaimex*  T      ;?    ;      *   A  - 

_     ,.    vleujiàvneuqmi^Aolt 
S.  i'Ew^  efléaimeUu  lujjis  efti^^ilEuft  eftéaimé. 
P.  «o«j  Fi<//o«i  eftéaimel^y  yàusÈf^e^i  eftéaimeZ ,  i/^ 
lujpme/téaimex,  ■       . 

ï^ututumyDieuyueilieque 
SùcSoyeaiméytusoyesaime^ilSoifaimé. 
V.nom  Soyons  aime^ôus$h;^4imt,ils  SoyêtaimeZ. 

Vïxïcns,Qombicnque,ye:\Comeainfifoitqu€ 
^*k^oyeaimé,tu%oisaimér^^4mé.  '■:.-.. 

V.9mssoyom<Mei^  Us  soyétainffi. 
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S»  if  S«tf  4//»e,  //<  r  s  a\mé  yil  r/î  aimé. 

!»•  «o«f  Sommes  aimej\^  y  oui  iftés  aime^y  ilsSontaimei. 

Prxicntamimpcrfcûum^  quand 
S.  ie  Seroye  aimé,  tu  s  trois  aimé;  iheroitaime, 
V.  no"*  Scriosaime^y^tisSeriex^atmeiMs  Seroyetaimei^. 

Aliter,  épmbien  que 
S.  te  Tujpaimé,  tu  luffcsaiméy  ilvufl  aimé. 
P.  nous  Vufiionsaime^yyous  fufùeiaime'^yilsTu^'nt 

aimex^  1  i^        *  * 

Vrxtcntumpetfcckumy  Combien  que 

S.tAyeêfiéaimféytuAyesefléatméyiUitefléaime. 

p.  nous  Ayons  cfié aime\,yoHS  hyex^  eftéaime'^  ils  Ayent 

e/iéaimex.»       \ 

AlitçTyVeuque 
5.  i'Ajy  eliéatmé,  tu  Asenéaiméy  il  A  efté  aimée 
V.nom  Auons  cHé  aimex,y  yous  Aue^efié  aime^,  ils 
Ontefiéaipnex. 

Praercntû  plus  quim  pcrfedû ,  Quand 
sJhuroyeeHéaméy  tu  kurois  efié  aimé  yil  Auroit  eilé 

aimé*  * 

p.  nous  Aurions  è^éaimex, ,  yoûs  Àuriex.  eflé  aimex, ,  ils 
Auroyentefléaime'^. 

AlitcVy  Combien  que 
S.  i'tujp  efléatmcytutujfès  efté  aiméyil  tu ftelté aimé, 
p*  nous  luttons  efié  aime'^yyous  tuf  ici  eftéaimei,ils 
K      iHjpnteliéaime^ 

:  Ru  rdi  m  âlitçr,  ve«  ^«f 

S.\^Àuoye  efté  aimé,  tu  Auois  efté  aimé,  il  huoit  efté  aimé. 
V.Mus  Autonseftéaimé^  yousAiiieieftéaime'^iiUA- 
Hoytntefléaimei.         V 
^  \    .  d.ij. 
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Futurum«Q^4n^  ^^    < 

s.  i^Kurd^y  eftéaimé^tu  Auras  efléaimé^dhuraeftéaimé.- 
P.  noM  Aurons  efii  MmcT^yous  Aurtx.  efUaime^ils  Au- 
rontejhédimeji, 

I  N.FI  N  ITI  V  VS.  /^ 

,       Praefcns, 
tfhrcÀmé.  ■  ^ 

^    Pr«tcritum> 
Auoir  ejlé  aimé* 

Sic  ac  aliis  vcrbis  paffîuîs  in  cxtcriscôiugatîonî- 
bus,  vcluci  à  Voir,p:|ffiuû  cft  k  suis  yeUj^tu  ZsycUyScc. 
ijhf  yen,  A  Cognoiftreje  Cognoy:  paffinu  cft  te  suif  cq^ 
gneUytu  Es  cofficu ,  &c .  iftvf  cqgneu .  A  B4/?ir,  ie  ia/tit 
paflîuû  iesuubafti.tu  Es  bafti,&cc.Eflre  b^ .  QiuBda 
pàffiuaexprimuntur  Gallicè  pcr  Pronomcn  &a- 
diuum  vçrbi:  veluri  pro  ie  Suu  appeli.iefùis  nommé, 
dicimus,i>  m'AUpeUeju  fhpfellcsMf^ Appelle. 

Omnia  vcrba  huius  primx  coniueacionis  con- 
luganrur  vt  vcrbii  A//ner»praeicr  vnum  A//fr,quoa 
non Tequiriir  rcgufam  alioram .  Quia  âucem  citis 
coniugacio  'eftdifHcilior^icieoeam  inccgram  hic 
adfcripfimus. 

I  N  D  I  C  A  T  I  V  V  S. 
Ptasifens,  % 

S^hvay,ti$yasiAYa. 
V^nousiJlonStyoHS^ex^tlsyontm 

Prxtcritum  impcrfcClunir 
S.i'Alloye,tuAlIoUiilAll6it./  ' 

V.nous  Allions^youf  Alhe'^ih  AUoyent. 

Practcritum  pcrfcâtum, 
S.i'All4y^tuAllas,ilAlla. 
V.nousAUaJmes,yQUsAllaftes,il£ABertHt. 
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,     Aliter, 
S.  ieSé&alle,  tu  lsàlle\il  k  fi  allé. 
P.  nQUS.^ommes  aUe^yoM  ifiss  dtUex.^ls  Sont  allcT^ 
Pn^tcritum  plusquàm  pcrfcdlum, 
S.tlflpyt  allé ytutflois  aile ytllpoit ail f, 
P.  nous  lflior]$allcy^;>paus  iflie-^  4i7f^,  ils  Efloyent  allc^ 

Futurum,    . 
S.flniyytulra^,tllra. 
V.  nous  Irons.'yfoi^lre^ils  Iront,  V 


"1 


mM 


P  E  R  ATI  V  VS. 


Prapftns  &  futurum, 
s.  Va.^f(U  Aille, 

P,Allons,\llei,^H^ils  Aillent.  ; 

OPTAT  IV  VS. 

...  ^  (p 

PrxfcT\s,Ôqueyolontiers 
S.flroyejtiTroifytllroit. 
V,nouslriom,youslrie7^yflslroyent,  <    ' 

Alirer,  P/4/y&  4  Dir /^  j<#e 
S.fAUaJfe,tuAllajJes,iUIUfi. 
V.nosis  Allt/sions,yousAllipie^JlsAtlaJpnt. 

Pra^ccritum  pcrfcdû,  O  queyolontiers 
SJeSeroyeallé^SerotsalléfU  Serait  allé. 
P.  nous  serions  aUei^.'^oHS  Serie^aUe'^  ils  SeroyUntaUex,* 
Prsecerirum  plus  quàro  pcrfcdum, 
pleuftàDieHijue,vclofi 
S.  ie  Tuffi  allé,m  VHjpsaliiM^uflaUé.      ^ 
P.  nous  Fujsions  aUeiiPous  Vupex,  alle^ils  Tujpnt  allex,. 

Futurum,  DiV«  >M«7/e  j»e 
$JAme,tHÀillesM  Aille. 
V.nousAiliomiPoHSAllie^ils  Aillent. 

^         d.iij. 
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C  O  N  I  V  N  C  T  I  V  V  5. 

VrxCcnStCohien  qué^ycl  Corne  ainftfiit  que 
sJkitte.tuKiUeSyil  Aille, 
P.  nous  Allions^  yous  Alliez  ils  Aillent. 

Aliter,  Vc«  j«e 
S*ieyayytHyas,iha. 
V*nousAllons,yousAllex.9ilsyont,    \ 

Practcritumimpcrfcâum,Q«^i/    0 
%.flroye,tHlrotSyil\roit. 
P.  notis  Irions^  yous  In>?,  ils  Iroyent, 

Aliter^  Çoniffien  que  ^ 
Sj\All4feymAllajis,il  Allajt. 
V.nous  aUi f ions  ^y  ous  hllij^iexjy  ils  AlUJfent, 

Rurfum  aliter,  Ve«  j«f 
S.t  Atloyey  tu  AlloiSyit  Allait^ 
V,  nous  àllionSyyôusAllieXj  ils  Alkyent.  ç- 

Praf  teritum  pcrfe<aum,Cowite»  yne,  vcl 
Comme  ainfi/oit  que 
S.ie  S^ye  aj^e\  tu  Sois allé^  il  St)/f  allé» 
P.  nous  Soyons  alle^  yous  Soyei  aUe^,  ils  So^ntalleT^ 

AlitcVyYeuque  | 
S.ie  Suis  allé,  tu  Es  allé,  il  Eft  allé. 
P.  nous  Sommes  allcx^yous  iftes  allei.  Us  Sont  aile'  ^ 

Practcritûplus  quàtupcrfcâûjQ^^^ 
S.ieSeroyealléytuSeroisalle^,ilSeroitJ^é. 
P.  nous  Serions  alle^y  yous  SeHe^aUeii  Us  seroyét  alle^^ 

AhtcTy  Cbmhien^ue  H 
S.ieVu/patléytuF.uJ]csalléyil¥uftallé\ 
P.  nous  Vkfions  alle^yous  FuJsitX  allex}ils  ^ujJintaUéi. 

Rurfum  aliter,  Veu  que 
S.  iLfloyealléy  tu  Eftois  alléy  U  eftoitallé. 
P,  nous  EftionsAlle^yous  Eftie^allejjils  ïfloyentallè^. 
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Futurum, Q«4»a  . 
S .  ie  Scray  altéy  tu  Seras  allé, il  Sera  allé^ 
p.  nous  Serons  alle^^yous  Serex.alle7:^tls  Seront alle-^, 
^  N  F  I  N  I  T  I  V  V  S. 
#■    Pracfcns,        >         Kllcr, 

Practcritum^%        ^ftreallé.  .     • 

PART  I  G  I  P  I  A. 
Duo  habct  participia ,  alccni  pracfcns  a(^iuum. 
Allant:  altcrura  praetcritum,  hUé .  vcluti ,  Itjàis  alléy 
lllecjlalleey  .   ,  ^  j   ' 

EX  E  M  PL  V  M    V  E  R  B  O  R  V  M  S  EJC  V  N- 

dx  coniugationis  tcrminataein  O  I  R,vcluti  Moir, 

'  ^ 

Coniugatio  haccferè  tôt  habct  tcrmihâtioncs. 
varias  in  indicatiuo ,  quot  habct  vcrba .  Ouariuis 
àutcm  in  tanta  varictatc  coniugatio  vnijus  Vcrbi 
non  fatiffaciàr/altem  vfuicrit  hoc  cxcmpium  pro 
ordinc  modorum  Ôctcmporum  omnious  com- 
munium  .  Pdft  cuius  coniugationcm  ponuntut , 
cxcmpia  vcrborum  quae  vidcntur  magis  diftcrrc: 
îdqac  ordinc  litcraruni. 

I  N  D  I  C  AT  I  V  V  S. 

Pracfcns, 

S.  i>Vo)>,  mvotf,r7voir. 
V.noHsVoyons,yoHsy/oyex,yil^voyent. 

Prnctcritum  impcrfcaum, 
S.ieVoyoyeituwoyoiSjilyoyoit. 
V.  nous  yoyùns,yousyoye^  ils  Voyôyent 
vçl  racUus,  nousYoiyomy  yous  woiyex,i  &c. 
Proetcritum  pcrfcdum, 

a.inj% 
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VMOHéVeifrieSyy^ottsVeiJicSyUsy  cirent. 

Scribirur  eu  m  /  vt  fyllaBa  prodîicatur. 
Aliter, 

S  jAyyeUytH  AS  ycuyil  Aye».  ^  ' 

^^noushuomyeu.yoHiAHe^yeUyiUontyeH. 

^^    Aliudprxrcritum p<rrfcdum,GaIlis pro- 
prium,nonLarini$. 
S.  tEHyeu,tHEHs  yeu^ilEutyeu. 
P.  noMEuJmcs  yeu^yotti  Euftes  ytu^  lunrnytu. 

Aliter, 
s.  /•  Ajy  eu  yeuM  as  ch  >f«,il  a  fu  yen.     . 
P.  noi4S  Auons  en  yeu.yotis  huai  eu  yen,  ik  Ont  eu  yeu. 

Practcrimm  plus  quàm  pcrfc<a«nî,  » 
S.t'AuoUyeUytuAHoisyeu,ilAkottyeu.  v 

P.  noM  Auions  yeu^yous  Aute^yeu^s  Auoyem  yeu. 

Futurim  iraperfcaum, 
S^  ie  Voiray^tu  Voifas,  il  Voira.  ^      - 

V.nous  yoirQns,yj)usvoire^iU  Voiront.   . 

Futi^rum  pctfeâum, 
S.t'KurayyeuMAUra^yeif^lAurayeu. 

^*noHSAurons^jeu,yoi^Aurè\ycu,UrAuromyeu. 

IWP  EK  A  TI  V  vs. 

Praefens  &  futurum, 
5-         ^oy,fuUvoye. 
P.  Voyons,\oye'^,  quils  Voyent: 

O  PT  A  Tï  V  VS. 

Praefcns,  o  y«e  >o/o«wrx 
S.  ieVoiroyeytuVoiroifMyoiroit. 
P.  «o/feT  voirions^yof^  yoiriex,ils  Soiroyent. 

Aur,vt  aliiicribunt,ien^miq>f,|ï#  yerroisiScc. 
Alita,  Pleuftk  Dieu  aue 
^ieyeiJp,tu\eiJpsMveifi..         \ 
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V.noUé  Ycijpionsrpous  Vtipic\yAs  V  eiffm. 
^  ^    Px3Cteritumpcrfc6kùm,0^«eWowf/>rT 

S.  lAuroye  l^eu,tH  Kurois  ytu^d  KuroitVeu. 
P.  nous  Aurions  yeUf-vous  Auriei  yeu^  ils  Auroyenfyeu. 
.'Prxteritum  pïus  quim  pcrfeûu,  vUuft 
a  ÙKH  ç«f ,vcl  O/i, Vcl  O  que  ydonticrs 
S.  rE«//?  ycuM  îujjès  yeuyil  iufl  yen. 
p.  npHS  tupons  lpeu;)fot4S  lu/stei  yeu^ils  ^JJent  y  eu. 

Alit^v.ofiywcloqueyolontiers  . 
S>  ^eujji  El»  yeu^tu  ^ujjès  eu  yeu,il  En/î  eu  y  eu. 
p.  nous  Ekjstons  }u  yeu,  yous  EuJSie^eu  yeuy  ils  lujpm 

euyeu.  fatutMmfVieuyueilleque 

S.ieVoye^vdyes^ilVoye.     ^ 
V.nousVoyonSiyQUéYoye'^ilsyoyent. 
Ycl,nousVoiyons,youéyotye\. 

C  O  N  I  Y  N  C  T  I  V  y  $. 
/  VtxCcns,Cçmbipnque  ^  ^ 

S'%eyoye,tHyoyes,ilyoye.\ 
'  v.noHSYoyomyyousYoye'^dsyoyeni. 
WcUnoHsyoiyonSyyouif/^oiyeijScc. 
A\kct,yeuqu 
S.ieyoy^HVois^tlyoit, 
l^.nouiyoyons^yousyqyéjx^syoyent. 

'  '  Pracicritutniimpcrfcaum,Q«^J 

S.  icVoiroye^m  yoirois^Ukroiroit.  ' 

V.néUsyàiTions^yoHsyà^^ 

Mitcï.Conipien  que 

S.ieyeijp,tuyeijps,ilj/eijl. 
V.4iqusyeiJSions,yousyeifiieiMsyeifent.  >ç 

Vtxtcïitmapcï(c6tum,Qombien,ycl 

Comm^amfi/oitque 

S.  i^Aye  yeu,m  Ayes  iieu^d  Ait  y  eu. 
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p.  nom  kyons  ye»,yous  hye^m,ils  Kytm  >»• 

Alicer^Vfw  que 
S.t^Ayyeu^tuAsyeHyilAyeu. 
P.  nous  KHons yeu^yous  Auex,  ycu^ils  Ontyeu, 

Rurfum  aIitçr,Co«ii>«y/»f 
iJAyemyeUitukyescuytH,UAÛ€»yeH. 

V. noué  Ayons  euyeH,yous  Ay€X.€uy€uJd$Ay&tHytih 
Item  aliter,  Vf»  ^»e 

S^tAyeuyeH,ti4Aseuyeu,UAmyeH. 

V.npus  Auons  eu  yeu^vàusAue^  tu  yeu^ils  OnatuyeU. 

Praecericum  plus  quàm  pet(c(kum,QM0nd 
S.  ^Auroye  yeu,iii  hjtrois  yeu,d  Aurok  y  eu. 
P.  nous  Aumns  yeu,yous  Astriei  yeu^Auroyemyeu. 

AlitctfCombien  que 
S.t*EuJpyeu^Eu/JesyeUyilEuAyeUi^ 
P.  nous  Lufiionsyfu,yous  Eupe^yeuM  lujfem  yeu. 

Rudum  alitcr,Coiif&ifif  f «r 
s.  nujp  eu  yeu^  EuJJes  eu  yeuM  Eufieu  yeu. 
P.  nous Eufiions  eu yçu, yous  fjêfiieieu yeu^  Us Euffem 
^    euyeu.  ^ 

Item  aliter,  V/»  y»f 
s.  lAuoye  yeu^  Auois  yeujt  a  uok  ^eu. 
P.  nous  Auions  yeu^yous  Auiex,  >€U^  Amyent  >( 

Fucunim,QM^ 

S.fAur4yyeu,tuAurâsyeuJlAm4yeu.         t 
P.  nous  Aurons  yeu^yous  Aurez,  ym^Us  Asênmt  yeu. 
Aikct.QuMd 

SjAurayeuyeu,tu  Auras  euyeu^Âumeuyeu. 
P.  nous  Auros  eulffu^yo^  Aure'^euyfujds  Aurotmytu. 
I  N  F  I  N  ITI  y  V  S. 

Prasfènsy       * 


Auoiry 

Du( 

yoyant 
Ab 
paffiui 
fubftâi 
rcquir 
lehann 
yeues. 
cftpol 


s.  tAp 
V.nou 
Praetc 
Praetc 

VApp* 
V.nofi 
Pract 
Prxt 

&: 

S.i'A 
Pr«t 

s.n 

p.  ne 

Vtx 
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Prxtcritum, 
Auoirycu,yclAuoireu'y€u. 

P\A  RT  I  C  I  P  I  A. 

Duo  Habet  pamcipia ,  altcru  prx(èns  aâiuuni» 
yoyant.^hcrnm  prxrericûm  pafliuum^Ve/^. 

Ab  hoc  partieipio  praeterito  formatur  vcrbum 
paffiuum^iunâum  tetnponbus  ôc  tnodis  verbi 
iubftantiui^dando  ci  namerum  ôc  fcxum  qualem 
requiric  Nomen  prsccdçns  :  y cluti>  lehan  efl  yeu^ 
lehanne  efl  yeuiXes  hommes  font  y  tUé  y  Les  femmes  font 
^dyf^.Yideexcmplum  pafliui  verbi  Aimer, quod 
cftpoftaâiuum. 

Exempium  verborum  variantium  in  prasfcn* 
dindicatiuD  huiusconiugacibnis. 
Apparoir.  . 

s.  i*Afper,tuAlpfers^l  Appert.  , 

V.noHSAppcrons,yousApp€rexjJlsAppereht^ 
VrxtetÀmpçtfJApperoyCynéApperoisyScc, 
Praetcnpcrff  r^y  ApperUytuas  AppcrUi 

iDicimusetianii 
ÏApparoyytuApparoisyilApparoit*     .» 
V, notés  Apparot/lons,yoMiécc. 
Vïxtcr Ampm.i*AppatûiJJoye,tu  Apparoijjois.&Cc. 
Vrxt^pctfJApparUym  Àpparus^ôcc.  l^otisApparufmes^ 
6âc.ycl,fAyappamitHAs4ppan^6cç. 

Appcirccuoir,    ,  • 

Sj'AppercoyjuAppercokiStc/ 
Vtxtct.pçsfaApperceu^hêAppercetif,  Scç,- 

;     Ardoir,vclArd[rc. 
S.fArytHArSiilArd.  4 

P.  noM  Ardons,yoHS  Ardt^s  Ardent. 
?fCxt.pct£s.i*ArdhfHArdù,UArdU. 
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V.notfs  krdifmes,iPOHS  KridijleSyilshrdircm. 
Dicimusctiam, 
IeF«  Arsytu  Vusars,  ilTutard.  Et,  lAy  ars.tu  Asars,  ili 

Vzxûcipmm,Ards,ipreards.         ^ 
Aflcoir,vt  Seoir.  / 

Auoir,vide  ante  primam  coniugationcm. 
Gh4loir,VcI  Challbir. 
Vcrbum  iftud  coniugatur  tantùm  pcr  tcrtias 
pcrfonas  nuracri  CmgiûmsyilchxuïtyJch^UottjU 
Chalfiyou  ilch4ult,chaura,qu'dchadlc,ilchauroit,d 
çhidujp, chaloir. 

Cheoir.  V 

Vtx&nsje  chéytu  chés,dçhct  * 

f.nouscheons.yoféscheé^sChfcnt. 
Vtxtitnpcrf.ieCheoye,ôcc.  . 

VïXtcr.pctf.ieCheii,ttiChcus,dcheut 
?,  notés  cheu/mes^ôcc. 

Comparoir.         - 
Pr«fcns,ie  Copare,m  Cop^resMcopareVct  ayhiquc, 

Dcbuoir,vcl  Dcuott. 
Praefcns,  S.  i>  Doy,r»  Do/iv/Doitr. 

V.noMSVebHonSyyottsDebHeiMsDoibHettt. 
l^rxtctÀmpcTf.ieDehuoyefÔcc. 
Practcr.  pcrf.  «e  ùeu,  tu  DeHbs,6cc,  Vtl  fAydeti,  tu  As 

deUyôcc. 

\  Doloir,vçlDouloir. 

ycrbum  iftiid  decUnatar tâtùm pcr  tcrtias pcr^^ 
fotias  in  fingulari  &  plurali, 
Vrx{<:nSydDeultyitsDeuUnt.  '       ^ 

VrxtAmp.U  DeuloitydsDeuloyent. 

\cl,  il  Douloit^sDouloycat. 


sa 
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ilîdklt. 

ilValloit, 

it¥Mlt4t,vclilAf4llu. 

il  Auoit fallu. 

il  Faudra.  * 
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Prxtcr  pcrf,  tl  Âdoulu, ils  Ont  doulu, 

yelydDoulktjlsDoulurent. 
Flir.  //  DuAllcra^ds  DueJIeront:  ^      ; 
Im  \\vueillc^(iu*ils  DucdlcmiScc»  f 

Parncipia,Do/en^,od/c»rc«  •  • 

FaUoir. 
.    yctbam  iftnd  coniugatur  tantum  pcr  tcttias 
perfonas  fingularis  numcri. 
îndicaf.uus  prx  fcns, 
Pr«ter.  imperf.  * 
Prafter.  pcrf. 
Prnrt.plusquam  pcrf. 
Futurum, 

Non  habcrlmperatiùum. 
Oi'tariuu s  nrçf. Dieu  Cueille  queil  Faille, 
vcl  vlcultàvieuque  il  Fallut. 

Prxt  pcrf.  O  ^«e  dlufi fallu. 

ï\M\\xnvx\,^:>icHyuciUc  que     il  Faille, 
vc\\deufld  Dieu  que  il  Fallu  fi, 

Coiùâ.prxCcomeainfi/oitque  d Faille. 
Prc\:rer.impcrf.Q«4»(i  ilFauldroit, 

vAcombwnque  .    ilFaUuft. 

Vtxicr.pcrt^Comhienque 

vc\Commeainfifoitqut      il  kit  fallu. 
Pticr.plus  quàm  pcrf  q«4c/  //  Aurott  fallu. 

vcl  Combien  que  i/  Fuji  fallu. 

Vv\x.\\xvi\rï, Quand  d  Aura  fallu. 

Infiniiiuiisprsftns,  falloir. 

Prateritumimpcrfcftum,  huoir  Fallu. 

Moiiuoir. 

Indicatiuiis  praefîrns.  s.ieMeu^tu  Ucp^^dUeut 

V.  nous  htlouuons^y bus  Uouuei,ds Meuuer^v cl  Mou 
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^  Prseter.impcrf.  ieMoftHoye,ms8cc4 

fPraeter.pcri;  ,       tAymeu^mAsmeu, 

Vcl  ie  UeuJu  Uchs.  &c. 

Praetcr.plus  quàm  pcr£     ilAuoitmeu, 
Futurum,  ie  Moùueray  vcl  Mo/^ 

Impcratiii'  praefcs  &iuturû,  fAeuéyiàeuue.     (uray, 

Plur.  .  //  Mouuons,&cc* 

Optatiuus  praefcns,  O  ^^we  yolotters  ieMotiueroyeyWcl 
Mouuroy^MoHueroisyScc.  vcl  p/caj/?  4  D/>m  ^mc  te 
lAeuJp. 

Praet  pcrf.O  ^«e  Volontiers   fkuroye  meu. 
Prictcr.plus  quàm  perfc.  oyîivcl  ô  que  yolontiers 

îï.ujfémeH. 
Futurum,D/c«>«a/7e^«tf    ieMeuue. 
Coniuti(k»ptxCcuSyC6lH€nque  ic  Mcuue. 
vcl  y  eu  que  ieMeu, 

Prpet.imperf.Q«4«t/  ielJiouueroye» 

velCombrenque  iciAeufJe* 

Vrxtcr.pcd. Combien  que     i'AyeMeu* 

vclveuque  \  'tkytneu: 

Praç  jplus  auàm  pcif.Qj!f4<i  i*A«r4);  we«. 
\eï  Combien  que  ffMjpnfeu,       -^ 

,     Fut;iirum,Q«4«f/  ïkuraymeu.;' 

Infinitiuuspijcfens,  Mo««oiry^^ 

.    Prxtcritum,    .  Kuoixmek. 

Panicipw,altcrum  praefens,    Mouuant^Mouuant}"^ 
alcerumprxccncum.  Mcu,Met4e. 

X  Pouuoir,vt  Mouuoir. 

Seoir* 
Indicatiuus  pr^efcns,  S.icsiéytuSiesJlsied.. 

V^nousSeons^yotasce^ilsSeent: 
Practcrampcrf.  ieSeoye^tuSeois^Scc. 


■^1   ■  yii^*  mwwm^wtwwiii  im^m.n.ir 
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Practer.  pcrfé.  te  si,  tu  Sis,  il  Sid.  vcl  i'Jyfiytu  As  fi, 
Ukfil  ' 

Futurum,     \  ieSerray^tuSerraSyScc 

Imperariuus>  SieSyOUSee,quilseè. 

Opcatiuus  praefcns,  ic  Serroye^tu.Scc. 

Praîtcr.  çet£.Pleuflà'DieuqueieSiJfi,msiJps,SiCjc, 

vcl  que  i'EuJJififm  iujpspfëcc.  /  • 

Futurum,  îeseCyfuSeeSyScc. 

Infijiicmus,$eo/f,vcl  Soir,vcl  sir.  Vtimur  co  nônun- 
quamvclut  ncutro ,  nonnunquam  yclut  paf- 
fiuo 
Panidpia,alçcrum  prjcfcns,  searUySeânte^ 
àlcerumpmcritum,         Sis,sije. 

,  Souloir. 
Hot  vcrbum  alla  tcmpora  fcrè  non  habctin 
noftrafermone  quàm  haec  duo, 
IncJicatiuus,practcr.imp.       ieSoloyeytHSolois,8cc. 
Infinitiuu^^  soloir. 

Valoir. 
Indlcatiuusprxfens,    S.ieVau,tuyauls,ilVault. 
p.  nous  Valons, yoHS  Valèx^ih  Valent. 
Prxtcr.impctf.        ieValoyeytùvaloisîScc. 
Praet.  pctfcâufli, ieV4/w,  tu  yaluSyilyalut.  vel  fay 

yalu.mAsyaluyôcc. 
Praet.plus  quâperE  i'Auoyey^aluytuAuoiSyôCc. 
Futurum,  te  Yauldray.tu  yauldras,Scc. 

Ifnpcraiiuus,^  y/auhy  au* il  vaille. 

Ôptatiuusprxfens,      iex'auidroyeydcc, 

Prarte^.pcrfec.  ihuroisyaluytuAHrois^icc, 

PriEt.plusquâpcrf.  itufJpifdu^SfCt. 
FutUlnim,  i^^illeyfuy  ailles  ^Scc^ 

Coniunft.prxftns,    ficyaille^&cc. 
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Prtetcrimpcrf.  kYdHldroye^Scc. 

JPracrcr.pcrf.  i*  A^e  W«,  f«  Ayes  y  Mu,  &c.  vcl  TAjf 
y4lU^iêAsyalu,Scc..^  .    ' 

Pract,pla|^uàià  pcrfl   ihuoytydu,tuMc. 
Futur  lîm,       f         /  fhuray  yédu^tu  Aùras^Scc. 

Infinitiuus,  '^    y^*^' 

iura,  ydlanitp 

Vouloir, 
dîcàduus  prscfens.    s.  /^  y<^î/.ft?  veulxJl^Mitf. 
VnousVoubns.yomVoulei^ilsjrtittent. 
VtxictÀmpctf^^^-^tY<>tJoyéym  YouloisMc^ 
Vrxxçjufc^*^oulMi^youluf,ôcc.y^^ 

Prçt.plus  quim  pcrf.  ?  kmyeyonbêytu  hubùiffCc. 
Fiitùrum,  ieyokldray^Vokldras. 

Optatiuus  prçfcns,ie  Vo«WrTa'yr,m  yoMldrûis,6^c.y  cl 
UyoulftJft^tuVoulfiJfei^^^^     vi  .  -  -V 
Prxtcr.  pcrfeft.  fAm^f  >oiffii|Si^&c,  Vcl  i^ijj^ 

Pr«r.plus  quàm  pcr£f'E«j(/?>o«&,m;8f  c. 
Fut^rum,  ■  ^  ^'^  yucilUytu  yUeiUefyScc. 

Çonian<ï.pra^fcn$,     '  ityueHk^uyudUts^&cc. 
iPrsctcr.impcrf .  it  youldnyt^  tu  youldrots,  &  c .  vcl 

ieyouili]fc,tuyùut^hy^c.     ,  ;V 

Prscicr.pcrf.  /Ajv  youluytu  h  youlHyScc.vcli*Ayc 

youluju  Kynyotdu.^Q.  -• 

Prsetcr.plus  qnim  pcrf.rA/irtyyc>o«&i,fii  Afiroè, 

&ccycUi.i^youlu,tuEu/fèsy&cx:.  ^ 
TntmmXiyi^AurayyoutuM  Auras  youlu,8cc. 
finitiiïus  prarlcns,      youloir. 
Pracicritnm^  :  Auotrydulu.  y 

YouLknt.  ^ 

E  XEM- 


i^iM^innHBiBRnHni 


Il  R  TI-       I  ^j- 


r- 


vcITA^ 


r,&c. 


Kyyoïf' 

a 
I 

&rc.vcl 


Sccvcl 
clVAyc 
huroif. 


II  I.  CO  NI  V  G.  IN    RE. 
XX  E  M  PL  V  M     V  E  R  BJ>Jrv  M     t  E  R- 

tiit  coniugarionis  tcrnMtfatae  in  Rv4  breucjid  cft 
cdcritcr  pral^tut^cluti  D/re,Cognoi/îre. 


CE  M- 


I  N  D  I  C  A  T  I  V  y  S. 

.   Pra?(ciïs, 
S.  />  Coç/2ojy,fi^  Coj^noUyJ  Cognpift. 
P.  nofi^CùgnoiJ)inSiyoHsÇog?joiJpiyily 

^  ..  Practcritum  impcrfçdum, 
S.  ie  Cognoijjoyeytu  Coj^nôiffoisM  CognoiJJoif' 
P.m^iitf  Cognoifions,yousCogn^:p^yilsCggnoiJJoyent, 

'     "        l^rxccritdm  pçrfeajam, 
S.itCQgnQH\ti^Qogn€iiS^tCogn€Ht, 
VynàusCqgnéHfnies^yous  Cogne^HeSitls  Cogneuterié. 
,.■■»  £;,.|-:.,:'  ^Aliter,   •'■;.:';  ^  :-•■.,:., ■/.^„  :  ^1.,-. 
$; f Ajy  cogneWytfi hicogncû^ilK  cogneUi  ^ 

ttnous  A^ons  cogneuippus  Auei  cogneujls  Ont  cogneu. 

Practeritupipcirfe6lum;Gailispr(>  - 
•  prium,nonLatinis.  ! 

s.  i'Eu  cogheUytn  vtacqgncu,il  tut  cogneu. .  1- 
V*nùtu  EuJmesco^cùyyousEufîescogneUyils  fuirent  co- 

i.fKy<uco^nèUytuKseucqgneHyilKmcognm. 
V.npfis  huons  eU  cogneu,  y 01^  Aue^cu  cogneu  y  ils  Ont 
èuçQgneu*      *^ 

Praetcricamplusquàmpcrfediim,  \ 
5.  fhuoye  cogneU,tu  Auois  càgneu,il  Auott  cogneu. 
P.  nous  Autonscogneu^yotii  Aurez  cogneu  Jls  hûoyetco^ 
.      Futururalrapcrfectum,        '  {gneu. 
S,  ieCo^oiftray^tuCognoiflraSytl  Cognotfhra. 
P.  nous  Coinoifirons^yous  Cognoijirex^ils  Côgnoiflrçnt. 

•  C.j. 


1  -■ 


1 


J 


! 


■•1 


,.-> 


;f  Fucurum 


-  >".■  *'.■»  -  -'....•■' 


.«'«■■•^. .    » 
■■.'.Y"  .<■••■■. 

■     -k  ■ 


i 


h:^j(efts&  fucdrutn» 

t.UCopu^ljhrofjffjtHCognaiflroifjdCogn^^ 
KnpMSCogno^lhripSjyéusX:ognoift 

S.  ieCogneuJlJlijàCogHiuJlJis^il  Cogneu^  j^    ,^  .^^ 
^.  ;toMr  Cùffi€uJSionsi\foHs  Cognmfiiei^ls  Ço^eu/îent. 
:     ^  Préceritom  peiieâum^o  queyotSrieri 
S,/AurùyeCogneiht»Ji^ 

S.IlujJi  cogHH^jÉi^s  cog^ati^ilEMit  cogneiê. 

P.  nou^  tufitom  cùgneu^  youstujSiex,  cogneu,  ils  ^Jfènt 

'  Alitcî^  oyî^ vcl  O-^iiie  Vofomifi?    ,  ^ 
S.  fluJpepcogHeu^ttê  ïJiJpsciicogneH,8cc. 

,S.ieCojgnaiJj^ 

Vé  nçHS  CognoiJSidns;)^otts  CoghoificTijils  Ccgnoijjcnt. 

\;      ç  o  N I V  N  c:]Ff  y  >^  S. 

%JeCcgnotJJijtuCognoiJj^ 

Venons  C0gnoifiiQHS,yQUS  Cùgnoifiic^ils  CognotJJini. 


#. 


"t;;-,^. 


■A) 


'^' 


*iV, 


KngivMC 

*  - 
EuJJirtt 


fcnt. 


Tent. 


••^■ï^ 


Co^; 


PkJloHSQlf^oiJpnSiyous  CognoiJJe^ 

Prxteritum  iinpcr%âu 
S.  ic  Cognoiffroye.m  CogHoifhois^dCognoîj 
p.  Ikww  Co^noifiriSs^'yroHS  Cognoiftrié^ils  0 

P.  nousÇogneuphnsiPoufCogneféfie^ih  Cogn 

Rurfutn  aliccr,yeft^«f 
$.  iff  Oogm^Jpyjfe^tuCoffHÂjJoiSiilCopipiJJoit. 
P.  «oiix  QognoiJHOSy  yous  Cofftoipie^Jlls  CognoiJJoyt 
;  ^  V  Prxtcritufe  pcréâ:um,Co>»Âî(?»  5«f, 

iJAytccffuUttuAyescogneuJlkncùgnm. 

P.  «oitf  ÀjSiP  co^ieM  «Xwx  Ajyf^  cogneu^s  Ayet  Cûpieu. 

S./Ajf  c^ncUffÀ  As  cogneH,il  A  cogneu. 
V.nous^uos  c§gneu,yoi4rAHéx,  cogneu^s  Ohiçognèu. 

?•  noi$sAyùii  loêcogneu,  yoHS,  Aye^  eucogncu^  ils  Ayent 

Item  aliter»  Vf^  ^nf 
ZJAyeucogncH^hieucogneuJtAeiicûgneu, 
V.nou^Amm  encogneH^youi AHeT^cucognai^UsOm 
fficogneifé.         >       :^ 

Prâcteritutn  plus  quàm  perfc61:um,Q24m/ 
S^Pkitrûyecogneu^mAHroifcognetiyilAtéroitcogfieu.      ' 
P.  «ow  Aurions  cognen,  yom  Auriez  cognai^  ils  Am- 
royeriicôgncH, 

-■'  <•  Il 


■^' 


i 


frw 

'    ^8 


jiiiiji«.^!i!i1.,.j!ijMiiljl.|Mjfl;.ji||i) 


t 


Épi-*.:  .'•(■  ;  ■•'•■v  .Y*  •■,w>''^,'V   ;   ■■  . 


/■-■;:-,t  ; 


p.  nous  Enflons  cogneié,  yous  lupie\c6gnc0^JLuffçré 

Rurfiim  alitcrjCowiifn  jfue 
$*rtupe  €U  cogneUifH  tujfis  tu  cogneujl  tièft  ek  cogiku. 
Vénous  tufitos  eu  cogneu^yoùsiufitex,  eu  cùgneu,  ibEuJ^ 
finleùcogneu.  *  i 

^n        Item  aliter, Vf «^«e      A 

Sxt'AuoytcopteUituAuoùcogneUitlAuoitcomeu, 
vlnous  Kl(iémcagneUy  ^ous  Auiex,  cogneu^  ilsAuoyet  co- 

.  ;   ^  FutUEunsiQi^ti        ^  (gncH, 

Sj\Aur4ycogneu,tu  Auras  cogneuM  Aura  cogneu. 
P.  nous  Aurons  cogr^ui^ous  Aure'^cogneujts  Auront  co* 

ict^Quând  (g'tcu. 

S*fAurajftucogneUytuAUitaseuœgneUt0'C.  . 

.    IN  F  IN  I  XI  V  VSé| 

,Pi:ae&ns,-"  •.  /■>■•■;:'■.'   /'• 
Cognoijlre*       ;    /.    ^       ;  v^         . 

I       V  Pritcrjfum,  ^ 
Auoircogneu,yc]iAuoirtflécogneu*     .  ^v 

1  P  A  RTi  C  I  P  I  A^ 

Duo  hâbçt  participia,altcrum  pracftns,  Cpçwo//^ 
fint.ùltcrumprxtçtitum  paûiuirm^Cfl^ie/i. 

Ab  liocparticipiopiraercriro  forpiatur  vcrbum 
paffiiÉum,  iUndu  teraponbus*&  modis  verbi  fub- 
^ntiui,ciando  ci  numerum  Ôc  {èxum,qualem  re- 
quirit  Nomelti  prîÊC<èdcn$|ycluri,  pierncftcogneu, 
iehanne  eft  cogneue»  LeshômmèsSnt  cogneus,Les  fèm* 
mes  font  cogntues*^  .:'<■ 

Haîc  tertiaconiugatio  habct  ^mm  varias  tcr- 
tninaiioncs  mindicatiuopcacfèntiim^ta  vi^alcm. 


(F 


■»ii»i»"iiy 


moif 

bum 
fiib- 
nrc- 

fèm- 


5tcr- 
Jcm, 
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•  ;  4ipHrfionguni ,  ^ut  confonaûtcm  prxcedcntcm 

ter  tninativnc.  H^jB>  quorum  h}c  çx  cmpla  qaxdam 
pofuimusi'V  - 

Vcrbortimquac  hâbcnt  vocale  folam  vcl  diph- 
thbngum  apte  R  Exprima  pcïCo^^,  Angularis  rxugi 
rr,  &  in  feçundaconuenit  in  y ,  3c  in  tertiaini^^; 
ciùntquc  pluralcm  iny&w,y?t,yf wr:  vclurii 

.  '  ■  •  -.  .     .  f 

Dire.        s:ieVirtHV>ifiilt>it. 

Faire.      %tfJ^i(#F«fl^  ' 

^;,  ruinons Kafm5;^0HtKâ(^^ 
T^prciv     S.  /e  •rçy,«i  ivt»,!/  iWtr  ^ 

Exccptiaquxlequuniur,  ;>i  ;    . 
Boire^       te  ^oy^m^oisytl^oifé  ïfev   1. 

ifioMf  BHUonSyyofù  iUHâx^ils  Muent. 
fi}cimmèu^Bomnt. 

nowBr4yomiPous}ir4yeXjils'Brdyent. 
Bruire.     UBruy^mi^is^lv^iK  rL'      <.• 

•     nùHS9myom,yoHSBruyc^bBmyent4 
Efcrire.    i^fcti,tu  l.firis,ilvjcrû.  , 

#  f:    ±^  noMij/cmûnsi\^m,E,Jc^ 
tïixc.^:^^  ^Wri^lFriftillPrit.     •       ^    ■ 

Retraure.  ir  Rè mry,m  Ketraù,U  K^etratt.        , 

noft^K€(%0i^yousKetrayé^sKetrayet. 

Rîrc#     ie  Ki,m  ^Jl^      i  longius  profectui;. 
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Traire.^    ietrayifuTraUyilTniki  r  ^  * 

y*,  ^ic  Vourtraire,Diftr4hrc. 
Qu^  haocnt  Vnam  confonancé  aote  R  B,  vàriu 

Vaincre;  ieyîmc^tH vaincs^rmf 

noMydincçm^yomy^in^^ilsYm^ 

Ardre,     f Mtxf  a^^*^ 

Fendre.    iefen^Tens,$l^emL 

nous  Vetidonf^yot^  Vcndé^Us^tn^etii. 
Fondre»    kVon^tom^Joni.  , 

notés  if  ondons^ytmTondé^itf  Tondent, 
Pondre.  kPon^VonsMPond.  ^ 

nous  Vondons,yomponde^ils  Pondent.    \ 
yctponnont,Ponnex,,Ponnent. 
Mn,ein,6coH2mfi4re.^ 
Craindre  Jr  Gr^i»^  Crairttyfl  Craènd. 

noMCraigrms^yoHSCrai^eiMsCraim»^^ 
Fcijndrç  l^ciny^ems,femd,Teignons,Scc. 
loindre.  loingMings^ohmyXoignons,8cc.      <      i 
ï^eindre.  Pein,Peins,Vem<CpeignonStécc.      \ 
Coudre*  ifCo«,f^Goite^i/c^,%  v     ^        r 

iwwKf  CouAns.yoHs  Cokf^couSnti 
Moudrcjy  dMouldre,Meudre^cmeifldn.  . 
S.ieMou,yelueH,m  Uotè^ycittLtks^Uuould^vd 

P/nousMoHlonSyyousMoHle^^Uoulent. 

y  cl  Ueulons,MeHle^Meulent.  ^i    - 

SouIdrV,  hbfiuldreM  %oudnykbfiHdre^X>ifoHUnj, 
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S/teMê,tuS<mSiilsould.  "^^ 

V.  noué  Sondom^y  OMS  SùudcKj^UsSokldent. 
yçUqlàons,îotue7^SoUeni.DiJJokent,Kc/ok€^ 

nous^mpomfyoHslÊ(jmfé7;Jls^(^^ 

■  ■:^  ..  _;^^^,vra»w  '/--;-.■•.,•  ■^'- 

-."■■M----''  fiéiis  cloom,y<m  chex.'MsQloent* 

Qi|jdam  (^bunc  c/a»6»x:  vcrum  ppciiis  eft  à 

c/owenvnmur  Ffi7ifo«y  fepias.  ^  :  :  J^^^^ 
Qupd  ad  cottfpofica  actiher ,  dicimu»Forc/oon/^ 
"       lfcloons»Condiéom,lxcluQnSm 
Coiirrcôc  f2Bpiu$,Co«rm 

S,  te  Courj^u  Coursait  Court. 
P.  «oiftf  Coi4ronSylpouâCof$rci;,ils  Courent^ 
tzxitcre.  .,.' 
Bacce.       /eB4,fiiB4/,i/B4f. 

nousBatomyyofiSBdU^ilsMtent» 
Mettre.    ieUcs,mUeSiilMet.         *  ^ 

m>M5  Uenom,yitts  Metté^.ils  Mettent. 
Paiftre.     ieP4yytHVais,Uv4iftj( 

nousPaiJJottSfyousFdi/Je^U^ 
klittHTuJlTifll 
notistiJJonSyyoti^mJpifUsTiJJcnt. 
iianten 
Suyure,vel  Suyuir.  ' 

.-     ie  SHy^tûSulsytlsuit, 

noHSîuymnsi^ous  Suyucx^Hs  Utyucnt. 
ViurCi     ie  vi,  myis,ilyit. 

noHsyiHons^yousYmexyilsyment. 

f  '     •  •  •  • 

C.U1J. 
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Tiftre. 
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:  JJSJi  M  P  L  V  M    ^ fi  JL  B  O  ^  V  M    QT  À  S^  jE 

^niugàtionis  tcrininatx  ito  la  :  veluti,  B4^, 

I  N  D  f  c  A^  I  r  y^. 

P.  noHsMfHjJonsyyom  BdfHJ/e^Us  B4j(^.„. 

?•  «o«;  A«ow  bafh^yùHi  Aut\  bafti^ilsOhi  bafli. 
^':^f^  Vtxtctimm  pcïk 

^.nubaffhm^usUftiMZu/tbdfii. 

P.  nous  EHfiusbafti^yousEu/hsbgÀi^é  EùnmbaftL 

'         Aliter,  :m^ \^.i? ^^r*;^^^^  >;.- . J v^  ■•  .:^  •  •' 
S.rAyeubaftyuAseubafH^A  eubaflié 
P.  nousAHoseubafti,yoHsÀueieMbafH,ds09Ueubafli 

Pfxtcritum  pltisquàro  pci^âtum, 
S.  rAuoyeba/tiju  Ahoi$  bafit^Auoùb4flL  , . 
P.  «o/ij  Auionsbafh^vaui  Amm  bâfl^Us  AH€ymhafH. 

S.ieBaf{ir^,tuBaairaéMB4ftM.^i^^^^^  < 

P.  »o«j  Battrons, y  oHs  Ba/hrei^ls  tapinw. 
;  IM  P  EU  AT I V  y 1 
.  Pracfctis&fijtmrmiî;  W- 


Cv 


« 


"-«^f» 


t*-* 


mmmmimm^ 


'W»*' 


■WfWPP'**"*»»'^— *-»l|^  iWiWi»> 


lIII.ibONI  va,  IK   IR- \         7Î 

OPTA  T  I  V  V  S. 
Praéfens,  O  ^i^  "Volontiers  . 

sJe^ftirofe^mBaftt^UiilBdfkroit^^^^^^^^^^^r 
V.noMBaflktûnsiPÇHâBafHm^^^ 

Àhtcri^leuftÀVieuque^veloqHe 

VMoushoMiom.yoHS  ^fitJsieiMs  lu^Hffint. 

|prxtcritutin  pçrfcûum,  O^  yolontiers 

Praetcrîrum  plus  quam  Mrfeâum,    ^ 
/        -    V^leuftàDieuque^yctofi 
s:nu0bAJii^^uf]èsh4iMuflbafti. 
V.noH^lUpions  hafti.yoHS  Eufiie^bAfti^ils  tuJJintbaflL 

/      ^^  Alicçr)Oyï,vel  o  ^nf  mlamkrs 
S.  fEàJpeftba/H^  ^ujjis  eu  bajhMEufteu  bajti, 
P.  »/itf  Enfilons  eubajU^yous  Eufiiex,  eu  bafti,  ils  Eujfent 

%.ulU^^tafiif}es^Ea(Hffe.     v 

P.  /tp«4  haftifiionsyoHâUftifiiex^ds  ^aftijfem. 


'^.i'  tv 


'•^>Àr, 


c  oNÎf  Nexi  V  V  s. 


Pr«(cfisi  Combien  que 
%:ieiéji^t,m^4ijfe$4h4^iffi. 
V.noMBalhfiions;y^oi^Baftifi^^ 

Ç  Aliceivvifi^^ 
S,  fc  fi4/ïif,ft»  ^^jUtJjHt.  ^' 

Venons  hafhffonsiPoti^iafli/feT^s  Baftiffent. 

Vrxtctitum  imper féStum^QjMnd 
S«  ie^JHroye^Ba/HroifiUBaftkoit»         ' 
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Allier^  Combien  ^ue 
SJe^flifeytuBafb/fis^ilBafltfi. 
V.nous  Baftijsiom^yoïéf  haftiJStei^ils  ha/HJjfcnt.  « 

S.  te  Baftifoyeytu  B<tftifoUdj^ijJoUi, 

P.  nous  BafttJsionSyyof0  Baftifte^iU  MfHJJiyent      ' 

Pwtcritum  pcrfcàu€ûiCo«&ie»  jf«e,  ycl 
:     Comme  dinfifoit  que  ^ 

AlircryVeii^Me  *   ^ 

S.  f Ajy  fc4/^iw  hsbafliM  A  fc^/îif.  ,         ., 

P.  noi4S  Anons  bajh^l^ous  Auei  b^tftiils  OmhajH, 

KmÇnmJUict^CombiénqHe 
S.tAyeeubafli^Ayeseubafti,ilAifeub4fti. 
Venons  Ayos  eu  bafli^r^ous  Ayex,  eubaftijU  Ayet  eu  baftL 

^      ïtem^cT^yfeuqut    ,. 
S.i'AyeubaftiytuAseub4pi,UAeuba/k. 
^.  nous  Auos  eu  bafHyPous  Auex.  eub^ils  Ont  eu  bafti. 

Prxtcritû  plus  quàm  pcrfcau,Q2^ 
S.  lAuroye  bafti^  Aurais  bàfiiji  Aurai  bafH. 
P.  nous  Aurions  bafti^yôus  Auriei  bafii,ilsAuroyetiitfli, 

.,  Aliter,  Combien  que  \*' 
S.  ÎUuJfe  bafti,tu  EuJJes  baftijl  luft  ba/li, 
P.  nouslupiùns  b^%\ous  iupex,  bafti,  ils  Bêffeniba^L 

KvmCixmsMtct^Combienque 
S.iEuJIJeeubafh^£uJpseuba/HjlEU^ 
P.  nous  Eufiions  eu  bajK,  yous  iMfiiei  euhafti,  ils  luffent 
eubafti. 

Item  sâitctfYeu  que 
Z.^AuoyebaJH^AÈml^JlAHauhtPi. 


P.  nou 
V.nùu 


fbrùl 

II 
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tiui, 

'  Bou 


mt 


IIIÏ.  CONTVG.    IN  ÏR;  7Î 

P,  nous  A  nions  h^fhivoM  Kuie\bafti,ils  Anoyenthafli. 

Futurura,Qij^J 
S.  ïhuraybaflhtu  Auras  baflhtl  Aura  baftl 

V.  nous  Aurons  bàfh;>pous  Aurex,  bajHyils Auront  bafii. 
Aliter,  Qi^n^. 
^SjAMrayetfbafthtuAutaseubafti,&Cc. 

|N>iNITa  V  VS, 

Practenmm, 

luoirbdfliyyclAuoireubaJfL  V- 

'         RA  RTi  CI  PI  A. 
Duo  habet  pamcipia^altcrum  pr^CcnSy^fliJJant. 
altcrum  pritcritiimpalfiaum,B4/?i. 

Ab  hoc  participio  prxtcrito  forpatur  vcrbum 
paflitiumViûnaum  tcmpbribas  &  modi^  ycrbi 
fubft^hftui,  dandô  ci  numerum  ^  fcxum  qualcm 
rcquirit  nomcn  pracccdcns  :  vcluti ,  Le  logis  eiîba^ 
fif,l^m^Joneabaniç.Lt5logisfimbaflis,Vesn^^^^ 

ïonibafties. 

In  hac  quarta  coniugationc  funt  ctiam  vcrba 
qiix  dMfcfunt  ab  hoc  cxcmplo  in  prxfenti  indica- 
tiui,vclutïquicfcquuntur:    ' 

'  Bouillir.      teBoulym Boulsyil Boutt. 

nousBouUons,yoM'BouIl€tiilsBouIlent 

te  Countu  Cours, il  Court, 
nom  Courons,you/  Coure^yils  Courent. 
ieCouurCytuCquuresJlCouure. 
nous  couurons,yous  CoHurt^tls  Couurcnt^ 
At  que  ita  de  cornpofitis ,  Defiouurir, 
Kccbuurir. 


Courir. 

i 

Couarir. 


i 


mt 
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i    ; 
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7^- 

Faillir» 

Fcrir. 

Fuir. 

Gcfir. 

Hait. 

Mourir. 

Quiràîs, 

Partir, 

Partir, 
Puir. 


■    "  *'  '■       ■    ■  » ,'    ■.,'''■/'  r  .'"'., 

P.  mus  VaiUor\siPotis  TaUlc^ls  taSleni. 

Sae  VicTy  tu  fiers,  il  fiert.  \ 

V,noHS  Vicron^i^OHS  fierei  'dsJicrtnt. 

Sat  Ttéiy  tu  Tuts,  il  VHtt. 

V.noHSfi^àns^yoM  VkyeXjils  fuy 

SûcGi,tuGisyilGit. 

P. nous  Gifins^yàus  Gifi^ls  Gijènt. 

SJeHdyytHHaifJlHait. 

Vmous  HayonSyyous  Uayé^ils  uàyent. 

SJe  Ueur,tu  lAeurs^Heurt^    \ 

PMousMoumnSyyousèAourex^UiUeurefit. 

ssoy^mou^toit:^  \, 

Vjious  OyanfiyousOyé!!^ils  Oyent,,    . 
^  quando.  fignificai^abirc  ^  migrarc, 
$,i€^étr^9ars^Vdit..  ^^^y    f^^^^^^  [ 

P.nous  Panons^voui  fom^^  Vantm. 
proPartiri.  .vjiï;^  ^  . 

$.icVarti,mV4rtis^Vémit  x 

P.nous  Vmifi3syyomVaniJfe^h?miJfet, 
S.ieVUytuPusJlVut.  î    \, 

V.nqus  ?uons,yous  P^e^yUi  Puent. 


\s 


Quérir,  vd  Qnettç.S.ie  Quier^tu  QuiersMQui^. 


\ 


Saillir. 

^  . .       »  - 

Souf^ir^ 

Sortir." 

Tcnir^ 


V.noûs  Querons^  yousoupre^Us  Q^crét. 
\SJesau^Saub,ilS4Mit..  ^tf 

]v.nouâîMom,yo9isi^txJls%étlent. 
S.ie  Soujfre^vçlseuffiK^ipuffiis^^ 
Plnous  SQuffromyyoUs  Souffii^ils  Soup'et. 
Sie  Sor,tu Sors,ilSort.^:  .^^^  7  ij  r 

PJious  Sortons,yous  Sortt^sSortent* 
sJetùn^ricnstUTifnt. 
if.nous  tenons,  yous  TençZy  Us  Tiennent. 


*!• 
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S .  ie  Vkn^m  wienSyil  vient. 
V.nous  wenons,yoHS  vene^ls  Viennent. 
SJeVep,myeftsMveft. 
.  ?,noHS yeftons,yoi4S  refie^ds  Vcflent. 

■  -  »    _  ■  •■-.-( 

E  X  E  M  P  L  V  M    A  D    C  O  N  I  V  G  A  N  D  A 

Verba  impcrfonalia,tara  ca  quae  Latinis  termi- 
nanwrittT  v  R,vcluCiAmatur:quàmquîein 
T,  vcluti  O  portée. 


\ 


indicatiuusprscfcns, 

Practcritum  impcrfcftum, 

Praetmtum  pcrfeftum, 

^Prxtcr.plus  quàm  pcrfcc. 

Futurum,  \  '. 

Impcratiuus  praef.&  futurùm, 
Optatiuus  praîto  queyàlontiers    an  Aimeroh 


on  Aime.    , 
onAimoit, 
on  A  aime. 
onAuoitaimé. 
on  Aimera, 
qu'on  AimCé 


qtéonAtmaft. 
on  Aurait  aimé.  " 
on  tufl  aimé' 
ontufl^u  aimé, 
on  Aime, 
on  Aime, 
on  Aimeroit, 
onAimafl, 
on  Ait  aimé, 
on  A  aimé, 
on  AU  eu  aimé. 
vcl  Veu  que  on  A  eu  aime* 

Pract.plusquàrapctf.Q«4«J   on  Aurait  aimé, 
yclcombicnque  .   ^  onlEuftaimél 

vcl  Combien  que  un  Eufî  eu  a^mé. 


ycl  VleuflaCieu 
Prxt.pcrf.O  que  yolontiers 
Praet.plus  quàm  pcrf.  O^î 

vcl  p/e«/?  a  Ùieu  que 
Vntuvvin\,Die^yu?iBe  que 
Cotiiunft.pracf  Cawfcie»  que 
Ptxt.impctf.Quand 
^  y  cl  Combien  que 
Traer.perf.  Combien  que 
vel  Veujque  \ 

y  t\  Combien  que  ^^ 


\ 


! 

i 
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y  el  y  eu  que  -  '  \      -     \'-    onAHoitaimé. 
Tmuïmrï,Quand  onAuraMmé. 

vçlQU4n4  ortAurx  en  aimé. 

Infinitmuspraefçns,  Aimer. 

Pr^tcritum,  AnoiraiméP 

Coniugatio  vcrborum  impcrfonalium  Latine 
ru  m  tcrminatorum  in  T,  vduti  Oporccr,po{^ta  cft 
poft  excmplum  fcciindoe  çoniuganonis:  vbi  Falloir 
cft  coniugatum,quod  rc(pondcrl,îitiho  Oporccr. 

D  E    P  A  RT  I  C  I  P  irs.  " 


i*.. 
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ART  le  r  P  r  A  fiint  vôcatbula 
denuata  à  vcrbis ,  participantia  a- 
âioncm  aut  paffionciti  fuorû  vcr- 
borum ,  hai^tia  idem  rcgimcn: 
qubd  iunganturNominibus,  Pro- 
nomimbus,PraepofitioniDus,&Aduorbîis,vtver- 
ba.Prîctcr  hoc  habcnc  gênera  Se  nut^eros  vt  No- 
mina^  fine  yUa  difTçrencia  perfbnarum  atcjue  mo- 
dorum.Videtur  aurem  Participium  fuiflè  iniicptû 
vc  breuior  cflec  (crmo:  ponitûrque  pro  verbo  :  ve- 
luti ,  pro  Vierre  é^imoit  cejlt  fUe ,  CT"  ^y  donnoit force 
dons:  vt  contrahamusfcrmonem ,  vtiraur  Partici- 
pio ,  dicen^es»  Pierre  airmntceflé fille,  luy.domoit for- 
ce dons,  ^w      V 

Duo (untgcnera  Participiorum  ralia  funcprs- 
fenria  aéliua,alia  vero  prxtcrica  paiTiua* 

Omnia  Participiaprâ?(êntia  cerminantur  in  ont 
pro  ma(culino,&  inantepto fœminino  :  vtlmai- 
mant^aimantie. 

Dcclinantur  vt  Nomina:  vcluti^ 
Nominatiuus»        Aimant^  t  Aimant, y  n  Aimant. 


Gcnitii 
Datiui] 
Accufà 
Ablatii 


Fœn 
finguk 
aimant( 

Pari 
tionis  t 
Unofir 
mushal] 
accipit 
nesattj 
haftitha 
Craind: 

Parc 
Amatu 
dicatiu 
dus,v< 
adieâ< 
d'ejhea 

Not 
practeri 
tiua:vc 
fubftai 
vcl  de  I 
Croijfàf 
Taillant 
cft  qui 
U(ûn .  A 


ï 


"'^P'''*»»"?""***^*^ 


■i^lU 


I 


.  i 


DE 

Geniriuus,  . 
Dariuus, 
Accu(aduu$i 
Ablatiiias, 
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.^  Aimant, ie  tAimaty  Jtyn  Aimatl 
a  Aimant,  4  F  Aimant^  a  >«  Aimit, 
^milis  nominariuow 
fîmilis  gcniriuo. 
plurale  fit  à^iingulan ,  mutando  tin  s  :  vc-. 
Imiaim4nt,aimahs.       >.    , 
Fœtnininum  fit  addcndo  e  ad  malculinum  pro 
fingulari,  &  es  pro  plurali  lycluti  Aimant  9  aimante^ 
aimantes.  ^ 

Participia  prxtcrita  vcrborum  prlmae  coniuga- 
tionis  tcrminantur  ir^  e  longions  foniprp  ma(cu- 
Uno  fingulari ,  velnci  aimé:  de  pro  fonniniho  addi- 
n^ushakerum  e  breuioris  (bni:vcluti4imef  •  Plurale 
accipit  sln^ç,4iw?f« .  Qubd  ad  alias  coniugario- 
nes  attinet,  dîùerfàs  habent  t^rminationcs:  velutii 
Bafh,  baftie  \  B4f«,  MmiKompHy  rompue:  Qreu,  creue^ 
Cramd^crainfk. 

Partiçipium futurum  LatiïïDrjLiîn  in  rus  >  vcluti 
Amaturus >  conucriitur  Gallicè  pcr^^murum. in- 
dicmui ^Quiaimera.Q^d  autem  tcrmÎBatur  in 
dus ,  vcliiti  A^andus ,  pcr  prxfcns  Infinitiui  î^i?, 
adicAo  Parridpio  praefcriti  vcrbi:  vcluti  ^/^«f 
d'ejbreaimé,  .  / 

Notandum]  vcrb  ex  Participas  prxfentibusvcl 
practcritis  nos  fircquçnicr  cfficcrc  nomina  fubfta- 
tiuarvcluti  à  ?endanty\à  cft  quod  pendet,  cïÇcimas 
fubftantiuum  Pf»(i<»/,quod>||gnificat  id  à  quo 
vcl  de  quo  rcs  aliqua  pcndct,  At:roi^4;jr,d1cimus/tf 
CroiJJantdc  la  lune.  A  TaillatÀd  eft  (cindés^dicimus  le 
Taillant  de  quclaue  ferrement  qne  ceJ6itM>  Ejcriuar,  id 
cft  qui  (cribit.dicimus  ynefcriàam ,  aut  potius  efcri- 
nain .  Ab  Ai/4»tdicimus,  C'eflyn  grand  allant,  ciMod 


Af 


i 


/ 
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l^rziciiiiiai, 
articîpium. 


£  X  £  M^ 
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%Qificac  dcceptlpifiy^^iit  V  &  callidqm 

hpmiilcm.Qu^  fdrman^ur  â  praeccrito  nihil  biffe- 
nt a  fœminino  :  vcluti  ab  Ewfref,  Lafimme  entrée, 
dicimnSyPEntree  de  là  m4iJon.A:V.^nfifft,4çhofè  eft tou- 
te fenfie^  àidmvLSlJUpenfie  ^  çogitatton.A  Toftee  & 
rmie ,  dicimuj  s  ne  toftee  (^  roftte  de  pain .  Ab  Ar- 
miè^yne  femme  4r7»ef ,  dicimus  y  ne  arr^e  de  gens 
ddrmes .  A  Uontee,  lUc  cil  rhàntee ,  dicirou$  y  ne  mon- 
tee\,id  eft  cochlea  9(Iuegradus  qmbus a(cendituc 
ad^mignaponcs  domus.  Acqueica  dt  huiurmo- 
di  innumcr js..      ^  -    ,  . 


.^  ..  ' 


f- 


wfÊ^f' 


DE    AD  V£RBI  IS,    ^ 


>^', 


-r 


!       ■ 

t 


p  V  >  m  »  i  A^fcntyocabula  <5[^ 
non  dedinaritur,  pf  bpccrea  çarent 
arciculis:iungphtur  autedci  vcj^uri- 
mumverbis^vc  oftendacur  qualis 
illorum  fit  aàip  aut  pâfllo  :  vcluti, 
vhomme  Jàge  fi  gonneme  fixement. 
VocahiA,vitn  fixement  odcndii  quomodo  vit  (àpiés 
■{cgcrat.  '^  ,  ■■■  ',.'  ■■■■  '-y  Z^''-  "•'  ~':   ;:-  ..."';,.■ -'\'.. 

Qi^ando  Aducrbium  accipit  ^tuàmNomi- 
nis,ha&ct  articulum  prse  fc»  y;  Nomma:  velutï,  Le 
trop  de  biens  le  gafte.       -,  , 

Aliqqando  Aducrbium  non  dcmonftrat  quale 
fitVcroum  infua  fignmcatione,  vcluti  Aducrbia 
fignificanria  locum,quando  dicitur ,  le  m'en  yay  la, 
deta,d^ici,d^MUefm.^^^^^^^^^      :^^^^^  ^;^  ;>  ■■-; 

Quaedam  font  ctiam  quae  îunguntur  Nomini- 
bus,  &  quidçth  adic^uis: Vcluti,  Jorf/jo/f,  Trop  ri" 
che^fienbUnc.  '--.^■;^^'^^^^^^^^ 

■   '    ■„  •  ; .   *  .   ;"■    -^A  ce  t- 
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P.  nous  C^oi/trons^yotés  Qognoiflrei,tls  Qûgnoijlrçnt. 


t 
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callidqm 
uhildifFc- 
Wf e  entne, 

Toflee  0* 
n .  Ab  Ar- 
r^  ifc  gens 
^  y  ne  mon" 
ifccnditur 
huiuimor 

■    ■^        /î  i    ^ 

bûla  (}ux 
reacarent 
b  vtpluri- 
;ur  qualis 
o  :  vcluti, 
fixement. 
viriapies 

n  Nomi- 
^cluu,Le 

rarquale 
\ducfbia 

^-;^N'  -  ■ 
Sfotnini- 

r.  Trop  ri" 


'  'M  '     ■*! 
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.    ACCIDENT  TA  '^%  V  E  R  B  I  I. 

Aduerbio  acciduoi:  tria,  Spedes ,  Figura  >  &  Si- 
gnificatio. 

SpcdcsV 

Duae  runtfpcdes  Aduerbiorum:Priminua  vna, 
yclvidfiuyyUon,UenyN^al.  Altéra  dcriuatiuâ;  vcluti 
yolontiers^qaod  fit  à  Voloniiihonnemeniyï  Bonné'lISfo- 
taa4û  autcm  omtiia  Aducrbia  in  mem  eflè  dcriua- 
tiua:veluti  îoudainemen^t^Yiftement^sagement,  Vrofte^ 
mefudsofêdainyViftctSagieyVrompt .  A  lufie^luftementii 
BonnCfEonnementin  quUbus  f  breuis  (bni  in  primiti- 
uo  pronuntiatur  ceferiter .  Quxdâfunt  iq  quihus 
elongiorisfoni  m  primitiuo^etiâ  pronuntiatur  lo^ 
gius:vcluti  ab  Aifeyki/èemir.éc  fie  de  aliis«Quae  ter-  ^ 
minatur  in  4mmer,denuaturà  Parndpiisin4nr.ve« 
luti  i  p/4iy&^>didmus  pUi/imment;  A  Vaillant,  yaiU 
lamment.  -^ 

AtiqQandovtimurquibufdatn  primitîuis  pro 
illorum  aduerbiis  :  wclan,Vay>ifteceU,vclsoHdain, 
^to^oud^nement^    ^   .  ■ 

Figura*  L 

Tres^funt  figurx  Aducrbiorû  :  Vna  fimplex, vc- 
luti Ouy,  'Son,  Hier.  Altéra comppfita  :  Ycluti N4«/,  • 
Au0ntfnér, Tcm2  eorum  qux  deriuantur  àçompo- 
fitisivclmii  MalheHreuXtUalhcHreuJhnent. 
,  Qi^dam  autcm  funtcompofira  e^  Nominc  & 
Vcrbo  :  vcluti  Pjec4,qttod  cft  c^mpofitum  à  Viece, 
&  4  tertia  pcrfoha  verbi  A^,  A;,  A. 

Aliaex  Noroine  &  Participio  :  veIuti,^4/Vf«4r, 
ex  Uain  8c  tenant.   Alia ex  Nonaine&  Aduerbio, 
vcluti,  iourdhuy,  cui  adiungitur  Prgi^poiQtio  au ,  auc  1 
Proàomcn  ce:veluri  CeioHrdhHyiAJMntmer,  Auiotir^  l 
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Hhtiy.  Alia  ex  Prœpondone  &  Nominc  :  vcluti  De- 
main.  Alia,cx  plunbusprspofîdonibuscvcIuciyPitr- 
anant y  Auparauant: fqudndo  tranfcUnc  in  naturam 
Aduci'bii,  hoc  eft>  quando  nullum  cafutn  regunc: 
vclvLtifhuparauant  que  ie  yinffiytH  eftott  yerm* 

Prxcerea  frequcnrer  vrimur  adicâiuis  &  nomû 
nibus  propdts  aut  appcllatiuis,  cum  Praspofînone 
en  prb  aducrbiis:  vcîuti>CVJf?  combatu  en  Hercules^  en 
homme  de  bien^enjagetapitaineivbi  en  pcrindc  valet 
acQuecomm^.  « 

Vfurpamus  edanli  pro  Aduerbio  Pracpofitionc 
'4,rubaudiendo  MoJe , addendo  ei  denominad- 
uum  aliquodivelud)!/  y^it à tltalienne,  à  U  Vrançoi/ë. 
Supplemusinfiiper  Aduerbia  per  denominadua 
fœminina>cum  pro^pontione  ae:  vclud>l/  ytde 
foHmoyancCjll court  de  yiflejje.  Quac  quidem  dicen- 
di  gênera  magis  recepta  func  ac  magis  placent 
quamipfa  aduerbia:  viqueadeo  vt  U  court  dey iflef 
ye^gradusfit  aunbus>qiiaml/ coiyrr  y^ementitzmct- 
iîrcceptusfithiciçrmo.  '^W^ 

ignmcaao. 

Varias  funt  fignificadones  Aducrbiorum.Qjye- 
dara  fignificant 

,      /       Tcmpus     ' 

VtxŒn$iif^clutiyHoreSt,Maintenant,Vrefèntemêt.  Té-, 
pus  praetcjTitum:  vçlmuUdtSyVieca,  Hier^tAutrehier, 
Ai^yo/rj4iN4^oipj,  Aiy^4nfM4»r.  Tenipusfutururh^ 
Demiiin^  hprts  demain*  Ex  his  tribus  gcnef ibus  ma-  ' 
iprcm  partèm  hîc  fubiecimusruQ  ordme. 

àdàncy  pro  quo  Larini  dicuni  Tune,  tanqiia  di- 
ccrent  ad  tunc,f  ycrfb  in  Wé 
;  A/oyy,Qiudâ  (criburfc 4 Imn^  tànquarà  c(ïçt de- 


jf 


ï 


,  "«j- 
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vcluti  Df- 

Tluti,P4r- 

naturatn 

ti  rcgunt: 

ôc  nomû 
pôficionc 
erculeSi  en 
Dde  valet 

pofitionë 
ominati- 
Vrançoi/e. 
minaciua 
yllyùde 
mdiccn- 
s  piâcenc 
tdeyiftef 
!tr:camec- 


m.Qux- 

met.  Te-. 
%uirehier, 
bcururt), 
bus  ma-' 

iqiiadi- 

ertçtdc- 
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riuaitum  i  Latino,  Ad  illam  horam. 

AùprimcyÔc  Orxprime,vc\orprme,  vclfecundum 
^iC\MoSyhorxprime^  quafi  quis  dicac  Latine,  Adliâc 
horam  primam.       ,    \ 

A/^wW/j/ty. Vide  Hw'y  pàulo  p6fl:. 

Ce  temps  pendant  y^cl  Entrètemps ,  Latine  dicitur, 
Interca  tcmporis. 

.  ciprîcimiyW ocdhnlù  compofitû  ex  quatuor,ri/priif, 
ci  wf^rquando  fignificamus  mox,fiue  ftatim,  &:  fi- 
ne dilhtionc  aliquid  fieiri,  auc  faâum  eflc.tâquam 
dicasjn  hoc  loco  Gaptus,&  in  codem  fufpènlus. 
,  Cobien  de  temps  y  d  ih  quidâ  (cribûr,Q^r  6icw>&:c. 
Dcw^m,compofifum  ex  prxpofitioncrfe  ôc  main, 
quod  fignificac  mat^n ,  tanquam  Latine  diceres  De 
niane  :  vnde  in  ihyihmis  Galhcis  legitur  Sotr  ^ 
mjùn  •  Sxpius  dicuv^smatin  :  fxpillime  etiam,  De- 
main  matin  ^  - 

Donc;A  Tune  Éatino,rverfo  in  rf. Verum  potîus 
vtimûrad  expnmendum  vocabulum  LatinûEr- 
go,vclIgitur,ViV«</o/ir:&  proTunc,diçimus  Arfor. 

EntreDemps\y^Ce  temps  pendant,  Latijîïè  dicitur, 
Interca  tcmporis, 

Guerer,  vel  Gaire  fighifiçat  multum,  fiuc  tempo- 
ris,  fine  aliusrei  :nequc*vnquath  ponitorïînene- 
gatipiic  prapccdçntc:veluti  j/«jy  aptère  quUl  efi  >f- 
nUylptOtiln'yk  point  niàultde  temps,  il  fj^y  a  guère  de 
>m,  Sabàiiidi  vtuntur  eofincnegatiône,intcrrp- 
gandojGwere  ce/4?cahquam  diceçent,  CçU  confiera  d 
beaucoup  Via  cïk^Tià  verbunXsLllIud  naulti^m  cor^-. 

fhbitr       --:'-. ,  ■  .■  ,  .■■■■.?:     ■:'.-■/ 

liierfadlum  ex  LatinoHcri,per  trâfpofitionem 
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nuy  fignificat  idem  qupâ  Hddic  Lâtînum .  Éx 
hoc  vocabulo  componcum  eft  AuioHrStiy  yproHo 
dierno  die.Etiam  M4//%i^jf.  vcluti  qa|do  4icimus> 
If  n'y  irdy  mefhuy Moc  cft  amplias  hodiçi 

14  vfui  eu  nobis  pro  Lâtiho  latn ,  ablato  m.  vc; 
lutiquuradicimus,l/N/w>f«i«r     V     -    r 
j  udiSiVioUtemfs ^^^^quafiquisdiçcrcç Latine 
"iam  4iâ;iJln  •  ^  - 

.  }dm4isSc  foupoiirsûlùtAd\xcthhtcmfo^s  pcr- 
mtm^Sc  qxix  iuoguntur  omnibus  tèmporibus;vc- 
luri,[e/ie  leftfUmaù:  le  ne  kferayianMÎs.C'en  efifkiÛ 
àiamkk:  hoiccft,in  pcrpecuu^a  éVidctur  faâu  i 
Latinoiam^agts;  ^;   I,;!  .  ^v      i 

.  murque  illis  quando^dcnocamus  rem  (hbitb  &  in 
prae(enria  f^ànfl: ^itoa  44i»<>ta adiM 
nullarc^aamtcncâait  Ni  r 


\ 


â*.t 


..4.,  ,   i». 


^  loMmd&iiffif^  hoc  ë^^  iii  (àiémi;  vel  Qup- 

tidie»&£bifn  cft  1  j«w^fcti  A^^if^^^^^^ 

tendemainy  vÛLtlenJ^èniainy  quafi  dicas  Latine, 
In  demat»€«]picimuf  tttaiti^té  iomJtâftiSyVÛ  d^nf^ 
près  :  tanquam  corrupco  fefmoné  Lacirio  diccres, 
EMes  dA?ppropc^\-"- •  '^'"^^*^^--:^^  Iv 

LQnfrH€menè^t<yLo  ngo  temporel  ;^^i 

M4fh9^^if€Ïh!ie/%uyMccttiAf^^ 

luti  quando  cKcirausîNfon  ftciam  nôdic,it»  ne  lefè^ 

raymefhiiy.yide  paulo  antè  in  Ktsy^:'}^^m>ù'^  ^ 
Or4priméiVclOrprimeyidc\Auprimep^^^ 
Orw,fighificat  mod&,hoéi|»{b  tcitiporc.   ■ 
0«^«<f,  pro  Vnquamj  fempcr  ponitur  çnin  nc- 

gacionc,  &  ferè  fcmpcr  dicit  u  r  de  tcmporc  piSy; 

rico:vcIuti»'f  nelc  yey  anques  S  :i(k{jm  elV  ex  Laono 
lam.  ';'.  :     -■,•/.  ■■..    ■ 
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V4rau4ntyp4rcideuant,yel  Vu  r  cm/>5  iadùSctè  idem 
iîgnificant,  .    -* 

V  Pif C4^  compofitû  cft  ex  duobus  vocabulis,/»iVcr 
4,v.cl  hoyWCïhi  AHoir^pto  longùm  cft  tempus. 

l»rey?;jrcn«enr,potcft  iuneiiuturo,  vcluci,  La  chofè 
fifer4pre/entemem,hoccA^zcïpCa,hotSL. 

XÎH^cUptoQnp  cempof  e:  vclutij^Ie  ne/çay  quad 
ceUfifimÈ&ctxsLZïi  iRtérrogaduum  iYcltxti,QHand 
fi  fyrattU'^QjMndUfrimyoHS  f  Qu^  faites  yous 

QjMnr  Btcfiy  ailf  vcl  :  QMjfnt  long  ttmpi,  y  a  f/fg 
Conducniy  t$tUf  lu  cjukUmlfeibatic  unquam  fa 
âum  ex  j«jitillo>  Q^tiK&coiiporis  eftrVpiQuàm 
loDgum  tempos  cft.  i^  •  ■ 

m  $p^ih»pra^jpk^  %fà  dii  Cîtciccr  noi^îcm,  aut 

a  T4ri^<^g)ti  dicami»^^ 
T4iM(^prateiiiporC'd£â[<hyeliÉiKinpor^di4<i>: 

C(atcawo|^ffe0nyau€ietii|^        ■'^■>^■y'  ■;  f?«^<r ï^ji-.v :\[: 

;'^(;^C^nimfà«io(Dù^  pc^&fti^  prdï- 

eftille  qiiiJoqiiitiu:  vtiO^ii^enica,  v^jJ^^K^f^ 
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crf.  Huîccomradum  cft  &"oppofirum  t4,  fignîfi- 
cans  ad  locum ,  auciuxca  locucn.  qui  remocus  ab 
co  qui  loquuur:  vclûti,l/  va  /4,vcl,l//e/i  >4  /4,  \l  yx 
enta.  Potrunt  criam  elle  Adacrbia  tcmpons :  vc- 
luti  (^ando  diamus.  Depuis  dix  4ns  enca .  OeUà 

CAdemonftrat  locum  propiiiquû  ci  qui  loqui- 
tur,vc  ib^kac  C4vln  rarotft  vfu  Gf>Gnep|:aepo(itio- 
ne  par  poft  yerbum  :  tanc  cft  deinotiftcâcruâ  mo- 
tus pcr  locciiti:  vèiun>U  Koypaffira  pur  ^";  Qupd  fi 
*  vcfbo  prxponatur ,  cft  fcmpcr  fine  Praspoficioaet 
vdùtiM  4  a  efté^h^<:iy^^\left  ci  f^  : 

D^i^fni /Ëft  çompofîfàni  ex  prxpôfirioae  i^âr 

ens,  deéns,  îui  infenttit  d  ad  iuuâodàm ^rohcio^ 

■  ucmideéens.  '^  '  ^',  ^fh^m^W^mu^-f-  .i 

DeAor/|  videtur  faâuim  ^  def^m,m)a^a(ado)f  in 
h^ôc  iu'ngicur  hi^tliburv^is^  AlUr^vSnitySc  t^rei 


.    ,'i 


iif,  éft  vetuc  rçlaclà^  Ipd  âuc  t^otitusISc  (èr- 
!    iâd:  vdlitci^ti6âVm€|i«tli:alicûi^ 

diâurii .   Èriâm  miiiMlm 
I    tiempc  vcrbei^^'^hiliitgitilki^^ 
i   f,n  as  mjikoc  cil,  Af  m  de  epfmmé  demande}  (^^ 

[:  de  Dïfiy:  àon  redpitUNi^iqpàtptbpi^^ 
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E  w,fignîficaç  intus:vcluri,d  f «^,Hf  c  intus.Le  «wi- 

^  Je  ci  é»J,  \t  yay  ciens,  le  ykns  de  ci  enSy  \  e  pxjjira,y 

ar  ci  ens^  pro  ci  dedens.  Qupd  fi  de  loco  rcmotiore 

oquamur,  tuncdicimus,  \leflliensyaliens,leyien 

de  liens .  Ncquc  cnim  fcribendum  cft  leans,  vt  nec 

Ceansabonyinifedliens^Cicns,  ! 

Tors,  pro  hors ,  quibu(Hanî  in  locis  Gallicc  vtun- 
tur  diccntcs,  Atfe^/or;.  Vtimur  eriam  in  lîoc  génè- 
re VcrmoniSyle  frray  tout  fors  que  ceLty^ioJhorsmis  ce-- 
/ii.Hinc  cft  fomoSi&c  VorcluSySc  VorairiyVt  vidcre  cft 
in  DiâionarK)  dallicolacino.  / 

Hors  éc  Dehors  faûa  fiMit  ex  Fpris  &  foras,  & 

dcfon$,niùtando/in^^$c  iunguncur  his tribus 

Vcrbis,  Atfer,  Vewr,  &  hPre:vclmyUefi  hors, ou  dehors. 

:  \lfen  >4  dehors.  \l  reuiènt  de  dehors.  Dicimus  etiam,]/ 

€n  hors  dufemiilefi  hors  UyiUe,     ,       v 

\  vcl^  ugnificat  in  hocloco^  pcr  huticlocum,  & 
ad  locum  ;  vt\\xt\yYàUe\yoiiS  ?  hoc  cft.  Iris  ad  il- 
\nny\tK}J^m\ypAffiri^^  pcr  eiim 

locuhfi^Y  ^f^^i^.^proieftis  In 
'     lc/,cft^ôto|Hifîtttm  C3^i  &  rt  demonftrariuô  loci^ 

£ropinqmot!s<  tnfèrvicloc&cuiiMs,  hoccftiîfgitux 
is  tribu»  v^f bis,  AUér;Vintr^  &  Ejfrp: vclutt,  le  m'en 
yi^iichtè^^ffera§  itiiUyi^        UefUciMptur  &  , 
prçppfiri0iii^f;yc^^  dix^tns. 

.  1/4  vidéirui:  tôpofiriim  et  t  &74,^ita  vtfint  duo 
jPronomiôa  côpofica:n^dtiipliâs  fignificarquàm 
&.  ikin  v\^  nimùl  I4,  ppléft  poni  ila>  vel  ilea  \lcfi 

dbfli  (bibufit1<k,fàqqt^^ 

t aimo ,  iHiiicv  vcl  iHa^îti^i^ttriim  rcéfiis 

■  :  quo4  pi^owïocp  ^t . 
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\        La  (Ignificac  locum  rcmotatn  à  loquente  :  vt  C4 
fignificâc  locum  in  quo  eft  qui  loquituc^  Vide  C4 

£auio  ahté.i/  e^  U^liyaU^VA  UyU  yten  d^yapur 
i,y  ers  UAufques  la. 

Li  tantum  iîgnificac  qaantu/4 ,  verùm  fèrè  non 
'     vtimur  ni(i cum  f ni:  yçlntiill eftliens^fro^dedens. 
Vide  fijprà  Ew.  V 

ou  Fadum  eft  ex  Vbi  Latine ,  auferendo  hi,  & 
vercendoifin  on.  lungùurhisquacuorverbis,  a/' 
1er,  Vewr,  E/ïre,  &  Paffer.  yeluti.  On  alle^ous }  D*m 
yenei  yoMfOu  eftes  yomfOHpafferex,  yoml  Dicim  u$, 
'VaroHpAffireT^yoti^hoc  eft>Qua  parte>vel  Quo  la- 
tere,  auc  Quo  locè,  Uue  Per  qdam  parceiD^&c.  6c 
Vers  oH^hoc  eft,  Verfus  quod  lacus»uue  Verfus  qua 
partem,autlocun^«  ;  H.  i  ^-- 
V^  Vtimur  pro  Verfus  Latino  :  veliici  »  le  ii^  Vii 
yayyersOrUans.yersouyoéttifvcl^ery  quelcofléf 

SvLnt  qui^clam  Aduerbla  a£]?Gnaûità:velu^,c^^ 
tes;yeritMementjAÛiHreemem^le04m^  Vnû 

eft  quod  in  rérpôuone  nSvcoM^viàf^ptiCeft  mon 
pro,  C'efinumk  :  cànqu^p  qui$  jcticerct  jL^cinè»  eft 
mulcunu  Vnmur  eo  pro  his  vcxhhfUefiénfiaHem 
dis.  Alcerum  cOi,C^éjçmoir^c[\^oytxm^t  ad  nupc 
moèiÀ^femUqH^0^ 

>jftMf^^  Kf  dm^ 
I    mur  Njp,  4f  No»  mt^^^i^Sif^^  m  pas  de^ 
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Hlleuxque  mefihant.  laques  eflynhommej^tuant^  non 

fas  tant  touteffois  qu'on  penfè*  \ 

N4W,vcI  N4ifm  vfui  eft  in  rcfpoofione^  AsmfkUt 
ceU^RcCpondctnt^  lianin. 

Ni  &  Nf  frequcQter  con(èquuntur:vdluti»PiVrrr, 
ne  faqueSyni  îehan,nè  me  feront  rien,  le  n'tray  point,pTo 
le  niiraypiint,  AUqu2Lndo  n^ycutn  apoftfopho  pp- 
nicur  pro  negatione  Ne,  &  Aciu6r||iio  ngnificantc 
locum:  vcluti,If  n'yaypasefté^a^  n'yvouldroyea- 
uoirefté.  Appellaciua*  /^ 

He,H4M,  H4i^/4>  vel  jH[o/4.Acl  quas  refpondçmus, 
Quoyfhoc  cft,Qit£  yotapLufiUfPLuftH^vlaifi  yousf 

,       ^  GoUeûiua^  -.'  : 

'BaniBètnent'.SfimblâblemetyVn/queyQu^      quad^ 
"EnJimhle^lnJèMeementyKuecrpntaêêtre, 

Côparaciua,{iue  denocandacôparationc. 

Vlus^  Uoinsi  Uieulx,  VJt  ou  Vbt.  lorer  qux  P&  8c 
Uoinî  podunt  formare  ioâfaitiL  comparaciua  cum 
'  Adutrbtis  doittacis  iNoitûtiibtts  :  veluti,  P/m/^o- 
hmimfigmtmipmdmmet^^oureu^  tr  moins 
fijfememf  àcqoqid  getius  iiitiôilQera.  Quod  ad  Sa- 
pcrlaâuujp  Wrti  attinçc^fennac  ectam  in&tdtzcom 
paraciaà,  vc  P/W  &  Mom.  liam  didtnus  Tref^ien 

)i,^-    Pt^ombepct^&dfl&udco^       v  .      ^ 
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mustproprerça  vtimur  circunI(>quàri&nibiis,P/r«;/? 
àDietiyleyouldfoyeyAUmienneyoionté.       ■     ■     ■   \ 
^     .    Quandp  dubitamus.        -    < 
Quxdam  dénotât  dubitatipneni:vcluti,  Varad^ 
uerfrurBi  D'aduenture ,  De  cas  d^dduenturCf  Var  fortune. 
.  Vtiraur  ctiam  his  duobuSjPo/SWf,  &  ^fulteflreM^ 
bitantcs.  ^  ^       î^   t 

^  Quafndo  cligimus. 

vIufloIfiycluieulxyMnfois^ 

Hortatiua* 
H4(x>  A  u4nt,Hay4i4ant,ôra$t4mfSsiSfirJuf,XAla» 
'  ;      Interrogatiua.    ;    '    ,.  . 

Qj^fais  tuf  Qu^ n'es  tu. yeipêf  Pour^uàyfais  m  cela f 
pour^tfellecaufifA  quetkcau/e^QjMLiadorpuÏÏamr^^ 
ftiû,intcrrogamus,QgV/î/4?Qiafy?/4?Qgifyî 

OÙy,y  daù.  As  tk^iâl  cela?  tcfponàctutfOuyyyd 
.  K4*ï«;/'iJ'^v    NiimccaliaJî  ''^•^^.v■?'^^V'^-■ 

:Hâbcmils  eciaiti  Aéuorbiâ  quibus^  vcimcrr  in 
nùincrando,  addendo^iir  a^  nnnieruni  naniCFa- 
Icïûvvtliïn'^fk.fouideêêxfiU  in  (m- 

gulisauimix)rumiK>m»ûbmi^/i«r>^ 

Quaèdam  func^uibus  ordiitem  tei^m  ifighifi- 
camus,&  tctmtn2ht;Ê»iàértt^9r€mienmeht,Se^^ 
mem,Tiercement^(iuart€àin^écc.ytimiXTt2imm 
cis  alio  gcncre  Ctrmoms^  cuiufmoÙi,  Débuts,  Apres, 
'  "fi^ÈfVfSiîàvfris^lkfHmia^ 
fMff^mier.mkkyVûi^ 

t>ixiemepomâ,&C item.      A^M^i^î'^ /,•  ^ *  '  '?«'' 

Ad  oot4iulam»t[ûal 
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vcluri,Bie«,M44vndc  dicimus  Uautéaifimet.  Vtplu- 
rimum  tcrminantu'r  in  f«e/j/,qdod  adiurigitur  fini 
vocabuloruni  feniininoriîmrvtlutià  Sccreff,Scfre- 
temenitBell€yBètlement:t>QHlcey  D^^emtru:  VAciUi  ¥  agi- 
lement: SfiiîT,  swirfOTewr,  Par^pjii  tcrmirtatis  in 
anit:  àblatdr,  &  «^onuctfoin  w,  adiungimus  we«/^ 
.  vr forniemtis  Aduçrbiu^ti  J^luti  Ato«i/4«r,  Ahon-^ 
dammènt:VMSant,V4iU4mmem;  ' 

y  C^^  *^  ; 

Alla  vcib  quantitàrcm  I  vrfuti,  V«/>^w>,  Vnffeti, 
Mo^^'  Affe!^  UàytnnefnefU^tfbpi  Par  trop,  icaucoupy 
VroHf$.iitkikuXrh)occ(k,  néque  p4usy  neque  minus. 
rt^iptnyTûtatémeht,?a§^Pomîi^^  duo  poftcrÎQta 
fati^Moleffi'^xpbnUtituf  in  moAto  Diélionanoy 

V  '  X^ando  retniffim  &  icnfim  ficn  ali-; 

Separatitnliennptantia^   y 
Jj7^ert,B^firt^Stpafeenl4^yEt^f^kèri.     *  i  ♦  »  - 
1 1    '  ^^  ^  t^^^^îiniltedifsec»  figtiificàmia.  r ,  r  / 

CijMpi  (^^»  Preffue  cheut,  Commcy  Q^iofiÀoffuHe.  Si, 
in  hocgcncrcfcrm9nis>M»M/ijiiS(ey?^/4i^,hoc  cft, , 

"àff^foirttimfifi^mi^^^  '■-;-, 

Nocâdum  autefn,duoawfeti8nontiaciq[uâ  Ad^ 
uerbia  à  npbis  coniuagit'^éia^iMons  U  ùh  il  y  a  de 
^#>9^VBil|^tt)(^^e#fnoM  ibi 
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OniunâiQncs  func  voc^buh  aux 
non  dçcUnantur:  tantikn  vAil  func 
ad  coniuàgcndas  (imilcs  oradonis 
parc69,  aut  claufiilas  çlai^fulis,  cum 
nonniiUa  figmficatipoc;ycIaci  fub- 
ftantiiînm  cum  fubftanduiqi  »  vcl 
Pronominc : vcluri> Hnrf  x^ldijin^ Çefir  0*  moy. 
Aut  àdieétiuàm  ^u(m  adieâiuo^ypiuti^Cf/Srm^- 
j^n^ntmf  0^  heureux  .Pronomen  cuin  pronominc: 
yciudir<)y&moy0Vmmpivm  m^  pailidpioryiB- 
lmi,Le  iMuxbrlifheiM^  deju^mvf  f^\xt  Par^ 

ùcivvamcutù^^ijmQiY^^^  U/ihjt, 

0*  hay  de  gens  de  bien.  Aut  criam  Verbuup  cMï^  ver* 

bo:  ycltû^llimit(iri^>Q^ 
bia:velun>  \lifalennmff9^étf9puf^num.V(y^i:cmo 
coniungiç  clau(ùlasuye|titi,l//i#:4é^ 
combien  ^i^iljèitlmfrêm^)^(fr^ 

ACC  I D  EK  TJ;ii  T  aaNi  y àcT^I P N |5r 

Duo  aàidont  Gonmiiâiojmrl^kara,  &  Signi- 

lOoiiîanûionfisjU^uim 
velun.E^O«>HfilM^<tJlf.Qo«dam 

•'  ''t^*  tvs>»A-v.^A'ÂSîgtifficatiOBiiiriDl>'eyoni^i.:'?fri;ir 

(^sedani  Gomttnâtio&cstfimc^g^t)^ 
mod^  vocabttla&  claufuIabconia«g|Clim>j^4Jlr 
namfenflim:  velarijE^Atf/iyA/if/i^iff.Tametfiau- 
temomncs  coniunâiones,fi  in  genece  acdpias» 
funt  copuladuis ,  nos  camen  hîc  appe]|aiaus  »  ço;;^^ 
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pùladqafs ,  qux  coniunguncfènfumcumlcôfirnia- 
donc:  veluti^  pierre  ç^  Qt fax  font  hommes.  Tu  as  efték 
Romme,aup4^'ieAefiy  tout  air^  que  tufkisA 

Vna  cft  aux  (cnlum  difiungit  :  taifictfl  coniun- 
gat  vocabula  vcl  claufulas  :  velutî,  Ce  far  ou  Pompée. 
Quidam  fcribunt  Ne  efic  alceram ,  vcluq  quando 
dicimuSiUe  toy  ne  luy,: 

Ali^e  funt  Adiundiuar,  pnori  fcmcmix  aliquid 
SLdmngcntcSyVendanr^tandisque:  vcluthle  fèray  mon 
debuoir pendant  que  tu  feras  letien,yél  tandis  que^ôcc. 

Nonnullae  funt  adutrfàtiuae:  vclutiyUais,  loutef 
foisy  Combien  que,  lafbttque^  Au  moins ,  A  tout  le  moins, 
Ainsy  kincots  :  yclmi,leiuy  ayfaiBplaifir^mais  ilejfl  in- 
grat •  si  tu  ne  me  yeulxfaire  bien  >  à  tout  le  moins  ne  me 
fky  point  de  mal. 

Sunc  &  Condnuanirx>  fiue  Condidonales;  ve- 
lud  ,si.  Excmplu  m,s'//  dortjl  npofi. 

Qujcda  reddunc  caufam  eorum  qux  diâa  funr, 
aiitfaâa:velud»C4r.  Aliquandovdmurprxpo- 
ildonibuscum  câtumrcgimine,pro  Coniunâio- 
nibus ,  maxime  hufius  gcncris  :  vclud,P4r  ce  que, 
Excmplum,  Îf/îr4ty  yo^e  'volonté,  par  ce  queyous  le 

meritex,bien\  vcUcaryous,0'<^* 

Alix  vfui  funt  quâdovolumuscxcipcrc  aliquid: 
vclutLsinon,SinetSanscetay  Kutremet,  (r  Q«f.Excm- 
plunl  ^\e  ne  fiche  homme  quilefeijijinon  toy^  vel,  que 
toy^rt\,(i  n*efl  toy. Que  fi  non/cn  fris  content,  sans  cela, 

\ch  Autrement,ieferay  ce  quéju  y  puldras. 

Suntquaencgant:  vcluti,lc«c/e/èr4jy,  nineledi^ 

'  rayiéhjtn  ne  Pierre  ne  me  feront  faire  cela.  Atccndc  au- 

tem,  pnorcm  ncgationcm  primacclaufulae  prioris 

cxcmpli.cllc  tancummodoaducrbium :  &cm  ne. 
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fubfequcntis  coniu Aâionem .  At  prius  w,  iicùn- 
di  excmpli  cft  Coniunâio: quod  coniungât duo 
Nomina  fubftanriua  :  aiccrum  cft  aducrbium 
tantiim. 

Quacdam  infcrunt ,  vcIpûJHgiint  ex  pfîcccdcn- 
tibus  quid  confcqiiamr:/^luti,P4i^i^djy,  oow,  Po«r- 
wiir,Po«rfe.  Latine  vocanrur  ColleéHuae. 

Poftrcmb  aliquot  Cuint  quae  oracionixomplcn- 
dx  cancùm  inferuitint  :  velutiy^r.  Donc  y  DomjueSy 
Ordùnques.      ^  ;     >       \  , 

D\EoP.  KJEV  0$  I  T  I  O  K  e/  /  ^ 

[RipôfitioRes  funr  vocabuU  V- 
'  jiias  fyllabx  frcquenter,aliquan- 
do  vnius  literâe ,  fa?  piflîmè  duam 
fyllabaramt^c  paucidlpiatriuin: 
qitâB  prâ?p6nûtor  aliis  vocabulis 
„  quandohtferlnodelocOjdcor- 
dine  ,^irredditûr  ratio  quarr  aitquid  faâum  ûv. 
vc!i|]ti»  il  cft  en  U  chambre,  Second  Apres  ceftay  lùAetây 
faidkcmfèdeliêyi  ^ -'■^'^''-  '  M'V hi  ^><v'  ^r  .,;  '  ■  :,i ■  .^ 
Suntqusdam  fimplices,  vélativ  A,  My^Ài^xr,  Dr, 
Du,  &c.  Compofitx  alix^'inccr  (è  :  veluti,  Parauant, 
Auparaumi ,  tn  derrière,  tntreASc  omnibus;  pàucis 
exceptis»  traAabimusotdinelitet^û:  &  primùm 
defîmplicibus.  *     ,    ' ^^^       s 

KSc  Aii,&  coftirafluralis  A  wx/untVîcé^îcu^ 
lorum,vc  diftum  eft  prius  vbi  dearticalis  faâa^ 
mcntio  j  veluti,V  '*4>  donné  à  Vierre,  au  ^i^eron,  eîT* 
aux  foures  .Sunt  nobis  etiam  "vice  prxpôficionis 
Latinx  Ad  .  vcluti  pro  co  quod  Latini  aicunr,  Eo 
ad  patrcm,dicimus,k  menyay  à  mon  père.      ' 
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A^rpx,eft  vice  Pofl:  LatinÔrum. 

Am>rf,v^l  Loiwf  viceProcul:vçluti,AmVrerfe/w«f. 

A«>vicle  A^pauk)  anté.  x 

Auec  vtimur  pro  Cum  prxpofitionc  Latina:  vc- 
IptUàuecmonfere, 

Aitdm,ptoAmc:véimU^H4iu  le  temps, 
I  Aux  pluralis  eft  ab  A  &  A^^Yidc  A  paulo  anté. 

ché^pvo  Apud;Vcluti,cAft  wp/>ere,Apud  patrc. 

Contre 9  vice  Contra,  vcl  Aducrfus  JLarinoratn. 
Vndc  fit  Encontre,  vcl,  Alencontredetels.  Sigaificanc 
ctiatnPrope,  > 

De>cuius  pluraliç  eft  Df  r ,eft  vice  articuli  de  mon- 
ftrantis  gcdiduos^am  fingulares  quâm  plurales: 
ycïutiyi/habUde  Pierrf,vcl  de  femme.  Vide  ante  No- 
men  pàrtcm  orationis.  De  arricuIuLyfui  nobis  c- 
tiam  e(|  pro  prçppfitipnibu^  Làtin^rb  A  ôc  De:  . 
vcluti,  Hàbui  à  PcttOyletay  eu  de  pierre.  Audîuicip 
i^iîerétyouydetdy,         •  ^       >^   5 

Dcir4>pro  Çis,Citra  Latinoruna,fignificar|pcutn 
prdpinqtiiotem:  vrp<fi4fpro  quo  cScimus  Latine 
Vltra^  (ignificat  loc'um  longinquutn  :  veintiy  Dec<$ 
le  Khciny  verfus  Galliam  •  De/4,  vcl  Oultre  le  khein, 
verfusGermaniany.  .    / 

Vedem.vcl  Xieddns,  pro  Deintus,  întcrpôncdo  d, 
vt  Icnior  fit  prolati^,,  qa«  dutiorcflct  fidiccrcs, 
Seensiileji  dedans  la  nj^fbn.  \       V         !J||f .  '  ^ 

T>eL  contrariant  hâbet  ùcta.AllerdelaumerJViac 
Drcipaulèânté.  ,  Y- 

derrière  ndbis  eft  pro  Poft  Latinoi  vel  rétro „?yc- 
\i\x^,^  i.r derrkreyXyerriet^  le  temple. , 
:/D«,  Pluralis  cftprxpofitionis  De.  Vidp  Depau- 
loànic..  •  / 

•  '  A  ''  •       ■  '  •  ■  ■'.'.'■ 
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Df^^tj,pr.o  Sivbtcr,vcl  Siibtus  Ladno.E/?rf  rfcyC 
JàubsJ^ardcffoubs:  .  C 

Dp//«/  cptrariam  habct  DeJJoubs.  Latine  dicimus 
Supcï^SuptaylHredeJJus, 

fymèrs:  vcluti ,  KeguriU  dçuersmoy ,  Larini  A'cunt 
Yçrfus.Enuoyerdtttersle  Roy,Mitccrc  ad  Rcgcm. 

D«,  vcl  (if)  fingularis  cft ,  pluràlcm  habcns.  des. 
Vid^Dc.     _ 

EnfaaatftcxItiLatino.  Plurale  cft  Ey:.vcUiri, 
j.nUnuijonyts  maifènsx  ôc  fignificat  locum  qub  di- 
ucrtimus^aatin  quo  habitaitius .  Quuwloqui- 
,mur  dt  patrra  aliqùa,dicimus,lf  m'en  ><ry,vcl  lejuis 
en  Ciampaigne y  non  autemi  A  CmmpMgne .  Si  ycrà 
lèquamurdevrbc  aliqua,dicA^iSy  ff  w*c»  >ïijy4 
PirUyK  tion^non  autcm  enVarts.  Similiter  dicimus, 
UéAà  Rome,  vel  dedem  tkomè.  Itctn^lndUdntk  Paris, 
in  eftudiant,  \lejtenprijon;oh  le  n\eineen  phfin,  Ali'- 
quanda  fignificat  fimilirudinciri  :  vcliiti  qûando 
diamuSyà'eft fuiÛenhammeyC'ePfkiâenbefte:  quod 
pcrinde  valet  acfi  qiiis  dicat,Coww  ynhome,  Coni-  v 
me  yne  tf/?e.Nonnunquam  cft  Aducrbium,  vcl 
Pronomen  rclatiùum^vt  YyVclmiy\le^bien  nudadci 
il  en  mourra  *\lm*afiiÛ  tort-tlfen  repentira.  I^ftpo- 
nitur  &  iftis  Pronominibqs  me.te^fcynoui ^'^fous',^ 
quando  iangûtur  vcrbis  mqru^ivclutî,!  e  m'en  yay^ 
le  m  en  reuien,  llfèn  >4,T«  fenyaSyVousyous  enalle'^ 

Em<m,pro  Erga;vcluri,Ew<ery  fojy,Erga  tc.^ 
'   tntrcyfàé.3.  cft  ex  Intcrymutando  i in  f,  &  tranC- 
ponçnAç  r.ioupns  entre  nou^sXu^^n^ùsi^tcï  nos: } 
£y,pfiïraIiscftpraîpofitionisE;!7,vrdi!3ûcftin  Ew, 
HoryrVel  bci6or^,vcimur  pro  extra  Latino:  vcluti, 
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To«xfc,pro  liîxta  Làtino  quida.vruntur  :  verùm   » 
hoc  cft  nimis  anxic  Latinicatis  vcftigfis  infiftere, 

jufqHes,vcl  r«/^«e ,  4!(^pro  Prxpqfinonc  Latina 
Vfque:rannjim  praBponimiis /. 

0«/rre,fa<3:um  cft  àb  Vitra,  vcrtcndo  u  in  oU.    ■. 

Par^  cft  P^i-  Latinamm,  miitando  e  in  *5^.  Dcpxr 
DtcufiityVarlà^PfirfoUyVartel fi.  : 

Vour^cd  vice  Pro  Latinonim ,  mutando o  in  o«, 
&  tran^onerido  r.  Vourmdpxrt,  Vourle  ^us,  Vour- 
quoy,,  >  ■  ■  ' 

Prw,cft  proIuxtaLatinorum,Prw/4;«4//o;;. 

P«//?,vclP««r,faâ:unicftex  PoftLatinOjCjuod  fi- 
gnificatPoftea;  vcluti,  P«^,  vel  Vuij}  medié.  Vndé 
Depuiftque.  Aliquaûdq  vtrunquc  coniungimiis,  ^ 
Mifl  après. 

S^m,  cftpro  Sine  Latinoru'm  :  veliiti.  Sine  fine, 
S4nsfin,Sinecsk\xùiySanscaup. 

Sefo«,cft  nobispfo  Secundum  Latino:velurÏK7 
Selon  le  lieu  0*lttemp$ySelon  que  iepcnp. 
Isouhy  vcl  iuxta  alios  Soubs ,  à  Sub  Latino,  u  con- 
^  iictÇo  in  ou.  SioubmoyySoubtoy. 

S«r,éft  vice  Super  Latinprum,  aufcrcndo  pe. 
^NannuHî  ver  tunt  r  in  ^,S/^.  Si*r/^to/(fî. 

,yers,(^û\itn çdcx  Vcrfus  Latino,aaferendof^/:  a 
y  clutïyV  ers  t Orient.V  ers  P  Occident. 

Quaedam  Praepofiriones  componûturinté^fc: 

vchn\,Varau<tntyAt4parat{antyEnderricre,T>'entreyV.ncon- 
tr€yS.HpreSyl.nd'editnSylnxrriere, 
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\         DE     I  N  T|  R  lEC.TIO  NE. 

NtçriccSioncs,  fuirt  vocabula  quac 
inccrii<iunrur  fine  intcrponumiir 
(ermjbni  alicui ,  vt  dcmonftrctur 
affeâusloqucntis:5c  non  dcclinâ- 
tuy,  fiintquc  vrp}uriînum  vnius 
(Vllabact  '  ^ 

yamm  funt  varia  gcnera,quac  vix  (cripturacô- 
prchendi  poflum .  nàniquifquc  pro  diucrfis  affc- 
dibus  cxprimit  vbccm  Vel  triftitiae  vcl  kdti^,  auc 
vt  demoftrcc^iquid  dcimproiufo  accidiflc,quod 
non  fogiran j ,  vndc  miratur,aut  exclamât.  Nos 
valgaûorcs  me  dcclarabimùs. 

-  H4,  infcrvjt  nonnunquam  mœrori ,  vcluti.  Ha 
quelle ft/èheriè.     Aliis  irœ:  vcluti,  H^  mejchant^tu  es 

mort.   Aliqinndoctiamlaetitia:  ôcrifui:  vcluti,  H4 
hahuhe^  ■  ^ 

0,cft  rntciic<ÎUo  admirantis:  ^cluti,  O  que  yoik 
yne  belle  maif^.Ome  dépeuples.  Eft  ctiam  optantis 
velinuocanti)5i\*iuti,pmo»D/e/i.  ^^ 

tHc7>cl  poqiùs  Hf  ,vfui  eft,quum  acccrfimUs  àît 
qutm: vcluti  cjuuiii  dicimus,Vie/?riAc.  .^ 

H4U  fcruit  ctiam  quum  accctfimus :  vcluti, Hat$ 
Vierireyienca, 

H4/,cft  cxhortàntis:  vcluti,  BaiauofU.  Vtimur 
co  ctiam  quu m  qucrim ur  :  vçlu ti,  Uai haï  hai  yons 
mcblejpi. 

pA/ ^A/,quado  reiicimu's,aut  dctcAamur  aliquid. 
Uelas,  fréquenter  vtiti^urin  latnétis  &  pîandu: 
\cliMiyBeùuijueferay'ief 
îîoéy  quum  admiramur,  aut  obftupcfcimus:  vc- 
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'lutiquando  dicituVy  Hoéijue/tcelaf' 

Haftcnus  de  lircns,ô<:  de  noucm  gencribus  vo- 
cabulorum^  fiue  denoucm  partibus  orationisin 
fcrmonéGalIiGo. 
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rarummyocahklt^LannUquum 

Vpcrcft  vt  oftcndamiis  qijlomodo 
Gallicus  (èrmo  magna  ex  barre  fa- 
(flus  fit  ex  Latino .  ^upniim  igirur 
nofter  ferme  lire  cft  ex  L.)nno,po- 
nendo  liceram  aliam  pro  àlia,aufe- 
rendp  lireram  vel  fylkbam,  addêdo,  intcrponen- 
do,vel  tranfponcndôipropterea  hîc  c|û^dâ  exetii- 
pla  proferre  placuit ,  luxta  ordinem  vcicalui^  cô- 
fonâtiurti  :  vt  vidcas  quam  l'ationem  maiores  po- 
ftrifequuci  fincinhuiufmodi,quàm  icemc^ôii^o- 
de,  &  quanta  cum  ruauiçarc  pronuntiationis.  . 

;    AverCimin  E, 
*    A  quod  eft  in  fine  vocabulorû,  &  nônunquam 
in  principio>(àepe  mutatur  in  E^vt  fiât  vocabulum 
Gallicum:  vt  vides  in  fequeniibus  exemplis. 
JEA^Sylftei  Ala,Ai/c.      Apoftema,A/>b/?;^w^, 

.  BonitaSjBonff^  Caritas.cAfrfe:  &  ira  ferè  de  omni- 
bus vpcabulisterminatisi;i  tas. 
Schjfftia,ScAi/mf.    Mula^Mn/e.      S  al,  Sf/. 
Co mitât us,Co;^fe.  Pluma, p/«we.  ScrihayScnhe, 
,Ducatu$,0iwr/7f.      Porta,Porf^.      Taks,T<f/. 
Mare,M£T.  QuaIis,Qj[y/. 
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;    '  A  in  I. 

Ccrafiim,Cer//?.    CçrciCctumyCerifeeyVclccriCtye. 
Vàcuus,yuidc,      Yacuaïc^Vkidcr. 

A  in  O  V. 
TlmgctÇyTouchcr.  :         ^  . 

A  in  E  A, 
At]ua,E4«r. 

A  in  AI  diphthohgum.       , 
AceTyMgre.         Dama, Du/;?;.       ¥àias,Vais. 
AmarCjAfwcr.    Faccre^Fuzrc.        Lana^lainc, 
Area,A/re.      '    Fames,F4/w.       Ma^er,M4/çrr. 
Manc  M.iWjpi'oMurm.  vnde  DfW4w. 
Manus,M«/;/.     Planus,p/4m.  ^   Stajinum,E/?4/>i. 
Narius,N4/fl.      Raifa,R4/we.       Stramcn,E^4m. 
Pax,P4/A:.  S<iniis,S4w.        Taccrc,T4/re. 

Trames,Tr4iw.vinde  dickutylha  grand  traimhoc  cft 
celcriter.Eti/  ya  a  grand  tram:  pro,  habet  magnum 
comitatumfcq^uencem,  ûucmagnam  habet  fami- 
liam.Tametfi  Tm/>2  pofTet  dcriuari  a  Tranare,Trv»- 

«6'r,tâqnam,qui$  tranaret  fiiicirahcrct  poil  fc  ma- 
gnum famulirium. 

Vado,/VV4jv.     yanus,vana,vanMm,V4/V?.     / 
VilhnnSyVilJain.  C      " 

Aliauando  ifta  djphrhongus  AI  cft  iun<fta,vt  in 
rrxcedcnnbiis  exçmplis:  abquâdo  diducitur:  vc- 
\m\^\latrayfônfrcrCy\lhaitynteL 
A  in  AV^piarcipuc  qm'ididio  Larinafcquitur/.  ' 
Aliqui's,Aw/r«;j,fadum  cft  ex  Aliquis  vniis.  ' 
MtQWMiltrc.         Ah{}SyHault,Haulte. 
CâlidmyChaûldyChaulde. 
C:\\x,chaulx.       VahyUulx.        SàlwSySault. 
J'dlihSyVaNlx/       Sàhx.Saulx.  - 


Aperirc 

Audire 

■  Aiiriflil: 
Caiida; 
Cauda 
Claude 
Clauu; 
Paupci 

Cubar 

'  Bubali 
Sibilat 

Camt 
Rabie 

Lam,b 
Turbi 
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AiîrOV, 

Aperirc,0(*«r/r.  '  ApcnuSyOt4uerr,Ouuertc. ^ 

^  AV  in  0,vclin  OV. 

AudircOwir.        Auricula,Orc///4?.   AuriimOr*.. 
-  Aiinflibcr,0r/è«rc.Auis,0//e4«.        /    ^ 
Cauda,Co«e^velQ«c«e. 
Caudatus,Co«c:vnde  Cow^rti. 
Clauderc,c/orrr.  Clauftrû,c/ô/;/?re.  Claulum,C/oy. 
ÇhnuSyClouiwndc  clouer, ïnclouer. 
Paupcr,P4««rc.    Thefaurus,Tnyor.  '     ' 

BinC  * 

Cubare,Co«c^er.  Cubilc,Co«c/7c. 

;Bin  F. 
Bubalus,B//^e.      Trabs.Tre/?.  ■ 
5ibilare,S/^fr.       Tuberterrar,Tm^é. 

B  in  G. 
CtimhirCyChdnger.  tamccfi  Cambire  mô  fit  Latinû. 
Rabies,R^çr.       Rubcr,Ro«^f .       Rubere,Ro«^/r. 

Bin.^. 

LanxbcfèjL^cr.  Turbella,Tro«/ïC4«. 
Tutba,Tro«/>e.    Turbinarc,To«^/er.Turbo,To«/7/r. 

V  '  Bin  V. 

'  (paballus,c/?eW.  Cubarc,Ço««cr. 
bebiuim,^»  Dc«f,vel  Dcfcre.        _^ 

^bitus,Dc«^e«c.Ebur,Y«oirc.  V/Faber,rfi<rc. 
^His,Y«rc.  Faba,F.e«c.       iHabcrc,A«o/V.- 

^i:niïm,fubaudi.tcmpus,Ywcr,vel  A^'wcr. 
^r'VrzL/wrc.     Libra>«cL/Wc.TabcLna,T.i//cr«*^ 
'f  C  in  CH. 

^à,^o«c/?e.      Caminu's,c/?cm/>îcc. 
.,,dlus,c/îcW.Murca,Mo«/c/?c'. 
Mpcus,i^«/c,Yel  Mo«//e.  '      ■ 
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Pcccatum,^ccA/.    Perrka,PrrcAf.   Vaccâ,ViicÂ«. 
.     C  in  G.  ^_ 

.  AcucrevA^«//i?rt    Acutus,A|w. 

Acus,A^«///e.        Alacer,A/4/çrr. 

CalluSjG^Z/cjÇtiam  pro  fcabieivndc  Ô^i/fi^A:. 

Ficus,F/çirc,VcrF/j«/cr,  Locarç^Loçer. . 

,  L ocu s,  Loç<^,  Loç//,  L  iiu.  '  Mocer^  Maig>r. 

Mufcata  nux.Noix  MA(^we/;ct 

Bcllicus,Bf/7/^«c.  Coquus,Q«f«. 
Hiftoricusf,  H//?or/^«V.  arque  ita  de  adicftiuirLatî 
horgmincus.        NdCci^Nafqutr  Ôù^t^aiprc» 

-^  C  in  T.  .         , 

Cognofcerç,Coç«oî/îrp.  Na(ci,N4i/?re. 
Crçfcerc,Cro//?rf.       ,'  Pafccre,P4//?rf,     ,    ^ 

Din.C,veIÇH.  ' 

BxpcditCyDe/pc/cher.       lmpcditç,lmpejcher. 

.    ^      D  in  G. 
Hordcum,Orçc. 
Iudicare,î«çfr. 

MsindcrCyWtnger,vc\Mengtr. 
Medicus,MfçciVooabuluitî  vctus,pro  Médecin, 
'KodcvCyKongcr.  YindiâsLyVenj^eance. 

Tardarejimf r,vel Tarder.  Vîridarmm, Verger. 
VihdicarCjyewçer. 

JD  in  L.  ■  ■■     '  j' 

Egidixis.Gi/f.  '(    ' 

,    l    DiaM.  ■••/, 

Amaritiido,^Amcrr«mr.    lncus,ii\cùdis,^nclumr. 
CoiiiCuctudo^Cimhmc, 


ludcx^iugc. 


Din 


<.i-. 


Pcdcre,Pe/rr. 


Vliudçtc,Vloter* 


Mêrcari 
Mercati 
Mçrx,M 
Per,  P4r 

Auena, 
Frarnur 

Concc[ 
Debiiè. 
Dcbitu 

Ccra,C 
Dilacei 
Ebrius. 
Ledus 

Fcl,Fiei 
Féfa§,l 
cft< 
Heri,F 
Mcl,w 

Ergo,( 

Dcbci 
Dirc6 
Dont 
Dorn 
Hacre 
Legcl 
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E  in  A.  , 

Mêrcari,M4rc/?.4;jrfcr.  Vevkâus.Urfii^l, 
McvcàinSyL' Marché.  SaiplcnSySouant.  . 
Mçrx,M4rckw^//?.      ,  \ hicns^Voyant., 

Per,  P4r.*        y 

E  in  El  diphthoiigum. 

Auena,A«eme.  Iog^nium,E«çc/«.    Rch,ftW«.  ^ 

Frxnum,Fmn.  Plenus,pW,P/ewe.  Strcnu,E/?rcme. 

EiaEV.     /      ^ 
ConccptuSjConcf//.        pcbicus,Dr«,Dfwe. 
Debitè,Dc«mcwf.       .      Rccçpt\xs,KeccH,K€ceue. 
DcbitumyDc«f,vcl  Debte. 

E  in  I^  . 

Ccra,Cire.  tcgercLire.     Tcgula,T«Wcr 

Dilacerare,Dec/Vfr.  I^tccari,PrKr.  qua^iquam. 
Ebrius,Y«re.  .  Tàpes,T4/)^.  vulgbT«i/r. 
Leaus,Li(fî.  Tchio>T/>«a;i.  Vcïicnu,Vchfm. 

E  in  lÉ/  \  . 

FcUie/.  Pctrus,P/erre. 

Fehi5,Fiey,Fiw.auc  faôum  Pctra,/4  Pirw. 
cftcxFerox.*  ,  TcpidasiTWc. 

Heri,Hicr.  \  Vctulus,Viei/,Viei/fc. 

Mcl,Mic/. 

EinO.  \ 

EreOjOr.  \ 

^  -  EinOL  \ 

Dcbco,fe  Voy.  lRex,ko3».    Sericum^^c. 

l)iïcd\xs,Droiâ,Droiâe.  Scia]îoye.         ^      "^ 

Dormiebaiii,Dorwo;yc.  St^lh,lfloile. 

Doïmïtcm.Dormiroye.  Teautn,Toi(fî,veI  Te^. 

H^res,Hoir.  Tela,To//e. 

Le2cbam,Li/ojff.  Velum,Voj/(?. 


1- 


,-> 


..    ^ 


* 


.   il 


) 


N. 
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Légère  m, L/Vojye.        Vcrè,Vow. 
LeXjLo);.  A^    Vidcrem,Vo/Vojyc. 

G  inQvelCH. 
Ginsiua^Gfifîc/we. 

Pungere,p/>2cer.vnde  Vw/?wc:  Larinè  diciturFor- 
Mungerc,Mo«cAer.     Tangerc,To«cAer.     '    (ceps. 
^      G  in^D. .  ^ 

i^  Cingetc,CaWre.Pui%rc,Po/Wre.  Tîgcrc,TewJrr. 
^iFingcre,FaWrc.  Spargferc,Ey^4rf/re!Vngcrc,Oi!Wre 
Iwgere/lpwc/re.  $trir^cic,E/?r^i»rfre.       .  ,  .  " 

Pihgerc,Péi«t/re.  StrÉgcrCjSoWrc,  . 

I  in  A.  *  , 

Lingua^L^^îÇ/^e .  hange^  qùoiniioluuntur  infantes, 
proL/«ge.  /  ^  ;^     : 

I  in;E, 

Circulus,Cfrc/e.  Litera,Lfffre. 

EpjfcQpus,E/ir/5^e.  Mi(^\iSyUcs  de  table. 

Excipere,rxcc/>fcr.  .  Mit!:erc,Mcf/re. 

In,E«,  &  ferè  omhiaco-  Paiiimcntum,P4«fwie;jr. 
pofita  ab  in;veluti  In-  Vcftimcntum,y<y?cmewr. 
tans,  E«/â^,  Inflare,  Vitiilus,Ve^. 

.Lxtitîa,L;f//?/ 

lin  El.      ;■ 
Mifabile,Me>i«e///c:vndcF/^er/<r///e'r.  v 

Vigilia,  Va7/e,  vndc Efitctller:  ATrapfvfgilia,  fi  di- 

ceretur,  fadum  eft  Tn2«4/7  :  &  à  Tranfvigilaré, 

Tntuaillcr.  ,   . 

,  jlin  EV. 

*      \Iin.G.       , 
Abbi  ciiiarc,  AWrrfcr.     Diuio,Digeon^yçiDijon. 


y 


Gobio,G 
Granarit 
Mentis  f 
Saluia,s 
Simia,  i\ 

Digitus, 
IfarajO// 
Ligeris, 
Niger,îs 
PiXjPoix 
Siligo,§( 
Striàus 
Vitrum 

Fimetu 
Primat 

ApoftÈ 
Capitu 

Anfula 

Mapp 
Matta 

Fœmi 
Somn 
Vindc 

'  Confl 
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Gohio,Cougeon.  Somniùm,So«^c     .. 

Granariuni,  GrMge.       Somniare,  Songer. 
MtMisiommu,Wfonge.Stuno,tlhtrgeon.,         .      . 
Saluia,  S4«/«.  Ymàcmi^,Y(dege:yedegn. 

Sïma.  iinge.  .  Viridarium,  Vfrç'cr,     , 

.  /  I  in  OI.  - 

BihckB4/Vf.     Éhgius,  E/7o:y.     Francifcus/ma)W. 

Dicitus,  Doj^f.  Fides,Fo> 
lfara,0»/f,fluuiusyynde  Pontoife.  Vifcis,  VoiJJon. 
U<rcns,t^e.    Pilus,Poi/.  Pirum,  Po/re. 

Nrecr,Noir,NoOT.  ViPct,Voiure,  Pifum,  Pow. 
Pix,Poix,vel  Pow.vnde  Toifird,pro  furc,&  Po///cr. 
Sili20,5oi?/e,vel se^/e,Secalc.  Vu.yoye.    _ 
Smans,tftroiâ,tflroiae.         YicmWofn.Yoïfne. 

VitruiT),VoJrrf.  ' 

i  in  V. 
Fimetum,F»»»«er,tanquara  dkas  Fumianum. 

PrimanuSjPwmJèr.vcl  Pre/»i»fr.  - 

L  in  R.  \ 

Apoftolus,A/>o/?re.       EpiftoU,  E/>//?re. 
Capitulum,CA4pifre.    Lufcinia,Ro/?«jr«o/. 

L  in  T.  / 

.     Anfula,A«rmf.  PalUolum,P4/(efo.    Vllula,H«/ofe, 

M  in  N.  ^^^^-s_^ 

Mappa,N4&;>c.  Aliquûdo  abiicim'  m ,  velu- 

Matta,N4Wf.  tiàLàbcre,dicimusL4;er. 

N  in  M. 

Fœmina,F^»mf.  ,      fr 

SomnQS,Somme,\c\îommeil:wadcAJJommer.     . 

Vindocinum,Venc/omc.  i 

N   in   V. 

"  ConHaïc,  Couflir.  .    ^ 


V 


4m^ 
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^  Coii(ucrc,  Coudre.  Sponérc,  ypot^fl^ 

Confuccudo,Co«/î«w<^     Sponfûs,  E;^o«a:. 
Conucntus,Co^f«f.        Tangcrc,To/iciicr.     - 
Aliquâdo  abuciturn:vc<  Tondcrc,To^y?r. 

kti  â  Manfio  dicimus  Uatfon:  ab  Itilula,  l/7f . 

O  in  A. 
Domina,  ixi/we.  Odoginta,  Oifiiwff. 

OinE. 
Amo,  ihime.        Ego,l^YcI  Ge.      Imzgoj^mage^ 
Cubojîf  Couche.   H6mo.îiommc.    Vireo, Vifrf^. 

OinE  V.  -         ^ 

AmhitîoCuSyhmbitieux.     flosy  fleur. 
AmoTofuSfKmoureux.       Horii,Hé/w^e,(^  tîeur.yn* 
Bos^heuf.  dcHeureux.  •      , 

Coqnns^cXueUyVclcàeu:   Labor,  taheur. 

vnde  Cui/inier.  Laborator, utoi^rwr.   "* 

Cor,  cœuK  LahotioCns^labori^ux. 

Doâor  y  Dofteur.  Languor,L4flgi#«^r. 

DoloTyDouleur.vcï  Doleur.  Lcûor,  tefleur. 
Dolctmihi^llpie  deult,       ' 
Modus,M«k/,&  Mo</f :illud  didtur  de  modis  ver- 

borum,hoc  fignificat  modum  agcndi. 
Mola,Mewfc.  Ncpos,Ne«w, 

Mora,Dfmfi<rf.  .  Nodus,Nfiw/,         * 

Mbrcs,Mwrï.  /     Nouus,Koucïfî,Nw/: 

Morior,i>Me«r.  .  Odiofus,o<fiwx. 

Morum,Mf«r9.  PoOuiiî,/>  Peu. 

lProhuSyPreud,?reudè:yndç  Preudhomme^preude^m 

meyVreudyousfMe^hoQ  c(i,Bten:LesdQUie  Vrtudi. 
Sapor,54i»^r«  , 

StdixipÇ\xs,sedmeux:  atqoc ica  de nonunibus Lati- 

his  ccrminads  io  ofus,  Langorofus  non  cft  Laô* 


D 

num,!-'^ 
Solus,se«- 
Soror,Sf«i 
Vapor,V4 

Oculus,0 

Ouuna,  C 

Amor,A« 
Color,Cc 
Golubcr, 
Molcs,M 

naftru 
Mori,  M< 
IsIos,No/( 
Plorare, 
PoHot.i? 
Pro,  Vou 

djcinii 
Pfobarc 

Carnof 
foliofu: 
Genofu 
Gutofu 

Côquc 
*Coqui 
Cofiû, 
Coxa,( 
Dcpof 


v 


DB  p  eum  y  t.  ht, 


^7 


Vcntofas,vc«ff«xr'. 

Vinorus,vi»e«x. 

Volc),reve«/. 


Sol\iSySèul. 
Soror,Sf«^ 

.^  OinOEI. 

Oculus,OEi/.  ^ 

OinOEV. 
Ouum,  OE«/:  Opùs,  OE««rf. 

OinOV.  . 

Amor,/Vmo«r.  ,  FlorcrcF  o«rfr 

Color,Co«/.^r.  ^abor,L4toiir,  &  L4èe/ir. 

Golubcr,Coi*/c»«rf.  ^ 

Molcs,Mo«/e.  Mcnfura  craffiorum  hgnorum  in  T- 

Mori^Mo'^^^^^^  .probû,Pro«,hocçftmultÛ. 

Ngs,no«..     *  Ptouidcxc.vmHotr^Sc 

PIorare,iÊi^rfr.  Vouruorr. 

VoWtTLfioulce.  Roia,Ro«f. 

Pro.  Po«r:in  copofitiotic    Totn$,To«r. 
d)cinius  Pro  &  Po^r.      yos,vo«f. 

Pfobarc,Pro««er* 

OinV. 

Carno(lis.cfc4r«ifc    I 

roIio(bs,F«eifffM.  I 

GulbfuSjCWn. 

O  in  V  I. 


Labiorus,Ltf  «,vcl  Lippu» 
McinbrofuSjMc^tn».  . 
Ramo(iis,R4m«.  * 

Vcntrofus,  Vcnrri*. 


Côqucrc,Ctt/rr.       -< 

•Coquina,C«//iwf. .        ^  _,  i 

Conû,C«ir:vndc  CuhraJp.Olcuw.Hutle. 
Coxa,c«/ji^c;  vndc  c«(^r.Oftium,H/«tf. 


>  » 


/ 


"\ 


V 


m 


■H. 


fei>*?»:. 


ry 


-'^^ 


toi      fi]   ;      CK  A  MMf     G  A  L. 
Hodie,H*^/\  Podumyie Puis,  vcl  pets. 

U6(itcué.H(4iflre.  vnàcVMiJpLnt.VuiJJkrUe. 

NoGerc,Ni</>e.  Poft,p«i/?,vclp«;/. 

r        OBin  OI. 
Fœnum,Ço/«.  Pœna,Po//îf,vcImeIi'pr/>if. 

Muftcla  fœnària,Foi«c. 
,,'S'  .'■■    ^-'  :•  Pm,B.    .  ,  \  -.  .    \.„  .    .^; 
GonftantinopoIis,Co;î/?4«fwo6fr. 
DuplicarcDowWer.       Gratiatîopolis,Grc»oW^. 
Duplus,Do«tfc.      •       V\y[X\^Oytyfbone^ 

r  Pm  Cycle  H. 

Rupcs,^ocAf.  Spuma/E/c/^we. 

RupcUji^RocÂe'Zftf.         Spuimarc>E/c«wer. 

»  /  \  '  P'in  F.    '      ■>]  •  ■  ' 

P  in  V  confonum. 
Apcrirc,o««r/r.  Aprilis,A«n/. 

Gapillus ,  chueul .  vndc  cheuel,  vcl  cheuct ,  alias 
/  Couffin, 

Çoopcrii:c,Co««rir.vnde  Comercle,Couurcchef. 
Cupa,C««e.  Cupella,cx^«f/,velc;i«i^/. 

CupiCccïe^CouuoiflcryV  cl  Cohuoifler. 
Çyprium  aes/iuc  Guprum,G«jy»rf.  . 
Napui,N4/<er.  Recipcte,Rece«oir.-   ' 

Paupcr.Po«re,vel  P4/^«re.Ripa,Rwc:vndc  R/i^efcal- 
Pipcr,P()>«rf.  cci.R/«fr>«c/o«.Rwi^rf. 

Rapa,R4«e.  ,  ScpcIire,E«/?i<f//r. 

Q  V  inQvclCH. 
Appropinquarc,A^/»rocAcr.    Quiuquc,Cwy. 
^Goqaina,ç«5f/;îf  .vndc  Cui/inier. 

Q_V  in  G.  , 

i£qualis,E^4/. 


Inaeqûalis 
Aqua,A/^/ 

Gamurus 

Satur,S4o^ 

;  NatarCjNPi 

Butyfiim, 
LarrOjL^r 
Nutrirc,> 
Petra,riVr; 
Pc  tr  us,  Pie 

Giiniarc,( 

Auditus.C 
Scculum, 
Stabulum 

GoIubcr,( 

BrcuiSjBrr 

Ccrua,Cei 
Ccruus,r 

Claais,c/< 
Graûis,Gr 

Ebup,cb(5 

Pauo,P4?j, 


rv 


Y 
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Aqua,A/>«e*  vndc  Ai^wiere,  &  Aiguës  mortes,  s^ 

Rin  S.  ' 

Czmuvns,CamtàyCamy/è, 
')  T  in  t» 

Satur,S4o«/,sW^«        Saturare,S4o«/er.  . 

Tm:G. 
NatarCjN^^fcr.;  '  . 

X  T  m  R. 

Butynim,Be^rr^e.  Putrcre,Po«rr/V. 

LùXto^LarrOyLdrroneJp,  Patris,Po«rri. 
Nutrirc,No«rr/r.  Tonitru,To«o/rre.  ' 

Petra,ricrre.  Vitrû,Vo/rr^.  vndcdicimus 

Pctrus,Pierre.  wcrrmeSyôcy/erriens. 

V  inB. 
Ciiruarc,Co«r6er.         Curuiis,Co«r6e. 

VinE. 
Auditus,0«>e,    Circulus;Cerr/e,    Mundus,MO(ir. 
Scculum,S/cc/e.  Velum,vo&. 

Stabulum,E/?4/?/e.        Viriis,Ve«e. 

.         '  VinEV.    . 

CoIubcr,Go/ci#iirre.        Fluuius,F/(r««e.    - 

V  in  F. 
Brcuis,Brp/;vçlBr/e^Br/f«c.   NatîuiiSjN4/^vel  l^atif. 
Ccvu^Çeruc.     ■  Ncruus,Ner/; 
Ccïuus.cerf.     •  ;  Ouum,OE»/^     .  ; 
ChmSyClef.                  SAunsMuf. 
Gïàùisfirefvcl  Grief.     Seruus,  Serf 

Yinl. 
Ebuf jcbôris,  Y«/re,vel  yuoirc,    Puhgere,Pwc-er. 

VinN. 
Pauo,P4;7,vclP4o»«       Rubus,  Rowcc; 


^  ♦ 


'_U 
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"  ■"■,    ■'   Viti  O.  -    ■    ■■' 
AmabamusV  Ai-   Funda,  "îondt.  Sutnma,  Sowi^* 
mions.  Fundiis,Fo^i/.   SumuSjSomwcx/ 

AmzmuSyMmons,  Mimdus,^.odc.S{ânt,^oru. 

VinOI. 
Crux,  Croix.  Nux,N0m:.  Nucula,  Noi- 

CuhcùSyCotn.y  cl  Coing:    Vunâutt\yVoinÛ,    (fne. 


vndcCoigner, 
Iungcrc,!oia</re.    ^ 

Vin 
B'uccz  yBouche. 
BulïivCyBotilIir. 
CultcliiiSyConteau. 
Cultcr»Co«/frf. 
Curia,Co«r. 
Gurtiys,Co«rr. 
Fœniculiis,Fr«o«i/. 


Vwno^cïCyVoindrc. 
YuçictCyOindre. 

GcnUyCcnouil. 
Mn(cus,Uoftfce. 
Niurlrc,  NpMrrir. 
SuhtSokbi 

Siibicus,$»i'>,  S/<t/ff, 
,  SubtiliSy^oubtil^TcisubtiL 
SutdiàSySourd, 


Fullo,F<i»//o«:vndcFo<»//iT.Surgcrc  Sourdre. 
Furnus,Fa«r.  Turba,Toi^rtf,vclro«r/>f, 

V  in  yi  Tcparata,   ^ 
Conducerc,CoW/^/re.       Dcftruèrc,De/?hi/rc. 
Duccre,D«/Vf.  PutcuSjPurv:  vndc  P»i/?r, 

Inflrucve,In/?ri^irf.  tfpuifcr, 

LuccÉcrj^we,  Sum,i(PSi*i, 

Nonnunquam  n  confbnas,vt  etiàtn  J./^&  r,in- 
tcriicitur  vocalibus,  ad  pcrficiendum  &  rcplcndû 
fonum:vcIuti  pio^ieW^lcribimus  dcudm^  à  Dcan- 
tc,t]uod  non  cft  Laiinum.Pro  A4»i!>  fcribimus  A- 
iwr,ab  Adante.  Vcrunramcn  quia  c/  voeabulorum 
Latinorû  facpiflîmè  inX3allico  fcrmonc  vcrtirur  in 
u ,  vidctur  hoc  loco  u  vocalis  coiierti  tannim  in u 
confonans.  Ai^rwç/fcompofiiuoi  ex  A  piiuaciuo. 


^eulyVt 
ramlirct 
tus,fcnt 
mqryCctxl 
anteyCcri 
ronus,& 

AxisyAiJ) 
Exircy  XJj 
ExituSjij 

NOYE 

diGal 

ftris  o 

Primu 

litcramii 

Spina,E/ 

.   r  r.   Ir 

liqiiam  : 

'  Turbarç 

I    l    T. 

*  cabuli:v< 
ruDCQ«< 
I  I  t  I 
tini  liten 
Ordii  Ici 
V.  Au 
labârvcli 
à  Plaga,! 

.      Y    I.      I 

cabuliL; 

ab  Adof 

V  I  i. 


-^ 


r 


^ 


■*"         '  "  '  Il    i-ii.  ...  .    Il  ■      "  ■     «gy 


V-- 
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^euUvAe^gley  hoc  cft/inc  oculo.  Exemplûalia- 

ram  litcrarum ,  vcluti  pro  OecnSy  quod  cft  à  Dcin- 

tus ,  (cfibimus  Dedéns^  ioicrponcntcs^ .  Pro  Dr4r-  ' 

mtfy fcribimas De/3rwer , intcrponcntcs /.Pro  M^ 
,  4»re ,  fcribitnus  M4f4/iff ,  addcnrcs  r ,  vc  plenus  fit 

fonus,&  facilis  in  ptonuntiationc. 

X  in  S,vcl  S  S.      \        . 

Kxxiykijptd.  Expcriri,îjj^ro««ifr. 

txiïCf  ijjtr  '     Exrrancus,Ej/îr4;igiVf,vcl      / 

\ExituSyij[]ue.  Eflranger, 

NO  Y  E  k     A  L  r  t    M  O  D  I   ^F  ORM  A  KT- 

diGallica  vbcabula  cX  Latinis,à  maioribus  n^- 

ftris  obfcruati.        '  ^ 

Priniusmodus,pt2Cpôncndovocabul]isLàrfni$    ^  .  v 

litcramvn^m:vcludàSpiritus,feceruntfj^rtf:i  '       - 

Spii^a,  E^i/fe,pracponendo  e.  '  ^^ 

,   r  r.   Interiicicpdoinmcdiovocabtililitcrania-  ^X 

liqùam:vclutiàPuclla»P«cetff:vbiintcriiciturc;i      '    *  ^»  *; 

*  Turbare,fcccruntTro«i/er,intcriicichtc$/, 

I  i  T,   Adiicicndolitcram  autfyllabamfinivo-  ;      . 

*  cabuli:v«luri  àC^aeftio,  Pordo,  &  flmilibas,fççc- 
ruDCQ«J/?lo«,Portion,addc^do  ».^  >     • 

I  I  t  I.   Dctrahendoàprincipio  vôcabuli  La-  ' 

tiniliteram^clfyllabamivclutiiSordidus/cccrûc  / 

Orrf:i  Icii^iumJ^nr. 

V.    Aufcrenddè  medio  vocabuli  litera  vcl  fyl-  /  ^  ^ 

labâ:vclunàFidcre,fcccriintFz(r:àLaudarc,Lo«er:  •'^ 

à  Plaga,p/irye:  i  Sagun>,S4jyf . 
.    Y  I.    Rciicicndoliccram  vcl  fvllabamè  fine  vo- 
cabuli Latini:  vcluti  abOdiofus,fccçrunroJ/c«x: 
ab  Adofarc,A<iorrr. 
VII.  Diuidcndo fyilabas.vcluti à'Bo(cû,Eo^,v- 


^ 
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nias  fyllâbae  I  fcccrunc  lai^Âf  ddarum  A^llabarum, 
quod  Latine  fignificât  Buxum.  Ab  Haoco,i*Ajy,  y- 
niusfyllabx,fcccruntIfA4;y,Latinè.Odir 

V  I  I  I.  Conrrahcndo  duas  fyllabas  in  vnam: 
vcluti  ex  Saturus,S4«/t  cxScxuùiySerf 

I  X.  T£anfponcndoaiiquasbtti:àsvocabuloi;û 
Latmorum:  vcluti  à  Celer  fcçcruni:  Lf^ier:àFiftur- 
la,F/f«tf  :  ex  SciT\xi\h,EfhncelIe:  ex  Torrerc,  Kofihr  i^ 
lylutiisj  Muet:  à  Liber,  liià-ç. .  /  J^ 

■    >»  W 

R  E  G  V  L  AE       eu  AE  D  A  M      A  D       A  M- 

plioretn  d^arationem  prxdiftarum  i  x  ira- 
tionumi;^^^ 
.    Qiî^dô  v^pRuluni  LSinu^  int^ptr^â)  f, 
qùam  ftacim  (êquacur  alia  confonans,  fWè  (çqipeir 
Galli  prxponunt  c  :  veluti»    ''     ,^     .  ) 

Scala,E/f/ieffe,       Spcs,Ey^Wr.        ScUa^Èftoilte. 
Scholàv^ycWr*     SpiflusjEy^eV,      Stràmé,  l/?r4/>i* 
Scintilla^Ej^ce//f.Spanaa,E/c;#we.  Strieihs,;jE/îriffe. 
SpariunïiE/J^4fe.  Squanîa,E^4/7/c.Stadiû,É}Wf^ 

QUjjiaiïi  vocabuiisGaUicisrcrniinaiis  in  /re,  mrr, 
nre^freytnUy  «/e,  non  poflîimus  (bnare  iîuc  pronun- 
tiare  /^,w,^an  te  r,  in  eàdcm  iy  llaba,hcquc  môcri 
anteh  nifiquid  intcriiciatur  :  ponimus  tinter  wr, 
miy  &  ^  mter  ni,  &  d  inter  Ir^nr^fr.  Exempliim,       - 

ir  Paiuis,  Poitldre.  Côryhis,  CouUre  tVbiuero,  /> 
yoMray.  Vellem,  if  yoirWrojyf .  Mplcremi  ie  Mon/- 
f/rojye.  Molcrc,  |ifo«/^rc.  Soîuero,  ié  S  (M#Wr4>.  Sol- 
uere  ySoûldrc  Jy^alcoo  yiewauldmy  •  Valercm ,  ie  ^ 
YauldroyCk'  ^  -.    ^  < 

mr  Camurus,C4wtrc.Niimcrus,Nowire.  Çucu- 
mer,Co^cawfeT.Gamera,CA4>wfcrc.Mârmc«',  w  4:f tr^ 
/.,.'-■'  ^    ':  ■  .   vbi . 


'  \. 


i^â. 


'  \ 


DE    PERMVT.'^LIT.  113      )^ 

Vbi  w  vcrtiturinfc. 

f&  Tcncr,  Tendrcy  Gcncr, Gendre .  Gcnctarc,  En- 
geffdreryenuSyVcncïis^yehdreivndc  YendrediyL^- 
tinè  diftusjdics  Vcneris.  Minor,  Moindre .  Poncrc, 
Vahdre,^€ncrçmyieiièndroye.     ', 

fi  ÇonfùcvCyCoufdre, 

ml  Ciimulus,Co;?it/e.Cumularc,Comt/cT.Humj- 

liSymmblc.Sirï\i\isMrnbUble:\ndc  Krjfemblcr. 
«/ SpinglajE^/Wf.LaiinèdicituraciciiIa.  , 

Qupd  ad  fupradîaam  tertiaiifi  rarionem  attiner, 
Vocatula  Latina  çcrminata in  o ,  addcndo  n  ad  H- 
ncm,f4cimus  noftra:vcIuri,  1 

C zthOyCharbo.    Opimo,0/>/mo.    SapM^on:: 
Gato,C4fo«.        PcnGo^Vcnfion.  ^Scdixiô,  ^cdttio. 
CiccvOyCiceron,  Kchc\lio,Kcbellio,ScnifOyScrmon.^ 

Cçfcffio,Lqf(fio.Rc\\^io,Keh^^ 
\  Velùmquxdamtcrminatainio,nohretincnti      » 

quandp  fiant  Gallica:  vclmiMiinCiOyNaifàn.  Qra- 
tio,Oj^//(>mVcnati6,Vew4/yo«.Ratio,R4//)«. 
Ex  nonnuIhsiftorû,formamusvcfb:  primaecô- 

iug^tionls,qucmadmodu  ex  Latiniszvèlutiçx 
TsLConyV'aconner,  ;  Queftion,Q2î/fWfr:  * 

LarrGn,l4rTm«(T.         KaiConyKaifônner.       ;  ^ 

Ma\(onyUai/onner. .  >     BtîmonyScrmonner. 
MoiffonMoi/fd^per.      ^ 

Quxdâ  ex  jUis. tcrminamus  ine:velati-^ftiina-^ 
tiOylfHm4tionyE(Hme .  Aufculf  àho,Eyco«fe .  Geflatio, 
CcJJÀtion  Ôc  Ceffe,  Hpmd',  Uomme .  Maiores  qoftri 
j&eqdcnterfcTipfervint  Howjin  fignificationè im- 
perfôna(i  paflTiua:  vcluti  vt  Gallicè  vcrterent,Ciir- 
■liixitScxhchpLXïtyhom  tourty  vel  /'Aow  ro«rf,ranqû,ain 
û  Latine  <Uçcictur,Homo  çurric  :  vnde  faâynx  eft 
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noftrû  0;t  dùyOnfaitipto  Ladno  pidtatfVkA  aMa- 

to,&  lit  vcrfo  in  »  Maenitudo,M4(jpii»Jf  .Orclo,pr- 

dn,  inrerponendo  r,  Margo>  Uarge.  Imago*  Jmétgt. 

Virgo  i  "vierge .  Sic  fer è  fît  cz  omnibus  qux  Latine 

tcrminanturindo,vcIgo. 

Ex  vocabulis  Gallicis  ma(culinis  tcrminatis  in  f» 
facimiis  fœminina  addcdoj^.vcluti  ex  Prince,?rin* 
ceJJèMaiJhreM^ft^Jfi*  Hofte^Hofteffe.  Conte,  <ipntcjp. 

Qu6a  n  dcfinanr  in  confonanrem»  adiungimus 
e  zdjp:  vclufî  ex  »uc  facimus  X>HchtJJii  ex  tafroriy 
LarronneJJf.  T    • 

VocabulaLatina  termirfata  in  a  »in  asj  velin  es, 
fîunr  Galhcastcrmin^do  eain  rj^:velun  ex  Dud- 
tia>vcl  Durides,  facimus  Oureffèizm  potins  ùmeié, 
GfimvlitaSyGentilleJJi.        Pigritia,p4r«^f, 
Lactitia,Uf^.  Rudiras,lUafj^.     " 

Largitas,L4ijf//?.  Triftiria,T%e^. 

Nobilir^,No&^^.  Sic  McndcrixiMmffr^. 

Nutrix,Noiw7i^.  ^ 

Didum  eft  luprâ  in  quarta  ratione  »  vt  fàciamùs 
Gallica  vocabula  ex  Lannis,  nonnunqua  ex  prin- 
cipio  Vocabuli  Latini  aufcrnlitfrtam  vel  ryUabam:- 
Velu  t  ex  Sordidu$,6r J,Orrfe.S0rdidare,Or(iir.Sor- 
des,Ord!i^re.Gli5}LoirJeiunium,UMieJeiunareji»ifrr. 

In  quiiDra  radone  edam  didum  fuiÇlrequen* 
ti(Cmè  aufern  ex  fine  vocabuli  Xadni  kteram  Tel 
fy llabaiti»vtfiac  vocàbulum  Galliçum:  maxime  in 
Voca^bufis  Latinis  terminais  in  ulus»ulayulum:  ve- 
ïuti  Articulus,Ar/ic/e.Titulus,  t/r/f,  vcl  podus  T/mt^ 
Zmutatoinr. 

Apgulus,A)!i^/c;vndeA;ïf/e/.StabuIum»EyÎ4Wf. 
Bubajus,  Bmc.    *  Tabemaculû,T4tmMcfe 


Mita 


wtfl^mtA, —  ,-..^_. 
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Circulu$,Cfrc/c      .        Vngula,o«^/f. 
R<reiila,R«f/f,  •    Vocabulum.voMWf.     y 

Vcrùmex Calamus fecitnus  chaulmciex Pcncii-^ 

lum,  rm/.  /  ;  ■  .% 

NominaLatinatcrifninaraJnl  L  i  s.velB  l  L  ^^^ 

Quitcrininâti4n  1  ^ «S- vcIb  I  L r  S apudU- 
tinos,ncyftr;i  facitnûs  tcttninâdo  in  le  vcl  Wf  :  vtluti 

Agiiis>  A^'/f-    :     / 
Àmabilis,A«»»4Wf,(Ycl  AmMWf . 

CTcdibili$,CrfliiWe,vclCro;y4i/f. 
Durabilis,  burabte, 


1 


ju^H  *•••-' •■-•'» 

Honorabilis,  iionorablc. 
Mobili$>M<)6/ïc.     , 
Stcrilis^sferi/e; 


\rcncrabilis5Vf«pr4t/c\ 
Vcndibilis  *  Yendible  ;vçl 
VendMe,* 

riii5o»c/«..  Vcibs.  v/i/(r;         ^ 

YcrbâLatinatcrminatainF  J  C  Ô,vcl  C  O. 

Vcrbapri  to  coniugationis  Laiinorum,  tcrmi^jj^ 
nata  in  FI  C  6,  vcl  G  o,f.icimu$.Gallica^ufcrca- 
do  fyUabam  c  a,vc1  G  Aivchiti, 
JEdificarcE^fr.  Mcndicarc,Me«rf^. 

Caftigarc»ci>4/?irr.  MoUificarc,Mo//i/îfr. 

l^mficarç,Fo^ri|Ie^      .  PabhcarcM/im 
Mâgai$carc,  M4gn5^nr.     Sacriacarc,S4crj/îer. 

Vcrùm  i  Fatigarq^dicimus  F4fjçcr:ilMitigare,M/- 
f  i^cr.  à  Fufttgarc,F«^/fer.  ' 

Vcrba  aut  Nomina  Latina  in  I  K  A>vcl  m  ARE. 

(^l^fdamaliisVcrbisautNomimbus  auferi- 

musl  N,vcl  I  N  A.vcluti, 

Nôminare,Nommcr.         Vœm\r\2jcmme.  ^ 

GcrrainarcGcrwer.         LancinarcjL4«c(T,Iioc  cft , 

•Tcrmiûus^rcrmf.  ^"S<^^^;  ..  ^ 

^  .    ^         h.ij. 


^ 
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Lamina,L4Wf.         . 

G  Larièùmabfatum. 

Aliis  aufertur  g  :  vcluti ,  Plaga ,  vUye.  Paganus, 
r^jyc/^^  Saguni,S4)^e. 

domina  in  A  L  i  S. 

NominaLatinatcrminataJnA  L  I  s,fiuntGaI- 
lica  auferendo  i  S  à  tinc, 
Piincif  ahsy^rinàpaL     Lfberalis,\/tfra/. 
Nuptialis,  N«/>^w/,     !  itqualis,  Ejf^/. 
Règalis,  Koyal.  \  Ccncralis,  General. 

Taliumpluralisfere  in  omnibus  tcrminatur  in 
aùlxy\,iberaulxyGeaeraulkyVrincib4ulx. 

Multa  ex  his  muta^it  a  rn  c  :  vcluti  Naturalis, 
N4f«re/,terminacuiTî  vt  \olennclyM4ternely¥ratemely 
VatcrncL  \ 

De  Latinis  terminâtes  in  M  E  N  T  v  M. 
Terminatis  in  M  E  N  T  V  M  aufcrtur  V  M,vt 


çntum,S40Tmf«jr.f 
rflimcntiïm,  Vcflemeru. 

|auimcntum,P4Krwfwr. 
utrimentum,  l^utrimety 
y  cl  Houmjpment, 


.  fiant  noftro:  vcluti  Sacra 
luramcntùm,I«re;»e»r. 
Fundamcntu^oWf/we/îr. 
'Vngucntum,0«i^«ew. 
Monumcntuni,Mowwfr. 

Termmatain  L  en  T^\i  S.fiuntGallica,aufc- 
rcdo  V  s:vGluti,Fraudulcnrus,Fr4«rf«/t'«f. 
Opulcntus,^^/^!;!^.         Sahguinolcntus,  S4;7^/4"f, 
Somnolcntus,  sowWrw^.     ^tkônîanffiinolent, 

NominaL^tipain  A  R  I  V'S&  A  K  I  v  Af. 

Quxtermin&ilurin  A  icll  V  i^§^^#  R  i  \r  M, 
quum  fiunt  Gallica,  icrmin&iÉ  R  :  v 

Sfrr«r/fr.i  Scratiirarius,fi  Lai;riiè  dii^dflet, 
/iTwwricr^ab  Armaturari^  ifpMj^^ 
CcinâuHcryX  Cindui^an'.  prf;^i^,aGranHi^^m:. 


•A 


Couflurii 

larmier, 

donli 

gutta 

tcfto 

Meun 

qucç 

Mon 

Mot; 

LemeTy 

VoîJliery 

Pullii 

Vetù 

rium,D 

Nd>4ire 

modiii 

N 

Voc 

Gallica 

-  quand 

tando  ; 

diofus, 

busdi(! 

fus  ((\ 
leux* 

■•■  N 
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CoAf/?«r/fr,  à  Gonfuturarius. 
L<irwj(T,à  Lachrymariùm,quod  cft  veluti  cinâura 
donlusfacftagypfo^auccalce,  aut  lapide,  rciiciês 
guttas(qua:  (une  vcluti  lachrymacj  dccidctcs  de 
tccSp,  procul à  pa|r]|etc  .  Vrunicr^Vommicr^  Voirier, 
Ucurier,  ôc  fcrè  oiiji nia  alla  nomina  ârborum, 
qu.x  dicimus  LattiAc  Prunus,-Pomus  jPyrus, 
Morus  ,  Prunariqm  >  ft>marium  ,  Pyrarium, 
Morarium.  i  ' 

Le«r/(T,à  Lcpbrarius.     1   Vcr^/>r,  à  Viridarmm./ 
Voidliery  vcl  ?oullalier  à      Yoithriery  à  Vcfturarius. 
Pullularmm.      •        |  ^ 

VetùmabArmariumdicinaus  Ai7wo/Vr.  à  Dona- 
rium,Do«iiirc: â  Caldanum,c/;4«r//cre:âNotàrius, 
Notaire  :  à  ScGrctariuss  Sefrcuire  :  &c  ab  aliis  huiuf- 
modiinfiniris. . 

Nomina  Latinaternirnatain  O  S  V  S. 
VocabuliaLatinaterminWaino  S  v  s,facimi1s 
Gallicaaufercndo  V  s, ôdinutando  o  in  c«,aH- 
quando  in  u  :  veluti  yinofUs ,  Viriçux ,  \ineufç ,  mu- 
tando  X  inf  AmbkiofuSy P^hnieuXyKmbiikuQ .  O- 
diofus,  odicuxy  odieupy  &  ailia  huiiifmodi ,  de  qui* 
bus  diftum  cft inmitrarionc  o  in  eii.  Mcriibroîiis, 
U<:rhbru.  CsLvnoCaSyCharnu^Ncïùm  dicimus  à  lalo-^ 
fus  (Cl  dici  po(CitLzûnè  tuloHX yUtoufè y\ cl  Ix- 
Icux.  :  '  , 

NominaLatihatcrminatàiiîI  S,V  S,V  M. 
Mùlca  nomina,  fine  fubdantiiia,  fiue  adicdiua 
aï  &:.tçriix  dcjclinatiion is  Lan nx  fi  une  G  al- 
liSà  j  auferç^do  V  SV  vcl  V  M ,  vcl  i  s .  Hlls  yero 
qux  duas  confonantes  hab^nt  aoxc  v  s,vehui 
r  r, n  n>,tn  m,l  l,G'alliauferunt  alteramillarum  , 


t  .  >. 


1  •  • 


.Rhcnus,RW 
Sap\n\Sapin. 
Scruus.Serf. 
Sonus,son.. 
Tonus/ToH. 


1 


«8  G  R  A  M  M.    fc  A  L  t. 

confonanrutn  vnacum  V  S,  vcluti  fubftantiuisfc- 
cuoAt  dcclinationi$,Currus,C<f4r,  chmot.  Vanus, 
V4«.  Annirs,A/7,vcl  tn,vndc  ^ntcn^pro  anno  proxi- 
mè  pr«rf  rito, vndc  ctiam  dicimus  Kntenoif,  pro  co 
quod  cft  anni  proximè  prxtcnd ,  aut  duorum  an- 
norutm. 

Argçncuni,  A>yr«f.Fcrrum,F^. 

Aiirum,on  Lardum,L4h/, 

Cait)pus,cA4m/».    Li^HMp,Lw. 

Ccru4|s,Cer/:         Murus,M«r. 

jpàfflSjCA^t  Pinus,rw:  ,,,,^. 

CopWiaus.àophin.Phmhû.PloM.   Vcrieus,vw. 

Graniim,Gr4/;i.     Qwntin\QHfw.Vin\im,Vm! 
De  tcrtia,Finii^F/;i.     Sangui5,S4«f. 

^    D^  quarta,Manus,M4w.Cafus,  C4f.Laflru$,U^ 

Schrus,Se«i.Cenrii5i,Ctw,v<rlcf»/f. 

,  Adiediuàfccandx,    .  { 

BcIius,B4      -    Longus^tong.      Profudus,Pro- 
Bonus^Bon.     _^arJnus,  Uarin.   Pur%P«r.  (fod. 
DimnuSyDmm.    MarutiV,M4rw.    Sccurus,Sfiîr 
Durus,D«r.   V^  MaiiKus,Mf«r'.      Surdus,  So^r^. 
Frg,dus,Fr«;c/^    ^>K^  Tardus, l^irrf. 

Malus,M4/,vcI     Obkuros,oiy&r.Viçinus,Vo/Vr« 

Adicctiuarcrdx,  J^ 

iCqUaIis,E^4/.       Grandi$,Gr4«i/.     Subtiiis,S/.W 
Bvcuis.^ref  Gtams^Crief  ycl  Soubtt!. 

DulaSyDoulx.      Mollis,Mo/,  Talis  tf/ 

FcMTis,For^     .      Qualis,(i2e/:         Viridîs,v<îrrf.     ^ 

SicfôrmanturvocabuIaGalIicaa  Larinfs  rcrraî- 
naris  m  N  S:  vcluti  Amans,A/Vif4««  Vidcns.Vc)y4»/; 
Lcgcns,L//W:Scruicns,$cnwiir.  * 


Iftis< 
miniha 
ninum 
Crande^ 
de,T4rà 

Vide 
fbtianb 
faftaC 
illam  d 
ex  Belli 

'  .Que 
minaca 
tiBnV^; 

N4/i/;n 

Alia 
LatiDX 
Sunt 
tionis  l 
locp  pc 
fubftar 

Amplù 

Dignu: 

■  /  ir 

Afinus 
Circul 
Morur 
i 
Agtlis,! 
Debih'2 
Fragilii 
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Iftis  onanibus,fiue  fubftaritiuis  auac  habcnt  foé- 
miniha,  fiuc  adieâiuis,  addc  r,  vc  formctur  fœmi- 
ninum  ;  vçluti.  Aimante^  Bonne,  Certîe  ^Chate ,  ïgale, 

CmndeyMale,Manme,frofondeyQj4emmé^Konde,Sot4r- 
de,TardeyVoyante,  ôcc. 

Vidc^vkcttï  vt  fi  vocâbula  Latina  îiabucrrnt  cô- 
fonantcm  4upliccm,ycluti  Mollis»  Bclliis  :  cadctti 
fafta  Gailica,in  fœminino  rctincant  confonantcm 
illam  dupliccm  antc  e:  vclud  cxMolIis, UoI,UoIIm: 
ex  Bellas,Bf/,B(?fff  .♦  / 

Qupd  autcmad  mafcuUnaGalItcaarrincttcr- 
minaca  in  f,  fitfœmininum  mutando/'in  et  velu- 
^Méf^;&ricHevterfyCcrut:ïuginf,iuff^ 
Vatif,}J4tme.  /T 

Alia  nomina  fccuhd^vcltcmac  dcdinarionis 
Lâtinx tcrminata in is ^ V  5. 

Sunt  &:  alia  Noiginafccunaac  &  tcniacdcdina- 
tionis  L-atinx  quibus  aufcrtur  I  s  vcl  v  s>fl^  carum 
loco  ponitur  è,  vt  fiant]Gallica,;tâ  adicûiua  quàra 
lubftantiua.       ^    .  t^ 

AdicdHua.vçluri 
Amplùs,  Ample,  ïitvàus.Verme.  '     Largus,  L4>je. 
DignuSjDijrte.    lnd\ffï\is,îndigne.  Rarus,R4rc. 

^1^     Sùbftantiua,vcluti 
AfinusM/^.       Mundus,Mowç/f,  Prunum,Pw«e. 
CirculuSiCor/f,  Pomum,Pomme.  Truncus,  Tro«- 


Déterda, 
AgtliS)  hgde.        Gracilis,Crf/7f . 
DebiIis,Df^f/f.    Mobili$,Moi&i/^. 
Fragilis,Fr4ji/e, 


ch 


e. 


Nobihs,  NoWf, 

Vul'gariSjV»/- 
giùre.' 
hJiij. 
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^IofTiinriLatma,tcrnîinatainE  R. 

Noniina  L^tiria  rcrtmnata  in  E  R,tam  fccandx 
qiiim  tertixdcclinationis.,  fiunt  noftià,  tranlpp- 
nendo  r  ôc  epro  omnibusVcneribus.vc 
Acer,  A/çrf^  Campe  ft  cr,  cA4OT^f/?rf. 

Alacer,  A/^zgre.  Celer,  Lcger. 

Altcty  fyutre.  Dextèr^  Dexrre. 

Afper,  A)^re.  LiberjCa^rum,  I5e/i«re. 

Niger,  No/r.       <  S  al  ubcr,  S4/«tre. 

Nolter,  No/?rr.  Tencr,TfWre,  . 

Ruber,  Rofttge.       ^  Vcfpcr,Ve/^re. 

R  tranfpofitum. 

R  eciam  vocabuli  Latini  tranfponituraliquan-^ 
do,facicndo  illud  Gallicum ,  vt  Pro ,  Voar .  Verus, 
\rc\  Yree:  ôc  mclius  Vroy,  Vraye.  Tempcrarc,Trem- 
per .  Granarium ,  Garnier ,  vcl,Grc«icr.  Germer  non- 
nulli  dcriuanc  à  Granirc ,  voce  fida ,  qualî  fignifi- 
carec  Munirc  grano  .  Vnde  cnam  deduccretur 
Giirnifin. ç[Mo  nominc  intelliguur  munitio  vrbis, 
fafta  potilluu^m  granorum  afleruationç,  aut  cria 
militibus  vrbem  tuenxibus .  Ab  hac  voce  carnifàn 
quidam  aiunc  deriuaii  ctizcri  Garfin  :  ob  afluecam 
ihiprobicatem  huiuf^iiodi  milicibus  quos  Garnie 
fins  appcllamus .  vnde eaam  dicitur ,  Uakuaùgar- 
fi  nsMuuuats  garnement. 

Nomina  Gallicafaâacx  gcnitiiia  tcrtiae 
deçlinationisLatinar. 
^     NominaGallica formata  à  genitiuo  teniacdc- 
clmationis  Latin[x,vtplurimum  retinenc  cônfbnâ- 
ccm  gcniciui:in  aliquibus  i  quod  confonancem 
*  fequitiir,vertitiir  inr^  vt, 
Anasanatis,  A;î4fe.  Nox  noâis,N«/<ff. 
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D  E    P  E  R.  M  VT.  L  I  T.    •  UI 

Arsams,Arf.  Nutrixnutricis,No«mcr 

Çalix  calicis,C4/icf .  Opus  opcris,0£«/*iT. 

Flosfloris,F/e«r.  Pars  partis,P4rf. 

Frays  ftàudis,FrWf .         Pes  pcdis,PieJ. 
Glan?  glidiSyCUndyGUnde.Pollcx  pollicis,po«/cf>& 
Lenslcnçis,Le«re.  Po«^. 

Lcpus  Icporis,Lie«re.         Pons  pontiSyVont- 
Mons  montis,Mo«/,Ér      Salus  faliuis,S4/«r» 
/  Montaigne,  • 

Andminibus  Latinis  habcntibus  fin  mcdio, 
auferimusiicerasquae  requuncùr  f^quutn  Gallica 
faccrc  ea  volumus.- vr. 


V 


AmhtoCinSyKmbroifi, 

AugudinuSyKuffiftin. 

DionyfmSyDenis. 

Omiffum,Om^. 

PifunijPo^. 


Franci(cus,Fr4«fo^. 

Gctu^Cius^Gcruats. 

OccifuSjOcc^. 

Prothafius,rrorA<i^. 

Valefius,V4/o«'. 


Qiye  definuntinE  V  s,fignificantiarcm  fadlam 
ex  aliqua  maceria  >facimus  Ga|lica>prxfigendo  de . 
eorum  primitiuo:  vr, 

JEtcus^D'arain,  VlumheuSyDe  plomh. 

Argenteus,D*irçc»r,  Sranncu^,DVy?4/>i. 

Aiircus,D*or.  .  Tcxicus,pe  terre. 

Ferrcus,De/èr.  . 

Vcrùra  fi  fine  Participia  practcrira ,  pro  àtiis  po- 
nimus  e,  vr  in  Imgijam  GAllicam  rranieanr:  vcluri, 
Dcaurarus,Dore.  Airgcnrarus,A?jewfe.  Fcrratus,Fer- 
re.  Plumbarus,P/omfe 

Aliquandô  vocales  didionis  Larin^  in  diph- 
thoneum  redigimus  ,  inreriedam  confonanrcm 
dpcrahcmes:  vr>Satur,S4W,ver  S4oW.  Sarurare,S4/i- 
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m  G  R  A  M  M.     G  A  L  L. 

1er.  Sccurus,  Seur  :  vndc  AJfeuwr  :  Sccuritas»  Seuretf. 

Aqua,Erf«e. 

De  Nominibus  Gallicis  dcfincntibus  in  4[çf . 

Mulravocabula  habemus  dcriuata  adiâioni- 
bus  qux  barbara?  func  >  licct  tcrminadonem  Laci- 
nam  prnc  fc  fcrantrvidclicct  in  G^  V  M,  vr, 
Ab  KHAnthdo  ex  Ad  antc,A«4r4f«  vnde  AtéMtd^er. 
A  Cor,Ciic«nCouragiuni,C(wr4Çf . 
A  Damnuni,  Dam:  Pamagium>  Ddmmagty  aut  po^ 

tius  Dommage,  ' 

A\yHoiïïOyHomme:Homz^umiHommage. 
A  Lingua,L4njj«e:Liiiguagium,L4«j4je, 
A  PaIuis,P<«f:Paflagium,P4^^c. 
A  Potu$,Por;Potagium,Poraje. 
A  Via,V<))fc:Voiagiuni,vojy4i^e. 
A  Villa,v/iZi?:Viliagium,v  i//4jé.  / 

A  Vifus,Vc«e:Vifaeium,yi/àçe. 
Ab  Vltra,0»/rrf:Vltragiû,o«//r<t^e:vndc  Oultptger. 
De  Nominibus  Gallicis  in  aigne,SL{it  ine. 

Quafdam  furie  praeterea fafta  ex  Larinisadic- 
Aiuis  in  fœminino  génère,  tanquam  fub^antiuis: 
ea  autem  definunc  in  4iç«f ,y el  inei  vt 

Ex  Fonrana,  Medica,  Medicipus,  Mc)ntana,fa- 

'  ûafaerunt  ^ontaineylAedecine^iAontaignc^JiK^AïXy 

'B^acineiEx  pcâ:uspeâ;oris,Poi(3rwe:  ex  Naris,N4ri- 

»f:  ex  Fames,F4mme:  perindc  acfi  diceretur»  Radi* 

dna,Pedorina,Narina. 

De  ccrminacis  in  f  e. 

Ex  Lacinis  item  participiis,  tanquam  fubftanti- 
uorum  nominum  ugnificacionem  habentibus,  fe- 
ccrunc  Galli  nomina  fubftanuua.  Vcrbi  gratia^Êx 
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DE    P  t  R  M  V  T.  L  I  T.  II5 

Intrata  fcecrunt  Ewfrce. 
Ex  Armata,Arwrc. 

Ex  Curuiis,  aut  Corùus,  Coruecy  âiit  Courues  :  qux 
vox  figniticat  laborcm  qui  pro  alio  rufcipitur  (i-  ■ 
ne  vlla  merccde.  , 

Ex  Cplcata,c/?4Ar^e..        Ex  Salira, ^4/i7/>  d^  mxifo. 
Ex  Horata.Horre.  \JExTofta,  To/?rf,  velHo- 

Ex  Montara,Mon/ec.       ^x  VaIIara,V4tfec,     (/?/?. 
Ex  Pcnfata,Pf«f/^<*.  Ex  V ridât a>oWec. 

Et  aliairtnumcraivt  Durée, Ko f  c^t hif^ f Cy^ c. 
De  NominiJ)us  Gallicis  teritiiîiatis  in  ce. 
Fx  Nominibus  Latinis  tcrminaiis  in  T  i  a,  fa- 
^a  fueriint  Gallica  tcrniinata  in  C  E.  praeferjtinr  ex 
multis  hanc  Latinanverminationem  habcntibus, 
non  Latinis  tamcn.    Exemplicau(a, 
Sac  nii^y  Science. 

Alliganrta,A//w«cf.  Sapicntia,  S^/yiVwcr . 

Cogno(ccria,Co^oi^we.Scminanriâ,  Semence, 
Creclcntia,Cre<t«ce.  Spcranria,  E^cmncf . 

Fidenria,Fw«cf.  Subirenictia,  soubuenace. 

Lauclahtia,Lo«4«çf.  S  i\ffçïemiày  Souffrance, 

Kccrçiicnti3L,Kccreance,     Vacuantia.  Vuiden^e, 
Recuperantia,Reco«ttr4ce,  Vindicancia,  Vengeance. .. 
Vcrba  fafta  ex  Participiis. 
Nonniinqiiam  ex  Partîcipiisprarfcntis  tempo- 
ris  facimus  Verba:vr  ex  QïtuàXyGr.u:inter,  vel  Gr4^ 
uenter:  Plaifan  r,  p/4//4«rfr:Pu  an  t,  tmpuantir. 
De  vcrbis  Latinis tcrminatis  in  DO. 
Vt  fiant  Participia  Gdlica  ex  vcrbis  Latinis  tcr- 
minatis in  D  0,rclinquitur  d:  vt 
T\tiào,Vcndu,lèendHc.         Vcndco  i?cndi4,Venduei, 
f\xado,Tondi4,VondHc. 
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124  ^      G  R  A  M  M.     G  A  L  L. 

Tendo,Tf?îrf«,Te«c/«e.    '   Toridco^T ondt4,Tondt4c:  ^ 
'  .DeIn{îniriuolocoî^jc;wTiinis. 

SxpevtimurInfinitiuoviceNqminis,vtquum 
dicimus.ln  fôri  dormir, :id  vcrbutn.  In  fuo  dormirc, 
id  eftjinfuofomno.  '  C 

P.d«ryo;3W4;2^rr,ideft,profuocibo.  *.^ 

Mo/j  di/heryid eft,cibus  ad  prandcndum:  vcl,qticm 

grandeam.         Tondi/hcr.  ^onfbupfer. 

Mieux  ipault  fcauoir^ue  prand  ouoir^  pro.  Plus  valet 

(cicnti^uam  opulentia.  ^■ 

1/  cfl  d'yn  Bon  fcanoir  >  pro ,  Dodrinam  habet  (bli- 

dam&ccrtam. 
il  ha  yn  beloMo'trdc  tr^tif,pio,Habçt  pulchrum  grc- 
^getnouium. 

De  ncgatioiic  Gallica. 
•  Varias  infuper  hàbemus  voculas,  quibus  vti- 
mur  ncgarc  volcntes  aliquid:  yc 
Àm?,cx  Anima.  Vos^qx  Paflus» 

Go«rfe,cx  Guiu.  Pfr^««c,cx  Pcrfbpa. 

Gr4W,cx  Granum:&  fir/>j.  VoinÛyCX  Punûus. 
I4,exlam.  Ric«,exRcs. 

l^HljNHlleyex  Nihil. 

.diicimiïs  faepcnumero  fcrmoni  noftro  ali- 
quam^  hk  vocuhs,  ad^vchçmenriorcm  riegatio- 
neni:  vLxlrj^y  eflpasy  vcl  point:  pcrindc  âefika  dice- 
rcmiis^rtn  non  eft  eius  ne  paflus  quidem  vnus,vel 
yeftigium,  aucpunûumillius.  Astuduyin^ienen 
4v çr*t//7,  vcl  goutte,  vcl  poé,  vcl  point.  QUi  e/t  enÏ4 
chambrehlnyaameyàUtVerJônne,     ' 

Qupd  fi  quando  vclimus  augcrc  negationem, 
^dicimiis, 
llriya  homme  du  mondcydiUt  Verjonne  du  mï>ndc. 
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DE    PE  R  M  VT.    LIT.  uy 

le  n  en  ay  grain  ne  goutte, 
le  ne  yoy  ne^ain  ne  goutte:  aut,w<?  ciel  ne  terre. 
Un  y  a  ne  feu  ne  leu:  id  eft,lumcn.  $    ^  , 

Obfcruandus  cftautcmdiligcntcr  horum  vo- 
cabulorum  vfus ,  vt  vi4clicct  fuo  vnumquodquc 
ponatur  loco  :nempe  vt  quufti  vtemiir  hoc  Ame, 
:iut Verfinncy  fit  fcrmo  de  hominc:quum  Gr^m,  vel 
Goutte^  loquamur  de  fcnTinibiis,  autliquonbus,  a- 
liave  rcciuldem  çencris.  Vas  3c  Vointy  licec  mads 
fintgencraha  ,  proprie  tamen  his  vtimur,  quann- 
;  taris alicuiu$  mentioncmfacientes.  Qmimponi- 
itmsN«/,veI  N«//r,geminantcsnegaiionem,  vehe- 
mentius  negamus  :  vt  quum  dicimus,  l/  ny  a  nulle 
pomme. 

uvftirpamus  fxpe  quum  iratifumusrvtjc»'/- 
.  ray iaM  cR^nundiTu n*entrerasyé' 

Qupd  a^Rrewatrinet,  omnes  fcrcfallunturin 
eiusvfu,quippc  quiexiftiment  fignificare  nullam 
.  rem  qun&cunque  fit,  quum  contrarium  fignificct. 
cum  hoccnmi  vocabulo  fcmper  côiungimusnc- 
î^ationem,  aut  cam  fubaudimus:  vt  fi  rogcm,  Que 
fais  tuf  Que  dis  tufç^ai  f«frefpondes,Rf>;ï:(èd  ncga- 
tio  fubauditur,  \e  nefay  rien,  \e  ne  di  rien,  le riay  rien. 
Saepc  vcîmur  his  vocaDulis,ic  «e/iy  rzc;i,ç;i7-c-. 

DcNominibus  Gallicis  dcfinehtibus  in  con- 
fonantem. 
Sivocabulum  Gallicum  definat  inconfonan- 
tcm,vtfiat  fGpmininum,gçminamuscôfonantcm, 
&:.eiadHimusc:  vt, 


^ony^ohnc. 

D!tiin,D/«/«c. 

'DoviyDonncr. 


\c\\tiv\r\^,\channcttc. 
}^io'\(\on  yV.oîfJônner' 
Nom,No/wwcr. 
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\tG      GRAM.  CAL.    DE    PEU  M.  LIT. 

Fa^on,F4ro;j>2tr.      QucI,Q«e//£:vnde  Lac]u?lle. 
\t{\:in,.ehanncy        Sonnet,^on«rm'.      Tcl,Tc//f. 

Sifubtlantiaum  Larinnm  geminamhabéatco- 
fonantcm  ,  geminatur itidemconfonans lU'GalIi" 
co  qnod  ab  eo  deducitiir  yeibo:  vr, 
Ciirr6s,Char,Charior,c/^4rr/fr.  ^^ 

Fcrriim,Fcr,Fc'rrcr.      Siccus  Scc,Scc/3cr. 
La(Ius,Las,L4^fr.       Vannus,Van,V4;z;îer. 
MolliSjMol, yo///r. 

Qujiriqiiam  abOmidus  dicimusOmis,  Q^//c: 
à  Promiiïus.PromisJ'ro;?;//}. 

DeNominibiis  Latinis  habenribiis  A  F... 
Nofnina  Latina  (\\\x  habenc  A  ^ ,  Gallica  (i^ 
cientcs,veitimns  \  T.  in4«/,vtl4w:vr 
AlIium,A«/.  ^  GallijG^fiW.      Palmaj^^W/we. 
Altcr,A«/rrc.   P^lus,P4/#.  Vallis,Vau,V4//(?e. 

Gallia,G4«/c.  . 

/-"  . 

Hjfç  de  Gallica  noftra  lingaadixilfe  contenti 
crimus:quibuscafcrè  omniaqiia^ad  Gramniaci- 
cani  perdnent,complexinobis  vidcmur.  Qux  di- 
cendafupcrfunt  de  hacjingiin,  vidclicer  vniufcu- 
iiifquc  vocabuli  orthographia,  &:  vfitatiora  lo- 
qifcndigencra,inuenicntlïrin  paruo  Didionâno 
Gallicolatino  à  nt)bis  cxcufo,  cui  vicillim  ad^Ii 
pofl'ufit  quae  de  Gramnutica  tridjtau  hîc  fucrunt. 
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